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PRÉFACE. 

e  n'cft:  point  un  paradoxe  > 
d'avancer  que  les  plus  beaux  jar- 
dins de  l'Euvope  lont  ceux  de 
France.  On  fait  que  le  bel  art 
qui  apprend  à  les  former  >  y 
prit  naiffànce  fous  le  règne  de 
JLouîs  XIV.  Le  Noftre  en  fut 
Je  créareur.  Ce  neft  pas  que  les 
cflais  des  Baptifte,  dcsCortard, 
des  le  Eouteux  &  d  autres  3  ne 
%    lui  euflent  frayé  la  route  ;  mais  il 
£    étoic  réfervé  à  cet  habile  homme 
vt  d'arriver  à  la  perfection.  Ses  ta- 
^   lens  fupérieurs  fe  dévelopèrent 
V\  dans  les  occafions  fréquentes  de 
i    les  exercer  qu'il  ducà  LouisXIV. 
^  Ce  Prince  trouvant  en  lui  un 
génie   capable  d'exécuter  Ces 

aiij 
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grandes  idées ,  l'envoya  en  Italie 
pour  fc  perfectionner.  Le  voyage 
que  le  Noftre  y  fie  en  1678  ,  lui 
fut  cependant  peu  utile.  La  vue 
des  plus  beaux  jardins  d'Italie , 
tels  que  ceux  de  Tivoli ,  de  Fref- 
cati  ,  de  Colorno  ,  de  Sajjïiolo  Ht 
de  Pratolino ,  échauffa  foiblc- 
ment  l'imagination  de  ce  grand 
homme.  La  plupart  de  leurs 
fontaines  ne  font  que  de  petites 
grottes ,  ou  des  baifins  ornés  de 
figures  qui  jettent  des  filets  d'eau. 
Il  faut  en  excepter  la  Vénerie  ap« 
partenant  au  Roi  de  Sardaigne  , 
qui  a  été  deflïnée  par  un  archi- 
tecte François  dans  le  goût  des 
jardins  de  Marly. 

La  plantation  des  arbres  n'eft 
point  aflujétie  en  Italie  à  un 
ordre  fymmétrique.  Elle  n'offre 
que  des  orangers,  des  citroniers 
&  de  grandes  palhTades  de  lau- 
riers qui  fetvenc  d'abri  aux  ri- 
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gueurs  de  Phiver  3  &  font  d'ail- 
leurs parés  d'une  verdure  éter- 
nelle. Le  principal  agrément  de 
ces  jardins  eft  dû  aux  ouvrages 
des  artiftes  anciens  &:  modernes 
«jui  les  décorent:  la  fertilité  du 
terroir,  l'agrément  de  leur  fitua- 
tion  &  la  beauté  du  ciel  ,  les 
rendent  feuls  recommandablcs. 
Loin  donc  de  trouver  des  mo- 
dèles en  Italie  3  le  Noftre  y  en 
laiffa  qu'on  ne  peut  trop  étudier; 
tels  font  les  dcflîns  de  la  Vigne 
Pamphile  ,  &  ceux  des  jardins 
du  palais  Litdovifi  à  Rome. 

L'Angleterre  nous  fournira- 
t-ellc  de  plus  beaux  objets  en 
ce  genre?  Saint  James,  féjour 
ordinaire  de  la  Famille  Royale  , 
reffcmble  peu  au  palais  d'un 
Roi  :  Ton  parc  coupé  en  allées 
allez  mal  tenues,  eft  accompa* 
gne  d'une  prairie  partagée  par 
un  canal  d'une  fort  vilaine  eaa. 

aiv 
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Kingfington  ,autrçmaifon  roya* 
le,  n'a  ni  figures  ni  fontaines, 
qui  font  Pame  des  jardins,  mais 
de  hautes  palillades,  &  beau- 
coup, de  lauriers  en  caille  taillés 
en  pyramide.  Les  jardins  de 
Uamptoncourt  font  plus  régu- 
liers y  quoique  médiocrement 
décorés,  &:  ont ,  excepté  le  parc, 
fort  peu  d'étendue. 

A  l'égard  des  parcs  des  fei- 
gneurs  ,  ils  n'ont  d'autre  mérite 
que  leur  grandeur  étonnante  6C 
un  entretien  très-recherché.  On 
n'y  voit  que  des  canaux  &  des 
pièces  plates  y  fans  eaux  jail- 
îiflantes.  Leur  décoration  efl; 
proprement  la  nature  corrigée 
dans  ce  qu'elle  a  de  trop  brut. 
Elle  ne  confifte  qu'en  de  beaux 
tapis  de  gazon  nommés  Boulen- 
greenSj  environnés  d'arbres  plan- 
tés en  allées,  &  qui  feroient  plus 
agréables  >  s'ils  étoient  moins 
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multipliés.  Cette  décoration  ne 
réuffiroit  pas  dans  tous  les  cli- 
mats :  elle  exige  un  pays  frais  , 
tel  que  l'Angleterre ,  la  Flandre 
&  la  Hollande.  Les  jardins  de 
la  maifon  de  Boughton  ,  à  vinge 
lieues  de  Londres  ,  ne  fc  dif- 
tinguent  que  parce  qu'ils  ne 
tiennent  point  an  goût  national. 

Les  Anglois  3  aftreints  depuis 
Jong-temps  aux  règles  gênantes 
de  la  régularité  dans  la  difpo- 
fition  de  leurs  jardins  >  en  ont 
fecoué  le  joug  au  commence- 
ment de  ce  fiècle,  pour  fe  livrer 
à  l'imitation  des  Icènes  de  la 
rature  &  de  fes  caprices.  Vers 
1720  ,  un  de  leurs  architectes 
nommé  Kent  ,  quitta  le  premier 
les  fentiers  frayés.  La  Nation  , 
autant  amie  de  la  vie  champêtre  * 
qu'elle  I'eft  peu  d'une  froide  uni- 
formité y  goûta  facilement  un 
genre  auiïi  analogue  à  forr  es- 
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raéfcère.  On  cite  les  jardins  de 
Stove  à  un  mille  5c  demi  de  la 
ville  de  Buckingham  ,  où  les 
tableaux  variés  de  la  nature  font 
réunis  avec  le  plus  grand  fuccès. 
Ceux  de  M.  Tyres  à  Denbigh 
près  de  Dorking  dans  le  Comté 
de  Sutry  3  ne  font  pas  moins 
fameux.  La  vallée  de  l'ombre  de 
la  mort ,  qui  offre  des  cercueils 
de  pierre  renfermant  des  fque- 
lettes  humains  ,  en  fait  un  des 
principaux  ornemens.  On  con- 
viendra que  la  mélancolie  nour- 
rie inceflamment  de  penfées 
triftes  &  lugubres  *  trouve  très- 
bien  fon  compte  dans  ces  objets 
fi  propres  à  les  faire  naître. 

Si  Ton  va  en  Suéde,  &  dans 
les  autres  parties  du  Nord ,  on 
n'y  verra  rien  qui  puifle  erre 
feulement  comparé  à  la  magni- 
*  ficence  de  quelques-unes  de  nos 
maifons  particulières  j  ce  qui 
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■ 

cft  aifé  à  vérifier  fur  les  plans 
<jue  nous  en  avons.  En  vain 
chercheroit- on  dans  la  Favo- 
rite &  dans  les  palais  de  l'Em- 
pereur ce  qui  fait  l'agrément  des 
jardins.  Ceux  du  Roi  de  Prufle  * 
tels  que  Poftdam  8c  Montbijou  % 
en  font  également  dénués.  J'ex- 
cepte les  (a)  maifons  de  l'Elec- 
teur de  Bavière  ^  où  il  y  a  cer- 
tainement des  beautés.  Nous 
avons  vu  le  Czar  Pierre  I ,  at- 
tirer à  fa  Cour  un  (b)  archi- 
te&e  François  3  pour  préfider 
âux  dcfïins  de  fes  maifons  de 
plaifance  ,  qui  n'ont  cependant 
jamais  eu  leur  pleine  exécution  3 
&  font  préfentement  ruinées. 

En  Efpagne  %  les  palais  de 
Buen-Retiro  &  &Aranjue\  ,  ré- 
fondent-ils  à  k  Majefté  d'un 

« 

(a)  Liritticim,  Nymphehbourg. 
(  b  )  Alexandre  le  Blond. 

a  vj 
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Roî  ?  Celui  de  Saint  Ildephonfê, 
quoique  renommé  pour  fcs.  fon- 
taines &  Ces  jardins  inventés  par 
des  François  x  eft  peu  confidé- 
rable. 

11  me  femblc  qu'après  cet  exa- 
men ,,  il  y  auroic  de  Pînjuftice 
à  ne  pas  accorder  à  la  France 
la  fupériorité  pour  les  jardin* 
fur  toutes  les  Nations,  de  l'Eu- 
rope. Quel  naturel  dans  ceux 
de  Meudon  y  de  Sceaux  &  de? 
Chantilly  !  Quelle  élégance  dans, 
ceux  de  Marly  ,  de  Trianon-  6c 
de  Bellevue  !  Quelle  grandeur  % 
quelle  nobtefle ,  quelle  magni- 
ficence dans  les  jardins  de  v  er- 
failles!  Telle  efl:  du  moins  Pidecc 
qu'on  en  a  eue  jufqu  a.préfcnr.. 
Cependant  un  Auteur  (a)  mo- 
derne a  avancé  que  ces  dernier» 

(.«)  L'Abbé  Uugitr  ,  ElTai  fut  ItAjcIhV 
teâturck 
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n'ont  rien  qui  puifle  fournir  au 
plaiflr  de  lyame  *  ni  à  Uamufe- 
ment  des  yeux  >  un  agréable 
&  riant  fpeclacle  ;  Se  qu'en  s'y 
promenant  on  trouve  de  l*è~ 
tonnement  &  de  l'admiration  d'a- 
bord y  6  bientôt  après  de  la  tri/1 
tcjje  ô  de  l3 ennui. 

Cette  critique  n'eft  jufte  qu'eu 
égard  à  la  fîtuation  de  Verfailles* 
Il  auroit  été  aflTurément  facile  à 
Louis  XIV  d'embellir  un  îieu 
orné  par  la  Nature  ^  mais  ce 
Prince  a  voulu  faire  voir  ea 
choififlant  un  terrein  qu'elle  a 
le  plus  difgracié  ,  qu'un  Roi  eft 
plus  grand  ,  lorsqu'il  fait  fc  for- 
mer des  afpects  aufli  heureux 
que  magnifiques  >  que  Forfqait 
£e  contente  de  parer  la  Nature 
qui  fe  préfente  belle  &  riante 
aux  yeux  même  du.  villageois- 
En  convenant  que  îa  ficuation 
de  Yerlailles  ell  extrêmement 
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ingrate ,  n'eftee  pas  une  occa- 
fion  de  relever  les  beautés  de 
l'art  qui  en  ont  fait  le  plus  ma- 
gnifique endroit  du  monde  ? 

Notre  Critique  trouve  que 
la  verdure  y  manque  de  vivacité 
6  de  fraîcheur  y  ô  que  tout  y  efi 
d'une  aridité  extrême.  Dans  les 
jardins  de  Verf ailles  ,  dit -il* 
il  n'y  a  point  d'eau  ;  &  qu'eft- 
ce  qu'un  jardin  fans  eau  ?  Cette 
critique  tombe  d'elle-même.  Il 
fuffît  d'avoir  été  une  fois  à  Ver- 
failles,  pour  avoir  remarqué  la 
vivacité  ô  la  fraîcheur  de  la  ver- 
dure ,  qui  fe  conferve  jufqu'au 
mois  de  Novembre  prefque  fans 
altération.  À  l'égard  des  eaux  3 
on  pourroit  dire  qu'elles  y  font 
en  trop  grande  quantité.  Qui 
les  reconnoîrroit  dans  cette  des- 
cription 3  d'eaux  falcs  qui  j ail- 
Ujfent  miraculeufement  dans  les 
airs  l'efpacc  de  quelques  minutes 
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feulement  3  de  fontaines  a  fec  > 
&  de  baffins  a  moitié  remplis 
d'eau  croupie  ô  puante  ?  Il  eft 
vrai  que  lorfque  ces  eaux  com- 
mencent à  jouer,  elles  forment 
des  bouillons  jaunes  ,  mais  ce 
n'eft  qu'à  l'inftant  de  leur  for- 
tie  des  ajutages  y  &  cette  cou- 
leur jaune  n'efl:  caufée  que  par 
la  rouille  inféparable  des  tuyaux 
de  fer  qui  les  amènent  :  le  refte 
du  temps  elles  "font  aufli  belles 
que  claires. 

Sans  doute  Pauteur  de  YEf- 
f ai  fur  l'Architecture  avoit  vu  ces 
beaux  jardins  avec  des  yeux  de 
prévention  3  ou  il  s'y  écoit  mal- 
heureufement  trouvé  durant  l'ab- 
fence  de  la  famille  royale ,  temps 
auquel  on  raccommode  les  fon- 
taines. Dans  des  momens  plus 
favorables,  il  auroit  réformé  (es 
idées  ,  &  auroit  vu  qu  a  l'ex- 
ception de  quelques  bofqucis  , 
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les  eaux  ordinaires  jouent  pre£ 
que  tous  les  jours  ,  &  plus  que 
Vefpace  de  quelques  minutes  feu- 
lement. 

Que  penferoit-on  du  goût  de 
ce  critique,  fi  Ton  en  jugeoit 
par  Tidéc  qu'il  nous  en  donne  y 
en  préférant  à  la  magnificence 
&  à  l'abondance  des  fontaines 
de  Vcrfailles  ,  les  -colonnes  % 
les  ftores  &  les  luftres  qui  dé- 
coraient les  jardins  du  Roi  Sta- 
niflas  en  Lorraine  ?  Il  exalte 
fort  ces  effets  d'eau  que  le  bon 
goût  a  proferits  des  grands  jar- 
dins ,  &c  en  particulier  de  Ver- 
failles  y  où  Ton  voy oie  autrefois 
la  grotte  de  Thétisavec  un  jeu 
d'orgues  &  des  chants  d'oi  féaux,, 
un  chêne  vert  jetant  de  l'eau  par 
routes  fes  feuilles  y  &  d'autres 
petites  fontaines  qu'on  a  fup- 
primées  pour  n'y  rien  laifler  cyfe 
de  grand. 
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Le  goût  des  jardins  Anglois 
commence  à  prendre  faveur  en 
France  (a).  Eft-ce  à  la  raifon 
ou  à  l'inconftance  qu'il  faut  Pat- 
rribuer?  Il  eft  certain  que  l'ap- 
pareil de  l'art  faic  des  imprefîions 
moins  vives  &  moins  durables 
que  le  beau  défordre  de  la  Na- 
ture. Mais  fous  prétexte  de  l'i- 
miter, on  reflerre,  &  toujours 
avec  quelque  confufion  ,  dans 

(a)  Lt  jardin  Anglois  que  M.  îc  Duc  êc 
Chartres  vient  de  faire  exécuter  à  Morceau* 
d'apres  les  deflins  de  M.  Carmontclle,  &  celui 
de  M.  Boutin ,  Receveur  général  des  Finances, 
a»  bout  de  la  chauffée  d'Antin  ,  tiennent  uo 
rang  diftingué  parmi  les  productions  les  plus 
agréables  en  ce  genre.  Le  fieur  de  la  FofTe  a 
entrepris  de  donner  dix-fept  vues  du  premier» 
avec  un  plan  général  &  des  explications.  On, 
trouvera  à  l'article  de  Chantilly ,  une  dc£ 
eiption  du  charmant  Jardin  Anglois  que  M* 
le  Prince  de  Condé  y  a  fait  planter  il  y  * 
quelques  années* 
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des  terreins  peu  étendus  ,  les 
riches  objets  que  la  Nature  pro- 
digue fur  Pimmenfe  furface  des 
campagnes.  En  remontant  aux 
caufes  qui  produifent  de  l'agré- 
ment dans  la  dîftribution  des 
jardins,  ne  peut-on  point  dire 
que  le  trop  de  défordre  ne  doit 
pas  moins  être  évité  que  le.trop 
de  régularité  i 

Les  ouvrages  de  le  Noftre  qui 
font  époque  dans  le  jardinage^), 
nous  ont  accoutumés  à  regarder 
la  fymmétrie  comme  la  bafe  d* 
cet  art  Dufrefny ,  prefque  (on 
contemporain,  avoit  déjà  tenté 
de  s'en  éloigner  dans  la  compo* 
fition  des  jardins/  Il  s'étoit  fait 
des  principes  particuliers.  Utt 
terrein  inégal  a  voit  pour  lui  un 

(a)  Depuis  lui  ,  Defgots  fon  neveu  U 
héritier  de  fes  talens  ,  s'eft  fore  diftingué  dans, 
rarchitefture  des  jardins. 
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attrait  inexprimable;  fon  plaifîr 
étoit  de  trouver  des  difficultés  à 
vaincre;  &  lorfquc  la  Nature 
lui  en  refufoit  3  i!  s'étudioit  à  s'en 
procurer.  Ces  idées  bifarres  ont 
été  heureufement  enfevelies  avec 
Jeur  auteur. 

Privés,  comme  nous  le  fora- 
ines ,  d'une  partie  des  avantages 
dont  la  Nature  a  favorifé  l'Italie, 
nous  nous  fommes  retournés  du 
côté  deTArt.  Avec  fon  fecours, 
nos  jardins  ont  acquis  plus  de 
gaieté  ,  plus  de  fraîcheur  6c  plus 
de  verdure.  Quel  contrafte  ingé- 
nieux n'y  font  pas  nos  bois  &  nos 
potagers  !  L'agréable  &  l'utile  % 
la  nature  &  l'att  fe  fuccèdent 
par  leur  réunion  ,  &  la  variété 
de  leurs  fcènes  multiplie  nos 
plaifirs. 

Cet  ouvrage  eft  la  fuite  du 
V oyage  Fiuorcfquc  de  Paris  , 
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réimprimé  en  1778  ,  pour  la 
fixième  fois.  Après  avoir  ouvert 
aux  Etrangers  &  aux  Amateurs 
des  beaux  Arts  ,  les  Temples 
&c  les  Palais  de  cette  ville,  ils 
étoicnt,pour  ainfîdire^en  droit 
d'exiger  que  je  les  conduififTe 
hors  de  fesmurs,  pour  leur  faire 
voiries  belles  maifonsdont  elle 
eft  entourée.  Ceftce  que  j'entre- 
prends d'exécuter  ici.  Ils  y  ver- 
ront dés  beautés  différentes  de 
celles  qu'ils  ont  admirées  dans 
la  Capitale.  C'eft  moins  en  effet 
le  triomphe  de  la  Peinture ,  de  la 
Sculpture  &  de  l'Architecture  > 
que  celui  du  Jardinage, 

Il  m'auroit  été  facile  de  dis- 
tinguer les  Maifons  Royales  5c 
celles  des  Princes  >  d'avec  celles 
des  particuliers ,  &  de  les  ran- 
ger par  articles  féparés ,  com- 
me on  l'a  fait  jufqu'à  préfenc 
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Mais  j'ai  cherché  à  donner  plus 
d'ordre  à  ces  deferiptions.  Je 
fuppofc  un  Etranger ,  qui  mec 
les  environs  de  Paris,  dans  le 
plan  de  fes  voyages.  Je  le  fais 
fortir  de  certe  ville  par  quatre 
principales  portes  ,  qui  répon- 
dent aux  quatre  points  cardi- 
naux ,  le  Couchant ,  le  Midi , 
le  Levant  Se  le  Septentrion  ; 
&  fuivant  cet  arrangement  , 
quatre  voyages  ,  de  plufieurs 
jours  chacun ,  lui  fuffiront  pour 
parcourir  les  régions  fortunées 
qui  embelUCTent  les  environs  de 
cette  ville. 

Je  commence  par  la  Porte 
Saint  Honoré  :  cette  route  pa« 
roît  préférable  aux  trois  autres , 
en  ce  qu'elle  mène  à  Verfailles 
&  à  la  plus  grande  partie  des 
Maifons  Royales.  Chaque  des- 
cription fuit  la  pofttiondes  lieux 
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fur  la  carte ,  de  manière  qu'on 
peut  aller  d'un  endroit  à  l'autre 
Tans  prefque  fe  détourner.  Les 
jardins  font  décrirs  avec  plus 
d'étendue  qu'on  n'avoit  encore 
fait ,  &  j'ai  tâché  d'en  rendre 
la  promenade  facile f  en  évitant 
de  faire  revenir  fur  fes  pas  f  dans 
de  grands  parcs  principalement, 
où  tout  n'eft  pas  également 
curieux.  Les  avantages  qu'ils 
doivent  à  la  Nature  &  à  l'Art, 
les  beautés  de  détail  qui  y  font 
répandues  ,  &  les  monumens 
précieux  dont  le  génie  &L  le  goût 
les  ont  ornés ,  y  font  décrits. 
Oferois-jc  me  flatter  que  ce  Livre 
paroîtra  fait  avec  plus  de  foin 
que  celui  de  Piganiol  ,  dont 
les  deferiptions  vérifiées  fur  les 
lieux  ont  été  trouvées  des  plus 
inexa&es  ? 

Jobferverai  enfin  que  ce  qui 
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n'eft  que  joli  &  agréable  a  été 
exclu  de  cet  Ouvrage,  pour  faire 
place  au  grand  &  au  magnifique 
que  j'ai  eu  feul  en  vue.  Parya 
ieves  capiunt  animos  (  a  )• 

Il  me  femble  que  des  lieux 
tout  differens  en  agrémens  doi- 
vent aullî  être  traités  d'une  ma- 
nière différente.  Les  uns,  s'il 
eft  permis  de  parler  ainfi,  ref- 
femblent  à  une  oeauté  Romaine, 
&  les  autres  à  une  coquette. 
Tous  trouveront  des  partifans. 
Si  les  objets  n'étoient  pas  variés, 
que  deviendroient  les  goûts  op- 
pofés?  L'Auteur  de  la  Nature 
a  tiré  differens  réfultats  des  mê- 
mes principes  ,  &  chaque  indi- 
vidu ,  de  quelque  genre  &  de 
quelque  règne  qu'il  foie,  a  fa 
phyfîonomie.  C'efl:  une  atten- 
ta V  Ori<k      am.  lib.  i  • 
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tiondont  nous  ne  faurionstrop 
lui  favoir  gré  ;  car  clic  accorde 
tour,  elle  ôre  une  monotonie 
qui  kroit  infoutenable  ,  &  fe 
prête  à  nos  diverfes  ienfacions. 


2  ù 
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PREMIERE   PARTIE.  . 

^  a  Porte  S.  Honoré  conduit  à  là 
plus  grande  partie  des  Maifons  royales. 
Etlc$  offrent  plufieurs  modèles  d'une 
belle  conftru&ion  ,  d'une  régularité  & 
d'une  commodité ,  qui  apprendront 
à  la  poftérité  quel  a  été  le  génie  des 
François  pour  l'Architecture. 

L'Etoile  ,  les  allées  du  Roule  dref- 
Cées  par  ordre  du  grand  Golbert  fu$ 

/•  Partie,  A 


%      VOYÀGI  PlTTORESQUI 

lps  deflins  de  U  Nojlrc  y  &  le  Cours 
la  Reine  >  planté  le  long  de  la  rivière 
par  Marie  de  Médicis  ,  &  renouvelé 
fous  lav  régence  du  Duc  d'Orléans  , 
terminent  agréablement  les  vues  du 
Palais  des  Tuileries. 

Ces  diffétentes  allées  qui  viennent 
d'être  replantées  ,  font  une  promenade 
délicieufe  vers  Chaillbt ,  VaflTy  ,  Au- 
teuil  ,  villages  remplis  de  jolies  mai- 
sons. 

La  première  qu'on  aperçoit  en 
fortant  du  Cours  la  Reine  eft 

LA  SAVONERIE. 


Cette  maifon ,  ainfi  nommée  par- 
La  Savo-cc  qa*0n  y  fabriquoit  autrefois  du 
wtRit.  favon  ^  eft  i  Chaillot ,  près  du  grand 
chemin  qui  borde  la  Seine  :  c'eft  la 
Manufacture  royale  des  ouvrages  de 
la  Couronne  ,  de  la  façon  de  Perle 
&  du  Levant.  On  y  travaille  de  belles 
portières,  des  nieubles  veloutés  Se  des 
tapis  a  la  manière  de  ceux  de  Turquie  , 
&  qui  leur  font  comparables. 

r 

Sainte  Marie. L'Eglife  a  été  élevée 
fur  les  deiîïns  de  Fr.  Manfaru  La  dé- 
^Qratiog  de  fon  portail  eft  formée  d<» 
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quatre  colonnes  Ioniques  modernes  ,  — 
avec  un  attique  de  pilaftres  Corin-  LA  Savo- 
thiens  qui  portent  un  fronton.  L'inté-  ne*ib» 
rieur  du  dôme  eft  odfcogone  Se  décoré 
de  pilaftres  Ioniques  d'une  belle  pro- 
portion. En  face  du  chœur  des  Reli- 
^ieufes  on  voit  un  tableau  de  Rcftout: 
il  repréfente  la  B.  H.  mère  de  Chantai 
qui  monte  au  ciel  s  où  elle  eft  reçue 
par  S.  Auguftin  &  S.  François  de  Sales  : 
elle  donne  aux  Dames  de  Sainte  Marie 
le  livre  de  fa  règle. 

LES  TERNES. 

Ce  Château,  qui  préfente  une  fa- 


çade très-régulière,  eft  précédé  d'une  LesT£&nes4 
belle  cour ,  &  d'une  autre  de  chaque 
côté  pour  les  offices  &  les  baffe-cours. 
L'appartement  du  rez  de  chaulTce  eft 
gracieux  y  &  compofé  de  plufieurs 
pièces  boifées.  Le  falon  au  premier 
étage  ne  fe  diftingue  pas  moins  par  fa 

Îprandeur  ,  que  par  les  ornemens  qui 
e  relèvent.  On  voit  une  orgue  dans 
une  pièce  «Tenfilade  ,  deftinée  à  la 
mufique* 

Le  parterre  eft  formé  de  deux  piè«- 
ces  de  broderie  >  fou  tenues  d'arbres 
taillés  en  portique  ,  avec  un  beau 

Â  i  j 
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-baflïn.  Au-defTus  font  quatre  boulirf* 


lis  Termes,  grins  de  gazon  compara,  avec  de 
grands  vafes  dans  leurs  milieux ,  Se  des 
tilleuls  en  boule  tout  autour. 

Sur  la  droite  du  parterre  ,  &  près 
du  Château  eft  un  bofquçt  très-élé- 
gant >  orné  d'un  badin  &  de  quatre 
petites  corbeillés  de  fleurs  ,  qui  fe 
delfineht  à  merveille  avec  difterens 
compartimens  de  buis  &  de  gazon. 
En  fui  te  on  trouve  un  bois  ,  dont  les 

f principales  entrées  ont' des  grilles  à 
eurs  enfilades  pour  découvrir  la  canv» 
pagne. 

A  côté  du  bofquet ,  on  peut  le  pro^ 
mener  dans  un  quinconce  taille  en 
arcades  ,  &c  coupé  par-defïus  j  on 
y  a  placé  une  pompe  avec  un  réfer-» 
voir.  Au  fortir  de  ce  bofquet  fe  dé- 
couvre une  pièce  d'eau  qui  ,  quoi-* 
que  renfoncée  ,  n'en  eft  pas  moins 
agréable  par  les  talus  de  gazon  qui 
én  foutiènnent  la  pente.  Elle  eft  fur-, 
montée  d'un  beau  portique  fervant 
d'entrée  à  une  falle  entourée  de 
treillages  &  de  Figures  ,  avec  un  baf* 
fin  ,  Se  terminée  par  un  autre  grand 
portique  décoré  d'un  grouppe  de 
fcuîpture. 

Ces  bof<juets  font  accompagnés  da 
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nouveaux  plants  ,  formant  plufieurs  ~ 

r  n  «i    j       j>  ii'  •  r  LES  1  ERNtS. 

falles  &  .enhhdes  d  alkes,  qui  le  rac- 
cordent parfaitement  avec  les  pièces 
contigucs*  Àu-deflTus  de  ces  bofquets 
éft  un  clos  de  dix  a  douze  arpens  , 
entouré  d'un  fo(Té  fec  ,  &  plante  en 
étoile  avec  des  boules  d'ormes  qui 
environnent  de  grands  carrés  de  lu^ 
zerne.  Cette  étoile  continue  le  coup 
d'oeil ,  ôc  fait  un  bel  effet  dans  une 
plaine  >  où  la  vue  eft  alTez  uni- 
forme. 

Le  potager  ,  fur  la  gauche  du  pat- 
terre  ,  contient  douze  arpens  diftri- 
bués  en  parte  d'oie  ,  avec  trois  balîins 
&  un  betvederen  terrafle.  M.  le  mar- 
quis de  Gallifet  eft  propriétaire  de 
cette  belle  maifon,  dont  les  jardins 
*  font  difpofés  avec  beaucoup  d'art. 

N  E  U  I  L  L  Y. 

LeMiniftre  (*)  quiavoit  choifi  cette  ~ 

lîruation,  peufoit  judicieufement  que  Neuilly% 
l'Arc  n  étale  jamais  fes  richeffes  avec 
plus  d'avantage ,  que  lorfqu'il  eft  aidé 
&C  fécondé  de  la  Nature* 

Le  Château  appartenant  à  M.  Radix 

* 

(  a)  M,  le  Comte  d'Argenfon. 

Aiij 
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r»— Je  Sainte  Foye  ,  furintendant  des  fi- 
Neuilly.  nances  de  M.  le  Comte  d'Artois  3  eft 
élevé  fur  plufïeurs  terrafles  qui  des- 
cendent vers  les  bords  de  la  rivière  de 
Seine.  Il  eft  à  la  Romaine  ,  couronné 
d'une  baluftrade  interrompue  par  des 
piédeftaux  ,  qui  portent  alternative- 
ment des  grouppes  d'enfans  &  des 
vafes.  L  ordre  Ionique  moderne  règne 
dans  ce  bâtiment,  qui  n'a  gu  un  étage. 
Sa  façade  du  côté  de  la  rivière  eft  la 
plus  ornée;  le  milieu  fait  un  avant- 
corps  de  quatre  colonnes  qui  portent 
aurant  de  Figures  ,  &  deux  autres  en 
retour  faites  par  Vaffc  j  AlUgrain>  de 
Satiffi  &  Dupont.  Elles  tiennent  le* 
attributs  de  la  pèche  &  de  la  chafle. 
Il  y  a  pareil  nombre  de  Figures  du  côté 
de  l'entrée  ;  mais  il  n'y  a  point  de 
colonnade.  Cette  architecture  ,  qui 
n'a  pas  moins  de  nobleffe  que*  d'élé- 
gance ,  eft  de  Cartaud. 

La  cour  eft  fermée  d'une  baluf- 
trade de  pierre  très-peu  élevée  >  qui 
fait  un  bel  effet.  Des  pilaftres  Ioniques 
décorent  le  veftibule  du  château  y  8c 
fon  plafond  peint  en  voufTure  imite 
le  relief  de  la  fculptufe.  A  droite  eft 
un  cabinet  pour  prendre  le  café. 
M.  Doubla  y  a  peint  en  grifailie  fur 
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les  murs  des  grouppes  de  Nymphes 

qui  porrenr  des  vaies ,  des  tambours  >  N£uxur. 

des  paniers  de  raifin.  Àu-detfus  deux 

bas-reliefs  feints  forment  une  ftife 

très-riche. 

La  falle  à  manger  placée  à  gauche 
eft  ornée  de  grands  panneaux  *de  ftuc  > 
chargés  de  bas-reliefs  ;  donc  les  attri- 
buts font  relatifs  au  jardinage,  à  la 
pèche  &  à  la  mufique. 

La  galerie  richement  meublée  oc- 
cupe la  face  latérale  du  château  fur  lè 

Î'ardin.  M.  Doublet  a  peint  au  plafond 
e  lever  du  foleil  \  à  fon  approche., 
la  nuit  s'enveloppe  de  fes  fombres 
voiles. 

Plufïeurs  tableaux  précieux  de  PE- 
cole  Flamande  font  placés  dafts  ta  \À** 
tliochèque  &  dans  lé  ,cabiner. 

Le  falon  d'été  offre  une  architec- 
ture Corinthienne  en  pilaftres,  exé- 
cutée en  ftuc  par  Clerici ,  qui  a  porté 
ce  genre  dé  travail  à  un  haut  point  dè 
perfe&ion.  Son  plafond  prefénte  un 
ciel  vague  ,  orné  dans  fon  pourtour 
d'une  baluftrade  feinte  :  les  milieux 
font  décorés  de  fphinx  grouppés  avec 
des  vafes  de  porphyre  ,  le  tout  peint 
artiftement  parM,  Doublet. 

La  chambre  à  coucher  y  où  Ton 

Aiv 
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 —  retrouve  la  même  élégance  que  dans 

Niuxllt.  jes  autres  pièces  de  l'appartement  ,  eft 
contiguë  à  un  berceau  de  treillage  en 
galerie,  fouvent  éclaire  durant  lefou- 
per  en  été. 

Le  côté  droit  du  château ,  occupé 
par  la  galerie  ,  a  vue  fur  un  fuperbe  . 
tapis  vert  d'une  feule  pièce,  très-bien 
entretenu.  À  coté  on  aperçoit  un  joli 
plant  de  forbiers  ,  le  long  defquels 
jrègnenr  des  plate-bandes  de  fleurs,  8c 
un  rapis  de  verdure  qui  n'eft  inter- 
rompu que  par  ces  plate-bandes. 

DiiTéreiis  compartimens  formés  de 
rofes  Se  d'arbuftes ,  avec  un  parterre 
fleui  ifte ,  furmonté  d'un  talus  de  ga-» 
zon  fe  prefententà  droite.  On  voitau- 
deflus  plufieurs  falles  de  verdure  ,  or- 
nées de  portiques  où  rien  ne  manque 
pour  la  propreté  &:  le  bon  goût ,  leurs 
allées  font  vertes.  On  remarque  dans 
ces  bofquets  quatre  vafes  d'un  travail 
achevé  &  un  grouppe  en  pierre  de 
Tonnerre  ,  repréfentant  l'Amour  &c 
Pfyché  ,  d'une  agréable  compofition  ; 
ces  fculptures  ont  été  faites  par  de 
Baûjfe. 

* 
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» 

» 

LE  MOULIN  JOLI. 

Il  règne  dans  ce  moulin  appartenant  Le  moulin 
à  M.  Watelet ,  un  gout  champêtre  qui  Joli, 
a  fes  beautés.  L'art  fembîe  y  avoir  fait 
peu  de  chofe.  La  Seine  s'y  divife  en 
deux  bras  qui  renferment  une  île  ;  de 
grands  bois  dont  elle  eft  ombragée  fonc 
coupés  par  des  fenriers  tortueux  :  un" 
pont  orné  de  fleurs  rraverfe  un  de  ces 
oras  ,  Se  au  bout  de  l'île  on  en  trouve 
une  autre  décorée  de  la  Figure  deMa 
Liberté.  Entre  la  maifon  &  un  café 
deftiné  à  faire  illufion  selèvent  des 
ormes  antiques.  On  y  lit  les  vers 
fui  vans  : 

L'un  par  l'autre  appuyés  nous  craignons 

peu  les  vents  ; 
Sur  ce  fol  paternel  nous  vieilliiTons  enfemble  ; 
Nos  rameaux  encore  verts  font  unis  pour 

long  temps  : 
Heureux  les  vrais  amis  dont  le  cœur  nout 

rerteroblel 

D'autres  înferiptions  difperfées  en 
differens  endroits  de  ce  rnftique  fejout, 
infpirent  des  penfées  philosophiques. 
Tout  s'y  trouve  relatif  à  un  fujat  prin- 

Av 
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 cipal  ;  les  idées  n'en  font  que  mieux 

Le  Moulin  [\ces  fes  unes  aux  autre$  j  &  pon  oublie 

Jou•  moins  vite  les  leçons  que  la  Pocfie  peut 
avoir  données.  Neferoit-il  pas  à  fouhai- 
ter  que  nos  cheminées  &  nos  murailles 
èuflent  encore  l'éloquence  qu'elles 
a  voient,  lorfque  nos  pères  apprenoienc 
d'elles  tant  de  préceptes  moraux  >  po- 
litiques &galans? 

Sur  les  Ruiffeauxl 

Voyez-vous  ces  flots  purs  ,  fans  bruit  >  d'un 
même  pas , 
L'un  à  l'autre  enchaînés  *  fuyant  fous  cet 
ombrage? 

A  leur  exemple  ,  amis  ,  ne  nous  féparons 
pas, 

Ec  de  la  vie  enferable  achevons  le  voyage. 

Sur  les  Fleurs. 

Fleurs  qui  parez  fans  art  ces  tapis  de 
verdure  , 

Avec  quel  nouveau  charme  oh  vous  revoit 

toujours  I 

Quand  Vénus  dans  les  airs  vole  avec  les 
Amours , 

Vous  tombez  molltment  des  plis  dt  fa  ceii 
turc* 
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Que  votre  émail  cft  vif  !  Que  votre  odeur  immj»u, 

eft  pure  !  lE  Moulin 

Sur  l'aile  du  zéphir  ,  elle  eft  dans  les  beaux.  Joli. 
jours 

L'encens  que  vers  le  ciel  fait  monter  I*  na« 
ture. 

Sur  la  Liberté {  c*eft  elle  qui  parlé), 

■ 

Triftcs  ambitieux),  ne  quittez  point  la 
Cour, 

Ne  venez  point  ici  profaner  mon  bocage  i 
Je  fuis  la  liberté ,  j'habite  en  ce  féjour  # 
J'en  ai  même  exilé  l'Amour  , 
Car  l'Amour  eft  on  efclavagc. 
Ici  j'offre  tux  cœurs  purs  tous  les  trffors 
du  fage , 

Les  arts ,  les  doux  loifirs ,  des  plaifirs  fans 

tranfport ,  . 
L'amitié ,  le  repos ,  des  fleurs  &  de  l'ombrage. 
Le  monde  eft  un  écueil ,  &  mon  îl«  eft  un 

port. 

Sans  foin  d*  lendemain  ,  fans  remords  de  U 
veille , 

Satisfait  du  préfent ,  l'homme  en  paix  y  fom-' 
meille  , 

£t  comme  il  a  vécu  ,  dans  le  calme  il  s'etf* 
dort» 

Avj 
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Dans  la  cour  en  face  du  veftibule 
eft  une  grande  arcade ,  fous  laquelle 
on  voit  un  modèle  enplâtre  de  la  belle 
Vénus  faire  par  Couftou  pour  le  Roi 
de  Prufle, 

COLOMBES 

y «i*^  Eft  aù-defTus  de  Neuilly.  On  voie 
Colombes*  dans  les  apparremens  du  Château 

qui  eft  à  M.  Verdun  ,  fermier  gé- 
néral ,  un  plafond  peint  par  Fouet  ; 
^  c'ëft  une  des  plus  belles  produdUons  du 
pinceau  de  ce  maître  dans  ce  genre ,  $C 
qui  le  fit  connoître  à  fon  retour  dl- 
talie.  Il  repréfente  l'union  des  Amours 
avec  Bacchus  &  Vénus ,  auxquels  fe 
joignent  les  Nymphes.  Des  colonnes 
feintes  femblent  ioutenir  ce  plafond  f 
que  Boulanger  a  gravé  ,  &  une  baluf- 
trade  renferme  aes  Amours  qui  tien- 
nent des  guirlandes» 

Au-de(Ius  de  ce  grand  morceau 
règne  une  frife  rampante,  ornée  de 
.  carrouches  dans  fes  milieux ,  où  font 
les  quatre  Elémens  en  bas  reliefs  feints 
de  bronze.  Les  angles  offrent  les  Sai- 
fons  que  des  grouppes  de  Satyres  &  de 
Bacchantes  découvrent  en  foulevant 
des  rideaux  qui  fembloient  les  cacher* 
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Dans  Talcoveon  voit  le  Point  du  jour,  -  '  '  m 
accompagné  de  la  Rofée  qui  répand  Colum3*$i 
des  fleurs.  Ce  morceau  eft  enrichi  de 
grandes  figures  grouppées ,  de  Caria- 
tides ,  d'cnfans  ,  de  guirlandes  Se  de 
vafes.  Le  fieur  Haquin,par  fon  admi- 
rable fecret  ,  vient  de  rendre  aux  em- 
prefTemens  des  amateurs ,  certe  belle 
compofïtion  peinte  fur  plâtre  ,  en  la 
transportant  (ur  toile. 

LE  PONT  DE  NEUILLY, 

Sa  longueur  eft  d  environ  750  pieds;  le  Pont  d* 
il  eft  conftruit  en  excellente  pierre  de  Nluiliy* 
Saillancourt ,  &  aligné  avec  la  grande 
allée  des  Tuileries*  Le  même  niveau 
règne  dans  toute  la  longueur  de  la 
chauffée.  Il  eft  compofé  de  cinq  ar- 
ches qui  ont  chacune  cent-vingt  pieds 
d'ouverture  &  trente  pieds  de  hauteur 
fous  clef  ;  le  centre  de  lare  fupérieur  a 
cent  cinquante  pieds  de  rayon.  On  no 
connoît  point  d'arche  qui  ait  une  par 
reiile  courbure.  Les  deux  culées  contre 
lefquelles  l'effort  de  la  poulTée  des 
arches  a  été  rejeté,  ont  chacune  cin- 
quante -  deux  pieds  d  epaifleur  ,  les 
iles  treize  pieds ,  les  voûtes  cinq  pied$ 

la  clef  &  quarante  cinq  d'une  tete  i 
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l'autre.  Le  1 1  Septembre  1771,  Louis 
XV  y  pafla  pôur  la  première  fois.  Le 
projet  de  ce  beau  monument  eft  de 
M.  Pcrronet  ,  premier  ingénieur  des 
ponts  &chauflées;  on  ne  peut  qu'ap- 
plaudir à  la  hardiefle  &  à  la  folidité  de 
fon  exécution, 

P  A  S  S  Y. 

ASsy  Le  Château  de  M.  le  Marquis  de 
Boulainvtller  ,  Prévôt  de  Paris  ,  eft  U 
première  maifon  confidérable  qui  fe 
trouve  fur  le  chemin  de  Verlailles. 
Ce  Château  conlîfte  en  deux  gros 
pavillons  :  l'un  d'eux  avance  fur  une 
t érrâfTe ,  dont  la  vue  n'eft  pas  moins 
varice  qu'agréable.  Au  rez  de  chauf- 
fée de  ce  pavillon ,  on  trouve  à  gauche 
la  fa! le  à  manger ,  &  à  droite  une 
première  falle  qui  précède  le  falon 
fuivi  d'un  cabinet  doré ,  dont  les  fculp- 
tures  &  les,  meubles  font  d'un  gouc 
des  plus  galans. 

Le  premier  étage  offre  une  galerié 
décorée  de  papiers  de  la  Chine.  La 
cheminée  eft  de  marbre  de  griotee 
d'Italie,  enrichi  d'ornemens  de  bronzô 
4orés  d'or  moulu.  Plufours  tabler 
fheits  emee  les  trameau*  portent  dt 


Digitized  by  Google 


?, 


DES  INVIRONS  DE  PaRÏS.  15 

jolis  modèles  en  terre  cuite  ,  faits 
par  M.  Vandervooft.  Sur  les  quatre  1^S  $Y* 
portes  feintes  qui  accompagnent  les 
portes  d'enfilade  ,  font  autant  de  ta* 
Weaux  qui  repréfentent  Pfyché  ad- 
mirant l'Amour  endormi  ,  l'Amour 
au  abandonne  Pfyché ,  Vénus  portée 
ur  les  flots ,  &  entourée  de  Tritons 
&  de  Néréides ,  Vénus  avec  l'Amour  j 
ces  trois  derniers  font  de  Noël-Nicolas 
Coypel. 

La  Chapelle  eft  de  forme  ovale ,  & 
décorée  de  pilaftres  Ioniques.  Le  pla- 
fond fait  en  dôme  éclaire  par  un  lan- 
ternon ,  eft  peint  à  l'huile  fur  plâtre  , 

f>ar  de  Troy  le  fils  %  qui  y  a  repréfenté 
'A(Tomption  de  la  V  ierge  ,  au  mo- 
ment que  fortie  du  tombeau ,  les  Apô- 
très  viennent  pour  l'y  chercher.  A 
l'Autel  eft  une  fainte  Famille,  &  au- 
deffus  des  quatre  portes  font  la  Reli- 
gion 6c  les  Vertus  Théologales  >  en 
demi  -  figures.  Ces  cinq  morceaux 
agréablement  cortopofés  ,  font  de  la 
même  main.  ' 

En  fortant  de  la  grille  qui  fépare 
la  cour  du  jardin  ,  on  aperçoit  uno 
ialle  de  marroniers  ,  dont  le  milieu 
^ft  occupé  par  un  grouppe  de  fculp- 
lure.  Au  bout  eft  ua  fleurifteoroé  d'un 
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portique  de  treillage  qui  renferme  un 
baflîn  cintré, 

Vous  defcendez  de  cette  terrafTe 
fur  une  autre  décorée  d  un  parterre  Se 
d'un  boulingrin.    Plufiours  bofquets 
leur  fervent  d'accompjpnement.  Les 
deux  plus  voifins  du  Château  ont  leurs 
carrés  coupés  par  deffus  :  dans  l'un 
*ft  FEiilé/ement  de  Proferpine  ,  & 
dans  l'autre  il  y  a  des  gronppes  d'enr 
fans,  entourés  d'un  cloître  d^  treillage. 
Les  autres  falles  renferment  l'oran- 
gerie ,  la  volière  &  le  jeu  de  bague. 
Le  plus  b?au  bofquer,  fitué  a  l'extté- 
nnte  du  jardin  ,  eftun  clcî  re  de  gazon 
forme  en  tilleuls ,  avec  des  carrés  de 
bois  fur  les  côtés  ,  dont  le  centre  eft 
occupé  par  une  grande  falle. 
-  Ce  parc  renferme  quarante  arpens, 

quatorze. 

Ce  dernier  eft  féparé  du  C  hSteau  par 
la  rue,  &  eft  orné  de  trois  bafl*rs.  "eft 
une  pompe  qui  y  porte  l\\iu  ,  ainfî 
que  dans  un  petit  refervoir  placé  a  coté 
des  écuries  du  Château,  il  y  a  aufli 
dans  le  potager  une  fontaine  qui  eft 
minérale ,  fans  être  ferrugineufe. 

On  peut  voir  dans  le  même  village 
la  maifon  qui  a  appartenu  au  Duc 
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d'Aumont,  &  qui  eft  à  M.  le  Roi^^^^ 
de  Chaumonc ,  ancien  intendant  des  P  a  s  s  t> 
Invalides.  Elle  eft  moins  remar- 
quable par  fa  grandeur  ,  que  par  la 
manière  dont  on  a  fu  tirer  partie  de 
fon  terrein.  Le  bâtiment  confifte  en 
deux  ailes,  terminées  chacune  par  un 
bclveder  ,  orne  de  baluftrades  de 
pierre ,  Se  porté  fur  des  colonnes 
d'ordre  Tofcan.  Il  y  a  dans  laîle  droite 
un  falon  orné  de  fculptures ,  de  Figures 
&  de  buftes.  A  côté  eft  un  fleurifU 
avec  un  petit  quinconce. 

En  face  de  la  cour  ,  vous  montez 
par  un  efcalier  circulaire ,  dans  un 
parterre  de  gazon  de  quatre  pièces 
découpées ,  avec  un  baflîn  o&ogone. 
Ce  parterre  eft  bordé  de  deux  belles 
allées  de  tilleuls  taillés  à  l'Italienne. 
Au  bout  font  plufieurs  petits  carrés  de 
gazon,  entourés  de  charmilles  &  dar- 
tres en  boule.  Sur  la  droite  eft  l'oran- 
gerie, dont  la  ferre  eft  magnifique. 
D  ftérens  bâtimens  contigus  mènent 
i  une  galerie  remplie  de  tableaux  & 
de  buftes  ,  &  terminée  par  un  petit 
apparrement  à  couchqr.  Au  fortir  de 
cette  galerie  on  fe  trouve  fur  une  fu- 
perbe  ter  rafle ,  qui  tourne  autour  du 
potager y  8c  s'élargit  eu  deux  endroit» 
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pour  former  des  demi-lunes  ,  dans 
l'une  defquelles  eft  un  grouppe  de  l'En- 
lèvement de  Proferpine.  La  belle  vue 
qu'on  découvre  de  cette  terrafle ,  fait 
fc  plus  grand  mérite  de  ce  jaidin. 

LA   MUETT  E(a) 

Eft  une  maifon  royale  ,  fituée  i 
l'entrée  du  Bois  de  Boulogne  du  côté 
de  Pa(Ty.  Ce  n'eft  ,  à  proprement  par- 
fer  ,  qu'un  rendez-vous  pour  la  charte, 
quoique  le  Roi  y  demeure  quelque- 
fois plufieurs  jours. 

Le  veftibule  eft  orné  de  deux  ta- 
bleaux de  V tn<kr-Meultn  »  qui  repré- 
Tentent  les  fiéges  d'Orfoi  &  de  Rees; 
&de  deux  autres  plus  grands,  &  co- 
piés d'après  lui  par  Martin  ,  favoir  9 
Monsaffiégé  en  itfji ,  Se  Namur  en 
1691.  On  entre  enfuite  dans  lafalle  à 
manger  des  feigneurs  ;  fes  deflus  de 
porte ,  peints  par  M.  du  Mont ,  offrent 
la  Génerofité  >  l'Abondance  ,  la  Paix 
&  la  Viftoire. 

La  falle  à  manger  eft  à  droite.  On 
y  voit  fix  tableaux  êCOudry  ,  dout 

(a)  Lieu  fecret ,  féparé  &  ferme  dç  bois 
tous  côtés. 
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quatre  deflus  de  porte  :  le  premier  L 
repréfente  deux  coqs  qui  fe  battenr  j  La 
le  fécond  ,  un  chien  qui  fe  jette  fur  Muetti* 
des  canards  dans  des  rofeaux-,  le 
troilîème  ,  une  bufe  qui  culbute  un 
lièvre  j  &  le  quatrième  ,  un  renard 
fur  un.faifan.  Dans  les  deux  autres 
morceaux  ,  qui  font  beaucoup  plus 
grands  ,  on  voit  deux  chaflfes  ,  lune 
au  loup ,  8c  l'autre  au  fanglier.  La 
Chapelle  termine  ce  côté-là.  Son  autel 
eft  décoré  d'un  fuperbe  tableau  de 
Raphaël ,  repréfentant  la  fainte  Fa- 
mille ,  gravée  par  Gérard  Edelinck.  A 
gauche  eft  le  falon.  On  y  voit  l'Enlè- 
vement d'Europe  pat  Boucher  y  un  de 
fes  plus  beaux  tableaux  f  &  une  fête 
de  Bacchus  de  Natoirt  ,  tirée  d'un  a 
ode  d'Anacréon.  Sur  les  portes  on  a 
placé  deux  chafles  d'Oudry  ,  au  cerf 
&  au  fanglier. 

Un  parterre  de  broderie  fe  pré- 
fente  d'abord  fuivi  de  boulingrins 
ornés  de  plate-bandes  &  de  fleurs. 
Plus  loin  ion t  deux  étoiles  de  gazon , 
dans  le  cenrre  defquelles  on  voit  deux 
Figures  de  marbre  ,  l'une  d'une  Chaf- 
ferefTe ,  &  l'autre  d'une  Nymphe  qui 
revient  de  la  pèche ,  par  Flamcn.  Ces 
deux  pièces  font  féparées  par  une  allée 
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wm^mmmmm  g^fa^  taillés  en  boule ,  fortant  dô 
L  a      caifles  de  charmille  ,  &  font  terminées 
Muette,   par  ull  tapis  vert  >  orne  d'un  grand 
grouppe  de'pietre  ,  repréfentant  Her- 
cule qui  enlève  Déjanire.    Une  ter- 
ra(Tede  forme  circulaire  qui  donne  fur 
la  campagne ,  fait  la  clôture  du  jardin, 
La  gauche  eft  occupée  pat  la  fai- 
fanderie  ,  le  potager  &  l'orangerie  , 
du  coté  de  laquelle  on  a  fait  il  y  a 
quelques  années  un  bâtiment  auez  con- 
sidérable. Sur  la  droite  on  voir  la  ferre 
d'été  qui  eft  renfoncée.  Au  de(Tus  eft 
un  petit  bois  ,  avec  des  treillages  & 
des  compartimens  de  fleurs. 

Trois  Statues  de  marbre  qui  ne  font 
pas  encore  placées  ,  font  Diane ,  par 
Lemoyr.epère;  Cly  tie  changée  en  tourne- 
fol  ,  par  le  Vautre  ;  &  une  femme  re- 
liant "un  arrofoir comme  pour  répandre 
de  l'eau  fur  des  fleurs,  que  lui  pré- 
fente un  Amour  ,  du  même. 

A  droite  près  du  Château  ,  une 
ChalferefTe  qui  eifaye  une  flèche  ,  par 
Poirier  ;  une  Femme  tenant  un  cors  , 
&  une  Nymphe  qui  tient  un  oifeau  > 
fymbol  de  la  chatte  *u  vol.  Ces  Figures 
de  marbre  fe  voient  au  bout  d'une 
longue  allée. 
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MADRID. 

4. 

Ce  Château  eft  fitué  à.  la  tète  du 
Bois  de  Boulogne  ,  qui  lui  fert  de 
parc  ;  il  eft  entouré  d'un  foffe ,  &  fa 
forme  eft  celle  d'un  carré  long.  On 
prétend  que  François  I  le  fit  construire 
fur  le  modèle  du  Palais  Royal  de  Ma- 
drid qu'il  occupoic  en  Efpagne  ;  mais 
ces  deux  bâtimens  ne  fe  reflèmblenc 
en  rien.  Ses  offices  doivent  être  comp- 
tées  parmi  les  fingularitcs  remarqua- 
bles des  beaux  édifices  de  France }  elles 
font  toutes  voûtées  ,  8c  tirent  leur 
lumière  d'enhaut  par  quelques  aba- 
jours.  Autour  du  rez  de  chauffée  & 
du  premier  étage  règne  une  galerie 
formée  par  des  arcades  j  que  foutien- 
lient  des  colonnes  accouplées.  L'or- 
nement de  ces  arcades  eft  afTez  f\n- 

fulier  y  c'eft  une  terre  cuite  qui  jette 
eaucoup  d'éclat ,  iorfque  les  rayons 
du  foleil  donnent  demis.  Céfar  ddlct 
Robbia  a  fait  plufieurs  de  ces  bas-? 
reliefs  en  terre  cuite  vernifTce.  Ses 
modèles  étoient  des  bas-reliefs  anti- 
ues.  Deux  pavillons  carrés  ,  ayant 
ans  le  milieu  de  leurs  faces  deux 

tours  rondes  couvertes  d'un  campa- 
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nile  ,  forment  des  avant-corps  aux 
extrémités.  U  s'élève  encore  de  leurs 
angles  d'autres  petits  pavillons  de  la 
même  forme  que  les  grands. 

I  S  S  Y. 

i$  y#  Le  Château  de  M.  le  Préfîdent  de 
Befîgny  eft  un  des  plus  be«?ux  qui  foient 
aux  environs  de  Paris.  Sur  la  droite 
d'une  magnifique  cour  on  a  placé  une 
falle  de  Dains  ,  furmontée  d'un  ap- 
partement boifé.  A  gauche  eft:  une 
belle  chapelle  ,  derrière  laquelle  font 
les  'baffe-cours  ,  cuifines  &  offices. 

La  façade  du  château  préfente  un 
avant-corps  de  colonnes  Doriques  , 
d'une  feule  pièce ,  qui  foutiennent  un 
balcon.  Au-deflus  règne  un  attique  & 
un  fronton.  La  façade  du  côté  du  jar- 
din eft  femblable  ,  à  l'exception  de 
l'ordre  qui  eft  Tofcan.  Cette  agréable 
architecture  eft  de  Bullet. 

Le  veftibule  a  la  forme  d'un  paral- 
lélograme ,  orné  de  pilaftres  Doriques 
couronnés  d'un  entablement  archi- 
travé.  Le  cara&cre  de  fes  ornemens 
eft  analogue  à  celui  qui  convient  à  ces 
fortes  de  pièces.  Les  faces  les  plus 
larges  présentent  quatre  niches  avec 
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un  împofte  &  une  archivolte  :  ces 
niches  renferment  les  Figures  des  Sai-  I 
fons  grandes  comme  nature.  Au-defTus 
font  des  tables  renfoncées  >  enrichies 
de  bas  reliefs,  où  l'hiftoire  des  Ro- 
mains &  des  Sabins  eft  exprimée.  Il  y 
a  de  plus  quatre  colonnes  qui  portent 
des  buftes  en  marbre  de  femmes  Ro- 
maines &  Sabines. 

A  droite  eft  la  falle  à  manger ,  ar- 
tiftement  décorée  par  le  fîeur  Cheva- 
lier y  de  ftuc ,  imitant  diftérens  mar- 
bres., dont  les  couleurs  font  très-bien 
alforties.  Une  niche  entre  deux  croi- 
fées  eft  occupée  par  une  cuvette  ÔC 
une  Vénus  fortant  du  bain. 

L'ordonnance  du  premier  falon  eft 
du  meilleur  ftyle.  Elle  confifte  en  un 
ordre  de  pilaftres  Comportes  de  mar-n 
bre  ,  dont  les  bafes  Se  les  chapiteaux 
font  de  ftuc  blanc,  de  même  que  les 
fonds  qui  réunilTent  trois  couleurs ,  le 
blanc  veiné  ,le  rouge  &  le  bleu  turquin. 
Les  entrepilaftres  font  garnis  de  tables 
renfoncées,  avec  des  trophées  reprér 
fentant  les  quatre  parties  du  monde 
&  très-délicateme&t  travaillés.  Sur  la 
cheminée  eft  un  trophée  d'armes ,  fur* 
mopté  d'un  tableau  où  Louis  XIV 
paroît  à  pied  dans  fon  camp.  On  voit; 
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—  .  en  face  dans  un  autre  tableau  ce  Prince 
J  s  s Y<  à  cheval ,  regardant  fes  troupes  pafler 
le  Rhin,  Au-delTbus  eft  un  trophée 
d'attributs  militaires  qui  fymmctrife 
avec  celui  de  la  cheminée.  Quatre  bas- 
reliefs  fe  remarquent  fur  les  attiques 
des  portes  ;  favoir ,  les  défordres  Se 
les  malheurs  de  la  guerre  ,  Louis  XIV 
donnant  la  paix  à  l'Europe ,  Minerve 
écrivant  fur  ion  bouclier  les  vi&oires 
de  ce  Prince  ,  Mercure  Sç  l'Abon- 
dance. 

La  compofition  Se  l'exécution  du 
fécond  falon  font  dues  aufieur  Cheva- 
lier qui  a  rétabli  le  premier  &  Ta  en- 
richi de  nouveaux  ornemens.  Son  ar- 
chitecture confifte  en  quatre  pilaftres 
décorés  de  fleurs  en  entrelacs  &  de 
dorures  fagement  ménagées.  Le  tru-r 
meau  en  entrant  préfente  dans  uit 
renfoncement  une  table  cannelée  qui 

{>orte  un  cadre  \  on  y  voit  un  bas-re- 
ief  repréfentant  Renaud  Se  Armide  , 
dans  Tinftant  que  celle  ci  le  trouve  fe 
repôfant  fur  fes  armes.  Un  médaflUon 
au-de(Tus  offre  le  portrait  du  feigneur 
du  lieu  ,  orné  de  les  armes  &  des  at- 
tributs de  la  juftice.  Ce  trumeau  fait 
face  aune  cheminée  foutenue  par  deux 
Çaôaûde$  2  fon  attique  ferc  de  bafe 
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à  un  bas-relief  de  marbre  très-ancien  , 
où  Ton  voie  les  chevaliers  Danois  qui 
furprennent  Renaud  dans  les  jardins 
d'Armide.  Deux  tableaux  occupent 
de  grands  panneaux  cannelés  :  l'un 
repréfente  le  Roi  à  la  chafle  ,  appuyé 
fur  fon  cheval ,  & laurre  la  Reine  ha- 
billée en  Diane. 

En  face  du  château  eft  un  vafte  par- 
terre à  l'angloife ,  terminé  par  un  baf- 
fm  Se  par  un  treillage  orné  de  dix  buftes 
d'Empereurs  Romains  pofés  fur.  leurs 
gaînes.  On  aperçoit  fur  la  droite  un 
amphithéâtre,  au-delfus  duquel  règne 
,une  longue  allée  dont  le  château  de 
Meudon  fait  le  point  de  vue.  Sur  la 
droite  du  parterre  ,  on  en  a  planté 
d'autres  ,  le  long  d'une  partie  de  la 
terra/Te  fur  le  grand  chemin  ,  laquelle 
p(t  continuée  jufqu'au  bout  du  parc. 

Le  parterre  en  face  du  château  éft 
fuividun*  longue  allée  couverte ,  plus 
large  que  celles  des  Tuileries  Se  du. 
Palais^  Royal ,  6c  qui  fe  termine  à 
,un  très-grand  baflin.  A  gauche- font 
plufteurs  terrafle.s  ,  fur  une  defquelles 
on  voit  trois  poniqvue$  erabrique ,  epu- 
-iouncs  'dune  baluftrade  j  au  ,bas  eft 
un  réfèrvpir  «itfrejcSçft^par^une  belle 
fource  ;  un  large  t^tp'm  en  pente  douce, 
/.  Partie.  1  B 
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r^r-r^zr!  focmant  un  jardin  àl'angloife >  occupe 
I  s  s  y.  ja  Jroice>  Au  bout  du  grand  balîin  donc 
je  viens  de  parler ,  laîlée  eft  prolongée 
jufqu  a  l'extrémité  du  parc  ,  d'où  l'on 
découvre  Bellevue. 

En  fe  rapprochant  du  château ,  on 
voit  fur  la  droite  de  la  grande  allée  une 
croix  de  S.  André  embellie  de  cabinets 
&  de  fontaines ,  dont  un  fe  nomme  le 
bofquet  Se  le  ballîn  des  cannes.  Ce  parc 
dont  l  étendue  eft  d'environ  cent  ar- 
pens,&  qui  eft  planté  fur  la  croupe  d'un 
coteau  ,  fait  admirer  lç  beau  génie  de 
le  Nojire.  Un  de  fes  principaux  agré- 
mens  eft  qu'on  n'y  voit  point  de  murs  ; 
on  diroit  qu'il  s'unit  à  la  campagne.  Le 
maître  ,  en  fe  promenant ,  découvre 
tout  le  pays ,  &  peut  dire  avec  Ben- 
ferade  , 

« .  •  Si  tout  n'eft  à  moi ,  tout  eft  à  mes  regards. 

'  VENVRES. 

Yinyres.  ^e  toutes  ^es  niaifons  de  plaifance 
dont  la  ville  de*  Paris  eft  environnée, 
il  y  en  a  peu  dont  la  fituarion  foit 
auffi  heureùfe  que  celle  du  Château 
de  Venvres  y  appartenant  à  M.  le 
Pfince  de  Cofridé.  Oh  y  arrive  par 
une  avenue  de  deux  cens  toifes  de 
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long ,  formée  par  quatre  rangées  d'or-   ■■ 

mes.  Le  château  eft  bâti  fur  une  Venvres. 
monragne  dans  un  lieu  inculte  & 
prefque  inacceffible  j  mais  le  terrçiti 
a  été  lî  bien  ménagé  par  J.  H.  Man- 
fart  y  qu'à  l'irrégularité  de  la  Nature 
ont  fuccéde  de  fuperbes  terrafles  f 
avec  des  rampes  douces  qui  com- 
muniquent aux  jardins  d'en  bas. 

Le  bâtiment  eft  ifolé  >  &  confîfte 
dans  un  grand  corps  de  logis  double  , 
conftruit  de  pierres  de  taille ,  d'une 
ftru&ure  Ci  (impie  &  fi  belle ,  qu  elle 
remplace  les  ordres  d'archite&ure 
dont  on  auroit  pu  le  décorer. 

Sur  les  côtés  ,  à  niveau  de  la  cour  ; 
règne  une  très-longue  terrafle  j  une 
autre  en  amphithéâtre ,  fituée  au-de£- 
fous,  communique  à  deux  rampes  en 
face  du  château ,  qui  fe  terminent 
en  fer  à  cheval.  Elles  conduifent  par 
une  pente  douce  a  un  parterre  a  l'an- 
gloile  très-long ,  &.  orné  de  quatre 
baffins  ,  dans  l'un  defquels  eft  une 
gerbe  qu'on  voit  au  travers  du  ves- 
tibule ,  en  entrant  par  la  porte  de  la 
cour.  Comme  le  parc  s'étend  fore 
loin  ,  principalement  d'un  coté  >  on  a 
interrompu  la  fuite  des  allées  ,  pour 
conferver  ce  point  de  vue  au  château* 
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Ce  grand  bafljn  eft  accompagné  de 
Venvkzs,  trois  antres  plus  petits  ,  aux  extrémi- 
,  tés  qui  font  face  aux  deux  allées  qui 
defcçndent,  &  le  troilîème  eft  vis-à- 
vis  d'une  fille  de  marroniers  formant 
un  beau  bofquet ,  avec  un  autre  baf- 
fin.  Ces  eaux  jouent  continuellement* 
&  viennent  d'un  réfervoir  voûté,  placé 
contre  le  mur  de  clôture  au  bout  du 
bois. 

Le  parterre  à  Pangloife  dont  on 
vient  de  parler ,  efl:  bordé  d'allées  &  de 
bois  de  haute  futiie  ,  dont  la  beauté 
répare  avantageufement  le  défaut  de 
vue. 

f  Les  potagers  font  de  l'autre  côté  dç 
la  rue  ;  il  faut ,  pour  y  aller,  pa(Fer  fous 
%  une  voûte  qui  la  traverfe.  De  cettç 
yoûçe  on  entre  dans  une  rotondç 
foutenue  de  colonnes  &  de  pilaftres 
Doriques,  dont  le  dellîn  eft  très-bien 
çntendu.  En  fice  on  voit  une  grande 
coquille  &  divers  cfompartimens  de 
gazon,  avec  des  ifs  &  des  boules.  Cet 
endroit  un  peu  champêtre  &  folitaire , 
eCl  égayé  par  une  rotonde  qui  furprend 
agréablement  le  fpe&ateur. 
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Le  Cardinal  Cliarles  de  Lorraine 
fie  bâtir  <ce  château  par  de  Larme  %  - 
d'autres  difent  fur  les  définis  de  Nieolo, 
fous  le  règne  de  tjenri  IL  MM.  Serr 
vien  &  de  Louvois  qui  lorît  potfedc 
fucceflîvement  ,  y  ont  fait  enfuite 
beaucoup  d  augmentations.  Ce  der^- 
nier  chargea  J.  H.  Manfart  de  la  cons- 
truction des  fofTés  ,  des  terraffes ,  & 
de  la  grille  d'entrée.  Louis  XIV  ayant 
acquis  Meudon  de  M.  de  Louvois, 
en  lit  préfent  à  feu  Monfeigneur  le 
Dauphin  fon  fils,  qui  Ta  confidera* 
blement  embelli. 

On  arrive  par  une  très-belle  ave- 
nue \  ce  château ,  fitué  à  deux  lieues 
de  Paris  ,  fur  le  foinmet  d'un  coteau 
ui  borde  la  rivière  de  Seine.  A  droite 
e  cette  avenue  cft  le  Couvent  des 
Capucins,  le  premier  qu'ils  ont  eu 
en  France.  Leur  tableau  d'Aurel  re- 
présentant l'Adoration  des  Bergers  , 
eft  un  des  plus  beaux  ouvrages  de 
Gallochc.  « 

La  terraffe  qui  Ce  prefente  au  bouc 
de  l'avenue  ,  fert  d'avant  -  cour  au 
château.  On  peut  juger  des  fommes 

li  UJ 
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g — ^  immenfes .  qu  elle  a  coûté  ,  par  fon 
Mevdon.  élévation  &  par  fa  longueur ,  qui  eft 
de  130  toifes,  fur  70  de  large.  Elle 
découvre  plufieurs  villages ,  dont  ce- 
lui de  Meudon  eft  le  principal  \  & 
la  rivière  de  Seine  qui  s'y  partage 
en  deux  bras ,  embellit  une  vue  aulli 
étendue  que  diver 

La  façade  du  château  a  un  air  de 
grandeur  &  de  majefté.   Ses  deux 
ailes  ornées  de  pilaftres  &  de  colonnes, 
ont  une  galerie  par  bas  ,  foutenant 
une  terrafîe  bordée  d'un  balcon  de  fer 
qui  règne  tout  autour.  Le  pavillon  du 
milieu ,  arrondi  par  les  extrémités  feu- 
lement ,  avance  plus  que  le  refte  de 
l'édifice  ,  &  eft  décoré  d'un  fécond 
ordre  de  pilaftres  ,  &:  de  trois  bas- 
reliefs  repréfentant  les  Saifons.  Il  eft 
terminé  p.ir  un  fronton ,  fur  lequel 
font  deux  Figures  couchées,  &par  une 
grande  calotte  ottogone  qui  porte  une 
terra(Te« 

Un  beau  veftibule  précède  l'efcalier 
à  deux  rampes  dont  la  difpofition  eft 
très-ingénieufe.  L'appartement  du  Roi 
eft  à  gauche  ,  au  premier  étage,  La 
troifième  pièce ,  qui  eft  celle  du  billard, 
offre  quatre  tableaux  ovales  ,  placés 
dans  des  lambris  dorés  \  fayoir  3 
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Hercule  qui  ramené  Alcefte  des  enfers ,  —  ~ 
gravé  par  Defplaces  }  Diane  &  Endi-  Meudon. 
m  ion ,  tous  deux  £  Antoine  Coypd  ; 
Latone  demandant  à  Jupiter  vengeance 
de  l'infulte  que  lui  ont  faite  les  pay- 
fans  de  Lycie  3  par  Jouvenet,  &c  gravé 
par  du  Bocq.  Le  quatrième  repréiente 
Hercule  encre  le  vice  &  la  vertu  >  6c  il 
eft  de  la  Fojje. 

Les  plafonds  des  quatre  pièces  fui- 
vantes  font  peints  en  arabefques  par 
Audran. 

Dans  l'antichambre  du  Roi  ,  on 
remarque  le  Triomphe  de  Bacchus -, 
Silène  barbouillé  de  mûres  par  la  Nym- 
phe Eglé,  Mercure  qui  remet  le  jeune 
Bacchus  entre  les  mains  des  Nymphes, 
Bacchus  &  Ariane. 

Plufieurs  pièces  d'enfilade  condui- 
fent  à  un  grand  veftibule  qui  occupe 
tout  le  corps  de  logis  du  milieu.  Ce 
veftibule  orné  dans  fon  pourtour  de 
douze  gaines  >  tant  de  marbre  que 
d'albâtre  ,  eft  ovale  ,  &  iarchite&ure 
eft  formée  par  des  pilaftres  Ioniques  f 
accouplés  &  furmontés  d'un  attique. 

Dans  une  petite  pièce  qui  précède 
la  galerie ,  on  voit  une  tête  de  por- 
phyre ,   repréfentant  Alexandre  le 

Grand.  .  - 
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La  galerie  eft  décorée  de  fculptures 
Meupon.  &  de  panneaux  dores  ,  qui  renferment 
douze  tableaux  de  campagnes  &  de 
fièges ,  peints  par  Martin  l'aîné.  11  y 
a  aux  deux  extrémités  quatre  grandes 
Figures  dans  des  niches* 

On  pafle  de  cette  galerie,  dans  la 
Chapelle  ,  dont  de  grands  pilaftres 
Corinthiens  règlent  Parchite&ure. 
Elle  n  a  pour  toute  peinture  que  deux 
tableaux  à? Antoine  Coypel  :  le  plus 
grand  ,  placé  au  maître  Autel ,  repré- 
sente la  Réfurre&ion  de  N.  S.  gravée 
par  Jean  Audran  \  l'autre  ,  qui  eft  une 
Annonciation,  décore  un  petit  Autel. 
P.  Drevet  Ta  gravé. 

En  fortant  de  la  galerie ,  vous  def- 
cendez  dans  un  pafHge  où  font  quatre 
iîèges  de  Martin  cinq  chaffès  ,  peintes 
par  DeJ portes  >  &  un  buffet ,  par  Fon- 
tenay. 

Il  ne  refte  plus  à  voir  qu'une  falle 
de  billard  au  rez  de  chauffée  ,  fur  les 
porrer.  de  laquelle  font  quatre  fujets 
de  i  Ancien-Teitament ,  par  Loyrj  'dc 
aux  côtés  de  la  cheminée  deux  grands 
tableaux  de  fonder-  Meulcn ,  avec  des 
figures  &  des  portiques  d'architec- 
ture. 

Une  autre  falle  eft  ornée  de  trois 
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tableaux  de  l'Ancien-Teftament  ,  par  * 


Loyr%  .  Mi  u  don. 

Dans  la  falle  à  manger  ,  il  y  a  un 
tableau  repréfenrant  un  fiège ,  de  Mar- 
tin ,  Se  cinq  payfages ,  de  Monpcr  & 
de  Fouquicres. 

Feu  Monfeigneur  a  fait  élever  le 
château  neuf  de  Meudon  ,  à  la  place 
de  la  fameufe  grotte  ,  bâtie  par  de 

'  Lorme  >  dont  il  ne  refte  plus  que  la 
grande  terraffe.  Les  avant- corps  du 
château  neuf  font  décorés  de  colonnes 
Doriques  \  &c  le  veflibule  fup.'neur, 
qui  eft  de  plain  p:ed  à  la  terraffe  ,  eft 
orné  des  quatre  Saiforis  en  bas-relief, 

^fculpoées  par  le  Paucre  &  de  deux 
grandes  Figures  placées  dans  des  ni- 
ches. On  voit  au  haut  de  l  efcalier  une 
belle  (la tue  en  bronze ,  d'Efculape  , 
faite  par  Bologna. 

Les  jardins  de  Meudon  ,  dont  le 
Noflre  a  replanté  le  parc  >  offrent  de 
belles  produ&ions  de  fon  Art  ,  tant 
dans  les  bas  que  dans  les  hauts.  C'eft 
ce  fameux  génie  que  le  P.  Rapin  pei- 
gnoir dans  ces  vers  : 


.  Auguftis  anus  qui  prxfickt  herris  9 
Ornandi  ruris  marnas  monfïrator  ,  &  omni* 
Egregius  culturx  horcorum,  amfque  magillcr. 

lier  t.  L.  !.. 
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SSSSSS  En  face  des  deux  châteaux  ,  eft  utt 
Msudon.  grand  parterre  avec  un  baffin.  La  ferre 
de  l'orangerie  eft  pratiquée  fous  la 
terraflê  de  celui  du  vieux  château.  Les 
orangers  fe  rangent  dans  une  longue 
efplanade ,  dont  un  baffin  carré  occupe 
le  milieu.  Plufieurs  grands  tapis  de  ver- 
dure qui  fuivent  le  penchant  de  la 
montagne,  mènent  à  l'étang  deCha- 
lais  ,  de  forme  exagone ,  Se  qui  a  neuf 
arpens  détendue.  On  trouve  au-delà 
une  très-longue  avenue  double ,  oui 
monte  vers  les  murs  du  parc  >  où  elle 
fe  termine. 

Sur  la  gauche  des  tapis  verts  dont 
je  viens  de  parler  ,  vous  defeendez  à 
une  pièce  d'eau  nommée  l'ovale  >  donc 
le  jet  s'élevoit  autrefois  à  plus  de  cent 
pieds  de  haut ,  Se  delà  à  un  baffin  oc- 
togone ,  d'où  vous  découvrez  le  ver- 
tugadin. 

Le  parc  eft  d'ùne  étendue  immenfe, 
Se  entièrement  fermé  de  murs.  Les 
bois  qui  le  compofent  pour  la  plus 
grande  partie  ,  préfentent  en  plufieurs 
endroits  des  baffins ,  des  refervoirs 
Se  des  étançs,  parmi  lefquels  on  dif- 
tingue  celui  de  Belair ,  fîtué  près  de 
la  cour  des  écuries.  Les  routes  Se  les 
allées  en  fout  à  perte  de  vue.  Celle 
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qui  commence  à  la  gauche  du  château 
neuf ,  conduit  à  un  grand  rond  de  Meudon. 
gazon ,  où  eft  une  très-belle  Figure  de 
bronze  du  Gladiateur  ;  cette  Figure 
antique  donne  le  nom  à  cette  allée  , 
qu'on  appelle  Vallée  du  Gladiateur. 
Le  morceau  le  plus  remarquable  de 
tout  le  parc,  eft  le  Cloître,  autrement 
dit  les  Plaifirs.  C  eft  un  grand  carté 
long  pratiqué  dans  les  bois  ,  qui  a 
au  moins  quatre  arpens  d'étendue, 
&  dont  les  allées  ont  cela  de  fîn- 
gulier  y  qu'elles  font  formées  par  dë 
beaux  chênes  très-élevés.  Il  y  à  clins 
le  milieu  un  baflin  d'un  arpent  d  e- 
tendue.  ;  • 

On  peut  voir  encore  dans  le  parc 
la  ferme  de  Vilbon  ,  près  de  laquelle 
font  deux  moulins  à  vent ,  qui  fervent 
à  élever  les  eaux.  .  /'  j 

BELLEVUE. 


Les  dehors  de  cette  Maifon  Royale  Bellevue, 
qui  appartient  à  Mefdames  i  donnent 
une  idée  des  plus  avantageuses  de  ce 
beau  lieu.  Les  points  de  vue  qui  s'y 
raflemblent ,  la  variété  de  fes  afpedts  , 
les  ferpentemens  de  la  Seine  ,qui  fern» 
ble  Jfe  plaire  dans  fes  fmubfités ,  &  fe 

*vj 
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Bellevux.  ner  le  nom  de  Bellevue* 

Le  château  élevé  fur  les  deflîns 
de  Laffurance  ,  eft  bâti  de  très-bon 
goût ,  quoique  fort  fimple  &  fans  or- 
dre d*àrchiteâ;ure.  Il  a  neuf  croifées 
de  face ,  entre  les  trumeaux  desquelles 
font  des  buftes  de  marbre.  Les  fron- 
tons ,qui  fervent  de  couronnement  à 
quatre  façades  y  font  occupés  par 
autant  de  bas-reliefs  dûs  à  Coufiou  : 
on  eftime  fur-tout  Galathée  fur  les 
eaux..^  • 

;  Deux  ailes  ,  dans  Tune  desquelles 
eft  la  Chapelle  ,  ornée  d'un  tableau 
de  l'Adoration  des  Mages  ,  par  M. 
Doyen  ,  s'élèvent  de  chaque  côté  ,  & 
contribuent ,  peut-être  aux,  dépens  dë 
|a  vue ,  à  l'agrandifTement  de  ce  cha- 
reau. Sa  cour  eft  fermée  par  des  ba- 
^  luftrades  de  pierre  ,  régnantes  autour 
Ides  foflTçs  qui  la  féparënt  des  jardins. 

Le  veftibule  eft  orné  de  deux  Fi- 
gures de  marbre ,  de  (îx  pieds  de  pro- 
portion y  placées  dans  des  niches  j 
l'une  eft  la  Poëlïe  ,  par  Adam  Vainéy 
&  l'autre  la  Mufîque ,  par  M.  Falconet. 

Les  appartenons  de  Mefdames  font 
.au  rez  de  chauffée.  Dans  la  chambre 
i  coucher  jde  Madame  Adélaïde  ,  on 
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remarque  Mars  &  Vénus  furpris  par  • 
Vulcain ,  Se  Pfyché  qui  furprend  l'A-  Bsiliyvk 
mour  endormi  ;  deux  tableaux  de  M. 
de  Lagrcnéc  Vaîné. 

Sur  les  portes  du  falon  d'hiver  font 
placés  deux  ouvrages  de  M.  Fraçonard  y 
favoir ,  le  repasxde  Tantale  >  &  Perfée 
tenant  la  tête  de  Médufe. 

M.  Chardin  a  peint  deux  tableaux 
où  font  repréfentés  des  grouppes  d'inf- 
trumens  de  mi}fique  pour  la  falle  du 
billard.  Un  petit  cabinet  au  premier 
étage  ,  qui  luit  la  chambre  où  cou- 
choit  Louis  XV,  eft  entièrement  boifé., 
Les  moulures  de  fes  lambris  font  re- 
levées par  des  guirlandes  de  fleurs 
peintes  au  naturel  ;  &  dans  le  milieu 
des  panneaux  ,  des  cartouches  font 
voir  divers  exercices  du  premier  âge* 

Lefcalier  peint  en  grifaille  pas 
MM.  Brunetù  ,  offre  au  rez  de  chaut 
fée  des  figures  &  dés  vafes  artiftement 
feints.  Au  premier  étage  règne  un 
ordre  de  colonnes  Ioniques ,  &  dans 
les  entre  -  colonnemeos  font  quatre 
grouppes  de  figures  %  le  tout  parfai- 
tement imité. 

Les  faces  latérales  du  château  font 
accompagnées  de  plufieurs  pièces  de 
parterres  à  labgloife  p  entourées  dç 
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■beaux  orangers  ,  &  terminées  par  dey 
Abllstcs*  baflîns  revêtus  de  marbre ,  avec  des 
grouppes  d'enfans  dorés.  Au  bout  d'un 
de  ces  parterres  s'élève  un  belveder 
de  gazon.  On  defcend  de  là  par  des 
rampes  jufqu'  aux  bords  de  la  rivière. 

De  quelque  côté  qu'on  tourne  les 
yeux  dans  les  jardins  plantés  fur  les 
de/Tins  de  d'Isle  >  on  trouve  à  les  ar- 
rêter agréablement.  Le  milieu  de  la 
principale  allée  eft  occupé  par  un  long 
tapis  ae  gazon  ,  avec  la  Figure  pédes- 
tre en  marbre  de  Louis  XV  ,  fculptée 
par  M.  PigalUj  ÔC  entourée  d'une  ba- 
luftrade  dorée. 

Le  côté  droit  eft  féparé  en  deux 
parties.  La  première  eft  cotnpofée 
d'un  labyrinthe  ;  dans  la  féconde ,  ot\ 
voit  d'abord  un  bofquet  découvert  f 
entouré  de  treillages  a  hauteur  d'ap- 
pui ,  &  dans  îe  centre  un  badin  orné 
d'un  grouppe  d'enfans. 

Le  fécond  bofquet  eft  celui  d'Apol- 
lon ,  dont  la  Figure  en  marbre  eft  de 
Couftou.  Il  eft  planté  en  lauriers- rofes, 
lilas ,  &  autres  arbriflTeaux  odorif  irans. 

Le  troifième  bofquet  n'eft  formé 
que  de  rofes  &  de  jaimins. 

Plus  haut  eft  le  bofquet  verr ,  orné 
d'une  rocaille  *  &  accompagné  de 


V 


Digitized  by  Google 


DES  ENVIRONS  DE  PARIS.|  39 

deux  petits  berceaux  en  niche  :  on  n'a  ^""""^^ 

admis  ici  aue  des  arbrifleaux  verts,  Bbluvui. 
la  plupart  étrangers.  Les  peintres  & 
les  deffînateurs  empruntent  volontiers 
leurs  idées  de  la  Pocfie  ,  &  l'on  voit 
avec  plaifir  la  penfée  de  l'Horace  Fran- 
çois mife  en  exécution  : 

Dans  ces  bocages  tranquilles  » 
Peuplés  de  myrehes  fertiles 
Et  de  lauriers  toujours  verts. 

Od.  V.  L.  3. 

Le  cinquième  bofquet  eft  celui  de 
la  cafeade  ,  revêtue  de  marbre  blanc* 
Tout  au  haut  eft  un  grouppe  d'un 
Triton  &  d'une  Naïade  ,  derrière 
lequel  fort  la  maîtreffè  gerbe.  De  cha- 
que côté  font  des  enfans  tenant  des 
dauphins.  Sur  la  féconde  nappe  ,  il  y 
a  deux  autres  grouppes  d'enfans  qui 
fortent  des  roseaux,  d'où  s'élève  un 
bouillon  d'eau.  Ces  deux  nappes  en 
forment  une  troifième  dans  un  badin 
où  fe  voient  trois  gerbes  percées  en 
étoile.  Les  côtés  faifant  avant- corps, 
font  rocaillés,  &  ont  pour  amortif- 
fement  des  Figures  en  marbre ,  de 
Naïades ,  qui  répandent  fucceflivement 
l'eau  de  leurs  ornes  dans  des  coquilles* 
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Cebofquet,  pratiqué  en  rampe  douce  * 
Bêllevue.  eft  rafraîchi  par  des  ruifleaux  rocaiilés 
furies  bords,&qui  roulent  fur  un  petit 
pavé  ;  ils  font  arrêtés  dans  leur  courte 
rapide  par  des  morceaux  de  fer  trian- 
gulaires qui  les  font  bouillonner  agréa- 
blement. 

Le  point  de  vue  en  face  du  château 
eft  terminé  par  un  badin  ovale.  Der- 
rière ,  le  terrein  s'élève  en  terrafle , 
avec  une  demi-lune  d'eau  en  dehors 
qui  fert  de  réfervoir.  Le  coup  d'œil 
eft  prolongé  dans  la  campagne  par  une 
alice  double  ,  avec  une  patte  d'oie  , 
qui  découvre  des  prairies  Se  un  bois 
dans  lequel  eft  fituc  un  réfervoir  d'un 
demi- arpent. 

L'autre  côté  de  ce  beau  jardin 
qui  eft  à  gauche  de  la  grande  allée  , 
eft  plancé  en  quatre  faites  avec  des 
allées  tournantes.  D'autres  allées  de 
traverfe  font  apercevoir  les  potagers 
Se  les  vergers.  Vers  le  château  on 
trouve  un  bofquet  avec  un  bafltn  >  qui 
fait  fymmétrie  avec  celui  de  la  droite. 
On  compte  X  Beilevue  près  de  cent 
arpens  dè  parc. 

® 


Digitized  by  Google 


DES  EN  VIR.OHS  SE  PARIS.  4! 


SÈVRES.  sivRii, 

La  Manufacture  de  Porcelaines , 
transférée  de  y incennes  à  Sèvres  ,  eft 
célèbre  par  les  ouvrages  qu  elle  fait 
cclorre.  Le  fronton  de  fon  immenfe 
bâtiment  ,  où  font  regréfentées  les 
armes  du  Roi,  eft  de  du  Mont.  Des 
enfans  entourent  d'une  guirlande  de 
fleurs  le  cartel  qui  les  renferme,  &c 
aux  deux  cotés  font  la  Peinturea&  la 
Sculpture, 

*  ■ 

SAINT  CLOUD. 


a  f  v  S,  Cloud» 

Le  Château  de  S.  Cioud  ,  fitue  à 

deux  petites  lieues  de  Paris,  furies 

rives  de  la  Seine  qui  baigne  les  bords 

de  fes  jardins  ,  eft  à  mi-côte  d'une 

montagne  ,  fur  la  rampe  de  laquelle 

fon  avenue  eft  plantée.  On  trouve 

d'abord  une  avant- cour  ,  appelée  la 

demi-lune  ;  elle  eft  fuivie  de  la  cour, 

dont  l'entrée  eft  par  un  des  angles  ; 

irrégularité  qu  on  a  corrigée  autant 

qu'il  a  été  poflible ,  en  plaçant  une 

grille  inutile  qui  fait  fymméirie  avec 

la  première. 

La  fàçade  confttuite  par  Girard  ^ 


Digitized  by  Google 


4*  Voyagi  Pittoresque 

—       '*  cft  ornée  de  pilaftres  Corinthiens  éle^ 
S.  Cioud.  yés  fur  un  foùbalTement ,  &  de  bas- 
reliefs   au~de(Tus  des  croifées  j  fon 
avant- corps  formé  de  quatre  colonne?, 
foutient  un   entablem^t  qui  porte 
autant  de  Figures  ,  fymboles  de  la 
Force  ,  de  la  Prudence  ,  de  la  Ri- 
cheffe  &  de  la  Guerre.  Au-detfus  rè- 
gne un  attique  fervant  d'amortifle- 
ment.  Dans  le  fronton  eft  un  cadran 
que  le  Temps  découvre  ,  avec  des 
Amours  qui  repréfentent  les  quatre 
parties  du  jour.  On  a  joint  à  cette  fa- 
çade deux  ailes  plus  modernes  ,  du 
defïln  de  le  Pautre  y  couronnées  de 
baluftrades  ,  ôc  qui  ne  s'élèvent  pas 
plus  haut  que  le  premier  étage  du 
fond.   Un  ordre  Dorique  avec  un 
avant- corps  d  ordre  Tofcan  ,  cou- 
ronné d'un  fronton  ,  règle  larchi- 
reéhire  de  ces  ailes ,  décorées  de  huit 
Figures  placées  dans  des  niches.  Celles 
de  la  droite  font  l'Eloquence ,  la  Mu- 
flque  ,  la  Bonne-chere  &  la  Jeuneffê^ 
Les  autres  font  la  Comédie  >  la  Danfe, 
la  Paix  &  la  RichelTe  :  elles  ont  été 
fculptées  par  Cadcnc. 

Le  grand  efcalier  placé  fur  la  gau- 
che, conduit  aux  appartenons.  Il  eft 
formé  de  deux  rampes  ,  dont  la  baluf- 
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trade  &  les  baluftres  font  de  marbre,  2 


Jules-Hardouin  Manfart  la  décoré  de  s-Cloul>« 
pilai  1res  Ioniques  ,  ayec  des  arcades 
feintes  qui  le  rendent  très- riche.  Cet 
architecte  a  furmonté  avec  beaucoup 
d'intelligence  les  difficultés  que  les 
différentes  fujétions  de  cet  efcalier  ap- 
portaient à  fa  difpofîtion. 

On  entre  fur  la  droite  dans  le  nou- 
veau falon  ,  dont  les  peintures  ne 
font  pas  moins  d'honneur  à  M.  Pierre 
pour  la  compofîtion  que  pour  l'exé- 
cution. Il  a  divifé  en  compartimens 
fon  plafond  qui  a  48  pieds  de  long 
fur  58  de  large  ,  afin  dy  pouvoir 
-exécuter  plufieurs  fujets  ,  &  d'y  in- 
troduire plus  de  variété  &  de  richeffe. 
Les  cinq  A&es  de  l'Opéra  d'Armide 
le  partagent  naturellement  en  cinq 
tableaux. 

Celui  qui  eft  au  fond  au-deflTus  des  " 
croifées  du  petit  côté  ,  repréfente 
Renaud  endormi  ,  &  Àrmide  près 
de  percer  ce  Héros.  Les  mouvemens 
d'amour  &  de  pitié  perfonnifiés  par 
des  Génies  la  retiennent.  . 

Aux  deux  côcés  les  enfans  feints  de 
ftuc  défignent  la  beauté  &  la  légèreté  : 
la  corniche  jufqu  a  l'angle  eft  ornée  de 
vafes  &  de  guirlandes  de  fleurs* 
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— i1"  !""";  L'angle  à  gauche  eft  décoré  d'un 
S. Clou  d,  cartel ,  dans  lequel  on  voit  un  vaif- 
feau  voguant  à  pleines  voiles.  Les 
emblèmes  dont  il  eft  environné  dé- 
fignent  la  fagefTe  &  la  force  du  Gou- 
vernement. 

Le  fécond  tableau  du  grand  côté  en 
face  des  croifées  ,  repréfente  Ubalde 
&  le  Prince  Danois  qui  vont  chercher 
Renaud.  Trois  Nymphes  à  demi-nues 
leur  offrent  les  fymboles  des  plaifirs. 
Derrière  eux  paroifTent  les  monftres 
dont  ils  ont  bravé  la  fur  ie.  A  droite  font 
des  trophées  militaires,  A:  à  gauche  des 
enfans  qui  jouent  avec  des  fleurs. 

Dans  l'angle  le  cartel  offre  aux  yeux 
une  pyramide  &  une  couronne  d'or  , 
emblèmes  de  la  noblelTe  du  fang  , 
divers  înftrumens  de  guerre  ,  &  un 
enfant  formant  un  arc  de  la  mafTue 
d'Hercule. 

Renaud  dans  les  bras  d'Armide 
fait  le  fujet  du  troifième  tableau. 
Les  Amours  fe  jouent  avec  les  armes 
de  ce  Héros ,  tandis  que  les  chevaliers 
cachés  derrière  un  rideau  l'aper- 
çoivent livré  aux  plaifirs.  Aux  deux 
cotés  de  ce  tableau  font  des  vafes ,  des 
fleurs ,  &  de  riches  draperies. 

L'emblème  du  cartel  de  l'angle 

y'  ' 
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fuivant  eft  une  étoile  brillante  qui  s'é~  -  » 

lève  ,  fuivie  de  petites  étoiles  cachées^' CkOV 
en  pairie  par  des  nuages. 

Le  quatrième  tableau  repréfente 
Armide  qui  part  pour  confulter  les 
enfers.  Les  Amours  témoignent  leur 
inquiétude  ,  &  tâchent  de  l'arrêter; 
les  Plaifirs  s'avancent  pour  confoler 
Renaud. 

La  Douleur  eft  défignce  par  un  en- 
fant feint  en  marbre  qui  s'enveloppe 
d'une  draperie  ,  &  l'Inquiétude  par 
un  enfant  tenant  un  coq. 

L'angle  qui  termine  le  pourtour 
cft  orné  des  emblèmes  de  l'Etude , 
défignce  par  des  livres  y  l'Elévation  * 
de  Vefprit  dont  l'aigle  eft  le  fymbole  , 
&  la  Bienfaifance  avec  la  corne  d  a- 
bondance. 

Le  grand  morceau  du  milieu,. qui 
eft  le  dénouement  de  ce  drame  ,  a 
pour  fujet  Armide  montée  fur  fon 
char  y  au  milieu  des  airs,  &  faifant 
détruire  fon  palais*  Elle  eft  précédée 
par  le  Défefpoir ,  &  fuivie  par  la  Ja- 
lotifie  ,  la  Vengeâhc&  &  les  autres 
paffions  qu'elle  refTent.  Les  démons 
font  armés  des  flambeaux  qui  ont  em- 
btefc  le  palais  dont  on  voit  une  parti? 
dévorée  par  les  flammes, 
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' —  «  Les  angles  de  ce  plafond  font  rem- 
pt  Ciou v*  pHs  par  un  fond  dQ  mofaïque ,  chargé 

de  caifTôns  octogones.  Des  cotés  des 
bordures  qui  encadrent  les  tableaux , 
forcent  des  feftons  que  foutiennenc 
des  enfans  ;  cette  partie  de  la  décora- 
tion eft  fuppofée  de  marbre  blanc. 
Avec  ces  figures  font  grouppés  des 
vafes ,  des  marbres  ,  des  porcelaines  , 
des  fleurs  ,  des  fruits ,  des  armures , 
&  autres  attributs  qui  font  répandus 
fur  toute  la  corniche. 

Les  appartemens  font  décorés  de 
fept  grands  tableaux  de  l'hiftoire  d'E- 
nee ,  peints  par  Antoine  Coypel ,  qui 
étoient  dans  la  galerie  duPalais  Royal  à 
Paris.  DifFérens  maîtres  les  ont  gravés. 

Le  premier  eft  la  fortie  d'Enée  de 
la  ville  de  Troie  avec  fon  père  &  fon 
fils. 

Le  fécond  eft  Didon  dans  le  Temple, 
au  moment  qu'elle  aperçoiç  Enée 
qu'un  nuage  déroboit  à  fa  vue. 

Le  troifième  offre  la  mort  de  cette 
Reine. 

Le  quatrième  eft  la  defeente  d'Enée 
aux  enfers,  où. il  eft  conduit  par  la 
fibylle  Cumée. 

Dans  le  cinquième  Jupiter  lui  donne 
fes  ordres. 
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Au  fîxième  fevoit  la  mort  dePallas, 
fils  du  Roi  Evandre. 

La  mort  de  Turnus  fait  le  fujet  du 
feptième. 

Parmi  les  tableaux  placés  dans  les 
appartenions ,  on  remarque  la  Vierge 
avec  les  Apôtres  j  excellent  ouvrage 
de  Sera^in. 

Promethée ,  du  Guide. 

Hercule  qui  étouffe  le  géant  Anthée; 
par  le  Brun. 

M.  le  Duc  d'Orléans  à  cheval ,  par 
M.  Roslin. 

Le  portrait?  de  Madame  de  Feu- 
quieres  &  de  Mignard  ,  par  lui- 
même. 

Le  grand  falon  qui  précède  la  ga- 
lerie eil  orné  de  pilaftres  ôc  de  quatre 
colonnes  Ioniques  de  marbre  d'une 
feule  pièce.  Ses  peintures  dûtes  à  Af/- 
gnard  qui  a  peint  auflî  la  galerie  & 
le  cabinet  dont  elle  eft  fuivié  ,  font 
regardées  comme  le  plus  bel  ouvrage 
de  fon  pinceau. 

On  voit  d'un  côté  les  forges  de 
Vulcain  ,  accompagné  de  Pan,  des 
Bacchantes  &  des  Faunes ,  &  de  l'autre 
Mars  &  Vénus  entourés  des  Grâces 
&  des  Amours. 
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fi»ÇlOV  Ici  Par  l'aimable  Parcfle 

Ce  fameux  Vainqueur  défarmé , 
Ne  fe  montre  plus  enflammé 
Que  des  feux  d'une  douce  ivrefle  , 
Eî  cherche  de  plus  doux  combats. 

Rouss.  Od.JIL  L>  f . 

Le  plafond  repréfente  l'aflemblée 
<3es  Dieux  appelés  par  Vuicain  pour 
être  témoins  de  fon  deshonneur.  J.  B. 
de  Poilly  a  gravé  ces  tableaux  avec  les 
Cariatides  &  les  corps  d'archite&ure 
qui  les  accompagnent. 

Les  fujets  des  detfus  de  porte  gra- 
vés par  B.  Audran  ,  font  la  Jaloufie 
avec  la  Difcorde,  &  les  Plaifirs  des 
jardins. 

Entre  les  fenêtres  eft  un  grand 
.tableau  du  Régent  à  cheval  ,  par 
:Sanurt. 

Ce  falon  communique  par  une  ar- 
cade à  LA   GALERlfc  D'APOLLON. '  Le 

tableau  placé  au-deffijs  de  la  porte , 
.repréfente  JLatone  indignée  ,  qui  de- 
mande vengeance  à  Jupiter  de  Tin* 
fuite  que  lui  font  les  payfans  de  Lycie. 
Le  fond  du  tableau  offre  l'île  de  Délos, 
avec  une  mer  &  une  forêt. 

Le  plafond  eft  comparti  en  neuf 

morceaux 


> 
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morceaux.  Le  plus  gra^  faip  vqrir  "  " mmmt 
Apollon  ou  le  Soleil  foxpa^  da  fpn  S,  C 1,  o  0 
palais ,  précédé  d'un  enfant^  jfymbole 
de  l'Abondance ,  &  accpmpagué  des 
Heures  du  jour.  Plus  b^a^  de  petits 
Zéphirs  verfent  la  rofée  du  matin. 
L'Aurore  furfon  char  eft  devancée  pat 
un  Amour ,  cjui  répand: des  fleurs.  Au- 
deflTus,  l'Etoile  du  pqint  du  jour  eft 
œpréfentée  par  un  jeune  homme  qui 
la  porte  fur  (a  tcte  t  Se  qui  a  une  verge 
à  la  main  pour  chafïèr  la  Nuit  &  toutes 
les  Conftellations.   L'hirondelle  an- 
nonce par  fon  vol  que  le  Jour  va  pa«» 
roître.  La  Nuit  accompagné*  de  fes 
deux  enfans ,  dont  l'un  détîgne  le  fom- 
meifde  la  vie  ,  &c  l'autre  celui  de  laf 
mort ,  eft  à  l'extrémité  du  rableau , 
fe  couvre  avec  empreflement  de  feS 
fpmbres  voiles. 

.  Les  Saifons  accompagnent  ce  grand 
moïceau.  Du  coté  des  jardins ,  le  Prin- 
temps eft  rpprefçntç  par  le  mariage  de 
Zéphire  &  de  Flore.  Cette  Déelfe  eft 
fur  un  lit  >  5c  Zéphire  s'emprejïe  de» 
verfer  fur  elle  des  fleurs  que  lui  ap- 
porte une  des  Heures  du  Jour.  Les 
Amours  qui  les  environnent >  font  di-» 
verfement  occupés.  Sur  le  devant  du 
tableau  ,  une  figure  à  genoux  cueiilfr 
/.  Partie.  C 
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■'■  des  fleurs  pour  les  préfenter  à'  Flore 

C  l  o  u  d.  &  une  autre  en  répand  fur  fon  lit.  On  - 
voit  dans  l'éloignement  des  danfes  de 
Bacchantes  avec  des  Satyres. 

L'Eté ,  du  côté  de  la  cour ,  eft  dé- 
figné  pat  les  fêtes  de.Cérès.  Les  Vierges 
qui  portent  la  ftatue  de  la  Déefle  parmi 
les  blés ,  font  arrêtées  pour  le  facrifice  , 
Se  les  moilTorineurs  font  à  genoux  avec 
des  torches  à  la  maiii.  JLe  facrificateur 
vu  par  derrière  eft  prêt  à  égorger  la 
victime  ,  lorfqu'une  Vierge  aura'  ré- 
pandu fur  le  feu  facré  du  lait  &du  vin. 
Un  chien  altéré  qui  regarde  lef  Soleil , 
défigne  la  Canicule. 
•  Du  côté  de  la  cour ,  l'Automne  eft 
tfepréfentée  par  les  fêtes  de  Bacchus. 
Ariane  &:  ce  Dieu  font  fut  leut  char 
tiré  par  des  Panthères  que  gouver- 
nent des  Amours.  Le  rond  eft  une 
vue  de  met  ,  $:  dans  l'éloignement 
^aroît  un  vaifTeau  qifAriane  montre 
i  Bacchus.  Sur  la  droite  font  des  ar- 
bres chargés  de  fruits ,  d'où  pend  une 
peau  de  tigre  ,  avec  un  tambour  & 
des  mafques  employés  dans  les  Bac- 
chanales, On  voit  dans  cé  tableau  una 
marche  de  Faunes  &  de  Bacchantes  % 
que  le  grand  Rouflean  a  peinte  dans 
ces  vers  '  ■ 

v  »  - 
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Les  Satvrcs  tout  hors  d'haleine  S*  C  L  o  u 

Conduifant  les  Nymphes  des  bois  * 

Au  Ton  du  fifre  &  du  hautbois 

Danfcnt  par  troupes  dans  la  plaine  $ 

Tandis  que  les  Sylvain*  laflcs 

Portent  l'immobile  Silène 

Sur  leurs  tliyrfcs  entrelacés. 

od.  m.  l.  rf 

;  i 

L'Hivft:  eft  du  côté  des  jardins.  La 
principale  figure  de  ce  tableau  eft  le 
vent  Borée  qui  fouffle  la  grêle  &  la 
neige  ,  &  chafle  le  Soleil.  Près  de  lui 
les  fept  Pléiades  font  repréfentées , 
yarit  en  figures  de  femme  qu'en  étoiles 
qui  fe  fondent  en  eau.  Sur  le  devant  > 
f       k  Terre  implore  le  fecours  du  Soleil  f 
&  Vulcain  lui  offre  le  feu  de  la  terre , 
le  feul  qui  puilïè  lui  être  utile.  Le  fond 
du  tableau  eft  une  mer  agitée  ,  fur  la-: 
'         quelle  font  des  vaifteaux  battus  des 
flots.  Son  rivage  eft  glacé  ,  &  des  oi- 
*        féaux  aquatiques  s'y  promènent.  Ceg 
quatre  tableaux  ont  été  très-bien  gra* 
vés  par  J.  B.  de  Poilly.  f 
'  if  y  a  encore  quatre  petits  morceaux 

i  4ans  ^  v°uce  j  lavoir ,  du  côté  de  la 
s        forte  ,  C^mene  qui  préfente  à  Apollon 
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"  — fon  fils  Phaéton  pour  qu'il  le  recon- 
S,  C i o  9  b.  noifTe ,  &  Circé  à  qui  un  Amour  offre 
différences  herbes, 

Du  côté  des  fenêtres  eft  la  chute 
d'Icare  ,  &  Apollon  qui  fait  voir  à  la 
Vertu  le  trône*  brillant  qu'il  lui  a  def- 
tiné.  L'Aftiour  de  la  Vertu  eft  aflis  près, 
d'elle ,  tenant  de  grandes  branches  de 
laurier. 

Au-deflTûs  des  deux  fenêtres  gui 
éclairent  l'extrémité  de  cette  galerie,  - 
Mignard  a  peint  le  mont  Paînafle  ,  & 
Apollon  qui  montre  un  roflignol  perché 
fur  une  branche  de  lauriçr  ,  auquel  il 
tenvoie  les  muficiens.  Deux  entani 
placés  furie  devant  du  tableau ,  mar- 
quent la  ttrefure ,  &  des  cygnes  font 
l'emblème  de  la  yoix  des  Poètes. 

Les  fenêtres  de  cetee  galerie  fonts 
couronnées  par  des  tableaux  de  fleurs 
&  de  fruits  ,  artiftement  peints  pat 
Tonttnay. 

Huit  bas^relicfs  en  camaïeu  fe  voient 
dans  des  bordures  rondes  rehauffées 

a* 
or. 

Le  premier  à  droite  en  entrant  ; 
'  repréfeitte  Apollon  deyant  le  portiquo 
de  ion  tçm^e  y  &  la  Sibylle  qui  le 
prie  de  la  faire  vivre  autant  d'annéçî 
qu'elle  tiencde  grains  de  fablç, 
■ 
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'Le  fécond  ,  qui  eft  vis-à-vis  ,  fait 
Voir  ce  Dieu  enfeignant  la  médecine 
à  fon  fils  Efculape. 

On  voit  dans  le  troiïïème  le  Défi  de 
Marfyas  &  d'Apollon  devânt  Midas, 
&  dans  le  quatrième  la  punition  tle 
Marfyas. 

Le  bas -relief  fuivant  expofe  la  Mé* 
tamorphofe  de  Coronis ,  &  celui  qui 
eft  vis-à-vis ,  Daphné  changée  en  lau- 
rier. 

Cypariflè  métamorphofée  en  cyprès, 
&  Clytie  en  tournefol  >  fe  voient  dans 
les  deux  derniers  bas-reliefs.  , 

Entre  les  trumeaux  font  pofés  fur 
des  gaines  ,  des  buftes  en  marbre  , 
d'Empereurs  *  d'Impératrices  Ôc  de 
Généraux  Romains,  dont  quelques- 
uns  font  antiques. 

On  y  voit  auflî  les  portraits  des  Prin- 
ces &  PrincefTes  des  deux  branches  de 
Bourbon,  la  régnante  &  la  branche 
cadette. 

Au  fond  de  la  galerie  s'élève  un 
piédeftal  qui  porte  la  Figure  en  pied 
de  Henri  IV  ,  plus  grande  que  na- 
ture, dont  Sa  Majefté  a  fait  préfent  à 
M.  le  Duc  d'Orléans.  Ce  monument 
de  l'enfance  de  la  fculpfure  dans  ce 
Royaume ,  feroit  peu  fait  pour  nous 
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■        ■  ■  T-i  frapper  ,  &c  nous  féduire  ,  fi  on  le 
S-  * * •  * D* conhdéroit  en  lui  même,  &  fans  au- 
cun rapport  à  l'objet  qu'il  représente. 

Le  cabinet  de  Diane  eft  orné  de 
quatre  tableaux ,  la  Toilette  de  cette 
Déefle  ,  une  ChafTe  ,  un  Bain  &  un 
SommeiL  L'Aurore  fe  voit  au  plafond 
avec  Morphée  ,  &  quelques  autres 
figures. 

-  Sur  l'Autel  de  la  Chapelle  ,  fituée 
au  rez  de  chauffée ,  Mignard  a  peint 
>  une  Defcente  de  Croix ,  qui  eft  gravée 
par  A.  Loyr. 

En  defcendant  du  grand  efcalier  ; 
on  trouve  un  périftile  foutenu  de  co- 
lonnes Tofcanes ,  avec  une  rampe  qui 
enferme  une  pièce  d'eau  en  fer  à  che- 
val ,  appelée  le  baflin  des  cygnes ,  qui 
a  trois  jets ,  dont  deux  dardans.  C'eft 
Girard  qui  a  donné  l'idée  de  ce  mor- 
ceau. Sur  la  droite  font  plufïeurs  bof- 
quets  fermés  ,  plantes  depuis  quelques 
années  >  &  qu'on  nomme  la  Félicité. 

En  face  du  baflin  des  cygnes  ,  eft 
une  grande  allée  qui  conduit  à  un 
amphithéâtre  du  deffin  de  Contant.  Il 
confifte  en  plufieurs  rampes  ,  avec  des 

1>aliers  ornes  d'efcaliers  de  gazon.  Sur 
e  premier  palier  il  y  a  un  rond  de 
gazon  ?  &  une  Figure  au  milieu  qui 
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n'eft  pas  encore  placée.  Sur  le  fécond 
eft  une  pièce  échancrée  ,  avec  quatre  S.  Cio  v 
m  petits  baflins.  Le  troifième  a  une  pièce 
•d'eau  arrondie  ,  avec  ime  gerbe ,  dont 
l'eau  retombe  par  une  nappe  dans  une 
rigole.  Cette  dernière  rampe  eft  dé- 
corée de  petits  balîîns  ,  au  nombre  de 
huit  de  chaque  côté  ,  diftribués  entrfe 
les  arbres  ,  &  de  quatre  plus  grands 
dans  les  milieux. 

Pour  fe  rapprocher  du  château  , 
dont  nous  nous  fommes  un  peu  écat- 
tés  y  il  faut  revenir  fur  fes  pas  ,  de 
remarquer  d'abord  dans  les  bois  dits 
de  la  Félicité ,  les  goulettes  formées 
par  plufieurs  jets  d'eau ,  qui  tombent 
idans  une  rigole  de  plomb  *>  &  enfuire 
-le  rocher  entouré  d'une  rampe  où  eft 
-un  baflîn  avec  troi*  bouillons.  Ces 
morceaux  ont  été  exécutés  fur  les  def- 
fins  de  le  Grand.  Âu-defTus  font  deux 
falles  de  marroniers  :  l'une  a  à  fon 
extrémité  un  baffm  cintré ,  avec  trors 
jets  ;  Vautré  plus  élevée     eft  ornée 
dans  fon  milieu  d'un  badin  cintré  à 
angles  ,  d'où  fort  une  fort  belle  gerbe. 
Ce  baflîn  eft  environné  de  deux  fofTés 
fournis  par  douze  jets  dans  chacun  > 
formant  des  grilles  d'eau.  Plus  haut 
*n  trouve  une  gerbe ,  dont  le  baflîn 
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S^~"M"'J"  fert  de  réfervoir  aux  pièces  d'en  bas, 
S.  C  lo  v  b.  Il  y  a  encore  un  autre  téfervflir  fur  la 
gauche  &  à  peu  de  diftance. 
i  Les  grilles  d'eau  qu'on  vient  de 
voir  Font ,  pour  ainû  dire ,  la  clôture 
de  l'efplanade  ,  où  l'on  range  les 
orangers  aufli  confidérables  par  leur 
beauté  que  par  leur  nombre.  Du  coté 
de  la  ferre  çft  un  morceau  qu'on  ap- 
pelle le  Parnatre  ,  formé  par  quelques 
arbres  &  quelques  baffins  dont  le  re- 
fervoir eft  au-deflus ,  ainfi  que  le  la- 
byrinthe. 

De  l'autre  coté  du  château  en  def- 
cendant  du  baffin  des  cygnes  ,  on 
aperçoit  un  canal  nourri  par  trois 
,jet$  qui  fournirent  en  .partie  la 
grande  Cascade  j  fa  tête,  eft  déi- 
corée  d'un  grouppe  de  pierre  ,  fait 
par  Adam  Vainc.  C'eft  la  jonction  de 
la  Seine  &  de  la  Marne ,  défîgnées 

Far  deux  Figures  ,  l'une  de  Fleuve ,  & 
autre  de  Naïade  ,  qui  qnt  17  pieds 
de  proportion*  La  première  eft  affife 
fur  un  rocher  v  au-  deflbus  duquel  on 
aperçoit  un  antre  d'où  fort  une  nap- 
pe d'eau*  L'autre  eft  un  peu  penchée 
&  appuyée  fur  une  urne  ,  de  laquelle 
il  fort  $uflï  une  nappe  5  qui  fe  mêlant 
,  avec  l'eau  de  la  première,  tombe  dans 
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la  grande  coquille  du  milieu  ,  Se  fait  —  ~— * 
jouer  neuf  nappes  foutenues  par  dess*  c  L  °  u  °* 
ter  rafles-  rocaillées.  La  Figure  de  la 
Marne  paroît  dans  une  arritude  fup- 
plianre  ,  pour  obrenir  que  la  Seins 
veuille  bien  recevoir  fes  eaux. 

Les  côrés  de  la  cafeade  font  fournis 
par  deux  champignons  ,  dont  l'eau 
rombe  en  moutonnant  jufqu'en  bas  % 
&  qui  font  accompagnés  de  deux" rangs 
de  chandeliers.  Entre  ces  nappes  & 
ces  moutons ,  on  a  pratiqué  fur  ta  mê- 
me ligne  ,  des  efcaliers  entièrement 
couverts  d'eau  ,  provenant  d'un  baf* 
fin  où  il  y  a  deiix  gecbes ,  &  féparés 
par  deux  rangs  de  moutons.  Ces  eaux 
réunies  dans  une  rigole  qui  règne  dans 
.  le  bas ,  font  jouer  une  vingtaine  de 
mafques  dans  un  grand  bauin  bordé 
d'une  rangée  de  chandeliers. 

Cette  partie  de  la  cafeade  qu'on 
nomme  la  haute ,  eft  du  deffiu  de  le 
P autre  ,  &  eft  feparée  de  la  baffe  par 
une  allée.  Jules  -  Hardouin  Mânfart  % 
qui  a  faccordé  cette  nouvelle  partie 
avec  l'ancienne  >  a  fi  bien  ménagé  le 
peu  d'efpace  qui  lui  reftott  *  que  la 
tete  de  cette  cafeade  ,  où  il  a  rahgé 
crois  buffets  d'eau  ,  paroît  liée  avec 
la  fupérieure.  Ces  buffets  retombeftt 
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 -dans  un  grand  baflîn  circulaire  fai- 

l  o  v  d.  £ant  nappe  jans  U11  fécond  ,  celui-ci 

dans  un  troifième  ,  8c  ce  troifième 
dans  un  canaL  Dans  les  intervalles  > 
&  aux  extrémités ,  il  y  a  des  dauphins 
&  des  grenouilles  qui  jettent  une 
grande  abondance  d'eau.  Le  canal  a 
iix  bouillons  de  chaque  côté ,  &  fe 
termine  à  un  grand  ovale  ,  avec  deux 
gros  jets  dans  les  extrémités.  Toutes 
ces  eaux  réunies  dans  deux  boulin- 
grins, y  fournifTent  une  couronne  de 
jets  croifés ,  &  celui  qui  s'élève  du 
milieu» 

Sur  la  droite  de  cette  cafcadé  eft 
le  grand  jet  de  90  pieds  de  haut,  qui 
tombe  dans  un  carré  d'eau  de  près 
d'un  arpent  d  étendue.  Une  pyramide 
&  deux  jets  font  placés  dans  un  baffin 
au-deflus.  Il  eft  aifé  de  reconnoîcre 
dans  ces  difpofkîons  la  main  de  le 
Noflre  :  feu  Monfieur  l'y  employa ,  &t 
cet  habile  homme  a  tellement  fu  profi- 
ter de  l'heureufe  fituation  de  S.  Cloud , 
qu'il  a  fait  difparoîrre  la  grande  irré* 
gularité  du  terrein» 

L'allée  qui  règne  au  bas  de  la  caf- 
cadë ,  eft  noblement  terminée  par  un 
parrerre  de  gazon  avec  un  amphi- 
théâtre où  l'on  a  jmué  la  comédie.  Les 
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«llceç:  gui ^ bordent  la  rivière  de  Seine  , 
conduisent  au  Trianon ,  au  potager  &: 
aux  petites  cafcades  de  Sèvres.  Au  bas 
de  lavenue  de  Paris ,  on  aperçoit  dif- 
férentes falles  de  verdure,  &  le  jardm 
des  plantés  avec  un  laboratoire. 


à    a    J    *  4 


VERSAILLES. 


Ce  Châreau  doit  plus  à  l'Art  qu  a  vta^lWL5 
.la  Nature.  Ce  n  croit  autrefois  qu'une 
inaifon  de  chaflTe  que  Louis  XI II  avoit 
fait  construire.  Jules-Hardouin  Man« 
fart ,  le  Noftre  >  le  Brun  &  les  autres 
excellera*  Artiftes  que  Louis  XI  v  y  a 
employés ,  l'ont  rendu  le  plus  ïuperbe 
Palais  de  l'Europe. 

La  Nature  avoit  refitfé  à  Verfaille* 
une  belle  fituation  mr  il  étoic  refervé  i 
Louis  XIV  ,  à  qui  rien  n'a  réfifté  ,  de 
faire  heureufement  difparoître  ce  dc- 
-  faut.  Ce  Prince  g'eft  fait  un  point  de 
vue  dss  plus  riches  &  des  plus  ma- 
gnifiques \  il  s'eft  montré  plus  grand, 
en  furmontant  les  obftacles  de  la  na- 
.  sure ,  que  s'il  eut  embelli  un  beau, 
fite. 

Trois  avenues  à  quacte  rang*  d'ar- 
bre*-chacune  ,  mènent  à  Verfaillesz 
Tiyie  vient  de  Saint  Cloud  y  Se  l'a  acre 

C  v  j 
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S  de  Sceaux.  Celle  du  milieu  y  qui  eft 
Versailles,  la  plus  longue  Se  par  laquelle  on  arrive 

de  Paris  ,  découvre  d'un  côté  le  chenil 
&  le  logement  du  Grand  Veneur ,  ôc 
de  l'auttê  l'hôtel  du  Grand  Maître  de 
la  maifon  du  Roi.  Ces  «rois  avenues 
fe  réunifient  à\me  place  d'armes  d'une 
grandeur  immenfe ,  ornée  de  deux 
*  iuperbes  bâtimens  décrivant  une  por- 
tion circulaire  ,  Se  fermés  d'une  grille 
de  fer  ,  dont  les  ornemens  font  dorés. 
Cette  grille  eft  terminée  par  deux  gué- 
rites qui  foutienneiit  deux  grouppes 
repréfentant  les  Victoires  de  la  France 
fur  î'Efpagne  &  fur  l'Empire  ;  le  pre- 
mier fculoté  par  Gitardon  Se  le  fécond 
par  Marfy. 

Le  corps  de  cafernes  conftruit  fur 
le  côté  gauche  de  la  place  d'armes  pour 
loger  la  garde  françoife  de  S.  M*  a  été 
bâti  fur  les  defïîns  de  M.  Trouard.  Sa 
décoration  extérieure  offre  yne  fuite 
de  tentes  ;  celle  du  milieu  fe  diftingue 
par  de  plus  riches  ornemôns.  Dans 
l'intérieur  du  bâtiment  eft  une  falle 
dont  les  armes  font  le  principal  em- 
bellifiement.  Sur  les  côtés  fe  trouve 
Je  logement  de  trois  cens  foldats  Se  de 
feize  fergens.  Celui  des  officiers  ma- 
jors ,  du  chirurgien  Se  l'infirmerie  > 
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occupent  le  prêmier  étage  dit  pavillon  ^=—^^5 
d a  milieu.  Lorfquon  aura  élevé  un  VwsAïlM* 
pareil  corps  de  cafernes  pour  les 
Gardes-Guides  ,  ces  deux  édifices  for-* 
nieront  un  enfemble  agréable. 

Le  bâtiment  du  coté  de  la  Chapelle 
s'appelle  la  grande  Ecurie ,  &  l'autre 
la  petite.  Le  bon  goût  &  la  belle  pro- 
portion de  leur  architecture  due  A 
Jules-Hardouin  Manfart ,  font  relevés 

far  d'excellens  morceaux  de  fculpture» 
)es  galeries  voûtées  ,  des  cours  fpa- 
cieufes  ,  des  manèges  couverts  &  dé- 
couverts ,  diftinguent  infiniment  ces 
beaux  édifices  unis  par  un  afccord  Se 
une  fymmétrie  qui  ne  laiffent  rien  à 
defirer. 

L'avant-cour  du  Château  ,  bordée 
de  grands  •  bâtimens  deftinés  aux^Mi- 
niftres  ,  eft  terminée  &  rétrécie  par 
deux  gros  pavillons.  Une  geilie  de  ferla 
fépare  de  la  cout  royale  ,  dont  1  aile 
gauche  vient  d'ètee  rebâtie  fur  les  defr 
fins  de  M.  Gabriel.  Les  travaux  de  la 
droite  fontfufpendus.  La  porte  de  cette 
cour  eft  accompagnée  de  deux  grouppes 
dont  les  fujets  font  la  Paix  par  Tuby  .SC 
l'Abondance  p^vCoy^evox.  On  monte 
de  là  par  cinq  marches  dans  une  autre 
pur  plus  petite  ,  pavée  de  marbr* 
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^^mmmÊmm-  blanc  &  noirci 'où  elle  a  pris  le  nom  de 
y«SÀiLns.  cour  de  marbre.  L'élévation  de  tout  ce 
terrein  en  glacis ,  jointe  à  la  forme  des 
bâtimens  qui  diminuent  de  largeur  à 
chaque  cour  ,  offre  une  agréable  perf- 
peéhvè.  Cette  façade  autoit  été  infi- 
niment plus  régulière ,  fi  Louis  XIV 
n'eût  pas  voulu  ,  par  refpe£t  pour  fou 
augufte  père*,  confesver  l'ancien  bâ- 
timent du  fond ,  qui  a  gêné  dans  l'or* 
donnance  des  autres, 
p  ... 

La  Chapelle^ 

- 

Quoiqu'un  poëte  l'ait  qualifiée  de 

...  Colifichet  faftueux 
•N      Qai  du  peuple  éblouit  les  yeux  r 
Ec  donc  le-oomioiilcur  fc  raiile 

• 

ïes  artiftes  &  les  amateurs  s'accordent 
à  dire  que  fa  décoration  ,  tant  exté- 
rieure qu'intérieure  ,  eft  belle  &  élé- 
gante ,  &  que  fes  orne  mens  de  pein- 
ture &  de  îculpture  font  placés*  avec 
autant  de  goût  que  d'intelligence. 
Quant  à  l'appareil  &  à  la  foiieuté  de 
cet  édifice  j  il  y  en  a  peu  qui  puiflent 
lui  être  comparés.  Il  devoir  être  tout 
î  de  marbre  j  mais  la  crainte  de  le  readtf 
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trop  frais  en  a  empêché  l'exécution.  mmmmm~m^ 
C'eft  le  dernier  ouvrage  de  JuUs-Har-  Yusaiiae* 
douin  Manfart ,  il  ne  put  le  voir  finir 
avànt  fa  morr. 

La  décoration  extérieure  de  cette  . 
Chapelle  eft  un  ordre  de  pilaftres  Co- 
%  rinrhiens  ,  élevé  fur  un  foubaflèment , 
ôc  couronné  d'un  attique.  Dans  les 
entre  -  pilaires  font  des  arcades  en 
plein  cintre ,  ornées  de  Génies.  Cet 
ordre  eft  furmonté  d'une  baluftrade  , 
donr  les  piédeftaux  portent  vingt-huit 
Statues  de  pierre  de  Tonnerre  ,  repré- 
feiitant  les  Apôtres,  les  Evangéliftes , 
les  Pères  de  l'EglifeSc  les  Vertus  Théo- 
logales. L'atrique  qui  eft  au-deffus  de 
cet  ordre,  fait  arrière-corps  ,  Se  eft 
furmonté  d'un  focle  ter  miné  par  des  • 
candélabres. 

L'intérieur  de  cette  Chapelle  eft  dé- 
coré d'un  ordre  Corinthien»  La  pierre 
de  Liais  qu'on  y  a  employée  eft  d'une  ' 
blancheur  &c  d'un  poli  qui  le  difputent 
au  marbre.  Les  bas-reliefs  &c  les  or- 
nemens  des  piliers  font  traités  avec 
autant  de  foin  que  L'orfèvrerie  la  plus 
recherchée. 

Les  Autels  élevés  dans  i&  bas- 
côtés  de  la  nef,  offrent  aux  yeux  de$ 
bas-reliefs  en  bronze,  fculptés  par  .les 
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L""rf        .plus  habiles  artiftes  de  l' Académie* 
V**$ailles#     Le  premier  à  droite  eft  Sainte  Adc-* 
laïde  qui  donne  des  préfens  >  &  fait 
fes  adieux  à  Saint  Odillon  ,  Abbé'de 
Cluny,  par  Adam  l'aîné.  * 

Le  fécond  repréfente  Sainte  Anne , 
montrant  à  lire  à  la  Sainte  Vierge , 
par  Vinachc* 

Le  troifième  fait  voir  S.  Charles  , 
qui  dans  une  proceffion  folennelle 
demande  à  Dieu  la  cefTation  de  la 
pefte  gui  aftligeoit  la  ville  de  Milan. 
11  eft  de  Boachardon. 

La  chapelle  du  Sacré- Coeur  de  Jéfus , 
revêtue  de  marbres  choifis ,  a  été  couf- 
truite  d'après  les  deflins  de  M.  Gabrltl% 
en  exécution  des  dernières  volontés  & 
libéralités  de  feu  M.  le  Dauphin.  Le 
tabernacle  fimple ,  mais  noble ,  fert 
de  bafe  à  un  crucifix  d'ivoire  de  trois 
pieds  cinq  pouces  de  ha\it  \  morceau 
qui  avoit  été  envoyé  à  ce  Prince 
par  Augufte  II ,  Roi  de  Pologne  Se 
JEle&eur  dé  Saxe. 

En  face  èft  un  tableau  peint  par  5/7- 
veflre  ,  &  repréfentant  J.  C.  faifànt  la 
Pâque  avec  fes  difciples. 

Le  quatrième  bas-relief  eft  le  mar-' 
tyre  de  S.  Philippe  ,  par  M.  Ladatte. 

A  la  chapelle  de  S.  Louis  ,  Souvenu 
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%  peint  tre  Monarque  prenant  foin  des  ^""""^ 
■bleffés ,  après  favi&oife  fur  les  enne-^ERSAaLl^ 
mis  du  nôm  Chrétien  ,  près  de  .la  viliè 
de  la  Maffbure  en  Egypte. 

Sur  le  devant  d'autel  on  voit  en  bas- 
relief  S.  Louis  qui  fert  les  pauvres ,  par 
M.  A.  S,lodt%. 

Danslecinquième  bas-relief,  fculp- 
té  par  Adam  le  cadet ,  on  voit  le  mar- 
tyre de  Sainte  Vi&oire  fous  l'Empereur 
Déce ,  l'an  155. 

L'Autel  principal ,  accompagné  de 
deux  A  nges  en  adoration  ,  eft  de  mar- 
bre, avec  beaucoup  doniemens  de 
bronze.  Il  s'élève  au-de(ïlis  une  gloire 
rélefte  ,  atiffi  en  bronze  ,  très-bien 
imaginée. 

Sebfce  colonnes  Corinthiennes  can- 
nelées, décorent  noblement  la  tribune 
qui  rècrne  m  pourtour  de  la  Chapelle* 
Dans  les  travées  font  des  baluftrades 
remarquables  par.  leurs  tablettes  de 
brèche  violette,  portées  fur  des  ba- 
luftres  de  bronze  doré.  A  l'égard 
des  petits  plafonds  ,  où  les  Apôtrec 
font  peints,  les Cix  premiers,  en  com- 
mençant adroite,  lont  de  Boullongne 
le  jeune  y  &les  neuf  autres  defon  frère 
aine. 

A  la  Chapelle  de  Sainte  Thérèfe, 
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Santcre  à  peint  cette  Sainte  en-extafe* 
ViK$AiLiii.aa  moment  qu'un  À"g«  Ipi"  perce  1* 
cœur  d  une  flèche.  '.  , 

La  fculptjire  de  cette  Chapelle  eli 
due  à  7«  P  autre  ,  &  le  bas-relief  de 
tronze,  à  Vinache*  qui  y  arepréfenté 
la  Sainte  en  méditation.  Sur  le  coffre 
de  l'Autel,  Chauvcau  a  fculpté  la  morr 
de  cette  Sainte.  , 

Les  peintures  de  la  Chapelle  de  la 
Vierge  font  les  plus  belles  chofes 
qu'ait  faites  Boullongne  le  jeune.  Le 
tableau  de  l'Autel  ,  qui  eft  une  An- 
-  nonciation  ,  a  été  gravé  par  Def- 

places. 

Le  dôme  repréfente  l'Aflomption  5 
&  dans  les  quatre  pendentifs  qui  le 
foutiennene ,  font  peintes  fur  un  fond 
doré  quatre  figures  fymboliques  des 
attributs  que  l'Eglife  donne  à  la  Sainte 
Vierge.  # 

On  voit  dans  les  lunettes  trois  imit- 
as de  fes  vertus ,  l'Amour  Divin,  la 
>ureté  &  l'Humilité. 

Le  bas-relief  de  bronze  ,  placé  fur 
le  retable  de  l'Autel ,  eft  la  Vîfitation , 
&  a  été  fculpté  par  Coujlou. 

Au  milieu  de  la  grande  voûte  p*- 
roît  Dieu  le  Père  ,  qui  promet  d'en- 
voyer fon  Fils  pour  racheter  le  mondé} 
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une  multitude  d'Anges  compofe  fa 
cour.  Aux  extrémités  on  voit  deux  Virsaillbs* 

autres  grouppes  de  ces  Efprits  céleftes  *y 
les  uns  portent  la  colonne  à  laquelle 
J.  C.  fut  attaché  ,  &  les  autres  la  croix 
fur  laquelle  le  Sauveur  expira. 

Dans  les  trumeaux  de  Pattique  > 
douze  Prophètes  prédifent  la  venue 
du  Meflîe,  &  les  quatre  Evangéliltes 
en  autant  de  bas-reliefs ,  l'annoncent 
à  toute  la  terre.  Ces  peintures  font 
d'Antoine  CoypcL 

Mcufnur  a  peint  Parchite&ure  de 
cette  voûte,  compofée  de  trois  car- 
touches dont  les  bordures  &  culots 
d'ornemens  font  en  camaïeu  brun  re- 
haufTé  d'or.  Le  haut  des  croifées  eft 
orné  de  cartels  qui  renferment  des 
pafTages  de  l'Ancien  Teftament  rela- 
tifs à  chaque  Prophète.  Ils  font  entou* 
rés  de  têtes  de  Chérubins  &  d'orne- 
ttiens ,  qui  foutiennent  des  coquilles 
remplies  de  cafTolettes  fumantes ,  avec 
des  guirlandes  qui  retombent  dans  les 
embrafures  des  fenêtres.  m 

La  voûte  du  chevet  préfente  la  Ré- 
furre&ion  de  N.  S.  exécutée  par  la 
Foffe.  .  . 

Jouvenet  a  peint  au-delTus  de  la 
.tribune  du  Roi  >  le  Saint-Efprit  y  foui 
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—  -la  forme  d'une  colombe  ,  qui  au  mi- 
VxAsAiU£stlieu  de  plufîeurs  grouppes  d'Anges  , 

defcend  fur  les  Apôtres  &  fur  les 

Difciples. 

'  Dufalonde  la  Chapelle ,  orné  des 
Figures  delà  Gloire,  par  Fajjé \  8c 
de  la  Religion  ,  par  BouJJiau  ,  on  entre 
dans  un  autre,  nommé 

Le  Salon  ©' Hercule, 

Son  ordonnance  eft  formée  de 
grands  pilaftres  Corinthiens  de  marbre 
de  Rance  ,  dont  les  bafes  font  de 
bronze  ,  de  les  chapiteaux  de  métail 
doré  :  ils  portent  fur  des  piédeftaux  de 
marbre  vert  de  Campan  &  d'Antin  ; 
un  marbre  blanc  veiné  leur  fert  de 
fond*  Ces  pilaftres  font  furmontés 
H'une  corniche  ornée  de  trophées  & 
deconfoles.' 

En  face  de  l'entrée  vous  apercevez 
un  tableau  de  Paul  Féronèfe  ,  dont  les 
figures  foy  de  grandeur  naturelle* 
On  y  voit  N.  S.  chez  Simon  le  Pha- 
nfien ,  Se  la  Madeleine  à  fes  pieds  , 
qu'elle  arrofe  de  fes  larmes.  Ce  tableau 
dont  la  République  de  Venife  fit  pré- 
lent  à  Louis  XIV,  en  \66$  ,  a  été 
gravé  par  Valcncin  le  Févre  :  il  eft 
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entouré  d'une  bordure  magnifique -, 
foutenue  par  quatre  confoles  de  bronze  Yirsaiiî^ 
doré  ;fculptées  par  F tff*. 

Sur  la  cheminée  qui  eft  toute  de 
marbre ,  &  revêtue  de  bronze ,  eft 
un  autre  tableau  de  Paul  fféroncft  * 
repréfentant  Rébeçca,  qui  reçoit  les 
préfens  qu^Eliézer  lui  offre  de  la  parc 
d'Abraham,  Il  eft  gravé  par  Jean  Moyi 
reau.  .  :\ 

Le  Moine  a  peint  dans  le  plafond  , 
à  l'huile  fur  des  toiles  marouflées  , 
l'Àpotbéofe  d'Hercule  ,  morceau  qui 
fera  tôujours  l'admiration  des  amateurs 
du  vrai  beau,  C'eft  un  des  pUis  gtaiids 
fujets  de  compofition  qu'il  y  ait  \  fou 
ordonnance  n'étant  interrompue  par 
aucun  membre  d  archke&ure ,  &ayant 
64  pieds  de  long >  fur  5  4  de  large.  Le 
plafond  de  la  principale  falle  du  palais 
Barberin,  àjlomej,  avoir  été  juiqu'a* 
lors  regardé  comme  la  plus  grands 
machine  que  la  peinture  eut  prp* 
duite  (  a  ). 

L'ouvrage  de  le  Moine  eft  diftribué 

- 

(  a  )  Ce  plafond  peint  par  Piètre,  de  Cor* 
tone  ,  représente  le  Triomphe  de  la  Gloire  * 
accompagnée  des  Vertus,  &  d'autres  figujiçji 
*UÉgori<juç$  à  llwftoire  d'Urbain  YHl« 
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en  neuf  grouppes  compofés  de  14! 
y zrsailliu  figures ,  en  y  comprenant  les  trente 

feintes  de  ftuc  qui  portent  fur  la  cor- 
niche* Dans  le  premier  groupée  ,  Ju- 
piter &  Junon  préfentent  à  la  jeune 
fiébé  Hercule  pour  époux.  On  voir 
dans  le  fécond  Baçchus  s'appuyant  fur 
Je  Dieu  Pan ,  &  accompagné  de  deux 
Sylvains.  Au-deflfus  paroinent  Amphi  • 
trite  &  Mercure ,  &  plus  bas  Venus 
*vec  les  Grâces  &  l'Amour  }  aux  pieds 
de  Bacchus  ,  Pandore  &  Diane  in- 
vitent Cornus  à  fe  préparer  pour  la 
fête.  Le  troisième  grouppe  eft  compofé 
«le  Mats,  de  Vulcain  &  des  Amours 
qui  tiennent  des  armes  précieufes* 
L'Envie ,  la  Colère ,  la  Haine ,  la  Dif- 
rorde  ,  &  autres  vices  terraffés  auprès 
<lu  char  d'Hercule,  font  le  quatrième 
;rouppe.  Le  cinquième  offre  Cybèle 
fur  fon  char ,  Minerve  &  Cérès ,  Nep- 
tune ôc  Plutoh.  Dans  fe  fixième  on 
•voit  Eok  ,  Zéphire  &  Flore  ,  la  Rofé© 
qui  penche  fon  urne  fur  des  nuages  ou 
ïont  les  Nymphes  de  la  Pluie  j  au-det 
fous  les  Songes  répandent  des  pavot* 
Sur  Morphée  endormi  ;  le  Génie  de 
l'Immortalité  eft  dans  1  eloignement. 
jLe  feptième  grouppe  repréfente  Iris 
avec  l'Aurore  entourée  de  .  quatre 
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Etoiles  personnifiées  :  Apollpn  avec 


les^Mufes  paroît  dans  le  huitième  :  Virs ai 
près  d  elles  THiftoire  exhorte  la  Pein- 
ture à  immortalifer \  comme  elle,  les 
Héros  ;  le  Temple  de  Mémoire  efk\ 
ouvert ,  &  plufieurs  Génies  s'empref-" 
fent  d'y  attacher  les  médaillons  des 
grands* hommes.  Dans  le  neuvième 
grouppe  ie  voit  la  conftellation  de 
Caftor  &  de  Pollux  :  Silène  ftiivi  d'une, 
troupe  d'enfans  &  de  Faunes ,  forme 
une  fête  bachique  en  l'honneur  d'Her- 
cule. 

Âu-defTus  de  la  corniche  règne  urt? 
antique ,  dans  les  angles  duquel  font 
quatre  Vertus  de  neuf  pieds  de  pro- 
portions ,  favoir  :  la  Force ,  la  Conf- 
rancé  >  1a  Valeur  &  la  Juftice. 

Les  cartels  placés  dans  les  milieu* 
de  la  cotniche  expofent  les  travaux 
d'Hercule.  Ils  font  couronnés  d'une* 
guirlande  de  feuilles  de  chêne  que- 
foutiennent  les  Génies  de  la  Ver  ri»; 
Cette  guirlande  eft  feinte  de  mar-f 
bre  blanc  ,  ainlî  que  la  corniche  y 
les  Figures  qui  entourent  les  car-» 
tels  3  5c  les.  Vertus  qui  cara&érifenc 
Hercule. 


>  ■ 
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Ait  plafond  de  cette  pièce  ,  JlouaJJc' 
e  peinr  l'Abondance  avec  la  Libc-  • 
ralité. 

* 

Salle  di  Vinuî. 

> . 

Cette  DéefTe  couronnée  par  le* 
Grâces  paroît  au  plafond  fur  ton  char 
attelé  de  colombes.  Des  Amoups 
chargés  de  corbeilles  de  fleurs  ,  fou- 
tiennent  des  guirlandes  dç  fleurs  qui 
environnent  rAlTerablce  des  Pieux* 
"  Dans  le  premier  tableau  dés  côtés 
du  plafond  ,  placé  au-defTus  des  fe- 
nêtres ,  Cyrus  fait  paffèr  fes  troupes 
en  revue  devant  une  PrinceflTe. 

Le  fécond  eft  le  mariage  d'Ale- 
xandre &  de  Roxane. 

On -voit  dans  le  fui  van;  Sémiramis* 
Reine  des  A(Ty  riens  ,  faifarit  élever  Uf 
fordins  de  BabyUe.' 

Le  quatrième  repréfente,  Augufte 
donnant  au  peuple  le  plaifîr  des  jeux 

des  courtes  du  Cirqyç, 

Toutes  ces  peintures  ont  étp  exé- 
cutées par  HouaJJe  &  autres  peintres. 

JRouJfcau  a  peint  fur  les  murs  deux 

v*  belles 

-  • 
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belles  perffeâives  de  bâtimens  &  de  - 
jardins.  j.  Viwailiei 

11  y  a  de  plus  dans  cette  falle  une 
.  Statue  antique ,  repréfentant  L.  Quinc- 
dus  Cincinnatus  qui  quitte  la  char- 
rue, pour  aller  commander  îarmcé 

r '.Ht'     *tis:rt.  ,     .  MIlyJ, 

- 

Le  plafond  de  cette  Me  eft  peînf 
par  Blanchard.  La  Lune  fous  la  figure 
de  Diane ,  eft  fur  un  char  tiré  pat  deux 
biches  z  les  Heures  Taccompagnent* 
On  y  voit  auflî  les  attributs  de  la  Ghaflfe 
&  de  la  Navigation, 

Les  fujets  des  autres  tableaux  font  s 

Augufte  qui  envoie  une  colonie  $ 
Carthage.  ..  % 

Cyms  attaquant  un  fanglier.  . 

Jafon  avec  les  Argonautes  ,.  qui 
abordent  i  Côlchos  ,  pour  laconquetq 
de  la  Toifon  d'on 

Alexandre  à  la  chaffe  du  lion. 

Les  deux  premiers  font  ÙAudran  j 
&  les  deux  autres  de  la  Foffe. 

Ce  dernier  a  peint  fur  la  cheminée 
le  Sacrifice  d'Iphigénie  ,  qui  eft  un 
très-beau  morceau. 

Au-defTous  eft  un  petit  bas-relief 
/.  Parti*.  D 
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—  ""'  '  'en  marbre  ,  repréfentaht.  là  Fuite  çti 
Yeks  ailles.  Egypte  j  il  eft  de  Sara\in. 

Vis-à-vis  on  voir  l'Ange  Gardiçn  l 
du  F  ai  y  gravé  par  Nicolas  JDupuis. 

En  face  des  fenêtres  eft  le  huile  de 
Louis  XIV  ,  /pat  le  Btrnin  :m  il  eft  pla- 
cé dans  un  enfoncement  fitf  un  pié-- 
douche  avec  des  ornemens  de  bronze  * 
&  couronné  p*if  deux  eafans  aîiés. 

m 

Salle  de  Mars. 

<  Âur milieu  .du  plafond  ,  Clauic  4u** 
dran  se  peint  le  Dieu  de  la  Guerre  * 
£ur  fon  châr*iré  pat  des  loups. 

Deux  autres  tableaux  l'acçompa- 
gnent.  L'un  eflr  de  Houajfc  ,  &  repré- 
lente  la  Terreur ,  la  Crainte  &  la  Fu- 
reur, qui ,  à  l'arrivée  de  Mars ,  fem- 
blent  épouvanter  les  PuUTance$  dg  U 
terre. 

-, .  L'autre  dû  à  Jouvenet ,  eft  la  Vic- 
tçire  foutenue  par  Hercule ,  &  accom- 
pagnée de  la  Félicité ,  de  l'Abondance, 
4e  la  Paix  &  de  Génies  qui  portent 
des  couronnes  &  des  branches  de  lau- 
rier. 

i  Au-deffbus  de  ces  trois  tableaux 
en  a  feint  un  attique  ,  où  des  enfans 
paroiflènt  s'armer  &  s  ittftruire  des 
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exercices  militaires.  Ces  frifes  font 
interrompues  parfix  camaïeux  rehauf-^£RSA11LM* 
fés  d'or. 

Vis-à-vis  des  fenêtres  eft  Céfar  qui 
harangue  fes  foldats  avant  le  combat, 

Au-deffus  des  croifées  ,  Marc-An- 
toine récompenfe  les  fervices  d'un  de 
fes  officiers.  Ces  deux  morceaux  ont 
cté  peints  par  Jouvence. 
9  Dans  le  troifième  ,  on  voit  Aie-* 
xandre  Sévère  qui  cafle  une  légion  à  la 
tète  de  l'armée  Romaine. 

Le  triomphe  de  Conftantin  eft  re-' 
préfenté  dans  le  quatrième ,  du  côte 
de  l'appartement  du  Roi.  Ces  deux 
fujets  font  de  HouaJJe. 

Les  deux  derniers  ont  été  peints  par 
Audran.  L'un  eft  Cyrus  qui  fait  la  re- 
vue  de  Ion  armée. 

L'autre  repréfente  Démétrius  Po- 
liorcète (c'eft-à-dire  le  preneur  de 
villes)  qui  fait  monter  fes  troupes  £ 
laflaut. 

On  voit  dans  cette  falle  les  portraits 
en  pied  de  Louis  XV  &  de  la  feue 
Reine  ,  le  premier  par  Michel  V anloo9 
&  le  fécond  par  Carie  Vanloo.  Celui-là 
aétéfupérieurement  exécuté  en  haute* 
lilTe  a  la  Manufacture  royale  des  Go«j 
pélins  >  par  le  fieur  Aucfran.  A 

D  ij 
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Sur  la  cheminée  eft  un  tableau  de 
ViRSAiLLts.  paul  yeyonèfe  9  rcpréfentant  la  Saint* 

Vierge  qui  rient  fon  fils ,  accompagnée 
de  S.  George  &  de  Sainte  Catherine. 

Salle  de  Mercure. 

Le  plafond  rçepréfente  Mercure  fur 
un  char  tiré  par  des  .coqs.  La  Vigilange 
eft  à  côté  du  char  ,  ©récédé  par  le 
Point  du  Jour  ,  que  les  Génies  des 
Sciences  &  des  Arts  accompagnent. 

Dans  le  tableau  qui  eft  au-dettiis  des 
fenêtres ,  Alexandre  fait  apporter  des 
animaux  étrangers,  afin  quAriftote  en 
fafle  Thiftoire. 

Du  côté  de  la  falle  de  Mars  ,  il 
âonne  audience  aux  Philofophes  In- 
diens. 

En  face  des  fenêtres  ,  Ptoiémée 
Philadelphe  s'entretient  avec  des  Sa- 
vans  dans  fa  fameufe  Bibliothèque. 

Le  dernier  repréfente  Augufte  re- 
cevant une  ambauàde  des  Nations  bar- 
bares. Ces  peintures  de  Champagne  , 
encadrées  dans  des  compartimens  de 
ftuc  doré  ,  ornés  de  Figures  fymbo- 
iiques ,  font  exécutées  d'après  les  def- 
1ms  de  le  Brun. 

pn  a  placé  far  la  cheminée  le 
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portrait  de  Marie  de  Médicis  aflîfe  ,  ■ 

fon  petit  chien  eft  à  fes  pieds ,  par  Versailles. 

V andyck. 

Sur  les  portes  on  remarque  la  Cha- 
rité ,  par  Blanchard ,  qu'a  gravée  Pierre 
Daret  ,  6c  une  Bohémienne  qui  die 
la  bonne  aventure  à  un  Cavalier  , 
peinte  par  le  Caravage  >  Se  gravée 
dans  le  recueil  de  Crozat  par  Benoît 
Audran, 

L'ancienne  horloge  du  Roi  a  été 
faite  en  1706,  par  un  nommé  Morand 
qui  n'étoit  point  horloger.  Toutes  les 
fois  que  l'heure  fonne  ,  deux  coqs 
chantent  chacun  trois  fois  en  battant 
des  ailes.  En  même  temps  des  portes 
s'ouvrent  de  chaque  côté  ,  &  deux 
Figures  en  fortent  portant  chacune  un 
timbre  en  manière  de  bouclier,  fur 
lequel  deux  Amours  frappent  alter- 
nativement les  quarts  avec  des  mafTues. 
Une  Figure  de  Louis  XIV  >  femblable 
à  ceUe  de  la  place  des  Victoires ,  fort 
du  milieu  de  la  décoration.  Il  s'élève 
air-defïus  un  nuage ,  d'où  la  Vi£oiré 
defeend ,  portant  une  couronne  quelle 
tient  fur  la  tête  du  Roi ,  tandis  qu'on 
entend  un  carillon  fort  agréable  ,  à  la 
fin  duquel  tout  difparoît ,  &  l'heure 
fonne* 

D... 
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VtxsAiiL»       Salle  du  Trône. 

*  * 

Les  tableaux  placés  au-deffiis  de  la 
corniche  ,  reprefentent  Augufte  qui 
fait  conftruire  le  port  de  Miféne  ; 
Vefpafïen  faifant  élever  le  Colifée  j 
Conolan  fléchi  par  fa  mère ,  &  Ale- 
xandre qui  rend  à  Porus  fes  Etats. 

Huit  Figures  de  femmes  en  relief 
placées  aux  extrémités  de  ces  tableaux, 
foutiennent  une  bordure  ronde ,  d'où 
pendent  des  feftons.  Au  milieu  eft 
Apollon  accompagné  des  Saifons  ,  & 
des  figures  de  la  France ,  de  la  Mag- 
nanimité &  de  la  Magnificence.  On 
voit  dans  les  angles  les  quatre  partiss 
du  Monde,  où  la  Renommée  publie 
la  gloire  de  Louis  le  Grand.  Toutes 
ces  peintures  font  de  la  Fojje. 

• 

Salon  de  la  Guerre» 

- 

11  y  a  cinq  tableaux  dans  la  voûte.* 
Le  plus  grand  repréfente  la  France 
portée  fur  un  nuage  ,  tenant  d'une 
main  la  foudre  Se  de  l'autre  un  bou- 
clier ,  fur  lequel  eft  le  portrait  de  . 
Louis  XIV.  Plufieurs  Vidoires  volent 
devant  elle.  La  gravure  de  ce  morceau  > 
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commencée  par  Ravenet,  a  été  ter-  ' 

minée  par  Preilîer.  Versailles. 

Les  quatre  tableaux  qui  occupent 
les  cintres  ,  représentent  rEfpagne  pa- 
rdiffant  menacer  la  France  ,  la  Hol- 
lande renverfée  fur  fon  lion  ,  Bellone 
en  fureur  prête  à  s  élancer  de  fon  char , 
&  l'Allemagne  regardant  la  Vi&oire 
avec  épouvante.  Le  premier  a  été 
gfavé  par  Dupuis  l'aîné  ,  le  fécond 
par  Tardieu  ,  le  troifième  par  Du- 
puis le  jeune  ,  &  le  quatrième  par 
Defplaces.  Ces  belles  peintures  >  celles 
de  la  galerie  &  du  falon  de  la  Paix 
qitifuivent ,  font  dues  au  génie  de  le 
Brun. 

Tous  les  ornemens  de  ce  falon , 
gravés  par  Preîfler  ,  offrent  aux  yeux 
les  attributs  .de  Bellone  ;  on  ne  yoit 
dans  lafrife  &  au-deffus  des  portes 
que  trophées  ,  que  boucliers  &  que 
foudres. 

* 

Sur  le  chambranle  d'une  cheminée 
feinte  eft  un  grand  bas-relief  ovale 
dans  une  bordure  de  marbre  ,  repré- 
fentant  Louis  XIV  à  cheval ,  couronné 
par  la  Vidoire  &  marchant  fur  le 
fleuve  du  Rhin  qui  ,  faifî  defïroi  , 
admire  fon  vainqueur:  fes  eaux  ibnt 
couvertes  de  foldats.    Ce  bas -relief 

Div 
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g — commencé  par  Çouftou  l'aîné ,  a  été 
Y^WAiLLEs-fmi  après  fa  mort  par  fon  frère* 

L'Hiftoîre  accompagnée  de  Génies, 
&  écrivant  la  vie  de  ce  Prince  >  eifc 
placée  dans  l'ouverture  feinte  de  cette 
cheminée.  Ce  bas- relief  n'eft  qu'un 
modèle  fait  par  des  Jardins. 

Ce  falon  8c  celui  de  la  paix  termi- 
nent noblement  la  galerie ,  à  laquelle 
ils  fervent  d'entrée  par  une  grande 
arcade. 

La  grande  Galerie. 

i 

Avant  que  d'examiner  les  figures  J 
les  fculptures  Se  l'archite&ure  de  cette  ' 
galerie ,  qui  eft  un  ouvrage  unique  en 
ion  genre  ,  il  faut  regarder  les  pein- 
tures de  fa  voûte  qui  forme  un  berceau 
de  forme  elliptique.  Le  Brun  y  a  repré- 
senté ,  fous  des  figures  fymboliques 
&  de  favantes  allégories,  une  partie, 
de  i'hiftoire  de  Louis  le  Grand ,  depuis 
166 1  qu'il  prit  les  rênes  du  gouver- 
nement P  jufqu'en  l'année  que 
fe  fit  la  paix  de  Nimegue.  Cette  hif- 
toire  eft  divifée  en  neuf  grands  ta- 
bleaux &  dix  huit  petits  ,  qui  font  ad- 
mirer l'élévation  &c  la  fécondité  du 
génie  qui  a  produit  ces  belles  idées* 
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diftribués 


timens  y  accompagnés  d'une  belle  ai>  Ve*sàilx.*s# 

chkedure  feinte ,  &  foutenue  par  des 

Termes  de  bronze  dore.  Les  Génies 

des  Sciences  &  des  Arts  y  paroiflent 

occupés  à  décorer  ce  fuperbe  lieu  de 

tapis  &  de  guirlandes.  L'eftampe  delà 

compétition  générale  a  été  commencée 

par  Laurens ,  6c  finie  par  Cochin  le 

fils  ;  les  divers  ornemens  placés  dans 

les  quatre  angles  de  la  galerie  y  font 

gravés  par  Aveline. 

Lé  grand  tableau  occupe  le  milieu 
de  la  voûte.  Voici  l'infcription  de  la 
première  partie  : 

Le  Roi  prend  lui  même  la  conduite 
dt  fes  Etats ,  &  fe  donne  tout  entier 
aux  affaires.  V66l. 

Ce  Prince  eft  afîisfur  un  trône  que 
U$  Grâces ,  les  Jeux  8c  tes  Plaints 
environnent  ;  la  Tranquillité  efti  fes 


3 

aflfembiées  pour 
du  jeune  Monarque. 

Cette  première  partie  que  Du  puis 
le  jeune  avoir  commencé  de  graver  , 
a  été  finie  par  Tardieu  le  fils. 

L'infcription  de  la  féconde  partie 
de  ce  tableau  >  gravée  par  Defplaces , 
eft  : 

D  v 
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-  L'ancien  orgueil  des  Puiffances  yoU 

\*kaulv:  Jlnes  de  la  France. 

On  y  voit  l'Allemagne  >  FEfpagne 
&  la  Hollande.  Celle-ci  fait  connoîcre 
fon  empire  fur  la  mer  par  un  trident 
&  une  chaîne  à  laquelle  Thétis  eft  . 

Une  grande  étendue  de  ciel  fépare 
ces  deux  fujets.  Mercure  y  paroît  leui, 
comme  pour  annoncer  à  l'Univers  la 
réfolution  du  Roi ,  nonobftant  les  op-? 
portions  des  Puiffances, 

Le  fécond  tableau  eft  du  coté  des: 
fenêtres  Se  à  gauche  du  plus  grand  ; 
Cars  la  gravé. En  voici l'infcription  : 

Réfolution  prife  de  faire  la  guerre 
eux  Hollandais.  1671. 

En  vain  Minerve  expofe-t-elle  aux 
yeux  du  Roi  fur  un  morceau  de  ta- 
piflefie  les  malheurs  de  la  guerre  ;  la 
Juftice  décide  qu'il  convient  de  l'en- 
treprendre. 

Le  troifîèroe  tableau  eft  à  droite 
du  grand  &  au-deflus  des  fenêtres. 
Simonneau  en  a  commencé  la  planche, 
pc  Cars  l'a  finie.  Son  infeription  eft  : 

Le  Roi  arme  fur  mer  &  fur  terre. 
1671. 

Le  quatrième  ,  gravé  par  Cars  ,  eft 
au-deflus  des  glaces,  &  à  gauche  du 
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grand  tableau  ,  avec  cette  infcrip-  <""""*M 
tion  :  Versailles. 

Le  Roi  donne  fes  ordres  pour  atta- 
quer en  même  temps  quatre  des  plus 
fortes  Places  de  la  Hollande.  1671. 

Xe  Roi  tient  un  confeil  de  guerre 
avec  Monfieur ,  le  Prince  de  Condé 
&  le  Vicomte  de  Turenne.  Minerve 
&  l'Amour  de  la  gloire  lui  préfentent 
un  plan,  où  fe  lifent  les  noms  des 
quatre  villes  dont  la  prife  doit  ouvrit 
la  campaene. 

^  Un  tableau  des  plus  frappans  eft  le 
cinquième ,  <jui  occupe  la  largeur  de 
la  voûte.  Preifler  en  a  achevé  la  gra- 
vure ,  commencée  par  Dupuis  Faine. 
Le  peintre  a  repréfenté  dans  ce  ta- 
bleau le 

Pajfage  du  Rhin  en  prefence  des  en» 
nemis.  1671. 

L'image  de  ce  fleuve  qui  d'effroi 
laitfe  tomber  fon  gouvernail  ,  fe 
trouve  dans  la  quatrième  Epître  de 
Boileau. 

Une  femme  tenant  une  épée  Se  qui 
tombe, indique  la  prife  de  Maftrick. 
On  lit  au-deuous  cette  infeription  : 

Pûfe  de  Maftrick  en  treize  jours, 
g 67$.  Dupuis  le  jeune  l'a  grave. 

Le  (même  >  gravé  par  Cars ,  Se  placé 

D  vj 
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S  au-defTus  du  falon  de  la  guerre ,  a  pour 

V£*5àiwis-  infcription  : 

Ligue  de  l' Allemagne  &  de  VEfpagnc 
avec  la  Hollande.  i6ji* 

Cette  ligue  eft  repréfentée  par  trois 
femmes  qu'animent  la  Crainte  ,  la 
Frayeur  &  la  Jaloufie. 

Les  Renommées  qui  vont  répandre 
la  gloire  du  Roi ,  &  qui  font  partie  der 
ce  tableau ,  forment  une  planche  fé- 
parée ,  que  Rayenet  a  commencée  , 
&  que  Sornique  a  terminée. 

Le  feptième  tableau  eft  au-deffus 
des  glaces  ,  avec  l'infeription  fui- 
vante  :  '  , 

La  Franche^Comté  foumife  pour  la 

féconde  fois.  1674. 

Le  I^oi ,  fous  la  figure  d'Hercule  r 
fe  rend  maître  de  la  citadelle  de  Be- 
fançonhJCe  tableau  ,  le  feul  qui  fut 
alors  ^ravé  par  Charles  Simonneau* 
«IVun  chef- d'oeuvre  de  l'art. 

Le  huitième ,  qu'a  gravé  Beau  vais* 
occupe  toute  la  voûte.  Voici  Tinfcrip- 
tion  de  fa  première  partie  : 

Prife  de  la  ville  &  de  la  citadelle  de 
Gand ,  en  fîx  jours.  1 6 7  8 . 

L'autre  partie  de  ce  tableau  préfente 
les  fuites  de  cette  vi&oire.  On  y  lit 
cette  infcription  : 
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Les  mefures  des  Efpagnols  rompues 
par  la  prïfe  de  Gand.  Versmu*$* 

Le  neuvième ,  gravé  par  Jean  Au- 
dran ,  eft  fur  l'arcade  du  falon  de  ta 
Paix ,  &  porte  cette  infcription  : 

La  Hollande  accepte  la  paix  3  &  Jc 
détache  de  l'Allemagne  &  de  VEfpccgnc* 

L'Àîgle  de  l'Empire  veut  retenir 
la  Hollande  par  fa  robe  \  mais  elle 
court  aip-dévant  de  Mercure  &  de  la 
Paix. 

Ces  deux  Divinités  qui  defcendent 
du  Ciel ,  forment  une  planche  >  com- 
mencée par  Ravenet  ,  &  finie  patf 
Tardieu  le#fils. 

tes  dix -huit  petits  tableaux  qui 
reftent  à  examiner ,  ont  également  rap* 
port  à  l'hiftoire  de  Louis  XIV. 

Le  premier  ,  gravé  par  Cars  f  eft 
à  la  clef  de  la  voûte  ,  avec  cette  inf- 
cription : 

Soulagement  du  peuple  pendant  la 
famine.  166 1. 

Le  fécond  du  côté  des  glaces  f  gravé 
par  Tardieu  le  père ,  a  pour  inscrip- 
tion : 

La  Hollande  fecourue  contre  l'Evêque 
de  Munfter*  166$. 

La  France  armée  fe  jette  entre  deu* 


Digitized  by  Google 


S'ë  Voyage  Pittoresque 

?T  Artiasones ,  qui  défignent  l'Evêque  de 
YijisiiLLïs.Munfl:er  &  la  Hollande.  - 

Le  troifième  tableau  eft  placé  du 

cfcté  des  fenêtres ,  avec  cette  infcrip- 

tion  : 

Réparation  de  l'attentat  des  {a) 

Corfes.  1664.  # 

Cette  réparation  eft  ici  exprimée 
par  la  France  ,  accompagnée  de  la 
Force  qui  déploie  un  papier  fur  le- 
quel eft  le  deflin  de  la  pyramide  élevée 
alors  ,  &  par  la  ville^  de  Rome  qui 
fe  foumet  aux  conditions  qu'on  lui 
preferit. 

L'eftampe  de  ce  tableau,  commen- 
cée par  Liotard  ,  a  été  finie  par  Tardieu 
le  fils. 

Le  quatrième  >  gravé  par  Cars  , 
eft  i  la  clef  de  la  voûte  ,  Ôc  repré- 
fente 

Za  fureur  des  Duels  arrêtée.  ' 

Le  cinquième  ,  que  Tardieu  le  dis 
a  gravé ,  eft  du  côté  des  glaces  5  avec 
cette  infeription  : 

Défaite  des  Turcs  en  Hongrie  par  les 
Troupes  du  Roi.  1664. 

Le  fixième  ,  gravé  par  Lépicié  ,  eft: 

(a)  Soldats  qui  font  partie  <k  la  garde 
ilu  Pape, 
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côté  des  croifées  ,  &  a  pour  inf-  

cription  :  V£Rsailies* 

La  prééminence  de  la  France  recon- 
nue par  l'Efpagne.  1661. 

L'Efpagne  a  un  air  fort  fournis ,  8C 
fon  lion  eft  profterné  aux  pieds  de  la 
f  rance. 

Le  feptième ,  gravé  par  Cars ,  eft 
à  la  clef  de  la  voûte.  Voici  fon  inf- 
cription  :  ^ 

Guerre  contre  VEfpagne  pour  les 
droits  de  la  Reine.  1 6  67. 

Le  Roi  paroît  prêt  à  marcher  ,  pré* 
cédé  cfe  Mars  ,  &  de  la  Renommée 
qui  tient  les  manifeftes  faits  pour  les 
droits  de  Sa  Majefté. 

Le  huitième  eft  du  côté  des  glaces; 
&  porte  cette  infeription  : 

RétabliJJement  de  la  Navigation* 

Preisler  en  a  fini  la  planche  qu'avoit 
commencée  Thomaflin. 

Le  neuvième  ,  gravé  par  Ta  r  die  a 
le  père ,  eft  du  côté  des  fenêtres  7  Se  a. 
pour  infeription  : 

Réformation  de  la  Jujlice.  1 667. 

Des  Juges  reçoivent  du  Roi  l'Or- 
donnance Civile  de  1667.  La  Chicane 
renverfée  fous  le  trône  dévore  des  faca 
•de  papier» 
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■<^"""""*""*^    Le  dixième ,  gravé  par  Cars  5  eft 
StoMtiuss»  placé  à  la  clef  de  la  voûte ,  avec  cette 
infeription: 

Paix  faite  à  Aix-la-Chapelle.  1 66 S. 
L'Efpagne  reçoir  des  mains  du  Roi 
une  branche  d'olivier.   La  Franche- 
Comté  paroît  affligée  de  ce  quelle 
çefTe  d'être  à  la  France. 

Le  onzième  tableau  ,  gravé  par  * 
Ville  ,  eft  du  côté  des  glaces  j  îbn 
infeription  eft  :  . 

V ordre  rétabli  dans  Us  Finances* 
î66i. 

Minerve  pour  fuit  les  Partifans  fi- 
curés  par  des  Harpies ,  qui  en  sen- 
niyant  latffent  tomber  des  facs  pleins 
d'argent. 

Le  douzième,  cjue  Surugue  le  pèrô 
a  gravé ,  eft  du  cote  des  fenêtres ,  avec 
cette  infeription  : 

Protection  accordée  aux  beaux  Arts. 
166$. 

L'Eloquence  fui  vie  des  Arts  8c  des 
Sciences  ,  remercie  Sa  Majefté  de  là 
glorieufe  protection  qu'elle  leur  a  ac- 
cordée. 

Le  treizième ,  gravé  par  Cars ,  eft 
à  la  clef  de  la  voûte ,  &  a  pour  inf- 
eription : 

Acqu'tjiùon  de  Dunkcrque*  i66x% 
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Le  quatorzième  eft  du  côté  des  gla- 


ces. Uuflos  en  a  commencé  la  gravure  rViiiAnUfc 
&  Wille  la  terminée.  Voici  fon  in£- 
criprion  : 

Etablijjement  de  l'Hôtel  Rayai  des 
Invalides.  1674»  • 

Le  quinzième  ,  gravé  par  Soubiy- 
ran  ,  eft  du  côté  des  fenêtres  ,  avec 
cette  infeription  1 

•  Àmbafjades  envoyées  des  extrémités 
de  la  terre* 

Le  feizième,  gravé  par  Cars  ,  eft  à 
la  clef  de  la  voûte.  Il  représente 

La  Police  &  la  Sûreté  rétablies  dans 
Paris.  166$  + 

Le  dix-fej^tième  ,  que  Dupuis  le 
jeune  a  grave  y  eft  àa  côté  des  glaces 
ion  infeription  eft  : 

Le  renouvellement  d'alliance  avec  les 
Suijfes.  166 

Le  dix-huitième  ,  gravé  par  Def- 
places  ,  eft  du  côté  des  croifées  ,  ôc 
repréfente 

La  jonSion  des  deux  mers* 

Neptune  &  Thétis  fe  donnent  ïx 
main.  La  baleine  qui  eft  auprès  de 
Neptune  eft  le  fymbole  de  l'Océan 
comme  le  dauphin  &  la  rame  celui  de 
la  Méditerranée. 

Cette  galerie  a  jtf  toifes  Se  cinq 
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^mmmm^m^  pieds  de  longueur  fur  3  7  pieds  &  demi 
Vfxs-iutis.de  haut  ,  &  cinq  toifes  deux  pieds 
dé  largeur ,  faits  parler  de  fes  deux 
falons,  avec  lefquels  elle  occupe  toute 
la  façadé  de  l'avant-  corps  du  château 
du  côté  des  jardins.  Elle  eft  éclairée 
par  dix- fept  fenêtres  cintrées,  qui  ré- 
pondent à  autant  d'arcades  remplies 
de  glaces.  L'architedure  de  la  galerie 
&  dès  appartenons  eft  due  à  l'illuftre 
le  Brun  ,  qui  a  même  donné  les  def- 
{\ns  des  menuileries  &  des  ferrures. 
Elle  eo'nfifte  en  quarante-huit  pilaftres 
de  marbre ,  dlfpofcs  dans  les  inter- 
valles des  arcades ,  &  dont  les  cha- 
piteaux &  les  bafes  font  de  bronze 
doré.  C'eft  un  ordre  d'architecture, 
compofite,nommé  l'ordre  François  (a)> 
que  le  Brun  a  inventé  ,  &  qui  a  des 
coqs  ,  des  foleils  &c  des  fleurs  de  lis 
dans  fon  chapiteau.  L'entablement  eft 
enrichi  de  fculptures  >  qui  repréfentent 
des  chiffres  &  des  devifes  de  Louis 
XIV  ,  des  couronnes  royales ,  &  des 
colliers  des  Ordres  de  Saint  Michel  8c 
du  Saint-Efprit.  Sur  la  corniche  font 
rangés  des  trophées  ,  auxquels  des 
enfans  attachent  des  guirlandes  de 

- 

(<0  Cet  ordre  a  été  gravé  par  le  Clerc, 

1 


■ 
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leurs.  La  moitié  de  ces  fculptures  eft  ..^ 
de  Coy\c\ox.  f  %X 

Quatre  colonnes  placées  en  dedans 
de  la  galerie  en  embelliuent  les  en- 
trées ,  Se  font  accompagnées  de  huit 
pilaftres  féparés  par  des  piédeftaux  , 
qui  foutiennent  quatre  Statues  an- 
tiques de  marbre.  Celles  du  côté  dit 
falon  de  la  Guerre  font ,  Bacchus  & 
la  Vénus  d'Arles  ,  ainfi  nommée  , 
parce  qu'elle  fut  trouvée  dans  cette 
ville  en  1651.  Elles  font  gravées  par 
Mellan.  Aux  côtés  de  l'arcade  pat 
laquelle  on  entre  dans  le  falon  de  la 
Paix  ,  on  voit  une  Veftale  &  la  Mafe 
Uranie  ,  toutes  reftaurées  par  Gi- 

rardon.  .  . 

Vers  le  milieu  de  cette  galette  il  y 
a  quatre  autres  Figures  antiques ,  pla- 
cées dans  des  niches.  D'un  coté  c'eft 
Germanicus  ,  fait  par  Alcamént  ,  & 
une  Vénus.  De  l'autre  on  remarque 
une  Figure  de  marbre  de  Paros  ,  re- 
préfentant  la  DéeOe  de  la  Pudicitc, 
&  Diane  la  ChaflerelTe.  Cette  derniers 
a  été  très-bien  gravée  par  Mellan. 

Salon  de  la  Paix. 

Dans  la  coupe  de  ce  falon.,  qui  fait 
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-  aujourd'hui  partie  de  l'appartement 
ViRMutis.de  la  Reine',  &qui  eft  la  falle  du  con- 
cert y  la  France  eft  repréfentée  aflîfe 
fur  un  globe  d  azur  ,  dans  un  chat 
porté  fur  un  nuage  :  elle  eft:  couron- 
née par  la  Gloire.  La  Paix  &  des 
Amours  uniffent  des  tourterelles  , 
ayant  des  médaillons  à  leur  cou  , 
fymbole  des  alliances  de  la  France 
avec  les  Cours  étrangères.  Ce  mor- 
ceau ,  gravé  par  Aubert ,  a  été  fini 
par  Cars. 

On  voit  dans  les  quatre  cintres 
l'Europe  tranquille  ,  ayant  à  fes  pieds 
les  dépouilles  de  l'Empire  Othoman^ 
la  Hollande  qui  reçoit  des  branches 
d'olivier  qu'un  Amour  lui  apporte  j 
tfEfpagne  qui  attend  le  même  figne 
de  Paix  ,  &  l'Allemagne  remerciant 
le  Ciel  des  vidtoires  quelle  a  rem- 
portées fur  les  Turcs.  Ces  quatre 
morceaux  font  gravés  ,  le  premier 
par  Liotard  ,  &  fini  par  Wille  ,  le 
fécond  par  Defplaces  ,  le  troifième 
par  Tardieu  le  fais  Ôc  le  quatrième 
par  Beauvais. 

La  corniche  offre  des  objets  bien 

différeras  de  ceux  du  falon  de  la  Guerre. 

On  n'y  voit  que  des  branches  d'olivier, 

des  épis  de  blé  Se  des  couronnes  de 
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Aeurs.  Sur  les  portes  font  des  vafes  ESS*™*^ 
&  des  enfans  qui  «tiennent  des  fef-  V**sÀiu,*$é 
tons  ;  &  au-deflus  il  y  a  des  têtes  ,de 
Mufes  &  des  trophées  d'inftrumens  de 
Mufique.  Les  quatre  angles ,  gravés 
par  Preifler ,  préfentent  des  lyres  fur- 
montées  de  couronnes ,  entre  deux 
caducées  Se  deux  cornes  d'abondance* 

On  a  pofé  fur  la  cheminée  un  grand 
tableau  allégorique  de  forme  ovale  t 
qui  a  pour  fujet ,  le  Roi  donnant  la 
paix  à  l'Europe.  Il  eft  peint  par  le 
Moine ,  &  Cars  Ta  gravé. 

Majfëy  diftingué  par  fesfalens  çour 
la  miniature  ^  a  publié  il  y  a  quelques 
années  ,  les  gravures  de  cette  belle 
galerie  &  de  fes  deux  falons.  Les 
amateurs  ont  applaudi  à  cette  fuite 
d'eftampes ,  compofée  de  cinquamte- 
cinq  fujets  ,  &  exécutée  d'après  fes 
dfeflîns  par  les  plus  habiles  graveurs  du 
Royaume. 

* 

Appartement  de  la  Reine. 

Du  falon  de  la  Paix  on  entre  dans 
la  chambre  de  la  Reine  5  dont  tous  les 
tableaux  ont  été  peints  par  de  Sevc 
faine.  On  voit  au  plafond  le  Soleil  qui 
«claire  les  quatre  parties  du  Monde  % 
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""  '  défignée?  par  différentes  figures  de 
ViMAiLisr.  femmes.  Autour  de  cet  aftre,  Y  Aurore 
*  répand  des  fleurs.  Des  douze  jeunes 

filles  qui  représentent  les  Heures > 
quelques-unes  le  fuivent  ,  d'autres 
attelent  fes  chevaux  à  fon  char* 

Dans  le  premier  tableau  qui  fait 
face  aux  çroiiées  ,  eft  le  fameux  repas 
de  Marc-Antoine  &  de  Cléopatre, 
durant  lequel  cette  PtfinceflTe  fit  dif- 
foudre  une  perle  de  grand  prix  qu  elle 
avala. 

Le  fécond  repréfente  Didon  ,  don- 
liant  fes  ordres  pour  la  conftruftioa 
îie  Carthage. 

Dans  le  troifième  eft  la  Reine  Rho- 
dope  :  plufieurs  femmes  qui  Tenvi- 
ronnent  regardent  la  pyramide  qu'elle 
fit,  dit-on ,  élever  en  Egypte ,  n'étant  . . 
que  courtifane. 

Le  quatrième  fait  voir  Nitocris  J 
Reine  d'Affyrie ,  appuyée  fur  une  des 
femmes  de  fa  fuite ,  qui  lui  montre 
le  pont  qu'on  achevé  de  conftruire  fur 
l*Euphrate. 

Au  plafond  du  grand  cabinet,* 
Mercuré  préfide  aux  Sciences  8c  aux 
Arts.  Des  figures  allégoriques  expri- 
ment l'Etude  &  la  Vigilance.  Sapho  , 
eft  au-delTus  de  la  cheminée  j  &  vis- 
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à- vis  Afpaiîe  s'entretient  avec  des 
Philofophes.  La  Peinture  eft  repro-1 
fentce  au-deffiis  des  fenêtres  ,  &  en 
face  Pénélope.  Ces  tableaux  font  de 
Michel  Corneille. 

Sut  la  cheminée  >  Çharles  Coypel  x, 
peint  la  France  rendant  grâce  au  Ciel 
de  la  guérifon  du  Roi.  Surugue  le  fil$ 
a  gravé  ce  morceau. 

Les  trophées  de  la  Mufique  &  des 
Arts  qui  ornent  le  deflus  des  portes  t 
font  de  Madeleine  de  Boullongnc 

On  voit  au  plafond  de  l'anticham^ 
bre  où  fe  tient  le  grand  couvert,  Marj 
aflis  fur  fon  char  tiré  par  des  loups  % 
&  couronné  par  la  Vi&pire.  Les  Vern 
tus  militaires  l'accompagnent  ,  des 
Renommées  le  précédent ,  &c  Bellone 
pourfuit  plufieurs  monftres  devant  lui* 
Çe  morceau  eft  de  Vignon. 

Dans  les  compartûnens  de  ce  pla- 
fond font  huit  rablçaux  en  camaïeu 
rehaufles  d'or;favoir,  Rodogune  X 
fa  toilette  j  elle  a  les  cheveux  épars, 
&  s'arme  en  diligence  pour  t^ire  ren- 
trer lçs  rebelles  dans  Je  devoir, 

Harpalice ,  fille  de  Lycureiie  p  dé- 
livre fon  pere  que  les  Getes  em-. 
menoient  prifonnier/ 
.  Bellone  brûle  avec  fon  flambeau  Itf 
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 '  vifage  de  Cybèle.  Ces  trois  tableaux 

XUES*font  de  Vignoru 

Clélie  à  cheval  avec  les  compagnes. 
Hypfîcratée ,  femme  deMithridate, 
fuivie  d'une  nombreufe  armée. 

Zénobie  au  milieu  d'une  bataille , 
attaque  elle-même  l'Empereur  Auré- 
lien  pour  lui  difputer  l'Empire  du 
Monde. 

La  Fureur  tient  d'une  main  une 
épée,  &  de  l'autre  une  torche. 

Artémife ,  Reine  de  Carie ,  combat 
contre  les  Grecs  fur  les  vaifïeaux  dç 
Xerxès.  Ces  cinq  tableaux  ont  été  pein» 
par  Paitlet. 

La  falle  des  gardes  qui  fervent  au- 
près de  la  Reine  ,  eft  la  dernière  pièce 
de  fon  appartement.  Elle  eft  pavée  & 
revêtue  de  marbre  en  compartimens. 

Au  milieu  du  plafond  ,  paroît  Ju- 
piter fur  un  chat  attelé  dfe  deux  aigles. 
Quatre  jeunes  enfans  qui  volent  au- 
tour de  lui  ^expriment  les  fatellites  de 
Jupiter,  dont  la  planette  eft  défignée 
par  une  belle  femme. 

Les  quatre  autres  tableaux  de  ce 
plafond  font  allégoriques  à  quelque* 
a&ions  de  iuftice  &  de  piété  de  Louis 

Le  premier  repréfeare  l'Empereur 

Sévère^ 
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Sévère  qui ,  durant  une  famine,  fait 
diftribuer  du  blé  au  peuple  de  Rome.  Veisaxiaiu 

Dans  le  fecond  ,  Ptolémée  Phila- 
delphe  donne  la  liberté  aux  efclavès 
Juils  répandus  dans  fes  Etats* 

Le  croifième  eft  Trajan  ,  qui  reçoit 
les  requêtes  &  les  placets  de  fes  peu- 
ples. Ces  trois  morceaux  fon*  gravés 
parDupuis. 

On  voit  dans  le  dernier,  Solon  qui 
prouve  aux  Athéniens  l'équité  de  fçs 
Loix.  Duchange  la  gravé. 

Le  peintre  a  feint  fur  la  corniche 
de  cette  falle  une  elpèce  de  galerie 
remplie  de  Figures.  Dans  les  encoi- 
gnures s  élèvent  quatre  obélifques 
chargés  de  palmes,  &  orhés  de  Statues 
feintes  en  bronze. 

Sur  la  cheminée  eft  un  Sacrifice 
offert  à  Jupiter  par  des  Vierges  fur  le 
mont  Idai  &:yis4-vis  eft  la  NaiflTançe 
de  ce  Dieu.  Toutes  ces  peintures  font; 
de  Noël  Coypd,  : 


Appartement  ûv  Roi. 

De  1  appartement  de  la  Reine  on 
pafle  dans  «lui  du  Roi ,  par  le  palier 
du  grand  efcaher. 

Sur  la  cheminée  4e  la  /aile  4«j 
/•  Partie.  *  E 
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Gardes  ,  Parroccl  le  père  a  peint  un 
Versailles,  combat ,  xlans  lequel  des  Gardes  du 
Roi  tearaflent  quelques  cavaliers  avec 
des  lances.  > 
Onzcbàtailks ,  peintes  parle  même, 
ornent  leslàmbris  de  la  falle  fûivante, 
où  le  Rot  mange  à  foh  grand  couvert. 

Le  tableau  de  la  cheminée  eft  de 
Piètre  de  Cortont ,  6c  repréfente  la 
bataille  dîArbeiles.  Il  y  en  a  une  ef- 
çampe  gtavée  par  Pierre  Aquilâ. 

On  remarque  dans  ki  grande  anti- 
chambre "du  Roi ,  nommée  l'œil  de 
bœuf ,  une  frife  rampante  ,  enrichie 
de  fculptmfés  qui  terifètmenf  un  <ril 
de  besuf ■>  dôftiné  à  donner  plus  de  jour 
daYw  cette  pièce. 

Sur  les  portes ,  atfx  c&tés  de  la  dte- 
'*nmée ,  fbttt  deu*  tableaux  du  Bajfan; 
fa  voir,  la  conftru6tion  de  l'Arche ,  & 
Noéqui  y  fàie  entrer  les  animaux. 

Oh  voit  une  Fuite  en  Egypte  >  de 
Gentilefchi ,  fur  la  corniche  qui  eft  au- 
deflus  de  la  cheminée. 

Tfeois  tafelèatfx  <!e  Pâul  Féroncfc 
décorent  cette  pièce  j  favoir ,  Efther, 
Bethfâfece  &  Judith. 

Deùx  ancrés  motceaux  du  même 
peintre  font  placés  fur  lès  portés  qui 
communiquent  4  la  falle  du  grand 
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•  couvert.  Ils  repréfentenc  l'Adoration  ■ 
des  Bergers ,  &  N.  S.  mis  au  tombeau.  Vwuiufe. 

La  pièce  d'après  eft  la  chambre  de 
parade  de  Sa  Majefté.  Les  tableaux 
qu'on  y  voit  font  David  ,  du  Domi- 
niquin  ,  gravé  par  Gille  Rouffelet  ; 
Saint  Jean  dans  l'île  de  Pathmos 

»  par 

Raphaël  ,  que  Nicolas  Larmeffin  a 
gravé  j  les  quatre  Evangéliftes  peints 
par  le  Falentin  &  gravés  par  Gille 
Rouflèlet  ;  N.  S.  à  qui  on  montre  1* 
pièce  deftinée  à  payer  le  tribut ,  par  le 
même  ;  &  le  mariage  de  Sainte  Ca- 
therine ,  par  Alexandre  Véronïji. 

On  remarque  dans  la  falle  du  Con- 
feil  un  beau  bufte  de  Scipion  l'Afri- 
cain ;  il  eft  de  bronze  antique ,  &  a 
des  yeux  d'argent  :  Couftou  le  jeune  y 
a  mis  une  draperie  de  marbre  d'une 
„  grande  délicatefle. 

Un  fcabellon  porte  le  bufte  d'Ale- 
xandre en  porphyre,  dont  la  draperie 
eft  de  bronze  doré. 

Au-deflus  des  portes  font  trois  ta- 
bleaux du  Poujfin  t  dont  les  deux  pre- 
miers ont  été  gravés  par  Château.  II» 
repréfentent  Pyrrhus  dérobé  par  les 
amis  de  fon  père  à  la  fureur  des 
Molofïiens  qu'il  avoir  chartes  de  fon 
Royaume  j  les  aveugles  de  Jéricho  ôc 

Eij 
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'ISS^^^  une  Bacchanale.  Un  quatrième  tableau 
V**$aiuis.  dû  <i  Lanfranc  *  fait  voir  la  féparation 

de  S.  Pierré  de  S.  Paul.  Picart  le 
Romain  la  gravé. 

La  chambre  du  Roi  offre  quatre  pôr- 
,  traits  de  la  main  de  V andyck  ;  celui 
du  Marquis'  d'Ày tonne  ,  gravé  jpar 
1  Voftermân  ,  celui  de  ce  fameux  pein- 
:  tre  \  le  portrait  de  Marie  de  Médicis , 
-&  celui  dfc  l'infante  Elifabeth.  Cette 
chambre  eft  fuivie  d'un  cabinet  ovale 
dont  les  lambris  font  dorés.  On  y  ad- 
mire une  pendule  agronomique  faite 
en  1749  qui  a  fept  pieds  de  hauteur. 
-  Elle  marque  par  une  équation  firtiple 
ingéhieufe  le  temps  moyen  &  le 
'  temps  vtaû  Elit  indique  aufli  lenotti,le 
1  quantième  du  mois ,  ainfi  que  le  jour 
de  la  femaine.  Le  pendule  bat  les 
fécondes ,  &  p&  toujours  de  la  même 
longueur  ,  par  le  moyen  d'une  com- 
penfation  renfermée  dans  la  lentille* 
Une  aiguille  que  porte  le  pendule, 
fait  de  plus  apercevoir  l'effet  du  froid 
Qc  du  chaud  fur  les  métaux.  Cette 
pièce  eft  couronnée  par  une  fphère 
renferpiée  dans  un  globe  de  glace.  Les 
planettes  y  font  leur  révolution  d'un* 
manière  h  précife,  qu'on  n'y  rrouve~ 
toit  pas  en  jcop  ans  un  feul  degré 
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de  différence  avec  les  tables  aftrono-  ï?mmm~mm~ 
iniques,  Paflemant,  ingénieur  du  R^çi,  Vêrsai u<es- 
eft  auteur  de  cette  mécanique. 

On  voit  dans  ce  cabinet  deux  jolis 
modèles  en  bronze  }  Turt  de  la  . Statue 
équeftre  de  Louis  XV,  par  Bouchardon^ 
&  l'autre  de  celle  de  Bordeaux  ,  par 
Lèmoyne* 

Ce  Cabinet  eft  fuivi  de  plusieurs 4 
petites  pièces  boifées,  dont  une  ren- 
ferme les  pierres  gravées.  Cette  fu- 
perbe  colîe&ion  que  Prançois  T  a  com- 
mencé à  former,  préfente  des  exemples 
de  la  manière  de  graver  des  Egyptiens  - 
&  des  Etrufques  (  a).  Le  fpe&ateuf 
peut  y  comparer  la  graVure  Grecque  \ 
avéc  la  Romaine  5  Se  à  la  vue  des  ou-  * 
vrages  des  artiftes  du  derniér  fiêcle*  * 
apprendre  à  en  connoître  le  cara&ère^ 
lia  fameùfe  Corhaline  *  représentant 
une  vendange  ,  &  connue  fous  le  nom 
de  Cachet  de  .Michel- Ange,  eft  ijîi 
morceau ^nique  n  ôc  le  plus  fcu*ieux. 
d^cabi^etd^Rou  ,      :  ;f     >  , 

(a  )  Lcvplus  fecaiii  morceaux  d!c  ctttc  coî*. 
le&ion  ont  été  graves  d'après  les  deflin*  de 
Bimcbardon  ,  par  les  foins  de  M.  Mariette  , 
qui  y  a  joint  des  explications  &  des  renoar- 
qses  crèVcuwcirfcs,  - 
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V**MMMt'  Les  Petits  Aîpartemiks 

Sont  démeublés  j  il  n'en  refte  que 
la  galerie  :  les  tableaux  placés  dans  les 
trumeaux ,  offrent  différentes  cbafles , 
en  ufage  dans  les  pays  étrangers»  L'un 
cft  une  chafle  aux  taureaux  y  de  Par- 
recel  j  un  autre  aux  léopards ,  par  Lan- 
iret  ;  le  troifième ,  une  chafle  aux  lions, 
par  de  Troy;  le  quatrième^  à  l'ours , 
par  Carie  Vnnloo  ;  le  cinquième  e& 
une  chafle  à  Tautruche ,  par  le  mêrra$ 
le  iixième  auk  tigres  ,  par  Boucher  , 
gravé  par  EÙpart.  Celle  aux  éléphans 
«ft  de  Par/oui j  &  selle  du  crocodile, 
<le  Boucher. 

*  ■  r  • 

La  Salie  m  Spectacle  m  la  Cour, 

;  »  » 

r 

♦ 

Une  des  plus  fuperbes  de  l'Europe , 
a  été  commencée  en  17  5  3  fous  la  con- 
duite de  M.  Gabriel, &  finie  en  1 77c* 
pour  les  fêtes  du  mariage  de  Sa  Majefté. 
Ses  principales  entrées  font  au  niveau 
des  galeries  haute  &  balle  de  la  cha- 
pelle, en  forte  que  celle  d'en  bas  eft  de 
plain-pied  au  parquet , .  &  celle  d'en 
haut  aux  appartenons  du  Roi. 
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Cette  falle  eft  peinte  en  marbre  vert  ~ 
antique,  &  tous  fes  ornemens  font  do- 
rcs  en  or  mat.  Une  galerie  circulaire  * 
ornée  de  colonnes  Ioniques ,  couronne 
fes  deux  rangs  de  loges.  M*  du  Rameau 
a  peint  les  amours  des  Dieux  dam  les 
petits  plafonds  de  cette  galerie.  Sa  cor- 
niche eft  furmomée  dune  voûte  fur- 
baiflee  ;  le  grand  morceau  de  peinture 
qui  la  décore  eft  de  M.  du  Rameau.  Il 
tcçréfente  Apollon  accompagné  de 
Vénus  &  de  l'Amour  qui  lui  préparent 
des  couronnes  deftinees  aux  mortels 
diftingués  dans  les  arts.  AfôgauchcW- 
gafe  s  élève  dans  les  airs.  Plus  bas  font 
différens  grouppes formés  de  la  Comé- 
die ,  de  la  Tragédie  8c  de  laMufigucf 
de  la  pocfle  paftorale  ,  de  la  Lyrique 
&  de  la  Danfe.  D  un  côté  l'on  voitdes 
auteurs  &  des  artiftes  qui  travaillent 
pout  l'immortalité.  Plus  loin  font  i'Ar- 
chite&ure ,  la  Peinture  &  la  Méca- 
nique, Dans  la  partie  la  plus  élevée  de 
ce  plafond  paroiffent  les  Plaifirt  Se  les 
Ris  ,  &  dans  la  plus  bafle  l'Ignorance 
&  l'Envie  foudroyées. 

La  falle  du  bal  s'unit  à  celle  du  fçec-i 
tacle  par  l'avant- fcène  >  de  manière 
que  les  deux  n'en  font  qu'une  ;  elle 
décrit  un  carré  long  pris  fur  la  largeur,- 

E  iv 


164  Voyagé  Piïtom sqtje 

■  * 

**<MWMTdont  les  angles  forment  des  pans  coû- 
TMsaiUïs.  pés.  Cet  édifice  eft  cbmpofe  de  trois 
étages  de  galerie.  Le  tableau  ôvale  du 
pkrond  repréfente,  ainfi  que  les  autres  * 
petits  plafonds  r  differens  fujets  de  • 
rhiftoire  de  Pfyché.  Tous  ces  mor- 
ceaux font  de  Briard. 

L  e  P  î  t  i  Y   P  a  R  c, 

m 

S  m     \  •     I  ^m 

à  *  •  . 

Qui  renfermé  les  jardins  y  eft  con- 
tenu  dans  un  autre  dune  étendue  fur- 
prenante. 

Le  château  de  Verfailies  *  du  côte 
[des  parterres ,  offre  aux  yeux  une  fa- 
çade qui  n'a  poiut  fa  pareille  dans  le 
monde  \  pour  l'étendue  &  la  magni- 
ficence y  quoiqu'un  peu  monotone. 
J.  H.  Manfart  l'a  décorée  de  toutes 
les  richefTes  de  Parchite&ure  &  de  la 
Iculpture.  Elle  eft  compofée  de  trois 
grands  corps  de  bâtimens  :  celui  du 
milieu  avance  de  plus  de  quarante 
roifes,  dans  les  jardins  ,  &  en  a  pour, 
le  moins  cinquante  de  face*  Les  deux 
autres  ,  appelés  les  ailes  ,  ont  chacua 
près  de  quatre-vingts  toifes.  Toutes 
les  clefs  des  arcades  font  %pnées  de 
têtes  d'hommes  ou  de  femmes  ,  5c 
«elles  des  fenêtres  du  premier  écaga 
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font  embellies  de  dépouilles  de,  lions  ,  

&  d'autres  ornemexis  de  fcalpcùre. .  Vwaii.u:*» 

Le  corps  de  bâtiment  du  milieu  >• 
qui  eft  en  quelque:  forte  la  principale* 
face  du  château  *  regarde  le  parterre  , 
d'eau  y  &  a  trois  avant-corps  décorée 
de  colonnes  Ioniques  qui  portent  douze 
Figures  repréfeotarit  les  mois  de  ljan~; 
née.  Le  même  oicdté  en  pilaftres  règne , 
derrière  les  colonnes,  &  entre  chaque 
croilee. 

L'aîle  de l'appartement  de*  bains  a 
pareillement  trots  avant* corps  ornés; 
de  Statues  y  ainû  que  celle  qui  ren- 
ferme 1  appartement  de  M.  le  Duc; 
d'Orléans.. 

Laîle  des  Prirfces  ,  &  celle  qu*  eftr 
du  coté  de  la  Chapelle ,  offrent  quan-*- 
titc  de  Statues ,  représentant  desJDi- 
vinités  ,  des  Vertus  Se  des  Arts. 

Au-deflusdu  premier  étage; de  cette* 

magnifique  façade  règne  un  attique 
couronné  d'une  baluftrade  à  l'Italienne.. 
Cette  baluftrade  eft  interrompue  de 
temps  en  temps  par  des  piédeftaux  * 

3ui  portent  des  trophées  a*  l'aplomb 
es  pilaftres  accouplèsr ,  des  angles  de 
des  avant-.corp*  }  on-  a  pofè  des  vafe* 
feulement  ati-defTus  des  pilaftres  fiitt^ 
pies  ,  placés  entre  les  trumeaux.. 
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  On  voit  fur  le  grand  perron  quatre 

V«sAiu»s.statues  de  bronze  adoffées  à  la  face  du 
château  ;  favoir ,  Silène ,  Antinous  , 
Apollon  &  Bacchus  :  elles  ont  été  fon- 
dues  par  les  Kcllcrs^  d'après  l'An- 
tique. 

Aux  angles  de  ce  perron  font  deux 
beaux rafes  de  marbre,  ornés  chacun 
d'un  bas-relief.  Celui  de  la  droice , 
fculpté  par  Coy\tvox ,  repréfente  la 
vi&oire  que  les  Impériaux  durent  au 
fecours  que  Louis  XIV  envoya  en 
Hongrie  en  i  ££4 ,  &  la  foumifiion  que 
la  France  reçut  de  l'Efpagne  ,  au  fujet 
de  Tinfulte  faite  &  Londres  à  £bn  Am~ 
baffadeur.  Celui  de  la  gauche  offre 
les  conquêtes  que  le  Roi  ht  en  Flandre 
pour  les  droits  de  la  Reine  en  z  66 7  j 
c'eft  l'ouvrage  de  Tuby. 

Li  Pakterhe       a  u. 

Les  jardins  ont  été  plantés  par  le 
Noftre  >  cet  heureux  génie  qu'on  peut 
regarder  comme  le  créateur  de  l'art 
du  jardinage.  Les  détails  en  font  aufli 
agréables  que  variés  ;  les  eaux  y  pro- 
duifent  des  effets  admirables ,  ôc  les 
chefs-d'œuvre  de  fculpture  y  font  mul- 
tipliés. On  a  replanté  ces  jardins  en* 
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1776  fut  l'anciendefïm ,  avec  quelques  ^mmmm^mm- 
changemens.  v  Vwmujs. 

Ce  parterre  eft  formé  de  deux  pièces 
d'eau  ,  bordées  de  tablettes  dç^marbrç- 
blanc ,  qui  ont  dans  leur  milieu  une 
gerbe  de  trente  pîredf ,  entourée  de  jets 
dardans  ,  qu'on  nomme  la  couronne. 
Ces  pièces  font  ornées  dans  leur  pour- 
tour de  feize  figures  de  flenves  &  de 
rivières,  modelées  par  d'habiles  fculp- 
teurj ,  Se  fondues,  par  le*  KelUrs^  & 
par  Schabol.  11  y  ade  plus  huit  grouppes 
du  même  metail ,  représentant  des 
Nymphes ,  des  Gén^ef  &  des  Amours. 

Aux  deux  angles  de  cette  grande 
terralTe  ,  on  aperçoit  deux  baflins 
carrés ,  engagés  dans  les  paliflfades. 
L'un  eft  la  fontaipe  de  Diane  ,  &  l'au- 
tre celle  du  Point  du  jpur.  D'un  ba(jin 
élevé  il  fort  une  gerbe  de  15  pieds  9 
qui  retombe  en  nappe  dans  un  ballin 
plus  bas ,  &  fur  l'appui  de  marbre  fonr 
des  grouppes  d'animaux  de  bronze  qut 
jettent  de  l'eau. 

A  la  fontaine  de  Diane  >  qui  eft  a 
droite ,  il  y  a  un  lion  terraflant  un 
loup  ,  &  un  lion  qui  combat  un  fan^ 
glier  :  le  premier  eft  de  Vanclcve  ,  & 
le  fécond  de  Raon. 

Les  Figures  dè  la  fontaine  du  Point 

E  vj 
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du  jour ,  font  un  tigre  qui  terraflè  utr 
Vbrsàhus.  ours  >  &  un  limier  qui  terrafle  un  cerfc 
Ces  deux  grouppes  ont  été  modelée 

Bassin  i>e  Latoke. 

Le  baflîn  de  Latone  eft  dans  une 
demi  lune  :  on  y  dëfcend  par  un  ma- 
gnifique efcalier  ,  &  par  deux  rampes 
de  gazon-,  ornées  de  quatorze  vafes  de 
marbre  d'après  TAnticue. 

Du  milieu  de  ce  badin  s'élève  Te. 
grouppe  dë  Latone  ,  qu'on  voit  avec 
Apollon  &  Diane  (es  enfant  dans 
l'attitude  de  fe  plaindre  à  Jupiter  des 
payfans  de  Lycie.  Elle  eft  placée  fur 
plusieurs  gradins  de  marbre  rouge >  6c 
ces  payfans  font  métamorpholés  en 
grenouilles  de  plomb  bronzé.  De  ce 
badin  forrent  deux  gerbes  de  treize 
éieds  de  Haut ,  &  loixante-quatorze 
jets  ,  la  plupart  croifés  :  fur  les  bord* 
il  y  a  quantité  de  grenouilles  qui  jet- 
tent cfè  Peau.  Cet  Figures  i ont  de 
Marfy  ,  &  ont  -été*  gravées  par  G.  Ede- 
linck. 

Au-defTous  du  baflîn  de  Latone  e(fc 
Un  parterre  de  gazon  comparti,  qui 
renferme  deux  baflins  >  d  ou  fort  une 
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lézards.  Vimiiù» 

Avant  que  de  s'engager  plus  avanr 
dans  Te  parc  ,  il  faut  revenir  à  la  fon- 
taine du  Point  du  jour  pour  examiner 
les  Figures  de  marbre  placées  depuis 
cet  endroit  jtrfqu'au  grand*  canal.  E» 
commençant  à-  gauche  ^oatrouve  :• 
L'Eau  ,  par  le  Gros. 
Le  Printemps ,  pat  Magnïtr. 
Le  Point  du  jour,  par  Marfy. 
Le  Poème  Lyrique ,  par  TuBy. 
Le  Feu  ,  par  Doffier.  Ces  cinq  Fi- 
rares  ont  été  faites  fur  les  deffins  oe  le? 
Brun.  :  '     '  -  1 

Tirîdate ,  Roi  d'Arménie  ,  par  An* 
été  >  d'après  l'Antique,  ainfî  que  les \ 
fept  Statues  qui  fuiyent. 

Vénus  aux  belles  féfFes  ,  par  Clé~ 
rïort..     c  : 

Silène  ,  tenant  Baccliu*  entre  fe* 
bras  ,  pat*  Manière. 
Antinous  y  par  h  G rot. 
Mercure ,  par  Mêla* 
XJranie  ,  par  Cartier; 
Apollon  Pythien ,  par  Âfa%eïine. 
Le  Gladiateur  mourant ,  par  Mbf> 
mer. 

Cinq  Termes  ,  qui  repréfentent  ; 
~"    '  y  par  Magnitr. 


Digitized  by  Google 


îio  Voyage  Pittohesqvi 

— — ;  Platon  f  tenant  le  médaillon  de  So^ 
yttMtUiStCratefon  maître ,  par  RayoL 

Mercure ,  par  VancUve. 

Pandore,  par  le  Gros ,  d'après  le 
deflîn  de  Mignard. 

Le  fleuve  Àcheloiïs ,  par  Manière. 

Un  grouppe  de  Caftor  &  Poliux» 
copié  par  Coy\evox  d'après  un  marbre 
Romain  antique. 

Les  Figures  des  deux  cotés  de  la 
grande  allée  font: 

Milon  Crotoniate ,  dévoré  par  un 
lion. 

Perfée  qui  délivre  Andromède.  Ces 
deux  grouppes  font  des  chefs-d'œuvr£ 
de  Puget. 

Un  vafe  orné  de  fleurs  de  lis  ,  par 
Pouleier. 

La  Fidélité ,  par  h  Févre. 

La  Fourberie ,  par  le  Comte  >  d'après 
le  deflîn  de  Mignard. 

Vénus  fortant  du  bain ,  par  le  Gros9 
d'après  le  rorfe  qui  eft  à  Richelieu. 

Jupiter  tonnant ,  Figure  antique. 

Un  vafe  orné  de  cornes  d'abon- 
dance ,  par  Rayol. 

Un  auçre  pareil ,  par  Barrois. 

Un  vâfe  entouré  de  pampres  de 
lierre,  par  Melo. 

Son  pendant ,  par  Drouilly. 


Digitized  by 


*m  en  vivons  de  Paris,  ni: 

Vn  Faune  portant  un  chevreuil ,  — 
d'après  l'Antique  ,  par  Flamcn.  \SK$à.ui&t 

L'Empereur  Commode  habillé  en 
Hercule ,  auffi  d'après  l'Anftque  s  par 
Jouvence. 

Didon ,  pat  Pouhier. 

La  Vénus  deMédicis ,  d'après  l'An- 
tique >  par  Fremery. 

Un  vafe  orné  de  tournefols ,  pat 
Slodt^  le  père. 

Un  autre  femblable ,  par  Léger  et. 

Un  vafe  de  marbre ,  pu  Jofy. 

Son  pendant ,  par  Archt. 

Cyparifle  careflant  un  cerf  privé 
qu'elle  aimoit,  par  Flamen. 

Une  Amazone  >  d'après  l'Antique  9 
pztBuirecte. 

Artemife ,  commencée  par  le  Fe'vre  f 
&  finie  par  de  ^Jardins. 

Achille  reconnu  par  Ùlyfle  ,  de , 
Viper. 

Un  vafe  orné  de  branches  de  laurier  -, 
&  de  chêne  ,  par  Htrdy.  .  > 

Son  pendant ,  par  le  même. 

Bassin  D'AronoNè 

Entre  la  grartde  allée  &  le  b^ffin 
d'Apollon  y  cft  une  demi-lune  où  Ton 
voit  à  droite  : 
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ï  r  i  V o  r  a  g b  P tr  r  oké sqv* 
■  Ariftée  qui  Ue  Protée  ,  par  Stûdt% 

3F***AitLi  *k  père. 

Synnx,  patifef^r^  : 

Jupiter ,  par  Clérion.  ' 

Junon  y  du»  même. 

Vertumne ,  par  /*  /ftagrc. 

tïri  Sénateur  Romain v  Antique  f 

A  gauche  on  remarque  le  groupé 
d'ino  2Z  Mélicerte  ^v  Granitr. 

Pan  ,  par  Masure. 

Le  Printemps  y  par  -^rô; 

Bacchus  3 vp&r-iîtffc/fc 

Pomone,  par  le  Jiongre.  r 

BrOtusV  Antique; 

te  baflin  d^Apolion  eft  un  cârrér, 
long  ,  afrondi  datts  fes  faces.  Ce  Dieu* 
forçant  des  eaux  ,  eft  affis  fur  fon  char 
tiré  par  quatre  chevaux  >  conduits  par 
des  Tritons ,  &  fuivis  d*  dauphins  & 
dfe  baleines^  ïtfty  a-  fait  ce  grduppe 
d'après les deffins  de  le  Brun.  Lagerbe* 
du  milieu  efe  monftfûetrfe  j  &  a'  cin- 
quàtne-fept  pitds  de  haut  :  les  deux: 
autres  en  ont  quaraftte-fepc. 

Entre  ce  baflin  &  le  canal ,  ort  voit 
douztf  Staf ues  ,  fii  de  '  chaque  coté  ^ 
dont  il  y  en  a  onze  d'antiques. 
Celles  dfe  b  dcûier  font 
Augufte;-  î  ' 

Orphée ,  par  Francavittcr  < 
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Apollon. 

L'Abondance.  Virsaille^ 

Àntinoiis. 
Titus. 

Les  Figures  de  l'autre  c&té  de  la  de*  , 
mi-lune  >  font  : 

Un  Sénateur» 
Agrippine» 
Junon. 
LaVi&oire. 
.'.  Titus. 
Hercule» 

» 

,  Le  gund  G  an  au 

.  .  . .  * 

p  Le  grand  cariai  a  trente-deux  toifes 
de  large  ,  fur  huit  cens  de  long.  Il  eft 
traverlé  par  un  autre  canal ,  dont  les- 
extrémités  font  heureufement  termi- 
nées par  Triano»  &  la  Ménagerie ,  & 
qui  a  plus  de  cinq  cens  toifes  dans  fa 
longueur  y  interrompue  par  trois  pièces  ; 
d'eau  ;  Tune  eft  à  la  tête  ,  une  autre  eft 
au  milieu  ,  la  troifîème  qu'on  voit  à. 
l'extrémité  eft  beaucoup  plus  grande 
que  les  autres. 

Rentrons  dans  la  grande  allée ,  pour 
voir  les  bofquets.  Le  premier  à  droite  » 
en  remontant  vers  le  château eft 
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«.  —  -—-■■      ■  ' 

Vbksaillk.      La  COtONNADB. 

Trente-deux  colonnes  de  marbre , 
d'ordre  Ionique  >  répondant  à  autant 
de  pilaftres ,  forment  cette  colonnade  , 
couronnée  d'une  corniche  architravée. 
Elle  fert  d?impofte  aux  archivoltes  des 
arcades  ,  dont  les  bas-reliefs  repré- 
fentent  des  Génies  qui  tiennent  des 
attributs  de  l'Amour  ,  des  Jeux  &  des 
Plaifirs.  Des  tètes  de  Nymphes ,  de 
Naïades  &  de  Sylvains  ,  ornent  les 
clavaux  des  arcs.  Une  corniche  fur- 
montée  d'un  vpëtit  Afrique  décoré  de 
vafes ,  fait  l'amortilTement  de  ce  bel 
ouvrage.  Malien  9  Granier  >  GtyÇcvok, 
le  Hongre  &  le  Comte ,  en  ont  fait  les 
Sculptures. 

Toute  cette  archite&ure  ,  dont  le 
pUn  ingénieux  a  été  imaginé  par  J.  H. 
A/an/art ,  a  pour  fôubaflement  un  che- 
nau  de  marbre ,  dans  lequel  trente- un 
champignons ,  placés  entre  les  colon- 
nés ,  font  nappe. 

D'une  allée  qui  règne  au  pourtour 
île  la  colonnade ,  on  defcend  dans  une 
efpèce  d  arêne ,  au  milieu  de  laquelle 
on  voit  l'Enlèvement  de  Proferpine, 
fculpté  par  Girardon  $  d'après  le  deffin 
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de- le' Bran.  Une  partie  de  cette  fabk^^"^M> 
eft  çn  bas-relief  far  le  piédteftaiquiVi»suu.M. 

porte  ce  beau  grouppe  qu'a  gravé  G* 
Audran. 

r 

- 

w 

La  Salle  des  Marroniers» 

Les  palitfades  de  cette  falle  etoient 
ornées  de  huit  buttes ,  &  de  deux 
Statues  antiques. 

Les  battes  font ,  Alexandre  »  Cléo- 
pâtre ,  Céfar  ,  Numa ,  MaroAuréle , 
L.  Vérus  |  Hercule  &  Dé janire. 

Les  Figures  représentent  Antinous 
Se  Méléagre. 

Aux  extrémités  de  dette  falle  font 
deux  baflïnsronds ,  du  milieu  defqoels 
il  s'en  élève  un  autre  de  marbre  blanc, 
qui  porte  une  Figure  antique  ;  favoir , 
une  M ufe  &  une  Diane  Romaine. 

Aujourd'hui  ce  bofquet  n  eft  plus 
qu'une  falle  en  quinconce* 

* 

-      >  l 

La  Fontaimb  oe  Baçchus. 

Danslàcroifée  dés  principales  allées 
des  bofquets ,  font  quatre  fontaines  qui 
repréfentfent  les  Sàifons.  Celle  de  l'Au- 
tomne eft  ici  défignée  par  Bacphu* 
eatoorc  de  petits  Safyre$>  &  4^ 
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attributs  qui  lui  conviennent.  l  e  Brun 
Versailles,  a  donné  le  deffin  de  ces  Figures,  & 
Marfy  l'a  exécuté. 

■  « 

L'î  t  E     D'À  M  O  V  K  , 

Àinfî  nommée  d'une  petite  île  qui 
etoit  autrefois  au  milieu  de  la  grande 
pièce  d'eau,  eft  funnontée  d'une  autre 
plus  petite.  11  en  fort  fept  grotfes  ger- 
bes ,  dont  ta  plus  haute  monte  à  qua- 
rante-fept  pied* 

Le  principal  ornement  de  ce  bof- 
oûet  confifte  en  pluficurs  Statues  ,  dont 
il  y  en  a  quelques  -  unes  d'antiques.  '  * 

On  voit  d'abord  un  vafe  entouré 
d'une  branche  de  houx  &*de  toume-n 
fols,  ^ixkFévre.  '  v 

Julia  Méfa ,  four  de  Julia  Domna  ; 
femme  de  l'Empereur  Sévère* 
:  Vénus  qui  fort  du  bain. 

Jupiter  Stator.  j  . 

Julia  Domna  ,  femme  de  l'Empe- 
reur Sévère*  Ces  quatre  Rgittes  font 
antiques. 

Un  vafe  pareil  à  cefui  de  l'entrée  , 
fait  par  Legeret. 

-  Aux  angles  de  la  grande  pièce 
d'eau  y  font  deux  Figures  copiées 
*1  af>rè*  l'Amique*  :  Hercule  qui  £e> 
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repofe  ,  par  Cornu  ,  &  Flore  >  par  **P^"IWS*T? 

L  A     G  I  U  A  N  D  0  L  B. 

■  t 

>  >  « 

H  faut  repafler  devant  la  fontaine 
de  Bacchus  f  pour  voir  ce  bofquet 
orné  d'un  baflîn  &  d'une  gerbe.  La 
girandole ,  dont  il  ne  lui  refte  que  le 
nom ,  étoit  autrefois  formée  par  quan- 
tité de  jets  placés  autour  du  baflîn  % 
qui  réuniflbient  au  centre  >  d'où 
fort  la  gerbe. 

On  y  remarque  un  Hiver ,  fait  par 
Theodori)  Priape  ,  Pomohe  \  Fipre, 
Hercule  y  Morphée  &  autres  Termps 
exécutés  par  difFérens  fculpteurs  ?  dV 
près  les  deffins  duiPoûflîn. 

De  ce  bofquet  on  peut  aller  au  la- 
byrinthe :  en  traverfant  l'allée  qui  les 
lepare;  on  voir 

■  La  FontaiIm  Di  Saturne* 

'  •  r  « 

Ce  Dieu  environné  de  petits  en- 
fans  ,  eft  âu  milieu  d'à  n  grand  baffin  , 
&  femble  tirer  d'un  fac  une  pierre 
pour  la  dévorer.  Cette  fontaine  qui 
défigne  l'hiver  ,  a  été  faite  par  Gi* 
cardon ,  d'après  le  deffin  de  le  Brun. 
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Qui  a  été  détruir  il  J  a  quelques 
années  a  été  remplacé  par  un  bofquet 
fermé,  qui  imite  affezbieniui  jardin 
Anglois. 


La  Salle  »u  Bal. 


Le  milieu  eft  une  efpcce  d'arène 
qui  a  fervi  à  danfcr  ,  lorfque  Louis 
XIV  y  a  donné  des  Fêtes.  D'un  côté  , 
un  beau  buffet  rocaillç  forme  plufieurs 
rnappes  &  jets  d'eau  ,  fournis  par  trois 
gros  bouillons.  Il  eft  embelli  de  vafes 
•2e  métail,  ornés  de  têtes  de  Bacchantes 
&  de  mufles  de  lion* ,  fculptés  par 
Hou\cau  &  Majfou..  De  l'autre  coté 
;eft  un  amphithéâtre  de  gazon,  fou- 
tenu  par  quatre  rampes  de  marbre,  au 
haut  defquelles  on  a  placé  des  vafes  , 
dont  les  b&-tt\keh:{Qnt\àeJe:.Ifangte. 
11  y  *  de  plus  des  torchères  pour  mettre 
des  girandoles  ,  dont  l'effet  mêlé  avec 
celui  des  eaux»  ne  pouvoir  être  que 
fort  agréable. 
*  i    Au  haut  de  cet  amphithéâtre ,  on 
voit  dans  une  niche  un  grouppe  de 
marbre,  repréfent ant  Papirius  Curfar 


Le  Labyrinthe 
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interrogé  par  fa  mère.  Il  a  été  fculpté  —  

par  Cartier  >  d  après  l'Antique.  Vbrsauus* 

Pour  examine^  les  bofquets  de  l'au- 
tre côté ,  il  faut  fe  placer  £  la  demi- 
lune  du  baffin  d'Apollon ,  au  bout  de 
la  grande  allée.  En  remontant  vers  le 
château  >  on  trouve  à  gauche 

Le  Bosquet  dïnceiadï. 

On  voit  au  milieu  d  un  baflîn  cir- 
culaire renfermé  dans  un  boulingrin 
o&ogone ,  ce  Gé^nt ,  qu'Horace  ap- 
pelle Jaculator  audax  >  accablé  fous  les 

'  montagnes  qu'il  avoit  entaffées  pouç 
eftalader  le  Ciel.  Il  ne  paraît  que  les 
extrémités  de  fes  bras  &  de  fes  jam- 
bes ;  fon  vïfage  eft  tourné  vers  le 
Ciel,;  &  il  fort  de  fa  bouche  un  jet  de 

'  foixante- dix- huit  pieds  de  haut.  Cette 
Statue  de  vingt-quatre  pieds  de  pro- 
portion ,  a  été  faite  par  Marjy.  Plufieurs 
jets  fortent  des  rochers  qui  l'accom- 
pagnent. 

Les    D  6  m  1  s. 

Deux  petits  cabinets  placés  aux  ex- 
trémités de  ce  bofquet  ,  l'ont  fait 
nommer  le  bofquet  des  Dômes» 
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Chaque  cabinet  eft  de  marbre  blanc  f 
Viksaixiis.^  a  fcnit  colonnes  Ioniques.  Leur  face 

principale  eft  couronnée  d'un  fronton , 
orné  de  l'Ecu  des  Armes  de  France  , 
qui  pofe  fur  des  trophées  d'armes  de 
bronze  doré.  Dans  les  encoignures 
des  petits  pans ,  &  entre  les  pilaftres  f 
on  a  fculpté  en  plomb  des  trophées  , 
qui  représentent  les  Armes  de  diverfes 
Nations  >  &  le  tout  eft  furmonté  par 
deux  grouppes  denfans.  De  pareils 
trophées  décorent  les  angles  du  cabinet 
en  dedans. 

Les  faces  de  ce  bofquet  font  ornées 
de  huit  Stajtues  de  marbre  j  fkvoir  % 
en  commençant  A  gauche  en  entrant  : 

Une  Nymphe  de  la  fuite  de  Diane , 
qui  careffe  fa  levrette ,  par  Flamcn. 

Flore ,  par  Magnier. 

Amphitrite  >  d'après  le  modèle  des 
rAnguicrs. 

Arion  jouaftt  de  la  lyre  >  par  Raon. 

Ino  ,  par  RayoU  -r 

Le  Point  du  jour ,  par  le  Gros*  \ 

<5alathée ,  par  Tu  by. 

Le  Bercer  Acis  ,  du  même. 

Au  milieu  de  ce  bofquet  eft  un  baf- 
fïn  à  pans  arrondis  dans  les  angles  * 
dont  te  jet  monte  à  foixante-dix  pieds 
de  haut,  11  reçoit  encore  l'eau  des 

nappe* 
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nappes  >  fournies  par  des  bouillons   

forrant  de  la  baluftrade  de  marbre  qui  V£rsaille$. 
l'environne. 

La  rerrafle  dont  il  eft  entouré ,  eft 
décorée  pareillement  d'une  baluftrade 
de  marbre  élevée  fur  plufîeurs  gradins; 
fes  focles  &  fps  pilaftres  font  chargés 
de  bas-reliefs  repréfentam  les  armes 
employées  par  les  différentes  Nations 
de  l'Europe  ;  ouvrages  de  Girardon  ^ 
4c  Ma^tlinc  &  de  Gumn. 


La  Fontaini  de  Flore; 


Ou  du  Printemps  a  été  faite  par 
Tuby  j  d'après  le  dellin  de  le  Brun* 
Cette  DéelTe  y  eft  à  demi-couchée  9 
&  entourée  de  jets  qui  formant  uns 
gerbe. 

Le  Bosquit  pe  L'OBiLisçtrB: 

Le  milieu  étoit  occupé  par  un  balÎHi 
long  &  odogone  ,  élevé  iur  cinq  mar- 
ches de  gazon ,  &  aux  quatre  rampes 
des  faces  il  avoir  quatre  chures  d'eau 
qui  tomboient  dans  le  folï^régnaut 
au  pourtour.  Deux  cens  trente-un  jets 
réunis  formoient  un  obélifque  de  cin- 
quante-deux pieds  de  haut  p  Se  qu} 
/.  Parût*  F 
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diminuoit  de  grofTeur  jufqu'à  fa  pointe, 
Viksàuus.  étant  fourni  par  des  réfervoirs  placés 
à  trois  différentes  hauteurs.  Prefente- 
ment  ce  bofquet  neft  plus  qu'un  bof- 
quer  fimplç. 

BOSQUET  BE    i'É  TOILE. 

Ce  bofquet  eft  orné  de  dix  Figures  : 
celles  dont  les  fujets  font  connus  , 
repréfentent  Ganiméde ,  copié  d'après 
l'Antique  9  par  Jolym 
'  La  Vénus  de  Médicis, 

La  Comédie. 

LaMufe  Uranie. 

Une  Bacchante. 

Artémife. 

JLivie ,  femme  d'Augufte, 
Toutes  ces  Figures  font  antiques. 

La  Fontaine  de  Ciaès. 

!  Cérès ,  ou  l'Eté  ,  eft  aflîfe  far  des 
gerbes  de  blé  >  tenant  fa  faucille  ;  les 
cnfans  qui  l'environnent  badinent  avec 
des  Rems  qui  croisent  dans  les  blés» 
Cette  fontaine  a  éré  exécutée  par 
gnaudin  ,  d'après  les  deffins  de  le  Brun, 
Voici  les  Figures  placées  du  côté 
droit  tn  «Lefcendant  du  château. 


Digitized  by  Google 


*E5  ENVIRONS  D*  PàMS.    IX J 

Un  vafe  orné  de  fleurs ,  par  Herpin.  —  

Un  grouppe  repréfentant  Arrie  &  Vmwàxilis. 
Paetus  ,  copié  d'après  l'Antique ,  par 
tEfpingofa 

On  trouve  enfuite  cinq  Termes  s 

Hercule ,  par  le  Comte 

Une  Bacchante ,  par  de  Dieu. 

Un  Faune  ,  par  Hou^eau. 
.   Diogène  ,  par  CEfpagnandeL 

Cérès ,  par  Poultier*  , 

Vénus  a  la  coquille ,  ainfî  nom- 
mée ,  parce  qu'elle  en  tient  une ,  par 
Coy\evox.  Cette  Statue  vient  d'après 
l'Antique  ,  ainfî  que  les  huit  fui- 
vantes* 

f  Ganiméde  &  Jupiter  métamorphofe 
en  aigle ,  par  Lavironé 

La  Mule  Uranie  ,  par  Fremery. 

L'Empereur  Commode  en  Hercule, 
par  Nicolas  Couflou.  \ 

Fauftine ,  repréfentée  en  Cérès ,  pac 
Rcgnaudin. 

Bacchus ,  par  Granier. 

Un  Faune  jouant  de  la  flûte ,  pac 
HurtrelU. 

Tigrane  ,  Roi  d'Arménie ,  par  VEf- 
pagnandel. 

Antinous ,  par  la  Croix. 

Le  Mélancolique  ,  par  la  Perdrix. 

L'Air  ,  par  U  tiongrt. 

F  ij 
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-  •  Le  Soir  fous  la  figure  de  Diane ,  pal! 
y*RSAiLLts! des  Jardins. 

Le  Midi  figure  par  Vénus.  Cettà 
Srarue  eft  de  Marfy. 

L'Europe  5  par  Ma^eline. 
L'Afrique  ,  par  Cornu. 
La  Nuit ,  par  Rapnf 
La  Terre  dçlîgnée  par  une  femme» 
couronnée  de  fleurs ,  par  Majfou. 

Le  poëme  paftoral ,  fous  la  figure 
d'une  bergère ,  par  Grankr. 
On  voit  enfuite  cinq  Termes  : 
Apollonius  précepteur  de  Marc-3 
Aurcle ,  par  Mclo. 

L'Orateur  Ifocrate  ,  par  Granier. 

Le  Philôfophe  Théophrafte  »  pat 
Hurtrelle. 

L'Orateur  Lyfias ,  par  de  Dieu. 

Ulyfle ,  par  Magnier. 

Sur  la  gauche,  on  trouve  un  bofr 
quet  plus  recommandable  pour  la 
beauté  de  fes  fculptures  ,  que  pottÇ 
l'effet  de  fes  eaux.  On  l'appelle 

-  • 

ê 

Les  Bains  d'Âpoilon. 

On  y  voit  trois  beaux  grouppes  dç 
marbre  couverts  par  autant  de  balda- 
quins de  plomb  doré,  d'où  pend  une 
jf»mpanp.  Perrault  Çij  donna  les  delîin» 
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que  le  Brun  fit  enfuite  en  grand  >  fans 
prefque  y  rien  changer.  Versailles. 

Le  grouppe  du  milieu  compofé  de 
fept  Figures  fait  voir  Apollon  chez 
Thétis  ,  alïis  Se  environné  de  fi* 
.  Nymphes  qui  s'empreffent  de  le  fervir/ 
Des  trois  qui  font  fur  le  devant  f 
deux  s'apprêtent  à  lui  laver  les  piecls  , 
'&  à  les  efïïiyer.  La  troifîème  tient 
d'une  main  un  baflin  ,  &  de  l'autre 
verfe  des  eaux  de  fenteur  fur  les 
mains  d'Apollon.  Ces  quatre  Figures 
font  de  Girardon.  Des  trois  Nymphes 
placées  derrière  le  Dieu  ,  celle  du 
milieu  prend  foin  de  fes  cheveux,  & 
les  deux  autres  tiennent  des  vafes 
remplis  d'effences.  Elles  font  fculp- 
tées  par  Regnaudin.  Ce  chef-d'œuvre 
de  Girardon  a  été  bien  rendu  par 
François  Edelihck. 

Le  grouppe  qui  eft  à  gauche  ,  en 
regardant  Apollon  ,  eft  compofé  de 
deux  de  fes  chevaux  que  des  Tritons 
abreuvent.  11  eft  de  Guerin. 

Celui  de  la  droite  fait  par  Gafpatd 
Marfy  >  eft  bien  fupérieur  à  l'autre , 
Se  repréfente  aufli  deux  chevaux  d'A- 
pollon abreuvés  par  des  Tritons.  Un 
de  ces  chevaux  ferre  les  oreilles ,  Ôc 
mord  la  croupe  de  l'autre  qui  fe  cabre. 

F  iij 
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~—  jjn  Triton  pQur  ies  retenir  ,  lève  u» 
ViRSAiLii$#bras  nerveux  :  ce  font  ces  chevaux  qu'a 
chantés  Ovide  : 

Corripuêrt  yiam ,  pcdibufquc  pcr  aHra  motif 
Obftantcs  findunc  ncbulas  ,  pcnnifcpc  lcvad 
Pxaeccrcont  onos  îfdem  de  panibus  Euros. 

On  conftruit  a&uellement  fur  les 
deflïns  de  M.  Robtrt  >  un  bofquet  plus 
vafte,  deftiné  à  renfermer  ces  précieux 
morceaux  de  fculpture.  Au  terrein 
adtuei  on  joint  ceux  du  petit  bofquet 
&  du  bofquet  Dauphin  qui  font  fup- 
primes.  Sous  un  rocher  repréfentant 
la  grotte  de  Thétis  ,  fera  placé  le 
grouppe  d'Apollon  &  des  Nymphes 
qui  .l'environnent..  Ceux  des  chevaux 
ieront  difpofés  fur  les  cotés  ,  &  l'en- 
femble  offrira  tiue  compofition  pit- 
toresque. 

Le  Théâtre  d'Eau, 

Qui  étoitun  desplus  beaux  bofquet* 
de  Verfailles  ,  &  (ouvrage  de 
rani ,  n'eft  plus  qu'une  falle  en  quin- 
conce. Ses  erFets  d'eau  changeoient  ûx 
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fois ,  &  ofFroient  autant  de  décorations 
différentes.         ^  f  • 

Les  Figures  qui  ornent  fes  allées  , 
font  : 

Marfyas  qui  montre  a  Olympe  , 
fon  élève  ,  a  jouer  du  fifflet  à  feptf 
tuyaux  ,  copié  d'après  l'Antique,  par 
Coy.  . 

Jupiter  ,  Terme  antique  ^#reftauré 
par  Ùrouilly  (a)* 

Un  bufte  de  Junoi*,  aufli  antique. 

Bacchus  ,  par  Couftou  le  jeune. 

A  l'entrée  de  ce  bofquet ,  eft  tir* 
petit  baffin  de  plomb  ,  dou  s'élève 
une  gerbe.  On  le  nomme  le  baflîn  des 

(  <0  Cette  Statue  coloifalc  de  marbre  de 
Faros  *&  de  Myron ,  (culpceur  Gf ce  i  Mstc* 
Antoine  l'avoit  enlevée  à  Samost  6c  Augttftc 
la  fie  placer  dans  le  Capitolc.  Ce  Prince  , 
Gcrmanicus,  Trajan  9  Marc-Aurélc  6c  aunes 
Empereurs»  au  retour  de  leurs  conquêtes  » 
lui  ont  facrifié.  Granvelie ,  depuis  cardinal  , 
alors  rainiftre  de  Charles-Quint  ,  étant  à 
Rome ,  Marguerite  d'Autriche  ,  Duchefle  de 
Camarino*  lui  donna  cette  Statue  ,  qu'il  fit 
placer  dans  fon  jardin  à  Bcfançon.  Lorfque 
Louis  XIV  prit  cette  ville ,  les  Magiftrats 
lui  en  firent  préfent  :  les  bras  &  tout  le 
bas  depuis  le  deflbus  du  nombril  ,  étoienc 
caffés.  Drouilly  la  termina  en  terme  ,  &  y 
ajouta  une  draperie  qui  remonte  fur  1  épaule» 

F  iv 
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^T""*""  enfans ,  parce  que  plufieurs  enfans  y 
ViKsAin,n.font  repréfentés  nageans.  N 

Le  Bassin  de  Neptune;  - 

Cette  pièce  qui  termine  le  parc  dt 
ce  côté-la,  eft  bordée  en  partie  par 
tine  terraffè  &  par  une  tablette  ornée 
de  foijftnte- quinze  cierges  ou  grilles 
d'eau ,  de  foixante  pieds  de  haut ,  qui 
retombent  par  des  mafques ,  après  être 
fortis  pour  la  plupart  de  vafes  de  plomb 
bronzé  ,  enrichis  d'ornemens. 

Dans  la  face  de  cette  terrafïe 
font  trois  maflifs  ,  qui  portent  des 
grouppes  en  plomb,  formant  des  buf- 
fets nourris  d'uni?  prodigieufe  quan- 
tité  d'eau. 

Celui  du  milieu  eft  Neptune  &  Am- 
phitrite  ,  accompagnés  de  plufieurs 
Tritons  &  monftres  marins ,  par  Adam 
'  Vainc. 

•  *  À  fa  gauche  eft  l'Océan  appuyé  fur 
un  monftre  marin ,  par  Lemoyne. 

A  fa  droite  on  voit  un  Triton  que 
foutient  un  énorme  poifTon  pofc  fur 
une  coquille ,  par  Bouchardon. 

Aux  extrémités  de  la  tablette  font 
deux  Amours  qui  domptent  des  Dra- 
gons ,  de  la  gueule  defquels  il  fort 
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une  lance  d'eau.  Ces  morceaux  font  ^r:r~™:~ 
dûs  à  Bouchardon.  Versailles. 

Trois  Figures  de  marbre  font  placées 
dans  la  demi-lune  ,  qui  eft  au-delà  de 
cette  pièce  d'eau  : 

Bérénice  d'après  l'Antique  ,  pac 
VEfpingola. 

La  Renommée  qui  écrit  l'Hiftoire 
de  Louis  le  Grand.  Ce  grouppe  a  été 
fait  par  Guidi  >  fur  les  deiims  de  le 
Brun. 

Fauftine  d'après  l'Antique  ,  par 
Fremtry. 

Dans  la  demi-lune  qui  fait  face  à 
la  pièce  de  Neptune  >  eft 

La  Fontaine  du  Dragon* 

Le  milieu  du  badin  préfente  un  dra- 
gon ,  d'où  fort  un  jet  de  quatre-vingt- 
douze  pieds  de  haut  ;  c'eft  le  plus 
élevé  de  tous  ceux  de  Ver  failles.  Il  eft 
environné  de  dauphins  &  de  cygnes  , 
montés  par  des  Amours.  Les  uns 
femblent  tirer  fur  le  dragon ,  les  autres 
en  avoir  peur.  Ces  Figures  qui  lancent 
des  jets  dardans  ,  font  de  Gafpard 
Marfy. 

Avant  que  de  monter  par  l'allée 
d'eau  à  la  fontaine  de  la  pyramide , 

Fv 
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—  "il  faut  entrer  dans  les  deux  bofquets 
Vi*$ÀiiLir,  des  côtés.  Celui  de  h  droite  s'appelle 

Les  trois-  Fontaine3. 

Il  eft  ainfi  nommé  1  caufe  de  trois 
baflîns  difpofés  fur  des  tertaffes  de 
^  différens  niveaux  ,  &  dont  les  eaux 
*  font  variées  en  jets  croifés ,  en  nappes 
&  en  gerbes.  C'eft  un  des  plus  beaux 
bofquets  de  Verfailles  pour  Teflfet  de* 
eaux, 

L'Arc  de  Triomphe 

* 

Eft  de  l'autre  coté  de  [allée  d'eauv 
En  entrant  dans  ce  bofquet ,  fe  pré- 
fente  une  très  belle  fontaine.  La  France 
y  eft  aflife  fur  fon  char ,  au  milieu  de 
deux  Figures  ,  dont  Tune  qui  eft  ap- 

Fuyée  fur  un  lion  ,  defigne  l'Efpagne; 
autre  eft  aflîfe  fur  un  aigle  ,  &  re- 
préfente  l'Empire.  Sur  le  dernier  degré 
qui  foutient  le  char  de  la  France  ,  eft 
un  dragon  à  trois  têtes  près  d'expirer, 
fymbole  de  la  défunion  de  la  triple 
alliance.  Ces  Figures  font  l'ouvrage  de 
Tuby  &  de  Coy\cvox+ 

En  montant  vers  l'Arc  cïe  Triomphe,. 
mix  voit  à  dxoite  la  fontaine  de  1* 
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Vi&oire  ,  fculptée  par  Martine  ,  &  à 
gauche  celle  de  la  Gloire  de  la  France  f  V***A*LL**» 
par  Coyievox.  Ces  fontaines  dont  l'or- 
donnance eft  la  même ,  ont  été  ima- 
ginées par  le  Brun. 

L'Arc  de  Triomphe  placé  dans  l'en- 
droit le  plus  élevé  de  ce  bofquet ,  eft 
compofé  de  trois  arcades  de  Fer  doré,, 
dont  les  trumeaux  font  décorés  de  pi-* 
hftres  d'ordre  Dorique.  Ces  pilaftres 
à  jour  font  remplis  par  l'eau  qui  fiorme 
des  glaces  dans  fa  chute.  Sur  le  fron^ 
ton  il  y  a  fept  chandeliers  ,  donc  l'eau 
fair  des  nappes  fur  les  coté».  Dans  le* 
milieu  font  plufieurs  gradins  nourris» 
par  des  bouillons* 

Quatre  obélifques  de  fer  doré  r 
triangulaires  &  percés  à  jour ,  forment 
dans  les  angles  oes  miroirs  d'eau,  entre 
lefquels  on  voit  de  petites  pyramides.. 
Toutes  ces  eaux  retombent  enfuite  au 
milieu  de  l'allée  par  deux  roulette* 
qu'interrompent  de  petites  caicades.. 

L'A  l  t  i  b    d'E  A  txr# 

* 

Cette  allée  donr  Perrault  a  fait  fes> 
deflïns ,  eft  partagée  par  deux  bandes» 
de  gazon ,  fur  chacune  defquelles  ow 
▼oit  fept  gFOuppe*  cfc  troir  enfans  de: 

ï  yj: 
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"  fonce.  11  y  en  a  encore  huit  dans  la 
1KSAILLIS*  demi-lune  où  eft  la  fontaine  du  dra- 
gon ,  ce  qui  fait  en  tout  vingt-deux. 
Ghaque  grouppe  porte  un  petit  badin, 
d'où  s  élève  un  bouillon  qui  retombe 
dans  un  autre  badin  de  marbre ,  où 
font  pofés  les  pieds  des  enfans* 
,  Aux  angles  de  l'allée  d'eau  font 
deux  Figures  ;  Tune  eft  le  Colérique , 
qui  a  un  lion  pour  fymbole  ,  par 
Howçtau  ;  l'autre  eft  le  Sanguin ,  avec 
un  bouc  ,  par  Jouvenet. 

On  voit  enfuite  un  grand  carré 
d'eau ,  dans  lequel  tombe  une  belle 
nappe  qui  couvre  un  bas-relief  de 
bronze  repréfentant  les  Nymphes  de 
Diane  qui  fe  baignent  :  il  eft  du  def- 
£m  de  Perrault  >  &  placé  au  milieu 
de  quatre  mafques  qui  jettent  de 
Teau  ;  le  tout  a  été  exécuté  par  Gi- 
rardon. 

Les  autres  faces  de  ce  carré  font 
"  ornées  de  bas- reliefs ,  où  Ton  voit  des 
fleuves ,  des  Nymphes*  &  des  EnfauSj 
fculptés  par  le  Hongre  Se  le  Gros. 

La  Fontaine  db  la  PtramidS»1 

Au-deflTus  de  la  nappe  des  bains  de 
Diane ,  on  aperçoit  la  fontaine  de  h 
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Pyramide,  dont  je  parlerai,  après  avoir  ^giz,  '  2 
indiqué  les  huit  Figùres  placées  le  long  Yersailiesi 
des  palilTades. 

Les  quatre  de  la  droite  font  : 

L'Hiver ,  par  Girardon. 

L'Eté ,  par  Hutinot. 

L'Amérique ,  par  Gutrin. 

L'Automne  y  par  Rcgnaudin. 

Celles  de  la  gauche  repréfentent  f 

Le  Poëme  Satyrique ,  par  Buy  (1er. 
.   L'A  fie ,  par  Schabol. 

Le  Tempérament  flegmatique ,  par 
V  EfpagnandeL 

Le  Poëme  Héroïqué  ,  par  Drouiltyé 
La  fontaine  de  la  Pyramide  ,  ou- 
vrage de  Girardon  y  eft  compofée  de 
quatre  baflins  élevés  les  uns  fur  les 
autres  ,  &  portes  par  des  écreviiïes , 
des  dauphins  &  de  jeunes  Tritons.  Le 
plus  bas  eft  foutenu  par  quatre  confoles 
en  forme  de  pieds  de  lion  ,  &  par  au- 
tant de  Tritons ,  qui  femblent  nager 
dans  le  grand  badin.  Un  bouillon  de 
quatre  pouces  de  diamètre  ,  fortant 
d'un  vale ,  fait  jouer  toutes  ces  nappes , 
qui  s'élargiflent  à  mefure  qu'elles  def-  # 
cendent ,  &  font  de  plus  nourries  par 
des  eaux  qui  y  viennent  à  gueule  bée. 

Près  de  cette  fontaine  font  deux 
vafes  de  nutbre  ?  faits  à  Rome  paiç 
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les  penfionnaires  du  Roi.  L'un  tepré- 
Yeusaules.  fente  un  Mariage  antique,  &  Pautre 
une  Bacchanale^ 

Le  Parterre  du  Nord 

Eft  orné  de  deux  badins  r  qu'on 
nomme  les  badins  des  couronnes  , 
parce  que  des  Tritons  8c  des  Syrènes 
y  foutiennent  des  couronnes  de  lau- 
rier ,  du  milieu  defquelles  selèvent 
plufieurs  jets.-  Ces  fculptures  font  de 
U  Hongre. 

Aux  angles  de  Pefcaiier  de  marbre 

3ui  defeend  dans  ce  parterre  ,  il  y  a 
eux  Statues  de  marbre  ,  toutes  deux, 
d'après  l'Antique. 

La  première  eft  Venus  pudique. 
Coy\cvox  La  copiée  en  1(586  d'après 
l'original  de  Pnidias  ,   qui  eft  a  la 
vigne  Borghèfe.  La  tortue  defignê  la 
vie  retirée  que  doivent  mener  dans 
leurs  maifons  les  femmes  verrueufes^ 
La  féconde  eft  nommée  l'Efpiore 
ou  le  Rémouleur  ,  Se  représente  u» 
^  Homme  qui  aiguife  un  couteau  de  fa*- 
crifice.  Elle  eft  de  Foçgini. 

La  tablette  du  parterre  d'eau ,  toute* 
de  marbre  blanc ,  eft  chargée  de  vafes. 
de  broH^e  $c  de  marbre  d'Egypte^  > 
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Li  Parterre  des  ïletxrs*  Vksaillbc. 

■ 

On  traverfe  le  parterre  d'eau  pour 
voir  fur  la  gauche  celui  des  fleurs.  Sur 
l'angle  de  la  baluftrade  qui  règne  le 
long  de  ce  dernier,  près  de  la  fontaine 
du  Point  du  jour,  eft  une  Cléopârrer 
faite  par  Vanclèvc ,  d'après  l'Antique* 

Le  principal  perron  par  lequel  on 
defcend  au  parterre  des  fleurs ,  eft  or- 
né de  deux  Sphinx  de  marbre  que 
monte  un  enfcnt  de  bronze ,  par  Le- 
ranbert*  * 

Sur  les  quatre  autres  perrons  &c  fur 
k  tablette  fe  voient  dix  vafes  ,  dont 
huit  font  de  marbre  t  fait*  par  Bertin , 
Tuby  &  Hulot  y  Se  deux  de  bronze 
exécutés  d-après  les  deflîns  de  Ballin. 

Ce  partérre  a  deux  baffins  entourés 
d'une  tablette  de  marbre  ,  &  chacua 
eft  fourni  par  une  gerbe* 

L'O  R  A  N  S  E  R  I  E^ 

-      .  -  * 

On  y  defcend  pat  deux  rampes  des 
plus  magnifiques.  Ses  «deux  principales 
entrées  lont  ornées  de  deux  maflifs  % 
décorés  chacun  de  deuv  colonnes 
d'ordie  Tofcan  ,  <qui  portent  wu 
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SOazmz  grouppe  de  pierre.  Du  côté  de  la 
yuiAïuis.  Ménagerie  on  voit  Vénus  ,  Adonis  , 
Zéphire  &  Flore ,  par  le  Comte  ;  & 
du  côté  de  Verfailles  ,  V  Aurore ,  Cé- 
phale  ,  Vertumne  &  Pomone,  par  le 
Gros. 

L'efpace  qui  eft  entre  ces  portes  & 
les  rampes  >  eft  fermé  pat  des  grilles 
qu'entretiennent  des  piliers  qui  por- 
tent des  paniers  pleins  de  fleurs  ,  fculp- 
tés  par  Pineau. 

Le  parterre  eft  orné  dun  grand 
baflin  avec  une  gerbe  de  quarante 
pieds  de  haut  ,  &  de  deux  vafes 
de  marbre  entourés  de  pampres  , 
l'un  fait  par  Buirette ,  & lautrç  par 
Raon. 

Autour  de  ce  parterre  on  range  des 
lauriers  ,  des  myrthes  &  ffôs  orangers 
les  plus  beaux  qui  foient  >au  monde; 
leur  nombre  eft  d'environ  fix  cens. 
Celui  appelé  le  grand  Bourbon  a  cinq 
tiges ,  8c  doit  être  âgé  de  trois  cens 
ans  ou  environ. 

La  ferre  de  l'orangerie  offre  une 
décoration  d'une  mâle  (implicite ,  qui 
ne,  la  rend  pas  moins  recômmandable 
que  fa  difpofition ,  fon  étendue  £c  fa 
conftrudtion.  On  prétend  que  l'idée 
«n  eft  due  à  le  Nojlrc ,  que  Loui$ 
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XI V  prefla  d'y  travailler ,  n'étant  pas  ■ 
entièrement  fatisfait  des  projets  deVUtsAinÉs* 
fes  architectes,  &  que  J.  H.Manfart 
qui  fut  chargé  de  l'exécution  ,  n'a  fait 
que  perfectionner  le  deflin  de  le  Noftre. 

Quoi  qu'il  en  foit,  cette  belle  ferre 
tonfiite  en  une  galerie  >  éclairée  par 
douze  fenêtres  cintrées  ,  &  placées 
dans  l'enfoncement  des  arcades.  Deux 
autres  galeries  rampantes  &  en  retour* 
communiquent  à  celle  du  fond  par 
deux  tours  rondes^  Elles  font  décorées 
en  dehors  de  trois  avant-corps  de  co- 
lonnes Tofcanes  accouplées. 

Une  niche  qui  eft  au  milieu  de  là 
galerie  principale ,  renferme  une  Fi- 
gure de  marbre  faite  par  des  Jardins. 
Elle  repréfente  Louis  XIV  vêtt\  à  la 
Romaine  ,  avec  un  manteau  Royal i 
tenant  un  bâton  de  commandement, 
&  ayant  un  cafque  à  fes  pieds. 

Dans  un  veftibule  de  la  galerie  a 
droite ,  eft  une  Statue  de  pierre  de 
touche ,  qu'on  dit  être  une  divinité) 
Egyptienne. 

La  Pièce  des  Suisses. 

*  Cette  pièce  ainfi  nommée ,  parce 
qu'elle  a  été  conftruite  par  les  Suiflfes  , 
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forme  un  grand  miroir  cintré ,  &  con-  , 
Vus  Anus  ;  tient  trois  cens  cinquante  toifes  de 
long  fur  cent  vingt  de  large. 

A  fon  extrémité  eft  une  Statue  éques- 
tre ,  que  le  Bcrnin  avoit  faite  %  pour 
représenter  Louis  XIV  arrivé  au  faîte 
de  la  gloire.  Cette  Figure  n'ayant  pas 
été  trouvée  refTemblante  ,  on  en  a 
changé  les  trairs  f  &  l'on  a  fubftitué 
des  flammes  à  la  montagne  qui  la  fou- 
tient  j  de  forte  que  cette  figure  repré- 
fente  aujourd'hui  Marcus  Currius  , 
qui  fe  dévoue  pour  fa  patrie.  En  même 
temps  qti  on  admire  fa  draperie  ,  on 
convient  que  le  cheval  eft  un  médiocre 
ouvrage  de  la  vieilleffe  du  Bernin* 

Le  Potager, 

Le  potager  eft  à  côté  de  la  pièce  de* 
SuitTes.  îî  a  cinquante  arpens  déten- 
due ,  &  il  eft  diftribué  en  une  tren- 
taine de  petits  jardins  féparés  par  des 
murs  y  ôc  à  l'expofition  du  folcil  la  plus, 
convenable  à  Tefpcce  d'arbres  qu'il* 
renferment, 

»  M 

► 

LA  VILLE  DE  VERSAILLES, 
De  la  place  d'armes  vous  defcendex 
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vers  le  grand  Commun  &  vers  l'hôtel  = 
de  la  Sur-Inrendance  qui  fert  de  ma- 
gafin  aux  tableaux  du  Roi.  On  trou- 
vera la  lifte  des  principaux  de  ces  ta- 
bleaux dans  Y  Abrégé  de' la  Vie  des  plus 
fameux  Peintres  ;  ce  qui  me  difpenfe 
d'entrer  à  cet  égard  dans  aucun  détail* 
Je  me  contenterai  de  dire  un  mot  d'un 
tableau  placé  fur  un  pied  tournant 
pour  être  vu  plus  commodément.  Il 
eft  peint  fur  les»deux  faces  d'une  ar- 
doife,  &  repréfente  de  deux  manières 
différentes,  le  combat  de  David  contre 
Goliath  ;  on  Ta  attribué  a  Michel-Ange; 
mais  il  eft  confiant  qu'il  eft  de  Daniel 
de  Volterrey  comme  nous  l'apprend 
Vafari  ,qui  en  a  donné  la  defcnpcion  : 
on  connoît  les  eftampes  que  Benoît 
Âudran  a  gravées  d'après  ce  tableau* 

Les  Récollets. 

On  voit  dans  leur  Ëglife  deux  ot*- 
vrages  de  Jouyenet  :  le  Centenier  Se  là 
Réfurre&ion  du  fils  de  la  veuve  de 
Naïm  9  gravée  par  du  Change. 

Sur  l'Autel  d'une  des  Chapelles, 
Michel  Corneille  a  peint  S.Louis  ,  of- 
frant à  Dieu  l'éponge  &  les  clous  de 
la  Paflion* 

■ 
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yiRSAHL£$.        SaiWt  Louis. 

Cette  nouvelle  Eglife  élevée  fur 
les  deflins  de.  M.  Manfart^ ,  eft  la 
paroiffe  de  ce  quartier  de  la  ville  qu'on 
nomme  le  vieux  Verfailles.. 

Les  Chapelles  font  décorées  de  ta-* 
bleaux  peints  par  différens  membres 
de  l'Académie.  On  trouve  d'abord  en 
entrant  dans  l'Eglife  #  à  droite  :       .  4 

Le  Baptême  de  Notre-Seigtieur ,  par 
M.  Amédée  Vanloo. 

Saint  Roch  qui  vihte  les  hôpitaux , 
&  guérit  les  malades  en  les  touchant , 
par  Francifque  Milice. 

Dans  la  Chapelle  latérale  ,  la 
Nativité  de  Notre  -  Seigneur  ,  par 
lUJlout.  * 

Le  bon  Pafteur ,  par  le  Sueur. 

Saint  Louis  en  prières  ,  avec  une 
belle  Gloire  d'Anges  ,  par  le  Moine. 

Saint  Jean  prêchant  dans  le  défert , 
par  Boucher. 

L'Autel  de  la  chapelle  de  la  Vierge 
eft  orné  d'un  tableau  de  dix-fept  pieds 
de  haut ,  peint  par  Collin  de  Vermont  ': 
c'eft  laPréfentation  de  la  Sainte  Vierge 
au  Temple. 

On  remarque  dans  les  Chapelles 
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fui  vantes  9  le  fonge .  de  S.  Jofeph ,  par 

M.  Jcaurat.  Y^sAiitfifi 

Le  Sacré  Coeur  de  Jéfus  ,  du 
même. 

5.  Vincent  de  Paule  prêchant  #  pat 

M.  Halle*  i 

.  S.  Pierre  délivré  de  la  prifon ,  pat 
Deshays. 

Sainte  Geneviève  recevant  une  mér 
daille  des  m^ins  dç  S.  Germain ,  par 
M.  Vien* 

Dans  la  Chapelle  latérale  une  De& 
eente  de  Croix ,  par  M.  Pierre. 

S.  Chriftophe  portant  l'Enfanç  Jéfus^ 
de  M.  Vitn. 

Il  doit  y  avok  à  l'entrée  de  l'Eglife 
deux  bénitiers  foutenus  par  un  Ange^ 
dont  M,  Pajou  a  fait  les  modèles. 

Dans  la  facriftie  on  veit  plufieiïrj 
tableaux  eftimable  s: 

S.  Auguftin  écrivant  fes  ConfeffionsJ 
par  M.  Montt. 

S.  Àmbroife  préfentantà  Dieu  pei*« 
dant  la  mette  la  lettre  écrite  par  l'Em- 
pereur Théodofe ,  en  a&ion  de  grâces 
de  la  vi&oire  qu'il  avoit  remportée  fur 
les  ennemis  de  la  Religion ,  par  M.  dp 

JLagrene'ç  L. 

S.  Jérôme  écrivit  fur  la  mort ,  pal 
Dçshays, 
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y*"™**"?  La  Converfion  de  S.  Paul  ,  du 
YîKSAiiLEsmcme. 

S.  Grégoire  en  oraifon  >  par  M# 

S.  Pierre  marchant  far  les  eaux* 
de  Boucher. 

Le  lieu  où  fe  fait  le  catéchifme  eft 
contigu  à  l'Eglife ,  &  élevé  fur  les  def- 
fîns  de  M.  Trouard.  Un  dôme  carré 
foutenu  fur  douze  colonnes  Ioniques 
en  occupe  le  milieu ,  &  au  centre  eft 

I)lacé  un  autel.  M.  Pajou  a  exécuté 
es  fculptutes  en  bas-reliefs  de  ce  bâ- 
timent. 

L'H ôtei  Dk  la  Guerre, 

Elevé  fous  la  conduite  de  M.  Ber+ 
thier ,  eft  d'une  architecture  fort  fimple, 
&  compofé  d'un  corps  de  bâtiment  & 
de  deux  aîles  :  on  y  monte  par  deux 
efcaliers  éclairés  par  de  petites  lan- 
ternes en  forme  de  dômes. 

La  porte  eft  ornée  de  deux  pilaftres 
charges  de  trophées  \  ils  accompagnent 
les  armes  de  S.  M.  entourées  de  rayons 
&  foutenues  par  un  lion ,  un  aigle  & 
difFérens  attributs  de  la  guerre.  Au 
fond  de  la  cour  eft  un  médaillon  de 
Louis  XV>  exécuté  en  bronze  d'après 
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le  modèle  de  Roctticrs  ;  il  décore  - 
une  efpèce  de  niche  avec  une  infcrip~y*asAILlM.# 
lion  relative  !  l'établifTement  de  cet 
hôtel.  Ce  médaillon  eft  foutenu  par 
deux  Génies  qui  tiennent  une  cou- 
ronne de  laurier  au-deffus  de  la  tète 
du  Prince.  On  voit  fous  les  pieds  de 
l'un  de  ces  Génies  deux  volumes  des 
campagnes  de  Louis  XV.  Vingt-un 
bas-reliefs  de  bronze  placés  dans  les 
pilaftrës  &  dans  la  frife  en  repré- 
sentent les  faits  mémorables. 

On  voit  dans  le  falçn  dix  tableaux 
des  conquêtes  du  feu  Roi  \  favoir ,  la . 
bataille  deFontenoy ,  celle  deLawfeld, 
les  fîèges  de  Tournay  ,  de  Fribourg  , 
de  Menin  ,  d'Ypres  ,  d'Anvers  ,  la 
Surprife  de  Gand  ,  l'Affaire  de  Mesle 
&c  la  Bataille  de  Rocou.  Ces  tableaux 
font  de  la  compofition  de  M.  Lcnfant% 
Se  exécutés  par  lui  6c  par  M.  Co\tttt. 

Sur  la  cheminée  eft  le  portrait  de 
Louis  XV  à  cheval ,  peint  par  M. 
Co\ttu  :  la  tête  eft  de  MLhel  Vanloo. 

Les  autres  appartenons  font  des- 
tinés à  l'intendance  de  la  guerre ,  au 
chef  des  ingénieurs  -  géographes ,  Se 
aux  différens  bureaux  relatifs  aux  af- 
faires de  la  guerre,  Les  defTus  des 
portes  &  des  cheminées  repréfentent 
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des  fujets  de  la  guerre  de  Flandre  ; 
fofcSAiLLEtftf ûs  à  MM.  Lenfant  &  Colette. 

L'Hôtel  des  Gardes  du  Corps  f 
jui  avoir  été  commencé  fur  les  def- 
(îns  de  Blondel,  a  été  achevé  par  M. 
Gallant  ,  infpeûeur  du  Château  de 
Verfailles.  Dans  la  Chapelle  eft  un 
très- beau  tableau  de  M,  du  Mont  le 
Romain  :  il  repréfente  S.  Louis  ado- 
rant la  vraie  Croix. 

On  conferve  dans  I'Hôtel  des  me- 
nus ,  le  modèle  en  relief  de  la  falle  de 
Speâacle  de  la  Cour,  ceux  de  la  place 
de  Louis  XV  &  de  l'Ecole  Militaire, 
que  leur  délicatelfe  rend  très-recom- 
mandablcs. 

L'Eglise  de  Notre-Dame 

Eft  de  l'autre  côté  du  château  qu'on 
appelle  le  nouveau  Verfailles.  Le  por- 
tail de  cette  Eglife  bâtie  par  /.  H. 
Manfart  >  eft  décoré  d'un  ordre  Do- 
rique qui  porte  quatre  colonnes  Ioni- 
ques couronnées  dun  fronton.  Les 
deux  campaniles  placés  aux  angles ,  ont 
ce  dernier  ordre ,  &  font  moins  élevés 
que  le  dôme  qui  réporid  au  milieu  de 
la  croifée.  L'intérieur  de  TEglife  pré- 
fente un  ordre  Dorique  denticulaire. 

AI* 
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-  A  la  chapelle  de  S.  Nicolas  qui  eft 
k  droite,  Jouvcnet  a  peint  ce  Saint Vmsaimik 
à  qui  on  préfente  des  livres  :  fur  le 
coffre  de  l'Autel  on  voit  une  tempête 
dont  il  eft  accueilli ,  &  fa  pompe  fu- 
nèbre. 

Les  deux  tableaux  des  Autels  de  la 
croifée  ont  été  faits  Antoine  Coypel, 
à  l'âge,  de  dix -huit  ans.  Dans  rua 
Saint  Louis  eft  repréfenté  au  lit  de  la 
mort,  &  fur  le  devant  d'Autel  font 
deux  batailles  oùce  Saint  Roi  fe  trouva. 
Dans  l'autre  on  voit  le  martyre  de 
S.  Julien  9  accompagné  de  deux  petits 
fujets  de  fa  vie. 

Le  maître  Autel  orné  de  quatre  co- 
lonnes Corinthiennes  de  marbre  de 
Rance  ,  offre  une  AfTomption ,  peinte 
par  Michel  Corneille. 

A  la  chapelle  du  Saint  Sacrement; 
on  remarque  une  Cène ,  de  Bon  BouU 
longne. 

Dans  une  autre  près  du  choeur  % 
Reftout  a  peint  S.  V  incent  de  Paule 
prêchant  devant  M.  de  Gondi,  Arche* 
vèque  de  Paris,  &  plufieurs  perfonnet 
de  la  fuite. 

De  l'autre  côté  eft  le  Mariage  de 
Sainte  Catherine  ,  avec  un  beau  fond 
d'architefture  \  excellent  ouvrage  de 
/.  Partie*  G 
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mmmm  m**  %on  Boullongnc.  Sur  lecoffre  de  1'Auteî; 
yiRsAiLLE5.]e  mème  a  repréfenté  le  martyre  de  la 
Sainte  ,  8c  la  Vierge  qui  lui  apparoir. 

Près  de  cette  Eglife  eft  un  grand 
édifice  que  le  Roi  a  tait  conftruire  pour 
loger  les  PP.  de  S.  Lazare.  Il  e^  du 
deflïn  de  /.  Manfaru 
,  Le  repofoir  de  cette  paroifle  eft 
fitué  rue  Dauphine.  Il  a  r*çu  la  forme 
d'une  rotonde  fous  les  crayons  de 
M.  de  Waïlly.  Ses  peintures  font  due* 

au  pinceau  de  Briard. 

♦ 

Le  couvent  des  Chanoinesses  Au- 
gustines  a  été  élevé  par  la  munifi- 
cence de  la  feue  Reine ,  d'après  les 
deflins  de  ÎA.Mique  ,  fur  une  partie 
du  terrein  du  château  de  Glagny.  Le 
portail  4e  TEglife  eft  formé  de  quatre 
colonnes  cannelées  d'ordre  Ionique* 
Le  fronton  triangulaire  qui  les  cou- 
ronne ,  offre  en  bas-relief  la  Foi ,  l'Ef- 
pérance  &  la  Charité. 

Le  même  ordre  règne  dans  l'Eglife 
remarquable  par  l'élégance  de  fa  forme, 
&  par  le?  bas-reliefs  del'hiftoire  de  la 
Vierge  qui  la  décorent  depuis  fa  naif- 
iance  julqu  a  fon  aflomption.  Ils  font 
•dus  au  cifeau  de  M.  Bocciardu  Les 

peintures  de  la  coupole  exécutées  pat 
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Briard  ,  repréfentent  l'Affomption  de 
la  mère  de  Dieu.  La  feue  Reine  y  pa-  Versailli 
roît  à  la  tête  des  chanoinefles  qu'elle 
lui  préfente  ;  de  jeunes  demoifelles 
dont  1  éducation  doit  leur  être  confiée, 
ies  fuivent  &  fe  Mettent  fous  la  pro- 
tection de  la  Sainte  Vierge.  Les  quatre 
Evangéliftes  peints  dans  les  pendentifs 
font  de  M.  de  Lagrenée  le  jeune. 


La  nouvelle  Salle  de 
a  été  conftruite  par  M.  BoulUe  ,  fur  le 
projet  de  M.  Heurtier.  L'ordonnance 
de  fa  façade  confifte  en  un  avant-corps 
d'ordre  Dorique  &  Ionique  ,  orné  au 
rez  de  chauffée  de  cinq  arcades  &  de 
deux  portes  en  arrière-corps.  Son  in- 
térieur eft  difpofé  en  rotonde ,  dont  le 
.plafond  offre  un  tableau  circulaire  peint 
par  M*  Bocquet ,  penfionnaire  du  Roi. 
La  Tragédie  &  la  Comédie  en  font  le^ 
fujet  :  on  y  voit  Apollon  fur  fon  char , 
qui  anime  de  fon  feu  les  talens  ly- 
riques. 

LA  MÉNAGERIE. 


Ce  petit  château  bâti  par  /.  HMu*Hk 
Manfart  %  eft  ifolc ,  &  confifte  en  deux  G  tJUE# 
appartenons  ,  Se  un  falon  o&ogone 

G  i) 
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rempli  de  tableaux  d'animaux  ,  au- 
detfbus  duquel  il  y  a  une  grotte. 

L'appartement  qui  eft :  à  main  gauche, 
eft  compofé  de  cinq  pièces ,  dont  les 
plafonds  ,  les  lambris  &  les  volets  pré- 
fentent  des  arabefques  peintes  fur  des 
fonds  d'or ,  &  dont  les  fables  de  U 
Fontaine  ont  fourni  les  fujets.  Ces 
riches  ornemens  ont  été  exécutés  avec 
beaucoup  d'élégance  &  de  goût ,  par 
les  Audran. 

Sur  la  cheminée  de  la  première 
pièce  ,  eft  Diane  &  A&éon  ,  par 
Vtrnanfal. 

On  voit  fur  les  portes  quatre  ta- 
bleaux de  Defporus  ,  qui  font  des 
chafles  au  cerf,  au  daim,  au  chevreuil 
Se  au  fanglier. 

Dans  la  féconde  pièce  on  remarque 
les  tableaux  fuivans  : 

La  NaifTance  de  Vénus ,  par  Boul~ 

longne  faîne. 

Cette  Déefle  dans  une  conque  por- 
tée par  trois  Tritons,  &  Antoine  CoyptL 

Vénus  à  fa  toilette  ,  par  Boullongnç 
aine. 

Cette  Déeffe  qui  donne  des  armes 
%  Enée ,  du  même. 

Vénus  &  Vulcain  ,  par  Boullongnç 
le  jtuqc. 
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La  troifième  pièce  eft  ornée  de 
deux  jolis  petits  tableaux  ,  dont  on 
ignore  également  le  peintre  &  le 
fujet* 

Les  autres  morceaux  font  Minerve 
Se  Arachnc  ,  par  Alexandre. 

Ladifputede  Neptune  &  de  Pallas, 
par  Poërfon. 

Minerve  qui  confidère  l'ouvrage 
d'Arachné,  par  Alexandre. 

Sur  la  cheminée  de  la  dernière 
pièce  où  il  y  a  une  alcove,  on  voie 
un  cerf  pourfuivi  par  des  chiens ,  d  e 
Defportes. 

Deux  tableaux  l'accompagnent.  L'un 
peint  par  Simpol ,  eft  le  Juge  &  les 
Plaideurs.  L'autre  repréfente  la  For- 
tune  &  le  jeune  Homme ,  par  Çhrif* 
tophe..  ^ 

L'appartement  de  la  droite  eft  dans 
le  même  goût,  &  compofé  du  même 
nombre  de  pièces. 

Dans  la  première,  il  y  afixpayfages, 
peints  par  Sphcyman ,  Coffiau  8c  Ai- 
le grain.  , 

La  féconde  eft  décorée  de  dix  ta- 
bleaux ,  dont  un  eft  de  Galloche.  Il 
y  a  peint  Enée  chez  Didon  ,  au  mo- 
ment que  cetoe  Reine  carefTe  PAmour 
fous  la  figure  d'Afcagne.   Les  neuf 
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■gggggS  autres  repréfenrent  des  jeux  d'enfans 
La  Mena-  &  ont  été  faits  par  Simpol ,  Bertin  > 
Chfifîophe  y  Halle  y  de  Dieu  &  Poërfon. 

Dans  la  quatrième  pièce  on  voit 
Arion  ,  par  Silvejîre^  Se  Orphée,  par 
Colomb  el. 

Ce  pavillon  eft  entouré  de  plufieurs 
cours  grillées  ,  deftinées  aux  animaux 
de  toute  efpèce  que  la  Ménagerie  ren- 
ferme. On  diroit  que  l'Afrique  a  paye 
un  tribut  de  ceux  qu'elle  produit ,  & 
due  les  autres  parties  du  monde  ont 
fait  hommage  au  Roi  de  ce  qu'elles 
ont  de  plus  rare  Se  de  plus  finguliex 
en  animaux  &  en  oifeaux. 

SAINT  C  Y  R. 

.  

Saint  Çti,  Plufieurs  allées  conduifent  de  la 
Ménagerie  à  la  Maifon  Royale  de 
Saint  Cyr  ,  dont  Louis  XIV  eft  le  fon- 
dateur ,  &  Madame  de  Maintenon 
4'inftitutrice. 

Deux  cens  cinquante  Demoifelles  , 
dont  la  fortune  ne  répond  point  à  la 
naiflance  ,  y  font  élevées  gratuite- 
ment depuis  l'âge  de  fept  ans  jufqu  a 
vingt. 

Madame  Deshoulieres  ,  dans  une 
Epître  à  Madame  de  Maintenon  , 
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célèbre  par  ces  beaux  vers  ce  monument  - — 

de  grandeur  &  de  piété.  Saint  Cyk. 

Tes  foins  ont  prévenu  les  trilles  aveu- 
turcs  , 

Od  l'extrême  befoiû  jette  les  jeunes 
cœurs. 

Ah  J  que  ces  foins  pieux, chez  les  nrecs 
futures 

T'attireront  d'admirateurs! 
Contre  la  cruauté  des  fiéres  deftinées 
Ils  donnent  ces  foins  généreux  » 
Un  azile  facré ,  vafte ,  durable ,  heureux 

A  d'illuftres  infortunées» 

■ 

Ce  fuperbe  édifice  dont  J.  H.  Man- 
fart  eut  la  conduite ,  fut  commencé  au 
mois  de  Mai  168  5  ,  &  achevé  Tannée 
fuivante.  Il  eft  très- vafte  ,  Se  confiftë 
en  grands  corridors  ,  réfe&oires  ;  & 
autres  pièces  néceffatres  à  une  nom-, 
breufe  communauté. 

On  voit  dans  FEglife  deux  tableaux 
peints  par  Mignard ,  fa  voir  ,  un  très** 
beaux  Crucifix ,  &  un  Chrift  au  milieu 
des  foldats  ;  le  martyre  de  Saint  Cyr 
&  de  Sainte  Julitte  ,  par  M.  du  Ra- 
meau ,  &  Saint  François  de  Sales 

■ 

G  ir 
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mourant,  dans  l'inftant  où  il  reçoit 
TExtrême-Ondion ,  du  même. 

T  R  I  A  N  O  N. 


TuiANONi  çe  palais  auffi  galant  que  magni- 
fique ,  fait  honneur  au  génie  de  J.  H. 
Manfart.  Deux  aîles  terminées  par 
deux  pavillons  ,  font  unies  par  un 
beau  périftile  formé  de  colonnes  d'or- 
dre Ionique  ,  qui  a  été  élevé  par  de 
Cotte.  Toute  cette  archite&ure,  ainfi 
que  celle  des  deux  aîles ,  eft  de  marbre 
de  Languedoc  à  la  réferve  des  colonnes 
du  périftile  du  coté  de  la  cour  >  qui  font 
d'une  feule  pièce  de  marbre  vert  de 
Campan  du  plus  beau&  du  plus  grand 
calibre  qu'il  y  aie. 

Sur  l'entablement  de  ce  palais  qui 
n'a  qu'un  étage  >  eft  une  baluftrade 
chargée  de  vafes  >  &  à  l'aplomb  des 
colonnes  du  périftile  il  y  a  de  petits 
Amours  armes  de  dards  &  de  flèches, 
qui  chaflTent  des  animaux. 

Sur  la  droite  on  entre  dans  un  falon 
de  forme  ronde  où  eft  la  chapelle  >  & 
de  là  dans  l'appartement  du  Roi ,  qui 
n'a  pour  ornement  que  quelques  ta- 
bleaux de  fleurs  &  de  fruits ,  peints  par 
Baptijle  Se  Fontcnay. 
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.  Le  même  falon  communique  à  une  " 
fuite  de  pièces ,  dans  la  première.def- 
quelles  font  deux  ovales  de  Blan- 
chard >  favoir  ,  deux  Danfes  de  Nym- 
phes. 

Sur  la  cheminée  de  la  féconde  pièce 
Boullongne  Vainc  a  peint  Vénus  à  fa 
toilette  j  &c  Mercure  qui  lui  montre 
une  pomme  d'or.  , 

On  voit  au-deflus  des  portes  Vé- 
nus &  Adonis  ,  &  cette  DéelTe  avec 
l'Hymen  &  les  Amours  ,  par  Boul- 
longnt le  jeune. 

Sur  deux  autres  portes  il  y  a  deux 
tableaux  de  Boullongne  Vainc.  Dans 
le  premier  ,  eft  l'Art  figuré  par  un 
Amour  qui  travaille  de  fculpture  , 
&  dans  le  fécond  eft  une  femme  à 
qui  quatre  autres  font  des  préfens  : 
image  }  à  ce  qu'on  prétend  ,  de  la 
Nature.  , 

En  face  de  la  cheminée  eft  le  portrait 
du  Comte  de  Touloufe ,  fous  la  figure 
de  l'Amour  endormi  ,  par  Pierre 
Mignard* 

Les  deux  autres  tableaux  font  le 
Jugement- de  Midas ,  par  Michel  Cor- 
neille ,  &  le  Dieu  Mars. 

Dans  la  troideme  pièce  Verdict  a 
peint  fur  les  portes  >  Mercure  qui 

G  v 
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!.!  coupe  la  tête  à  Argus  *  &  Junon  me- 
Tkianon.  naçantlo  en  préfence  de  Jupitfer. 

Les  deux  autres  deffus  de  porte  font 
Diane  &  Endimkm  ,  aVec  Mercure 
qui  endort  Argus  ,  par  Houajfe. 

Sur  la  cheminée  ,  Morphée  s'éveille 
à  l'approche  d'Iris ,  du  même  peintre. 

On  voit  encore  dans  cette  pièce' 
Hercule  avec  Jufion  ,  ce  Dieu  facri- 
fiant  à  Jupiter  après  fes  victoires  >  par 
Noël  Coypely  &  une  Pallas. 
*  Au-deffus  des  portes  de  la  quatrième 
pièce  ,  on  remarque  Diane  avec  fes 
Nymphes ,  Clytie  Se  le  Soleil ,  par  la 
Fojfe  j  qui  a  peint  fur  la  cheminée 
Apollon  &  Thétis. 

Entre  les  croifées  il  y  a  une  Latone , 
de  Maroc. 

Dans  le  falon  qui  fuît ,  quatre  ta- 
bleaux de  Martin >  repréfentenediverfes 
vues  de  Verfailies  :  on  y  voit  aufli 
deux  petits  ovales  où  font  des  enfans, 
par  Jouvenet,  Vertumne  &  Pomone  f 
par  Bénin  ,  &  Zéphire  &  Flore. 

De  ce  falon  on  entre  dans  un  autre 
décoré  de  quelques  vues  de  Verfailies  > 
par  Martin ,  &  de  trois  ouvrages  de 
Houajfe ,  Alphée  &  Aréthufe  ,  Cyane 
métamorphofée  en  fontaine ,  &  Nar- 
ci(Te. 
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Ces  deux  falons  font  à  l'enfilade  de 
la  galerie.  Les  tableaux  qu'on  y  voit  Tri  anoh. 
font  de  Cotzllcy  à  l'exception  d'un  ou 
deux  que  Martin  a  faits.  Ce  font  les 
plus  belles  vues  des  jardins  de  Ver- 
failles  &  de  Trianon ,  accompagnées 
fur  le  devant  de  fujets.de  métamor- 
phofes. 

Au  bout  de  cette  galerie  eft  le  falon 
du  billard.  Il  y  a  au  milieu  un  jeu 
de  portiques  ,  &  dans  le"*  faces  trois 
vues  de  Verfailles ,  peintes  par  Al- 
legrain. 

En  retour  eft  une  fuite  de  pièces 
nommées  Trianon  fur  bois  ,  parce 
quelles  dominent  fur  un  petit  bois 
appelé  le  bois  des  fources,  ou  eft  une 
-  Figure  d'Atalante  ;  des  rigoles  d'eau 
qui  le  découpent ,  avec  des  jets  &  des 
nappes  qui  le  fuccedent ,  y  entretien- 
nent une  aimable  fraîcheur.  Ces  pièces 
font  préfentement  féparées.  en  plu- 
fieurs  petits  appartenons  ,  quoccu- 
pent  les  feigrçeurs  durant  le  féjour 
du  Roi. 

De  l'autre  coté  du  périftile  ,  on 
peut  voir  l'appartement  de  feu  Mon- 
feigneur. 

Dans  la  première  pièce  eft  PEvan- 
gélifie  Saint  Luc ,  par  Pierre  Mignard. 

G  v j 
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Sur  la  cheminée  delà  féconde  pièce 
Tkianon.  eft  Saint  Matthieu,  du  même,  &  en 
face  Saint  Marc  ,  par  la  Fqffi.  Sur 
l'Autel  de  la  chapelle  ,  eft  un  grand 
tableau  de  l'Aflomption  de  la  Vierge» 
par  Mignard. 

Les  tableaux  de  la  chambre  de  feu 
Monfeigneur ,  font  Saint  Jean  l'Evan- 
gélifte ,  par  le  Brun  >  gravé  par  de 
Poilly  5  quatre  payfages  de  Claude  le 
Lorrain  ;  faVoir  ,  un  port  de  mer  * 
«ne  marine  ,  David  facré  Roi ,  &  le 
débarquement  de  Cléopâtre ,  qui  vient 
joindre  Marc- Antoine,  Il  y  a  de  plus 
quatre  petits  ronds  ,  dans  lefquelt 
Fontenay  a  peint  des  fleurs  &  des 
fruits. 

En  defeendant  du  périftile  dans  les 
jardins  replantés  en  1776  fur  un  nou- 
veau deffin  ,  on  trouve  d'abord  un 
parterre  de  fleurs  orné  de  deux  baflins, 
au  milieu  defquels  Girard  on  a  fculptc 
de  petits  grouppes  d'enfans. 

Dans  un  iecond  parterre  décoré 
de  quatre  vafes  de  marbre  ,  eft  un 
badin  o&ogone,  avec  un  enfant  en- 
touré de  raifins.  Le  jet  qui  s'élève  à 
foixante  pieds ,  eft  le  plus  beau  jet  de 
Trianon. 

Sut  le  côté  gauche  de  ces  parterres  £ 


Digitized  by  Google 


MS  ENVIRONS  M  PARIS,  l^j 

le  terrein  qui  eft  en  rampe  offre  des  ~ 
plate-bandes  de  fleurs  qui  du  temps  T*1**011*; 
de  Louis  XIV,  changeoient  tous  les 
quinze  jours.  Au  milieu  de  cette  rampe 
eft  un  ter  à  cheval  avec  un  grand  baf- 
fin&  cinq  gerbes. 

La  pièce  du  Dragon  termine  le  coup 
d'œil  du  château.  Elle  eft  compofée 
d'un  baffin  foutenu  en  terrafle ,  &  fai- 
fant  nappe  ,  avec  deux  dragons  qui 
jettent  de  Peau  dans  une  pièce  irré- 
gulière ornée  de  deux  gerbes. 

En  tournant  k  droite  on  trouve 
l'allée  de  laCafcade,  ainfî  nommée y 
parce  qu'une  de  fes  extrémités  eft  ter- 
minée par  un  Bupfbt  d'Architec- 
ture incrufté  de  différens  marbres  3 
&  orné  des  Figures  en  plomb  d'ui* 
Fleuve  &  d'une  Naïade  >  qui  lui  fer- 
vent de  couronnement.  Ces  Figures 
portent  fur  des  enroulemens  d'où  il 
tombe  trois  chutes  cTeau ,  &  elles  font 
accompagnées  de  deux  fions  y  qui 
jettent  pareillement  de  l'eau  dans  un 
premier  badin  faifant  nappe  dans  un 
fécond.  Aux  extrémités  de  celui-ci  > 
on  a  placé  deux  champignons  avec  des 
enfans  pour  en  foutenir  les  coupes. 
Un  troiuème  baffin  ayanwquatre  bouil- 
lon! reçoit  cette  eau  >  qui  par  un  bufltç 
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à  deux  étages  ,  retombe  dans  un  baflïn' 
Tkxànon.  cintré  au  niveau  de  l'allée.  Deux  autres 
buffets  8c  des  mafques  diftribués  dans 
les  entre  -  pilaftres  ,  contribuent  au 
bel  effet  de  cette  cafcade. 

Près  de  ce  buffet  il  y  a  deuxFiguret 
de  marbre  qui  représentent  Louis  XV 
&  la  feue  Reine  ,  fous  les  emblèmes 
de  Jupixer  &  de  Junon.  La  première 
eft  de  Coujlou  l'aîné  y  &  la  féconde  de 
Couftou  le  jeune. 

Le  jardin  des  marroniers  eft  orné 
5tTun  baffin  ou  miroir  d'eau  à  oreilles, 
qui  a  dans  fes  angles  quatre  vafes  de 
marbre  de  Paros.  On  voit  dans  ce 
parterre  un  beau  grouppe  en  marbre 
de  Laocoon  ,  fculpté  par  Tuby ,  d'après 
l'antique.  Tout  le  monde  en  fait  1  nif- 
roire  ,  &  connoît  ces  vers  du  pocte  de 
Mantoue. 

Scrpcns  amplcxus  uterque 
Implicat ,  &  miferos  morfu  depafeicur  attus„ 
Corripiunt,  fpirifqucligant  ingentibus,  &  jam 
Bis  medium  amplcxi  ,  bis  collo  fquarnca 
cire  ù  m 

Tcrga  dati  ë  fuperant  capite,  8c  cervicibus  altis. 

Que  PexptefÏÏon  de  ce  tableau  eft 
inférieure  à  celle  de  ce  grouppe ,  uo 
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des  plus  parfaits  morceaux  de  fculp-?  ■  

tore  Grecque  que  nous  ayons!  Trianon* 

Au  fôrtir  du  jardin  des  marroniers, 
il  y  a  plufieurs  falles  ,  parmi  lefquelles 
on  diftingue  celle  des  antiques  ,  dif- 
pofée  en  amphithéâtre  j  leurs  buftes  au 
nombre  de  vingt-un  y  font  pofés  fur 
des  fcabellons  :  celui  du  milieu,  élevé 
fur  une  colonne ,  repréfente  Alexandre» 
Les  autres  falles  ont  des  tapis  de  ga- 
zon ;  quelques-unes  renferment  des  v 
Figures  de  marbre  antiques. 

Il  manqueroit  quelque  chofe  â  la 
description  de  ce  château  ,  fi  Ton  ne 
parloir  du  petit  Trianon.  Un  com- 
partiment debofquets,  avec  des  treil- 
lages à  hauteur  d'âppui  &  des  pièces 
coupées  de  parterre  à  langloife ,  en- 
toure un  petit  palais  échancré  dans* 
routes  fes  faces.  On  y  trouve  un  fa- 
fen  boifé  Se  pavé  de  compartimens 
de  marbre  ,  fuivi  d'un  cabinet  de 
converfation.  Deux  baflîns  avec  des 
grouppes  d'enfans  dorés  ornent  ces 
compartimens  foutenus  d'une  double 
galerie  de  portiques ,  que  renferment 
de  très-beaux  treillages  pertant  de* 
corbeilles.  Au  milieu  de  cette  galerie  , 
entre  les  arcades  de  laquelle  il  y  a  des 
orangers  ,  eft  une  (aile  à  manger  xe* 
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T        -  couverte  de  treillages  qui  la  dérobent 
4 Manon,  entièrement  aux  yeux.  On  voit  en  face 
deux  petits  parterres,  avec  des  baffins 
pavés  de  cailloux  comparas  de  diverfes 
couleurs. 

Le  pavillon  a  vue  fur  un  parterre 
à  l'angloife  ,  orné  d'une  corbeille  de 
fleurs ,  &  fur  quatre  carrés  de  potager 
qui  ont  un  grand  baflin ,  &  qui: font 
terminés  par  un  portique  de  aeillage  * 
ôc  accompagnés  de  volières. 

En  face  de  ce  pavillon  il  s'en  élève 
un  neuf  qui  occupe  un  carré  d'environ 
douze  toifes  fur  chaque  face  t  compofé 
d'un  rez  de  chauffée  &  de  deux  étages 
compris  dans  un  ordre  Corinthien  fur- 
monté  d'une  baluftrade.  Chaque  face 
a  cinq  croifées.  Celle  du  coté  du  jar- 
din eft  ornée  d'un  avant-corps  formé 
de  quatre  colonnes  ifolées.  Les  de^ 
faces  ,  tant  fur  le  jardin  fleurifte  q*v$( 
fur  la  cour,  font  décorées  de  pilaftres. 
Le  premier  étage  élevé  d'un  perron  9 
renferme  l'appartement  du  Roi  j  le 
fécond  eft  pour  les  feigneurs.  On  voie 
au  rez  de  chauffée  un  falon  carré , 
orné  de  fculpjrures  ,  Se  une  falle  à 
manger  où  doit  être  une  table  mou* 
Yante  ,  pareille  l  celle  de  Choify. 
ML  de  Laurence  L.  y  a  peint  Cérès  qui 
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enfeigne  l'agriculture  au  Roi  Trip-  Sf**—^ 
tolème  dont  elle  nourriflfoit  le  fils  de  Trxanon» 
fon  propre  lait.  Le  tableau  de  la  cha- 
pelle eft  de  M.  fiMi  II  a  pour  fujet 
S.  Thibault ,  abbé  de  Vaux  de-Cernaif 
rès  Verfailles ,  qui  préfente  une  cor- 
eille  de  fleurs  à  S.  Louis  &  à  la  Reine  , 
d'où  fortent  onze  tiges  de  lys ,  qui  dé- 
fignent  les  onze  enfans  de  S.  Louis.  Ils 
"étoient  venus  voir  le  Saint ,  pour  le 
prier  de  joindre  fes  prières  aux  leurs 
pour  avoir  de  la  poftérité. 

La  cour  décrit  un  carre  long  f  dont 
les  angles  forment  une  partie  circu- 
laire :  les  cotés  de  l'entrée  viennent  fe 
joindre  à  deux  guériies  fervant  d'ac- 
compagnement à  la  grille  en  face 
de  laquelle  eft  une  allée  qui  fe  réu- 
nit à  la  grande  avenue  de  Trianon.' 
Ce  bâriment  a  été  conftruit  d'après  les 
deflins  de  M.  Gabriel.  Les  ornemens 
de  fculpture  du  plus  grand  fini  Se  de 
la  plus  belle  exécution  ,  font  de  la 
main  de  M.  Guibcrt ,  beau-frère  de 
M.  Vernet. . ' 

Ce  nouveau  pavillon  tient  au  jardin 
botanifte  ,  qui  renferme  un  grand 
nombre  de  plantes  étrangères ,  telles 
que  l'Ananas ,  le  Café  ,  le  Cierge  , 
TAloès  >  le  Géranium  ,  le  Figuier  de* 
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Tkianon»  ^Opuntia  maior  appelé  Raquette  ,  à 
*  caufe  de  fes  feuilles  larges  de  quatorze 
pouces.  Ces  plantes  font  rangées  fur 
des  gradins ,  à  l'exception  de  celles  qui 
demandent  à  être  en  pleine  terre  ,  Se 
qui  font  enterrées  dans  du  tan/ 

Un  fécond  jardin  qui  a  ,  ainfi  que 
le  premier  ,  des  ferres  vitrées  pour 
les  primeurs,  eft  fuivi  d'un  fleurifte, 
dont  les  murs  font  couverts  de  Fila— 
ria,  de  BuifTons  ardens  ,  de  Jafmins- 
jonquilles ,  Sç  de  Siliquaftrum  ou  Gaî- 
nier.  Les  plate-bandes  font  bordées 
de  petits  orangers  mis  dans  des  féaux 
garnis  de  fer  Se  enfoncés  en  terre ,  ce 
qui  feroit  croire  qu'ils  font  plantés  en 
pleine  terre. 

Je  ne  dirai  point  qu'il  y  a  déplus  un 
colombier,  un  nouveau  potager,  & 
un  autre  jardin  où  Ton  a  placé  des 
ferres  vitrées  ,  pour  faire  venir  de* 
primeurs  &  des  plantes  curieufes. 

M  A  R  L  Y. 


Ma  kl  y.  Par  une  magnifique  avenue  on  ar* 
rive  à  ce  château ,  dont  le  parc  tient 
à  celui  de  Ver  failles.  La  grille  royale 
ferme  une  cour  ronde,  fur  les  cotés 
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de  laquelle  font  les  écuries.  Une  lon- 
gue avenue  qui  defcend  dans  lavant-  M 
cour ,  eft  terminée  par  deux  pavillons. 
L'un  fert  de  falle  des  Gardes ,  l'autre 
de  chapelle ,  dont  la  décoration  n'offre 
rien  que  de  (impie.  On  y  a  fait  depuis 
quelques  années  pour  la  Reine  une 
tribune  toute  dorée,  6c  d'une  jolie 
invention. 

Le  château  confifte  en  un  gros  pa- 
villon carré  &  ifolé  avec  douze  autres 
plus  petits ,  dont  le  Brun  a  donné  les 
deffins.  Il  eft  décoré  en  dehors  de  pi- 
laltres  Corinthiens  ,  de  trophées  & 
de  devifes  ,  le  rout  peint  à  frefque. 
Roujjeau  avoir  commencé  ces  pein- 
tures ,  lorfque  la  révocation  de  l'Edit 
de  Nantes  l'obligea  de  fe  retirer  dans 
les  pays  étrangers.  Me uf hier  fon  dis- 
ciple acheva  cet  ouvrage  ,  Se  peignit 
enfuice  les  douze  pavillons  liir  les 
.crayons  de  le  Brun.  Cette  brillante 
décoration  dont  le  temps  a  détruit  le 
preftige ,  ofFroit  aux  yeux  le  palais  du 
Soleil  ,  &  les  pavillons  délignoienc 
les  fignes  du  Zodiaque.  Sébaftien  le 
Clerc  en  a  gravé  une  partie ,  &  Chafr 
tillon  l'autre. 

Chaque  face  du  château  préfente 
un  avant-corps  feint ,  couronné  par 
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 un  fronton ,  dont  la  fcalpture  eft  de 

M  a  kl  *<jouvene(  &  de  Ma^eline, 

Les  perrons  à  pans  ,  placés  dans  les 
angles  Se  aux  faces  ,  font  ornés  de 
feize  grouppes  d'enfans  *  &  de  huit 
Sphinx  bronzés  >  exécutés  par  Couftou 
&  YEfpingola.  Ces  perrons  conduifent 
à  quatre  veftibules ,  qui  fervent  d'en- 
trée aux  quatre  appartemens  du  rez 
de  chauffée.  Ils  font  décorés  chacun 
de  deux  grands  tableaux  de  Vandcr- 
Meulcn  ou  de  fes  difciples ,  repréfen- 
tant  des  villes  que  Louis  Xi  Va  prifes> 
&  des  fièges  qu'il  a  faits. 

Dans  l'antichambre  de  la  Reine 
font  deux  delfus  de  porte  ,  repréfen- 
tant  des  animaux  ceints  par  Rysbrack* 

La  chambre  a  coucher  de  cette 
Princeffe  renferme  deux  morceaux  de 
y andtr-Mcultn. 

La  chambre  du  Roi  eft  décorée  de 
deux  fujets  de  l'hiftoire  de  Vénus  , 
par  Boucher.  Elle  eft  fuivie  de  la 
falle  du  Confeil  y  ornée  de  deux  ta- 
bleaux de  Mignardy  fa  voir,  Paftronomie 
ôc  un  concert  champêtre.  On  y  voit 
deux  belles  tables  de  pierre  de  Florence 
oui  font  doubles  ,  comme  celles  de 
1  Ecole-Militaire. 

La  chambre  de  Monfieur  préfente. 
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deux  beaux  payfages  de  Paul  BnU  Le  

cabinet  de  Madame  renferme  deux  Maxlt» 
tableaux  de  M  Pierre  ,  Jupiter  avec 
Io ,  Vertumne  &  Pomone. 

Ces  quatre  apparremens  ont  leur 
communication  par  les  veftibules  donc 
j'ai  parlé,  &  qm  fervent  d'entrée  aa 
Grand  Salon  à  double  étage  ,  &  oc- 
togone ,  dont  les  angles  à  pans  coupés, 
reçoivent  quatre  cheminées.  Il  eft  orné 
de  pilaftres  Ioniques,  furmontés  d'un 
attique  où  fe  voient  des  Figures  en 
gaîne  qui  repréfentent  les  Saifons. 
Quatre  tribunes  portées  par  des  aigles 
&  ornées  de  balcons  dorés  ,  éclairent 
ce  beau  falon  ,  ainfî  que  quatre  œils 
de  bœuf  entourés  de  guirlandes  fou- 
tenues  par  des  Amours.  Ces  fculptures 
font  de  Vanclcvc ,  Hurtrcllc  &  Cou/lot* 
Vaîné. 

Au-deflTus  des  cheminées  >  dans  le* 
petits  pans  de  Tactique  ,  on  voit  les 
Saifbns.  Le  Printemps  défigné  par 
Zéphire  &  Flore,  eft  &  Antoine  Coypcl. 
L'Hiver  eft  repréfenté  fous  la  figure 
d'un  vieillard  ,  par  Jouvenet.  L'Eté 
figuré  par  Cérès ,  eft  de  Boullongne  le 
jeune»  Bacchus  &  Ariane ,  peints  par  la 
Fojfe ,  font  l'emblème  de  l'Automne, 

JLes  petits  appartenions  ménagés  en 
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 entrefols  confident  en  quatre  pièces. 

fAAKLY.  Dans  la  première  étoit  le  tour  du  Roi  ; 

la  féconde ,  tapiflée  de  papiers  qai 
imitent  parfaitement  ceux  de  la  Chine, 
fert  de  îalle  à  manger  aux  petits  ap- 
partenons. Les  deux  autres  font  un 
oratoire  &  un  cabinet. 

Mefdames  de  France  ont  leur  ap- 
partement au  premier  étage.  Leur 
lalon  a  quatre  defïus  de  porte  ,  de 
Natoire ,  un  Repos  de  Diane,  Bac- 
chus  &  Ariane  ,  Apollon  avec  les 
Mufes  >  &  Vénus  qui  fe  promène  fur 
les  ondes  ,  où  Neptune  vient  la  re- 
cevoir. 

Dans  la  falle  à  manger  >  au  premier 
étage  on  a  placé  fur  les  portes  quatre 
tableaux  de  fleurs  peints  par  Fontenay. 

Le  grand  pavillop  eft  accompagné 
de  quatre  falles  de  charmille  ,  dont 
les  carrés  font  coupés  par  deflus.  On 
voit  au  milieu  une  Figure  de  marbre 
entourée  d'une  baluftrade  de  fer.  Dans 
les  deux  falles  qui  font  à  gauche  en 
montant ,  font  les  Statues  d'Apollon 
.  &  de  Daphné.  La  première  eft  de 
•  Couftou  U  jeune ,  &r  la  féconde  de  fon 
frère  aîné» 

En  face  du  château  fe  préfente  une 
grande  cfplanade  appelée  l'Amphi- 
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théâtre  ,  fur  la  rampe  de  laquelle  font 
pofés  quatorze  vafes  >  fculptes  par  Ber- 
tin  y  de  Dieu ,  Slodt%  Se  Coujlou.  Cette 
rampe  eft  toute  revêtue  de  panneaux 
de  marbre  compartis  de  différentes 
couleurs ,  Se  ornée  aux  angles  d'un 
grand  efcalier  qui  l'interrompt ,  de 
deux  chaffeurs ,  dont  l'un  tue  un  fan* 
glier  &  l'autre  un  cerf  :  ils  font  de 
Coujlou  Vaîné. 

La  Pièce  des  Vents 

Pafle  pour  la  plus  belle  fontaine  de 
Marly.  Sa  tête  eft  décorée  d'un  grouppe 
de  marbre  reprefentant  la  jon&ion  des 
deux  Mers,  L'Océan  eft  défigné  par 
un  vieillard,  Se  la  Méditerranée  pat 
une  femme  accompagnée  d'un  enfant, 
fymbole  d'une  rivière.  L'Océan  s'ap- 
puie fur  une  urne  placée  entre  lui  Se 
la  Méditerranée  ,  qui  croife  fon  bras 
fur  le  iien ,  pour  défigner  le  canal  de 
Languedoc.  Ce  beau  grouppe  eft  du 
à  Coujlou  le  jeune. 

Deux  morceaux  de  Coy\evox  placés 
plus  bas  l'accompagnent.  L'un  eft  Nep- 
tune irrité  parla préfence  d'un  monftre 
marin  qui  épouvante  le  cheval  que 
monte  ce  Dieu,  L'autre  eft  Amphitrite. 
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  Tous  ces  grouppes  ornent  le  pre- 

M  a  &  x  v#  mier  baffin  de  la  fontaine  des  Vents  , 
d'où  s'élèvent  deux  gerbes  ,  leur  eau 
réunie  avec  celle  qui  fort  de  l'urne  des 
deux  fleuves ,  fournit  quatre  nappes* 
Les  murs  du  dernier  badin  font  revê* 
tus  de  pilaftres  de  marbre ,  entre  les- 
quels il  y  a  des  têtes  de  Vents  dont 
les  jets  le  combattent  9  Se  imitent  la 
neige  en  écumant.  Quatre  buffets  d'eau, 
foutepus  par  des  Tritons ,  font  un  des 
ornemens  de  ce  badin. 

Ce  beau  morceau  eft  au  bas  de 
l'endroit  oyi  étoit  la  cafeade  nommée 
la  Rivière  9  compofée  de  foixante- 
trois  degrés  de  marbre ,  qui  formoient 
des  nappes  d'une  fijigulière  beauté. 
On  y  a  fubftitué  un  grand  tapis  de 
gazon  terminé  par  un  badin ,  où  trois 
mafearons  de  marbre  jettent  une  pro- 
digieufe  quantité  d'eau.  11  eft  accom- 
pagné de  deux  grouppes  de  Coy \evox  y 
du  fleuve  de  la  Seine  ,  avec  deux  en- 
fans  dont  un  montre  les  armes  du  Roi, 
&  de  la  Marne  fous  la  figure  d'une 
femme  entourée  de  deux  enfans* 

On  trouve  dans  cet  endroit  une 
grande  portion  circulaire  ,  ornée  de 
deux  vales  &  de  deux  Figures  antiques 
des  Sénateurs  Publicanus  &  Attilms. 

Vous 


Digitized  by  Google 


DES  ENVIRONS  M  PàJUS»  l6j 

Vous  revenez  enfuite  par  l'allée  de 


la  rivière  au  grand  pavillon.  Les  deux Ma  riy« 
falles  vertes  de  la  gauche  en  descen- 
dant, offrent  les  Statues  d'Hyppomène 
&  d'Atalante  ;  la  première  de  Cou/fou 
le  jeune  ,  &  la  féconde  de  le  Pautre. 

Derrière  les  pavillons  de  ce  même 
côté  ,  il  y  a  un  bofquet  ,  fort  orné 
de  Figures  prefque  toutes  antiques  $ 
on  l'appelle 

Le  Bosquet  de  Màrlt. 

On  trouve  d'abord  un  Centaure  dan* 
une  petite  falle ,  enfuite  un  grouppe 
de  marbre  repréfentant  les  Arts  re- 
levés par  le  Temps ,  une  Circé ,  & 
Vénus  aux  belles  feffes  d'après  l'An- 
tique ,  par  Barrois.  Thierry  y  a  ajouté 
une  draperie  avec  tant  d'art ,  cju'ii  eflr 
•difficile  de  s'en  apercevoir  :  il  lui  a 
donné  de  la  modeftie  fans  nuire  à  fa 
beauté. 

Sur  la  gauche  vous  verrez  le  petit 
Faune  ,  dans  une  falle  au-deffùs  deux 
vafes  de  porphyre ,  Semélé  &  Milon  , 
deux  Termes  antiques,  &  un  grouppe 
de  marbre  d'un  grand  prix  :  ce  grouppe 
repréfente  deux  enfans  qui  jouent 
avec  une  chèvre ,  &  lui  font  manges 
/.  Partie.  H 
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*  c[es  feuilles  de  vigne  &  des  raifîns, 

M  a  r  l  t»  ceft  jknrçj,,  qUi  pa  fculpté. 

En  face  il  y  a  un  Fluteur  ,  de  le 
P autre  ;  c  eft  fon  chef-d'œuvre  ,  il  le 
fit  à  l  âee  de  dix-neuf  ans, 

La  partie  de  ce  bofquet  dans  la- 
quelle eft  pratiqué  un  mail  tournant  > 
«'appelle 

Le  Bosquet  des  Sénateurs» 

Il  eft  oîrné  de  quatre  Figures  an- 
tiques de  Sénateurs  ,  &  d'un  grand 
ballin  environné  d'une  baluftrade  de  . 
fer ,  dont  la  gerbe  qui  eft  la  plus  hautç 
de  Marly  ,  monte  à  90  pieds. 

On  voit  au  bout  une  Minerve  &  un 
Apollon ,  antiques* 

Dans  une  falle  au-deflus  on  re- 
marque quatre  petites  Figures ,  Eu- 
rydice ,  par  B^nïn ,  Amphitrite ,  Apok 
Ion  &  Meléagrç.  Ces  deux  dernières 
font  antiques. 

En  tournant  fur  la  droite  ,  vous 
apercevez  un  Cicéron  Se  un  Caton  -, 
*ous  deux  antiques ,  Méléagre  ,  Vénus 
&  Cupidon. 

Près  de  ce  dernier  morceau  eft  une 
Statut  de  Diane  ,  pofçe  fur  un  pié- 
4çftal  rocaillé  ^u  milieu  d'un  baffin  dç 
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plomb.  Un  arbre  artiftement  taillé  lui 
fert  de  parafoi^  &  /l'eau  fort  defibus 
la  plinthe  pour  former  une  nappe. 
Cette  Figure  eft  He  Ebtnum. 

Il  né  fefte  plus  à  voir  de  ce  côté 
qu'un  cabinet  de  treillage  où  eft  un 
Faune  antique  ,  &  aux  côtés  deux  Bac- 
clins  dont  l'un  il  une  panthère  à  fes 
pieds. 

Sur  deux  grands  piédeftaux  placés 
aux  extrémités  de  la  terrafle  qui  ter- 
mine ces  magnifiques  jardins  ,  on  a 
pofé  en  1745  >  deax  chevaux  faits  par 
Coujlou  le  jeune;  ils  fe  cabrent  &  font 
domptés  par  des  Ecuyers  ,  l'un  Fran- 
çois &  l'autre  Américain.  Qu'eft-ce  en 
comparaifon  que  les  chevaux  fi  vantés 
places  à  Rome  à  Montc-Cavallo? 
,  L'abreuvoir  eft  au  bas  de  la  terrafïe 
dans  la  campagne,  dont  les  trois  bouiU 
Ion?  de  Gx  pouces  de  fortip  &  les  nap- 
pes font  la  décharge  de  toutes  las  eaux 
de  Marly,qui  par  trois  conduites  vont 
fe  rendre  à  la  grofle  gerbe  au  bout  de 
l'avenue.  Un  tuyau  de  fer  d'un  pied 
de  diamètre  >  forme  l'ajutage  de  cette 
gerbe. 
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iluir,     Le  Bosquet  de  Louvecienne » 

Qui  occujpe  toute  la  partie  droite  , 
n'eft  pas  inférieur  en  beauté  à  celui  de  , 
la  gauche.  Les  premières  Figures  cju'on 
y  aperçoit  ,  font  Apollon  antique  > 
NarciflTe ,  Bacchus  &  un  Hercule  an- 
tique. 

La  Salle  des  Mvsïs, 

* 

On  y  voit  leurs  Statues  antiques  & 
celle  d'Apôllon.  Au-deflbus  il  y  a  une 
autre  faile  ornée  d'un  baflin  ovale,  en- 
touré d'une  baluftrade  de  fer.  Au  mi- 
lieu font  quatre  Naïades  bronzées  & 
fculptées  par  Hardy  Se  Thierry  ;  elles 
tiennent  une  corbeille  d'où  fort  une 
gerbe  de  quatre-vingts  pieds. 

Près  de  là  êft  une  Vénus  antique* 

4 

Les  Bain6  d'Agrippinb 

Sont  ainfî  nommés ,  à  caufe  de  la 
Statue  de 'cette  Princefïe  ,  qui  eft  affife 
fur  un  fiège  pofé  dans  une  cuve  de 
fonte  ,  &  qui  paroît  fortir  du  bain. 
Cette  Figure  antique  ,  accompagnée 

deu*  v?fes ,  a  été  gravée  par  MelUiu 
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L'eau  qui  fort  defTous  cette  figure  fait 
jouer  ux  belles  nappes  au  niveau  de 
l'allée* 

Plus  bas  on  remarque  quatre  Vafes 
&c  autant  de  Statues  ,  dont  trois  font 
antiques ,  Claudia  ,  Julia  ,  Fauftine 
&  Lucrèce  moderne.  Elles  fontpofées 
■fut  des  baflins  en  chandeliers  faifant 
nappes;  il  y  a  auffi  des  têtes  de  dra- 
gons placées  aux  coins  des  ptédouches, 
qui  jettent  de  l'eau  dans  le  bafiûi  d  en 
bas. 


La  Cascade  Rvstiqdi 

Eft  toute  revêtue  de  marbre  blanc* 
Ses  nappes  font  fournies  par  un  grand 
baflin  :  il  s'élève  du  milieu  une  coupe 
de  métaildoté  ,  portée  par  trois  Tri- 
tons j  ouvrage  de  Coujlou  l'aîné.  Il  en 
fort  un  bouillon  de  quatre  pouces  ,  6c 
il  y  a  des  moutons  de  diftance  en  dif- 
tance, dont  l'effet eft  furprenant. 

Les  tablettes  de  la  rampe  de  cette 
cafcade  offrent  huit  Statues  &  autant 
de  vafes  de  bronze.  Ces  Statues  font  : 

Pan  ,  par  le  Lorrain. 

L'Air ,  par  Bertrand. 

Flore ,  par  Frcmin. 

Pomonc  9  par  Barrois. 

Hiij 
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"**     L'Eau,  par  Thierry. 
M  a  k  l  y.     Verrumne        Slodt^  ' 

Apollon  &  Bacchus  antiques. 
Attenant  4a  cafcade  ruftique !  eft 

Le  Théâtre, 

Formé  de  gradins  de  gazon  *  au  bas 
defqueis  eft  un  piedouèhe  de  marbre 
d'où  fort  un  jet  qui  fait  chandelier 
Les  ornement  de  ce  théâtre  font  un 
Mercure ,  Paris  ,  un  Berger  antique 
&  quatre  vafes. 

On  voit  dans  la  même  falle  un  Bac- 
chus &  un  Saturne  antique ,  8c  deux 
beau*  Vafes  de  porphyre.  " 

Sur  k  droite  eft  une  Cérès  dans  une 
niche  de  charmille. 

En  différens  endroits  de  ce  bofquet 
qui  eft  très-vafte ,  on  trouve  des  baf- 
fins  ,  deux  Figures  antiques  ,  Papirius 
&  un  Sénateur  ,  &  une  rotonde  fou- 
tenue  par  huit  colonnes  Ioniqiies; 
Fontenay  y  a  peint  d«  guirlandes  de 
fleurs  avec  la  délicateflfe  &  la  fraîcheur 
qui  cara&crifent  fes  ouvrages. 

Le  long  des  deux  grands  bofquets 
qu'on  vient  de  décrire,  régnent  douze 
pavillons  unis  par  des  berceaux  de 
treillage ,  fie  deftinés.  aux  feigneurs  de 
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la  Cour.  Au-deflTous  font  crois  allées  m^zr^ 
foutenues  par  des  talus  de  gazon:  Ma&u. 
l'une  eft  celle  des  portiques  ,  l'autre 
des  boules  ,  &  la  troifième  des  ifs. 
Rièn  n'eft  mieux  exécuté  que  l'allée 
des  portiques,  dont  les  deux -rangs 
forment  une  longue  galerie.  Les  arbres 
.font  dans  des  plate -bandes  ornées  de 
différentes  fleurs  ,  &  de  leurs  tiges  on 
a  laide  échapper  un  petit  Vafe  qui  s 
lève  entre  chaque  arcade.  L'allée  gau- 
che des  portiques  a  pourj>erfpe&ive 
une  Diane,  de  Poultitr^  &  celle  de  la 
droite  une  Diane  ,  de  Flamen.  L'allée 
des  boules  eft  terminée  du  côté  de 
l'abreuvoir  par  un  baiîin  avec  une 
gerbe,  &c  du  côté  du  château  par  ui*s 
ialle  verte. 

A  l'entrée  de  celle  de  la  droite  font 
deux  Statues  antiques ,  Fabius  8c  FuV- 
via.  On  voie  dans  cette  falle  ornée 
d'un  grand  baflin  ,  un  grouppe  de 
Iutèurs  ,  copié  d'après  l'antique ,  par 
Magnier  ,  &  deux  vafes  de  marbre. 
Dans  les  deux  petits,  cabinets  font , 
une  Vénus  d'après  celle  de  Médicis,, 
par  Coyievox ,  Papirius  le  jeune  >  & 
tin  Sacrificateur  antique. 
,  L'autre  falle  parallèle  à  celle-ci ,  eft 
ornée  de  même.  Ses  Figures  font  us 

Hiv 
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-  fanglier  d'après  l'antique,  par  Foggini, 
•  Cléopâtre,  Neptune  &Flaminia.  Ces 
deux  dernières  font  antiques ,  ainfi  que 
l'Apollon  &  le  Paris. 

La  décoration  extérieure  des  deux 
falles  qu'on  vient  de  voir ,  eft  très- 
remarquable  ;  c'eft  un  rang  de  colonnes 
Tofcanes  ifolées  f  avec  leurs  bafes  * 
chapiteaux  6c  entablemens  formés  pat 
des  charmilles  &  des  ormes ,  que  l'art 
a  fu  rendre  dociles.  Les  colonnes  ont 
près  de  dix  pieds  de  haut  fur  trois  de 
tour  ,  y  compris  un  pied  à  chaque 
bout  pour  les  bafes  &  chapiteaux  qui  y 
font  marqués.  Le  piédeftal  de  chaque 
colonne  a  deux  pieds  &  demi ,  &  la 
-corniche  autant* 

Le  perron  qui  defeend  dans  ce  pre- 
mier parrerre,  eft  accompagné  de  deux 
grouppes  de  bergers  &  de  bergères  en 
plomb ,  exécutés  par  Coujlou  Vaîné  ; 
ainfi  que  les  Sphinx  &  les  enfans  pla- 
cés autour  du  château. 

Plus  bas  eft  la  fontaine  des  quatre 
gerbes  ,  dont  les  badins  font  rocaillés. 
.Elle  eft  fuivie  de  la  grande  pièce  d'eau 
qui  a  une  gerbe  plus  groffe  que  les  au- 
tres ,  &  de  5  5  pieds  de  haut.  Les  glacis 
de  gazon  qui  l'entourent  font  ornés  a 
leu?  tête  de  huit  vafes  de  bronze» 
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Le  coup  d'oeil  eft  agréablement  ter-  ! 
miné  par  une  autre  pièce  d'eau ,  ac-  Mari,  t, 
compagnée  de  deux  grouppes  de  Nym- 
phes en  marbre  ,  fculptés  par  Flamen. 
La  rampe  qui  l'environne  eft  inter- 
rompue dans  le  milieu  par  une  caf- 
cade  cantonnée  de  deux  badins  oâo- 
gones ,  &  aux  extrémités  font  deux 
,  efcaliers  avec  quatre  vafes ,  faits  par 

Ces  beaux  jardins  qui  offrent  des 
modèles  de  tout  ce  que  l'art  du  jar- 
dinage peut  imaginer  de  plus  galant , 
ont  été  plantés  par  Durufé  (a). 

Les  jardins  hauts  confiftent  en  plu- 
fleurs  belles  allées-,' dans  Tune  des- 
quelles on  voit  le  Laocoon  fondu  par 
les  Kellers.  Ces  allées  conduifent  a 
un  belveder  orné  de  deux  grouppes 
de  bronze  ,  Hercule  qui  tue  l'Hydre  t 
&  Diane  jetée  en  fonte  par  les  Kel- 
lers d'après  l'antique  placé  dans  la 
galerie  de  Verfailles.  D'un  côté  on  ' 
peut  aller  au  bois  du  champ  de  Mars  , 
mgénieufement  percé  ,  Se  de  l'autre 

(a)  Hollande,  concierge  de  Marly  du 
temps  de  Louis  XIV  ,  a  détrompé  à  cet  égard 
un  amateur,  qui  croyoic  d'après  plufieurs 
Auteurs,  que  ces  jardins  avoient  été  piancés 
fui  les  deflïns  de  J.  H*  Manfairr, 

H  v 
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~ —  aux  trois  grands  réfervoirs  ,  dont  le- 

.  '  tendue  eft  d'environ  cinq  arpens.  L'eau 

y  eft  amenée  de  la  rivière  de  Seine  à 
la  hauteur  de  600  pieds  fur  un  bel 
aqtiéduc  de  3 30  toifes  de  long,  porcé 
fur  trente-fix  arcades  ,  &  termine  par 
deux  tours  ou  châteaux  d'eau.  Cet 
aqueduc  fournit  également  de  l'eau  à 
Maily  &  à  Verfailles.  Sualem  Ren«- 
nequin  ,  natif  de  Liège  ,  fils  d'un  Al- 
lemand., &  qui  ne  ïavoit  ni  lire  ni 
écrire ,  étant  pa(Té  en  France  en  1 6 80;, 
fit  exécuter  en  quatre  ans  la  machine 
de  Marly  telle  qu'elle  eft.  Plufieurs 
mathématiciens ,  mécaniftes  Se  ineé- 
nieurs  ont  tenté  depuis  de  là  Amplifier, 
&  ont  toujours  échoué.  Sar  defeription 
fe  trouve  dans  plufieurs  livres. 

»      »     *v  ■         »  *  * 

L  O  U  V  E  C  I  E  N  N  E. 

m      9  _ 

■  _  *  r- 

»  -       »  '  ? 

" Le  pavillon  de  Madame  la  comtefle 
Locvi-  du  Barry ,  élevé  par  M.  It  Doux  *  eft 
cienni.  un  petit  chef-d'œuvre.  Sa  forme  carrée 
préfente  cinq  croifées  de  face  en  tout 
fens.  Placé  fur  une  hauteur  ,  il  dé- 
couvre une  vue  auffi  riche  <ju'étendue: 
la  beauté  de  ce  fpe&acle  naît  en  grande 
partie  d'un  double  contour  que  forme 
la  Seiue  eu  ferpentant  au  pied  de  la 
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montagne.  Un  péryftile  de  quatre  co- 
lonnes annonce  1  édifice  ;  M.  le  Comte  Louve- 
a  fculpté  dans  le  fond  une  Bacchanale  c  1  E  N  N  E\ 
d'enfans  en  bas-relief. 

L'intérieur  eft  diftribué  en  un  vef- 
tibule  fervant  de  falle  à  manger  ,  8£ 
en  trois  falons.  Dans  le  veftibale  dé-, 
tore  de  marbre  blanc  &  de  pilaftre: 
Corinthiens ,  font  quatre  tribunes  poui 
placer  les  muficiens;  les  entrepilaftres 
prefentent  des  Figures  de  femmes  dé 
quatre  pieds  de  proportion  ,  tenant 
des  cornes  d'abondance  ,  &  exécutées 
parMeffieurs  PajouSc  le  Comte. 

Dans  un  des  falons  de  côté  dont  le 
plafond  offre  un  ciel  vague  ,  M.  Vitn 
a  placé  quatre  fujets  relatifs  aux  pro- 
grès que  fait  l'amour  dans  le  coeur  dèi 
jeunes  filles.  \  1 

Le  premier  représente  deux  jeunes 
filles  qui  facritîent  à  l'autel  de  l'amitié; 
le  Temps  ,  pour  cimenter  leur  union , 
a  brifé  fa  faux  \  mais  fon  fommeil 
permet  à  l'Amour  d'allumer  fon  flam- 
beau au  feu  de  l'amitié.  '  4 

Dans  le  fécond  on  voit  de  jeunes 
filles  qui  trouvent  l'Amour  endormi  , 
elle  s  s'approchent  de  lui  fans  le  con- 
noître  ,  &  le  parent  de  guirlandes  dè 
fleurs. 

H  vj 
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*-     .       1     Le  troifième  offre  un  amant  qui 
L  o  u  y  e-  mec  fur  la  tête  de  fa  maîtreffe  une 
€  i  inné,  couronne   qui  lui  eft  donnée  par 
Glycère.  * 

Le  quatrième  a  pour  fujet  l'Amour 
qui  conduit  une  jeune  fille  à  l'autel , 
où  fon  amant  lui  promet  une  fidé- 
lité durable.  L'efclave  de  la  Jeune 
Grecque  donne  la  liberté  à  deux  co- 
lombes qui  font  l'offrande  >  &  les 
Amours  fortent  du  temple  pour  cou- 
ronner les  amans  &  les  enchaîner  de 
ifleurs.  Les  fujets  connus  de  l'Hiftoire 
&  de  la  Fable  ayant  été  interdits  à 
M.  Vien  ,  il  a  été  obligé  d'imaginer 
ces  quatre  fujets  allégoriques  j  &  pour 
les  anoblir,  il  les  a  traités  dans  le  ftyle 
Grec. 

Le  plafond  du  falon  de  l'autre  côté 
peint  par  Briard  ,  repréfente  les  plai- 
iirs  de  la  campagne }  la  devife  en  eft 
ruris  amor.  Les  artiîftes  les  plus  célè- 
bres fe  font  efforcés  de  décorer  un 
féjour  auflï  délicieux  :  ils  femblçnt 
s'être  furpaffés  dans  les  ornemens  de  \ 
détails  ,  tels  que  les  ferrures  >  les 
efpagnolettes  ,  les  corniches  *  les 
chandeliers,  les  feux,  les  bras  &  les 
chambranles  de  cheminée.  Toutes 
es  productions  font  autant  de  modèles 


■ 
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de  ce  que  l'art  peut  enfanter  de  plus^ 
beau  &  de  plus  parfait. 

Près  du  pavillon  fur  le  jardin  ,  on 
voit  une  baigneufe  &  une  Diane  fur- 
prife  au  bain  par  A&éon  ;  deux  belles 
Figures  de  marbre  fculptées  par  M- 
Ailegraïn* 

RUE! 

Le  château  qui  appartient  â  M.  le 
I>uc  d'Aiguillon ,  a  été  rebâti  depuis 
plufieurs  années  ,  &  eft  élevé  fur  une 
terraiïe  foutenue  par  des  talus  de  gazon 
avec  des  efcaliers  dans  les  milieux  & 

* 

dans  les  angles  :  telle  eft  à  peu  près » 
mais  avec  plus  de  richefTe  >  la  aifpo- 
fition  extérieure  du  château  de  Marly. 
Les  bois  de  haute  futaie  ont  été 
abattus  ;  on  y  a  fubftitué  des  falles  , 
cabinets  &c  quinconces  aflez  bien  en- 
tendus. Une  des  plus  belles  chofes  du 
parc  y  eft  un  grand  réfervoir  fitué  au 
haut  d'une  rampe  de  gazon  ,  où  étoit 
anciennement  une  cafcade.  Il  fait  jouet 
line  gerbe  dans  la  pièce  d'eau  la  plus 
yoifine  du  château ,  une  des  trois  qui 
foient  reftées  de  l'ancienne  diftriba- 
tion  des  jardins.  •  Les  beautés  de  ce 
lieu  qu'avoit  créées  le  cardinal  de  Ri- 
chelieu ,  telles  que  les  grottes  >  la, 


^H^^  cafcade  &  la  perfpe&ive  ,  ont  di& 
R  u  e  l.   paru#  1 

*  M,  Julien  ,  banquier  >  pofsède  dans 
ce  village  une  rriaiion  très-orriée.  Oit 
hi  nomme  Bois-préau.  Le  premier 
objet  qui  mérite  attention  eft  un 
buffet  d  eau  placé  dans  4e  jardin  ,  près 
du  bâtiment ,  lequel  fournit  au  vil- 
lage une  fontaine  très-commode. 

Le  parterre  à  l'Angloife  ,  furmonti 
de  deux  corbeilles  ornées  de  figures  ; 
&  terminé  par  un  grand  baffin ,  fépara 
les  potagers  des  bofquets.  Trois  allées 
avec  des  maflifs  &  des  arbres  taillés  en 
arcades ,  mènent  fur  la  gauche  à  un  bal- 
daquin dont  la  forme  eft  aufli  délicate 
-qu'ingénieufe  :  il  eftdiftribué  en  trois 
dômes  ,  fous  chacun  defquéls  on  a 
placé  un  grouppe  en  pierre  de  Figures 
Chinoifes ,  &  il  eft  couronné  par  de$ 
Vafes  &  des  corbeilles. 

Plus  loin,  vous  apercevez  une  pièce 
d'eau  d'environ  deux  arpens ,  entourée 
de  charmilles  qui  renferment  un  bois. 
On  y  trouve  un  bafïin  au  centré 
d'une  étoile  ,  &  au-defTus  un  tmffet 
formé  par  un  dauphin  groiippé  de  deui 
enfans. 

Dans  le  haut  du  jardin  ,  en 
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rapprochant  de  Ja  maifon  ,  paroît  un  — 

Trianon  \  une  de  fes  faces  donne  fur  kRoi^ 
un  théâtre  de  verdure ,  orné  de  Figures, 
&:  l'autre  découvre  une  fontaine  qui 
«élève  du  milieu  d'un  parterre  en 
corbeilles  ,  foutenu  par  des  talus  de 
gazon.  Des  rampes  douces  ,  accom-* 
pagnces  d  arbrifTeaux  de  fleurs  Se  d  ar? 
ores  fruitiers ,  fe  terminent  agréa- 
blement à  un  canal. 

La  volière  orne  la  partie  droite  de 
ce  parterre.  Àu-deflbus  eft  une  falle 
de  comédie  &  un  ovale  d'eau  fourni 
par  deux  jets.  L'orangerie  eft  proche 
de  la  maifon. 

Le  grand  portail  de  la  Paroisse 
xie  Ruel  eft  formé  de  deux  ordres  d'ar* 
chtte&ure  ,  le  Dorique  &  l'Ionique. 
Un  fronton  couronne  ce  dernier  ^ 
Se  des  vafes  font  placés  à  la  hauteur 
du  premier.  Ce  portail  defliné  par  le 
Mercier  ,  reflèmble  beaucoup  à  celai 
de  la  Sor bonne  ,  qui  eft  du  mêtnq 
architeéfce. 

-  • 

J  O  U  Y,   

Près  dePaquéduc  de  Bue  ,  &  à  une  Io?t, 
*  lieue  de  Vwiailles ,  appartient  à  M»  le 
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Marquis  de  Beuvron.  Sur  la  droite 
'  °  v  Y'  du  château  conftruit  à  l'Italienne  ,  oit 
defcend  par  un  grand  efcalier  en  fer  à 
cheval  dans  le  parterre  de  l'orangerie , 
orné  d'un  côté  d'une  pièce  d'eau  cin- 
trée en  miroir  ,  &  ae  l'aurrt  d'une 
très-grande  pièce  d'eau  àoreiltes ,  pla- 
cée en  face  de  la  ferre.  C'eft  autour 
de  celle-ci  qu'on  range  les  orangers  , 
qui  ne  le  cèdent  qu'à  ceux  de  Ver- 
failles  &  des  Maifons  Royales. 

L'enfemble  de  ce  morceau  eft  ma- 
gnifique. Il  eft  terminé  par  une  futaie 
dans  laquelle  on  remarque  une  fon- 
taine d'un  très-élégant  deflin  ;  il  eft 
de  BlondeL  Cette  fontaine  rocaillée 
a  pour  amortifTement  un  baldaquin 
placé  au  niveau  d'une  allée  du  parc. 
L'eau  ferpente  au  milieu  d'un  gazon 
qui  occupe  le  centre  de  la  falle,  dont 
les  carrés  de  bois  font  coupés  par  def- 
fus ,  à  l'exception  de  quelques  arbrif- 
féaux ,  auxquels  on  permet  de  s'échap- 
per pour  former  des  boules. 

Au-delTus  de  la  futaie  on  voit  deux 
étangs  de  dix  arpens  y  fournis  par  le- 
tan^  de  Poura.  Les  potagers  font  i 
côte.  Toutes  les  eaux  fe  rendent  par 
un  canal  en  chute  pratiqué  derrière 
une  paliflade  %  dans  une  des  pièces 
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d'eau  de  l'orangerie  qui  fait  face  à  ^ 
un  bois  très-bien  defliné.  Au  bout  &  J  o  w  t. 
fur  la  hauteur  eft  un  belveder  en  ro- 
tonde ,  d'où  Ton  découvre  le  peu  de 
vue  dont  on  peut  jouir  d'un  château 
(îtuc  dans  un  fond  &  environné  de 
coteaux.  On  y  compte  quatre  cens 
■arpens  de  parc. 

PONTCHAR  TRAIN  mmmmmm 

Eft  un  château  â  quatre  lieues  dep™"|£R- 
Verfailles  ,  bâti  par  le  chancelier  de  * 
•ce  nonié  II  eft  entouré  de  foffes  pleins 
d  eau  ,  &  flanqué  de  deux  ailes  avec 
quatre  pavillons  aux  encoignures.  La 
façade  fur  le  jardin  a  un  pavillon  en 
dôme  avec  un  fronton  &  un  campanile 
qui  renferme  l'horloge. 

Dans  un  cabinet  font  confervés  deux 
ouvrages  de  Bouchardon ,  c^ui  méritent 
d'être  vus  ;  l'un  eft  le  médaillon  en 
bronze  de  Louis  XV ,  d'après  le  mo- 
dèle de  ce  fculpteur  ,  l'autre  eft  le 
portrait  de  feu  M.  le  Dauphin. 

Sur  la  gauche  on  aperçoit  un  ca- 
nal &  deux  jolies  faites  ornées  de  deux 
vafes  de  marbre.  L'aîle  du  château  de 
ce  même  côté  eft  bordée  d'un  petit 
jardin  que  termine  une  galerie  &  u» 
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falon  décoré  de  quatre  cheminées 
Pwtchar-  angUiaires    <Jans  le  goût  de  celui  de 

TRAIN.  m       |  & 

Marly. 

Le  parterre  accompagné  de  vafes 
fur  la  terrafle  du  château  ,  a  la  forme 
d'un  boulingrin  ,  &  aboutit  à  une 
Superbe  pièce  -d'eau  de  douze  arpens 
qui  fait  une  pocle.  Ce  parterre  forme 
en  retournant  une  vafte  pièce  carrée 
que  Peau  fuit ,  en  décrivant  de  même 
plufieurs  angles  &  portions  circulaires* 
Un  cordon  de  pierre  de  taille  revêt  la 
pièce  d'eau  ornée  de  diftance  en  dit 
tance  de  focles  portant  des  vafes  de 
fer  peints  en  blanc.  A  l'extrémité  le 
terrein  s'élève  en  amphithéâtre ,  ter- 
miné par  une  patte  d'oie,  &  accom- 
pagné de  quinconces* 

Vous  defcendez  fur  la  droite  de 
cette  grande  pièce  d'eau  ,  dans  une 
allée  de  charmille ,  dont  le  milieu  eft 
occupé  par  un  petit  canal  que  fournit 
un  maicaron.  Son  eau  nourrit  un 
badin  rond  de  40  à  50  toifes  de  dia« 
mètre,  entouré  de  quilles  d'ifs  & 
d'arbres  taillés  en  banquette.  Vénus 
en  bronze  ,  de  grandeur  naturelle  , 
portée  fur  fa  coquille,  femble  fortir 
du  milieu  des  eaux.  Au  deflus  eft  un 
vertugadm  dont  les  allées 
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à  une  étoile  ,où  1  on  a  placé  ungrouppe  . 
de  marbre  fcuipte  en  1(309  par  ffa/i-  TRA1N 
cavilte.  Il  représente  la  Fiance  tenant  * 
un  fable  Se  un  compas  :  le  Temps 
la  fou  tient  &  l'enlève  aux  efforts  ae 
fes  ennemis;  au  bas  paroît  un  monftre 
dont  une  griffe  eft  appuyée  fur  une  tête 
de  mort ,  Se  dont  1  autre  tire  la  dra- 
perie de  la  France.  Sous  les  pieds  du 
Temps  un  Satyre  eft  renverfe. 

On  defeend  pat  une  allée  de  cet» 
étoile  à  un  beau  vertugadin,  qui  con- 
duit fur  la  terraffe  du  château.  Il  ne 
faut  pas  oublier  de  dire  que  ce  parc 
bien  planté  a  près  de  deux  cens  ar- 
pens ,  Se  qu'il  appartient  à  M.  le  ComtÇ 
de  Maurepas  ,  Miniftre  d'Etat, 

SAINT  HUBERT. 


Le  château  élevé  d'après  les  deffins  s.  Huieux^ 
de  M,  Gabriel ,  eft  placé  fur  le  bord 
de  l'étang  de  Poura.  Il  confifte  en  un 
pavillon  ifolé  ,  dont  le  rez  de  chauffée 
forme  l'appartement  du  Roi.  Le  falon 
a  été  décoré  par  C/erici.  Huit  pilaftres 
Corinthiens  fur  lefquels  règne  un  en- 
tablement Componte  x  forment  Ta 
décoration  intérieure.  Entre  ces  pi- 
laftres ,  il  y  a  quatre  arcades  percées 
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à  jour ,  dans  Tune  defquelles  eft  fa 
S.  HuBBRT.grancie  porce  d'entrée.  L'entablement 
eft  furmonté  d'une  calotte  ornée  de 
confoles  &  de  huit  panneaux  qui  rc- 
préfentent  des  trophées  de  chalTe  j  le 
inilieu  de  la  voûte  Forme  un  percé.  Il 
irègne  beaucoup  d'accord  dans  l'af- 
fortiment  des  différent  marbres  fac- 
tices dont  ce  falon  eft  revêtu.  Les  guir- 
landes ,  les  têtes  de  cerfs  &  de  fan- 
gliers  y  les  chiens  ,  les  bas-reliefs  & 
le  couronnement  de  la  porte  ,  qui  eft- 
unbufte  de  Diane  accompagné  de  deux 
enfans  ,  font  de  ftuc  blanc.  M.  A. 
S lodt i  a  fait  un  des  bas-reliefs  ,  ainfî 
que  la  Diane,  U   enfans  &  les  tro- 
phées du  plafond  :  les  trois  autres  fout 
de  MM-  Pigallc  ,  Falconct  3c  Couf- 
tou.  Les  chiens  qu'on  voit  dans  la 
frife ,  ont  été  fculptés  par  Vcrbnck. 

La  chapelle  occupe  une  partie 
d'une  aîle.  Son  autel  eft  décoré  d'un 
tableau  de  S.  Hubert  peint  par  Carie 
Vanloo. 

*  • 

SAINT-GERMAIN. 


S.Gs&main*  Le  'château  de  Saint  Germain  fîrué 
à  quatre  lieues  de  Paris  ,  eft  élevé  fur 
une  montagne  >  au  pied  de  laquelle 
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coule  la  rivière  de  Seine.  Cette  fitua^  ^Tm^mmm^> 
«on  &:  la  falubrité  de  l'air  le  rendent  S.Gs*main, 
un  des  plus  agréables  féjours  de  la 
ïrance.  Il  fe  diftingue  en  château  vieux 
ôc  en  château  neuf. 
•  Le  château  vieux  bâti  par  Louis  VI 
comme  une  forterefle ,  ayant  été  ruiné 
par  les  Anglois ,  demeura  en  cet  état 
jufqu'au  règne  de  Charles  V  ,  qui  le 
fit  rétablir  fur  fes  anciens  fondemens } 
il  a  été  enfuite  augmenté  d'un  étage 
par  François  1.  Le  haut  eft  entièrement 
couvert  de  dalles  de  pierre ,  &  forme 
une  terraiTe  d'où  Ton  jouit  d'une  très-r 
belle  vue.  Louis  XIII  fit  plufieurs  em-p 
belliflTemens  à  ce  château,  Se  fous  le 
règne  de  Louis  XIV  ,  /.  H.  Manfart 
éleva  les  cinq  gros  pavillons  qui  en 
flanquent  les  encoignures.  La  face  fur 
les  jardins  eft  la  plus  grande  des  cinq 
faces  de  ce  château.  Du  côté  du  cou- 
chant eft  la  falle  fervant  aux  bals  ,  co- 
médies &  opéra  -,  elle  patte  avec  rai- 
fon  pour  une  des  plus  fpacieufçs  du 
Royaume. 

Vers  le  midi  eft  une  belle  chapelle 
dédiée  à  S.  Jean-Baptifte.  Le  tableau 
d'Autel  qui  repréfente  la  Cène  ,  eft 
un  excellent  morceau  du  Poujjïn.  On 
voit  au-dçflTus  la  Sainte  Trinité  peinte 
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par  Fouet  ,  &  accompagnée  de  deux 
**1WIA1N*  Anges  de  ftuc,  grands  comme  nature, 
placés  à  la  hauteur  du  premier  ordre  , 
&  tenant  les  armes  de  France  :  ils  font 
dûs  à  Sara\in.  Le  jubé  eft  ipacfeux  , 
&  renferme  un  beau  buffet  d'orgues. 
Deux  tableaux  de  Rofclii  ornent  cette 
chapelle  :  l'un  eft  David  qui  tient  la 
tète  de  Goliath ,  &  l'autre  Judith  te- 
nant celle  d'Holopherne. 

On  conferve  dans  la  facriftie  deux 
moyens  tableaux  :  l'un  dune  Mère  de 
pitié  qui  rient  le  corps  de  N.  S.  l'autre 
d'une  Vierge  donnant  à  manger  à 
l'Enfant  Jélus. 

Le  château  neuf  commencé  fous 
Henri  IV  f  n'étoit  éloigné  du  vieux 
que  de  deux  cens  toifes.  M,  le  Comte 
d'Artois  vient  de  le  faite  abattre  pour 
en  conftruire  un  autre  à  fa  place.  A 
droite  eft  le  boulingrin,  ainfi  nommé 
par  Henriette  d'Angleterre ,  première 
•femme  de  Monfieur ,  frère  de  Louis 
•XIV.  On  Ta  ouvert  plus  qu'il  n'étoit 
alors  ,  pour  découvrir  Marly  qui  n'e- 
xiftoit  point  encore.  La  terrafTe  régnant 
dans  toute  la  longueur,  eft  une  de  fes 
principales  beautés ,  &  la  vue  qu'on 
y  découvre  en  rend  la  promenade  dee 
plus  agréables.  L'autre  jardin  du  côté 
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du  parc ,  nommé  Jardin  de  Madame  '  ! 

la  Dauphine  ,  parce  quelle  s'y  pro-S,G£aKUiN«, 
menoit  fort  fouvent  ,  eft  foucenu 
d'une  terrafle  pareille  à  celle  du  bou- 
lingrin. 

Il  ne  refte  plus  à  voir  que  la  grande 
terrafTe  ,  qui  eft  en  même  temps  un 
monument  &  de  la  magnificence  ,de 
LquïsXI V  &  de  l'habileté  de  U  Nojlre. 
Elle  a  1100  toifes  de  long  fur  15  de 
large  ;  fon  mur  eft  folidement  bâti , 
avec  un  beau  baftion  oui  la  termine 
au  Parc  aux  lièvres.  11  y  a  vers  fon 
milieu  une  demi-lune  plantée  d'ormes 
&  de  charmilles, 

Le  petit  parc  ,  contigu  aux  jardins 
8c  à  la  grande  terraffe  ,  contient  416 
arpens  >  Se  eft  percé  de  routes. 

La  forêt  de  Saint-Germain  ,  une 
des  plus  belles  du  .Royaume ,  a  5  7 1 4 
arpens  ,  fui  van  t  l'arpentage  fait  en 
\6%6.  On  l'a  nommée  la  forêt  de 
JLaye  ,  à  caufe  de  la  quantité  de  fan- 
giiers  qui  l'habitoient.  Comme  fon 
terrein  eft  fablonneux,  on  peur  y  chaf- 
fer  en  tout  temps  ;  ce  qui  fait  que  le 
Roi  y  prend  le  divertiiïement  de  la 
çhafle  dansdes  plus  mauvaifes  faifons. 
Il  y  a  vingt-cinq  portes  aux  paflage; 
de$  gtarçds  chemins. 
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Le  château  du  Val  eft  un  petit 
bâtiment  fitue  a  une  des  extrémités 
du  petit  parc,  au  bout  de  la  grande 
terrafle.  Ce  n'étoit  autrefois  qu'un 
fïmple  pavillon  où  les  Rois  faifoient 
quelquefois  des  retours  de  chalïe  ; 
mais  Louis  XIV  l'a  fait  rebâtir  d'un 
autre  goût  par  /.  HP  Manfart.  Il  eft  i 
M.  le  Prince  de  Beauvau. 

La  Muette  fituée  à  une  lieue  du 
Val ,  eft  au  centre  de  huit  routes.  Ce 
pavillon  tout  boifé  ,  commencé  par  le 
Feu  Roi ,  a  été  fini  par  Louis  XVI.  Il 
eft iurmonté  d'un  petit  belveder  doù 
Von  jouit  d'une  très-belle  vue. 

Le  Monastère  des  Loges  eft  aufli 
enclavé  dans  la  forêt.  Il  eft  au  bout  de 
la  grande  route  en  face  du  château 
vieux  ,  dont  il  termine  le  point  de 
vue.  La  Reine  Annç  d'Autriche  y  fit 
{aire  un  petit  pavillon  dans  un  coin  du 
jardin  ,  où  elle  alloit  fort  fouvent , 
lorfqu'elle  étoit  à  Saint- Germain.  Ce 
pavillon  fubflfte  encore* 

L'Hôtel  de  No  ailles  ,  appartenant 
à  M.  lé  Duc  de  Noaillcs ,  mérite  la 
vifite  du  voyageur.  Le  bâtiment  élevé 
•  par 
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par  J.H.  Manfare,  fe  préfente  à  gauche  - 
en  entrant ,  avec  un  veftibule  ,  formé  S.Gmuiaiiu 
de  colonnes  Doriques.  On  voit  au  rez 
4e  chauffée  une  galerie  ornée  de  qua- 
torze tableaux  de  moyenne  grandeur , 
peints  par  Parrocel  d'Avignon  ,  &  re- 
prcfentant  l'hiftoire  de  Tobie. 
,  I.  Elle  commence  par  une  peinture 
touchante  de  h  captivité  des  Ifraélires 
après  qu'ils  eurent  été  vaincus  par 
Salmanazar.  .  Le  vieux  Tobie  fuivi 
de  fon  époufe  montée  fur  un  cha- 
meau ,  &  tenant  fon  fils  entre  fes 
bras ,  y  paroît  frappé  de  la  plus  vive 
afflidlion. 

II.  Il  répand  fes  biens  dans  le  fein  s 
infortunes  compatriotes ,  qu'il 
va  chercher  fur  des  rochers  ,  &  dans 
des  retraites  prefque  inacceffibles*,  où 
ils  étoient  obligés  de  fe  cacher  pour 
fe  dérober  à  la  vengeance  de  Seiina- 
çhérib.       >  l        ■  m 

IIL  Tobie  eft  enfin  profcrit  à  fon 
retour  &  obligé  de  Fuir  ;  mais  ceft 
pour  exercer  les  feuls  a&es  d'hunwnité 
qui  font  encore  en  fa  puiflance.  On  le 
voit  defcéndu  fous  une  voûte  profonde 
éclairée  par.  une  lampe  ,  &  occupé  £ 
ènfevelir  les  victimes  de  la  fureur  du 
Jvlonarque  Afïytien. 

L  Partie.  "  1 
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IV.  -Ce  vénérable  vieillard  devient 
S.Gérma in.  aveugle.  Son  époufe  paroît  l'accabler 

des  plus  inj'aftes  reproches. 

V.  Son  exrtème  indigence  l'oblige 
à  faire  partir  fon  fils  pour  aller  cher- 
cher dix  talens  qu'il  avoit  prêtés  à 
Gabclus.1  Le  jeune  Tobie  fort  de  la 
maifon  paternelle  ,  accompagné*  de 
l'Ange  Raphaël.  Sa  mère  le  fuir  des 
yeux.  t' 

VI.  Le  jeune  voyageur  ayant  voulu 
fe  baigner  fur  les  bords  du  fleuve  du 
Tygre  ,  fut  effrayé  à  la  vue  d'un  poif- 
fbn  monftrueux.  Son  fage  conducteur 
le  ratfiire ,  &  l'ejicourage  à  tirer  ce 
poiiïbn  hors  du  fleuve. 

VII.  Arrivé  chez  Raguet ,  ami  de 
fon  père  ,  la  vue  de  Sara  la  fille  captive 
fon  cœur  ,  il  la  demande  en  mariage. 
La  jeune  Sara  frappée  du  malheur 
arrivé  aux  fept  premiers  maris  qu  elle 
avoit  perdus  ,  fe  tient  à  l'écart ,  &C 
paroît  encore  couverte  du  voile  de 
viduiré.  Raguel  &  fon  époufe  en  font 
dansÉ'étonnemeiit ,  leur  pitié  fe  ma- 
nifefte. 

VIII.  Sara  &  fon  nouvel  époux  font 
à  genoux  autour  d'un  brafier  ardent  * 
où  ils  ont  jeté  le  foie  du  monftre  trouve 
dans  le  Tygre.  On  voit  au  travers  de  la 
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-fumée  l'Ange  Raphaël,  qui  force  le  " 
Démon  à  quitter  pour  jamais  cette  S.Girmain. 
chambre  nuptiale.  r  .1  •» 

IX.  Raguel ,  à  - la  faveur  d'une  lu- 
mière ,  fait  creufer  une  forte  pour  en- 
terrer Ton  gendre.  Dans  l'éloignement 
une  jeune  fille  tient  une  lampe  ,  8c 
s'avance  vers  le. lit  des  nouveaux  ma- 
riés ,  pour  épier  fi  Tobie  eft  encore- 
vivant.        ;  * 

X.  Le  jeune  Tobie  quitte  la  maifon 
-de  fon  beau-père.  Sara  fe  difpofe  à  le 
fuivre.  Les  équipages  qui  doivent  la 
précéder,  paroiflènt  déjà  en  marche» 
&  occupent  une  longue  file  ,  dans  le 
fond  du  tableau. 

.  XI.  De  retour  dans  la  maifon  pa- 
ternelle avec  fon  fidèle  conducteur» 
il  rend  la  vue  à  fon  père  ,  en  lui  ap  • 
pliquant  fur  les  yeux  une  partie  du  fiel 
du  poiflbn. 

.  XII.  Le  vieux  Tabie  reçoit  chez 
lui  fa  belle-fille,  quelques  jours  après  ? 
l'arrivée  de  fon  époux.  Les  bagages  qui  o 
la  fuivoient  entrent  dans  la  maifon;  .0 
on  y  diftingue  les  apprêts  d'un  fuperbe 
feftin. 

XIII.  L'Ange  Raphaël,  fur  lé  .point 
de  difpatoître ,  fe  fait  connoure  à  toute 
la  famille  de  Tobie. 

1  i) 
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r  XIV".  Le  vieux  Tobie  près  de  mou- 

«.Germain,  rir  fait  un  dernier  effort  pour  fe  lever 
fur  fon  féant.  On  voit  autour  de  lui 
fa  famille  éplorée.  La  mère  eft  entiè* 
rement  couverte  de  fon  voile. 

Les  deux  de(Tus  de  porte  offrent 
des  figures  allégoriques  aux  deux  ver- 
tus éminentes  qui  ont  le  plus  cara&é- 
rifé  la  famille  de  Tobie.  D'un  côté  eft 
la  Religion  Judaïque  perfonnifïée  f 
avec  tous  les  fymboles  qui  fervent 
communément  à  la  défigner  :  de  l'au- 
tre coté  on  voit  une  belle  femme 
environnée  de  jeunes  enfans ,  qui  rg- 
préférée  la  Charité. 

Les  jardins  font  grands  &  plantés 
avec  goût.  Il  y  en  a  un  pour  les  plantes 
médicinales  ,  avec  une  ferre  chaude  r 
&  un  fleurifte  orné  de  deux  théâtres 
*jue  termine  la  ferre  des  orangers» 

CROISSI-L  A*G.ARENNE. 


Crousi-la-    Le  principal  Autel  de  la  Paroifie 
Gaiinne.  jeft  décoré  d'un  beau  tableau  de  V ouet: 
c'eft  un  Chrift  en  croix  ,  accompagné 
de  la  Vierge ,  de  Saint  Jean  &  de  la 
Madeleine. 

- ( 


• 


Digitized  by  Google 


ï>ts  ENVmoHs  de  Paris.  197 


MAISONS.  Maison*. 

Un  poëte  feint  agréablement  dans 
fon  Temple  du  Goût ,  que  lorf^u'il  y 
arriva ,  le  Dieu  s'amufoit  à  faire  élever 
en  relief  le  modèle  d'un  palais  parfrût, 
fuivant  l'architeéfcure  extérieure  du 
château  de  Maifons. 

Simple  en  étoit  la  noble  architcclurc  s 
Chaque  ornement  en  fa  place  arrêté  , 

► 

Y  fcmbUic  mis  pat  la  rtéceflîté  : 
L'art  s'y  cachoit  fous  l'air  de  la  nature  ? 
L'œil  faûsfait  embraflbit  fa  ftmclure , 
Jamais  furpris,  &  toujours  enchanté. 

Ce.  château  a  été  bâti  par  François 
Manfare  pour  René  de  Longueil  >  Pré- 
fldent  du  Parlement,  &  Sur-intendant 
des  Finances ,  il  appartient  préfen-, 
cernent  à  M.  le  Comte  d'Artois. 

On  arrive  à  Maifons ,  fitué  à  une 
lieue  en-deçâ  de  Saint-Germain  >  pat 
trois  avenues  difpofées  en  croix  ,  Se 
ayant  chacune  deux  pavillons  féparcs 
par  un  fofTé,  Se  décorés  d'architeéhire. 
La  principale ,  percée  de  routes  dans 
la  forêt  de  Saint- Germain,  a  pour  perf- 
pe&ive  deux  pavillons  ornés  de  corps 

de  refend  &  de  colonnes  Doriques 

f  •  •  • 
1  nj 
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~  portant  des  grouppes  d'enfans  qui  fou- 
)Aai$oh$<  tiennent  des  corbeilles  de  fleurs.  Ces 
pavillons  bien  dignes  de  l'attention 
des  curieux,  ferment  les  deux  avant- 
cours.  ,  - 

Sur  la  gauche  de  la  fécondé  ,  à  l'en- 
trée de  laquelle  font  pofés  fur  de  grands 
piédeftaux  un  Mars  &  une  Minerve  * 
avec  des  enfans  Se  leurs  attributs  > 
s'élève  un  fuperbe  bâtiment  deftiné 
aux  écuries*  Elles  ont  huit  croifeés  de 
face  ,  &  font  décorées  de  pilaftres 
Doriques  accouplés  ,  &  terminées  par 
deux  pavillons  à  pans ,  avec  des  portes 
grillées  ornées  de  fculptures.  Le  milieu 
forme  un  avant- corps  de  flx  colonnes 
qui  portent  autant  de  vafes ,  $c  eft  fur- 
monté  d'un  attique  avec  un  lanternon 
oùeft  Thorloge.  Dans  le  centre  de  cet 
avant-corps  >  quatre  pilaftres  Corn- 
pofîtes  portent  un  fronton.  Dans  leur 
milieu  eft  une  fenêtre  en  tour  creufe , 
fur  le  rétable  de  laquelle  font  deux 
chevaux  en  bas-relief,  &au-de(Tus  un 
aigle  dans  une  coquille.  Trois  chevaux 
à  mi-corps  fervent  d'amortiflementà  la 
(  fenêtre  du  milieu  du  rez  de  chau(Tée. 
Le  plan  de  ce  bâtiment  eft  très-cu- 
rieux. On  trouve  au  centre  un  grand 
manège  couvert  *  accompagné  d 'écuries 
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•de  chaque  côté.  Au-  de  (tus  du  manège 
eft  une  galerie ,  &c  au  bout  deux  petites 
écuries.  Deuxiautça  terminent  dai>s 
le  fond  cette  galerie  ->  ?yçc  jetas  pafTages 
qui  vont  à  une  grotte;  fervànt  d  ab'reàr- 
vpir.  Le  logement  des  palfteniers  eft* 
autour  de  CCS  batimeus ,  &  il  y  a  de 
plus  trou  tours  avec  des  dé gagpmeos. 

Visa  yis  de  ocq  éçttrieson  devoit  conf- 
truire  im  pareil\b*tim$nt  deftinépoUr 
Jes  ciiifinei  &  office!  >  dont  il  n!y  a  d'é- 
levé que  le  portique  du  milieu.  Gm 
deux  batimens  auroient  formé  une 
avant-fcène  au  château  dont  le  plan 
ifofeê  '&  recUlé  produit  un  coup  d'oeil 
intére(Tant.  r»  m*  . ..  * 

Du  çoté  :  dé  la  cour  >  la  façade  du 
château sojtàfm  dtn*  le  goût  antique, 
a  pour  décoration  deux  ordres  d'arçhî- 
tç&ute/:  le  premier  qui  tè£ne  tout  au 
.  pourtour  eft  c  Dorique  ,  le  fécond  eft 
Ionique  antiqug*  otjué  de  quatre  Yafes 
jgç  furipouté  d'un  ateique  eu  pUaftres 
Çorihthiens.  Les  deux  pavillons  carrés 
qui  en  occupent  lës  extrémités  >  fot- 
ment  des  corps  avancés  ,  au-devant 
defquels  s'élèvent  à  la  hauteur  de Ten- 
,  tablement  Dorique ,  deux  autres  corps 
de  battirent  fer  van  t de  terrafles.  La 
jaftefle  des  proportions  de  cette  ar- 
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"""""M*M^'chitefl:ure  n'eft  pas  moins  à  obferver 
que  le  choix  des  ornemens.  Sur  les 
cotés  de  la  coût  on  a  planté  deux  quin- 
conces ,  avec  un  badin  au  milieu.  Celui 
de  la  gauche  eft:  terminé  par  un  joli 
bâtiment  qui  fert  d  orangerie.  Il  ne 
faut  pas  oublier  de  remarquer  que  le 
château  eft  entouré  de  fofles  fecs  ,  Sf, 
bordé  d'une  terraffe  qui  règne  autour 
de  la  principale  cour. 

Le  veftibule  eft  décore  de  colonnes 
&  de  pilaftres  d'ordre  Dorique}  ces 
colonnes  font  d'une  feule  pièce  ,  3r 
ont  des  cannelures  féparées  par  des 
lifteaux  dans  le  goût  de  celles  du 
château  des  Tuileries  du  côté  du  jat- 
din.  Sur  la  cotniche  font  des  figures 
,  d'aigles ,  aux  encoîgmires  ,  &  quatre 
lunettes  ornées  d& bas-reliefs.  On  ad- 
mire les  deux  grilles  de  ce  veftibulë 
travaillées  en  fer  poli  ;  celle  de  la 
cour  a  cinq  panneaux  remplis  par  un 
pilaftre  à  doublé  bal uftre  ,  entouré 
d'un  ornement  en  entrelacs  &  à  jour. 
-Le  dormant  préfente  un  Satyre  cou- 
ronné par  deux  enfans  ,  &  terminé  en 
rinceaux  &  fleurons.  Le  milieu  de  la 
grille  fur  le  jardin  eft  occupé  par  uii 
.cartouche  ovale  ,  que  remplit  un 
-caducée  entouré  d'épis  de  blé  &  die 


Digitized  by  Google 


BBS  ENVIRONS  DE  PàRIS.  101 

feuilles  de  chêne.  Ce  cartouche  eft 
environne  de  quatre  panneaux  de  riu-  Maisons. 
ceaux  &c  d'un  guillochis  avec  des 
mafques  ,  qui  tourne  tout  autour.  La 
première  grille  qui  eft  l'ouvrage  d'un 
ferrurier  François *  paroïc  peneure 
à  la  féconde  faire  par  un  Allemand. 
Elles  font  dune  n  grande  beauté  , 
u'on  les  a  enfermées  dans  des  volets 
e  bois. 

A  gauche  du  veftibule  on  trouve 
l'antichambre  &  le  falon  tendu  d'une 
tapiflerie  d'après  Jordaans. 

L'efcalier  placé  fur  la  droite  eft  de 
forme  ronde  ,  &  confttuit  de  pierres 
de  Liais.  Quoiqu'il  foit  très-éclairé , 
il  tire  encore  du  jour  d'un  lanternon. 
A  la  hauteur  du  premier  étage çeç 
efcalier  eft  orné  de  pilaftres  Ioniques^ 
entre  lefqueis  font  de  larges  corniches 
portant  des  grouppes  d'enfans  :  il$ 
repréfentent ,  l'un  les  trois  Arcs  de  la 
Peinture,  de  la  Sculpture  &  de fAr- 
chitedture ,  l'autre  un  concert  -,  le  trbi- 
fiènue  l'Hymen  Se  l'Amour ,  &  le  qua- 
trième l'Art  Militaire.  Au-deiTus  de 
quatre  portes  ,  tant  feintes  que  véri- 
tables, font  fculptés  des  médaillons 
entourés  deliftels. 

A  droite  eft  l^ppartement  de  .!* 

1  v 
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— —  '  '  Reine ,  donc  les  meubles  font  de  Ve- 
Maisons.  lours  cramoifi  avec  des  galons  d'or. 

La  npiflerie  a  été  faite  fur  les  deflSns 
d'Aibert-Durer. 

L'appartement  du  Roi  eft  vis-à-vis. 
On  trouve  d'abord  la  falle  des  Gar- 
des ,  éclairée  par  fix  croifées ,  &  ten-* 
due  d'une  tapifferie  donnée  à  M.  de 
Maifons  >  lorfqu  il  étoit  Chancelier 
de  la  Reine-Mère.  A  l'entrée  de  cette 
falle  eft  une  tribune  faite  en  trompe  , 
&  en  face  une  grande  arcade  >  avec 
une  baluftrade  qui  ferme  la  partie  où 
eft  la  cheminée.  Les  deflfus  des  portes 
&  des  fenêtres  offrent  des  figures  & 
des  fleurs  peintes  en  camaïeu. 

La  chambre  du  Roi  a  des  meubles 
de  velours  violet  galonnés  d'or.  Elle 
communique  à  une  autre  chambre 
ornée  de  Cariatides  dans  un  attique 
renfoncé  au  plafond.  A  côté  eft  un 
joli  cabinet  rond  ,  parqueté  &c  lam- 
hriflfé  de  pièces  de  bois  de  rapport 
très-bien  travaillées.  Le  pourtour  des 
murs  eft  embelli  de  pilaftres  Ioniques 
entremêlés  de  glaces ,  &  le  plafond 
forme  un  dôme. 

Du  côté  du  parc ,  qu'on  dit  avoir 
mille  à  douze  cens  arpens ,  la  face  du 
château  ne  diffère  de  celle  qui  regarde 
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U  coqr ,  .qu'en  ce  que  le-  milieu  forme  - 
un  double  avant-corps  ,  &  que  par  les  Maisons. 
croifées  <âes  deux  pavillons  on  pafle  : 
fur  une  teiralTe  foucenue  de  quatre 
colonnes  Doriques  cannelées.  On  ob- 
fervcra  que  le  tqît  du  château  eft  cou- 
ronné d'une  terraffe  bordée  d'un  bal- 
con  de  fer.  -  .  _       »         '  '    •  ] 

Le  long  du  bâtiment  rèpne  une  m*- 
.gnifiquè  terraffe  ,  d'où  Ton  defcend 
dans  un  parterre  terminé  par  la  rivière 
de  Seine.  Au  pied  de  la  terraffe  à 
gauche,  çjit^e  les  rampes  de  l'efcalier 
qui  a  la  formé  d'un  fer  à  cheval  >  eft 
une  petite  caiçade:  confiftant  en  cinq 
mafcarons  qui  forment  autant  cje  nap- 
pes. On  place  les  orangers  dans  l'allée 
en  face ,  &c  dans  une  demi-lune  pra- 
tiquée au  bas  de  cet  efcalier. 

D  A  M  P  I  E  R  R  £   

i  +  ,  f  '  /j    — | 

Situé  dans  uu  vallon  ,  appartient  Dam- 
â  M.  le  Duc  de  Chevreufe.  En  face  pierre 
de  la  porte  d'entrée  ,  eft  uné  colline 
fur  laquelle  on  a  pratiqué  une  grande 
coquille  de  gazon  avec  ,des  allées 
d'ormes  fur  les  çôtés.  Deux  cours  pré- 
cèdent Jç  château  y  la  première  eft 
féparce  de  îa  féconde  par  une  balus- 
trade :  cette  dernière  qui  conduit  .à 

1  vj 
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gauche  dans  les  potagèrs  ,  Se  à  droite 
Dam-    dans  les  baûfe<ours  ,  eft  bordée  de 
p  1 1  a  k  e.  jeux  aAjes    je  ^cîmenc  •  détachées 

du  corps  du  château  ,  &  foureuues 
de  neuf  arcades  en  galeries  décou- 
vertes. Elles  font  l'ouvrage  de  /.  H* 
Manfart.  . 

Le  château  bâti  par  le  Cardinal 
de  Lorraine  ,  a  des  tours  rondes  aux 
angles  de  fes  pavillons ,  &  eft  entouré 
de  foffés  d'eau  vive  à  fleur  de  terre. 
Son  toit  eft  en  manfarde  :  toutes  les 
fenêtres  font  entourées  d'iin  bandeau 
de  brique  ,  Se  celles  du  rez  de  chauf- 
fée ont  pour  appui  des  baluftrades  de 
.pierre.  !<  | 

L'aîle  gauche  a  vue  fur  une  pièce 
d'eau  de  dix-huit  arpens.  Au  bout  de 
çette  pièce  qui  fait  un  coude,  on  à 
pratiqué  une  île  flanquée  de  quatre 
petits  pavillons  en  battions  ,  donc 
deux  fervent  de  cabijnets  de  conver- 
fation  ,  un  autre  de  cuifine  ,  Se  le 

Quatrième  de  lieux  àl'Angloife.  Celui 
u  milieu  qui  eft  le  plus  grand  >  ren- 
ferme un  falonâ  pans,  dans  les  angles 
exréri^irs  duquel  quatre  mafques 
forment  des  nappes  tomtant  dans  de 
petits  baflins  de  plomS.  Ces  cinq 
b'avillons  font  terminés  à  Hralienn^ 
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par  des  baluftrades  furmontées  de  vafes 
dé  grouppes  d'enfans.  Ils  forment 
tin  petit  palais  enchanté  ,  où  Ton  ar- 
rive en  bateau. 

En  fortant  d'un  lieu  anfli  agréable  ; 
on  fe  promène  dans  une  pièce  longue, 
foutenue  d'allées  doubles  ,  gazonnées 
&  parallèles  qui  partent-  Ai  château: 
elle  eft  remplie  de  quatre  gfands  tapis 
degazon  ornés  de  plufreurs  falles ,  dans 
rime  desquelles  eft  un  petit  réfervoir 
pour  les  fontaines  de  l'île. 

Ver*  le  château  &  le  f6ng  de  la  pièce 
d'eau  /fur  la  droite ,  règne  un  petit 
canal  pour  les  truites  ,  avec  une  nappe 
à  la  tête.  Àu-deflFlts  la  montagne  eft 
"coupée  de  plufreurs  allées  vertes  &  de 
falles.  Â  Tune  de  ces  falles  aboutifTent 
dix  allées  ,  dont  une  defcend  vers  un 
canal  faifant  Péquerre  ,  Se  tournant 
aurour  de  deux  bofquets  qui  terminent 
.  le  petit  parc.  Le  premier  eft  orné  d'un 
baffin  en  forme  de  trefle,&  entouré  d'al- 
lée* doubles  &  de  banquettes  de  char- 
mille  :  les  carrés  font  remplis  par  deux 
falles  &  deux  petits  labyrinthes  extrê- 
mement jolis.  Le  fécond  eft  une  île  ^ 

.  .  •  ,  Ou  l'Ait  humble  &  fourni*  r 
Trtillc  encor  régner  ta  Nature-/  * 
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Cette  île  ornée  de  quatre  pièces  de 
Dam-    gazon  découpées  en  coquille  &  dune 
f  XE&&B.  gert)e  au  milieu  ,  vous  rapproche  du 

château. 

Le  parterre  à  Tangloife  préfente 
d'abord  quatre  baflins  avec  leurs  jets  , 
&  enfuite  une  pièce  longue  ,  décorée 
à  fa  tête  d'une  nappe  de  cinquante7 
quatre  pieds  de  large  :  elle  eft  accom- 
pagnée d'un  Fleuve  &  d  une  Naïade 
portés  fur  des  focles ,  dans  les  pan- 
neaux defquels  font  deux  mafcarons 
qur  jettent  une  grande  quantité  a  eau. 
Ces,  deux  Figures  grouppées  avec  de^ 
enfans  ,  font  1  ouvrage  de  Scficcmac- 
kers.  Une  rampe  de  gazon  vous  élève 
fur  une  terrafle  terminée  en  amphi- 
théâtre entourée  d'ormes  en  boule  , 
avec  leurs  caiffes  de  charmille.  Le 
centre  de  cette  r^mpe  eft  occupé  par 
trois  baffins  ,c  dont  l'eau  réunie  avec 
celle  de  la  nappe  8c  des  mafques  , 
forme  une  autre  nappe  à  oreillons  à 
la  tête  du  canal  en  cquerre  dont  j'ai 
déjà  parlé.  . 

.  (  ,Le  grand  &  le  petit  parc  compren- 
nent cinq  cens  arpens  entourés  de;  murs 

vqui  (es  féparentl'unde  l'autre.  Le  petit 
parc  &reii?iron  cent  cinquante  arjiens. 
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RAM  BOU1LLET 


Situé  dans  le  Hurepois,  eft  un  gros  Rambouil- 
château  appartenant  à  M.  le  Duc  de  Lrr# 
Penthiévre.  Sur  la  droite  règne  un 
bâtiment  neuf  qui  renferme  la  capi- 
tainerie ,  les  cuifines  ,  les  offices  Se 
les  écuries.  I^a  principale  peut  con^ 
tenir  cent  chevaux ,  &  eft  ornée  de 
204  têtes  de  cerfs  coloriées  par  Dtfr 
portes  9  dont  les  bois  font  naturels, 
Au-deflTus  de  ce  bâtiment  il  y  a 
cinquante  -  quatre  appartenons  de 
maître  ,  aufli  commodes  que  bien 
meublés.  . 

Le  château  antique  &  conftruit 
de  brique  eft  dans  un  fond ,  envi- 
ronné d'eau  &  de  m  bois  >  ce  qui  en 
rend  la  fituation  rriftç.  L'apparte- 
ment du  Roi  fe  fait  remarquer  pat 
fa  grandeur  &  la  magnificence  de  fes 
meubles.  La  falle  des  Gardes  ren- 
ferme les  portaits  de  Louis  XiV, 
&  de  la  famille  Royale.  Un  autre 
ornement  de  cette  falle  eft  une  grande 
carte  peinte  fur  toile  du  Duché  de 
Rambouillet ,  cjui  occupe  un  efgace 
de  vingt-fept  pieds  de  long.  Ce  moi?; 
ceàu  a  coûté  dix  mille  écus. 


-     .  -  s 
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Du  côté  des  jardins ,  une  pièce  d'eatf 
Rambouil-  de  180  toifes  fait  face  au  château  i 
fttT>  elle  communique  avec  un  canal  ré- 
gnant rout  le  long  du  jardin  ,  '&  qui 
a  près  de  $  Sa  toifes  de  long  ,  fur  10 
de  large  ,  fans  compter  le  retour  qu'il 
fait  du  côté  de  l'abreuvoir  &  de  la 
futaie.  On  vient  de  le  revêtir  de  pierre, 
ainfi  que  la  pièce  d  eatu 

Le  jardin  ne  s'étend,  que  fur  les 
côtés  du  château.  A  droite  c'eft  un 
quinconce  de  tilleuls  ,  &  à  gauche  un 
parterre  de  fleurs  avec  une  pièce  d'eaa. 
Une  autre  de  90  toifes  de  long ,  fur 
45  de  large  ,  fépare  ce  parterre  du 
grand  chemin  de  Chartres. 

Le  parc  renferme  i40oarpens,  & 
la  foret  près  de  30000  ,  dans  laquelle 
font  tracées  plus  de  3  00  lieues  de  route* 

pour  la  chatfe. 

- 

A  N  E  T. 

A  n  e  t.  Ce  C^teau  fituédans  le  pays  Char- 
train  à  feize  lieues  de  Paris ,  eft  à  M.  le 
Duc  de  Penthiévre.  De  Lorme  le  conf- 
rruifit  par  ordre  de  Henri  II  ,  pour 
Diane  de  Poitiers  ,  DuchefTé  de  Va* 
kminots.  L'Amour  >  dit  uix  Poète 
jaagénieux-. 
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.  ...  En  ordonna  la  fuperbe  ftruftarc. 
Far  Tes  adroites  matas  avec  art  enlacés 
Les  chiffres  de  Diane  y  font  encor  tracés. 

Son  entrée  confifte  en  un  portique 
de  quatre  colonnes  Doriques,  clone 
l'archivolte  ornée  defeftons  de  bronze 
interrompus  par  des  agrafes  en  marbre 
noir ,  eft  occupée  par  une  Figure  en 
bronze  de  Diane ,  couchée  &  environ- 
née de  chiens  &c  de  fangliers.  Ce  por- 
tique eft  incrufté  en  plufieurs  endroits 
de  marbre ,  de  porphyre  Se  de  bronze. 
Les  deux  petites  portes  latérales  qui 
Taccompaenent ,  font  furmontées  de 
terraffes  dont  le  pourtour  eft  enrichi 
de  tables  de  marbre  %  avec  des  entre- 
lacs qui  tiennent  lieu  de  baluftreç» 
Lattique  de  la  porte  du  milieu  eft  cou* 
ronné  d'une  baluftrade  arrondie  autour 
d'une  terrafle,  dorï  s'élève  un  petit 
corps  d'archtte&ure  qui  renferme  une 
horloge.  Elle  eft  accompagnée  de  quatre 
limiers  en  bronze  qui  aboient  après  un 
cerfl  chaque  heure  >  avant  qu'il  la 
frappe  avec  le  pied  droit  de  devant. 

La  cour  eft  d'une  belle  grandeur. 
Le  bâtiment  du  fond  a  un  corps  avancé, 
«formé  de  trois  ordres  d$  colonnes 
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 -  Doriques ,  Ioniques  &  Corinthiennes  : 

An  ïl  entre  celles-ci  fe  voient aùatre  Vertus 
en  médaillons  ,  fujrmontees  des  armes 
de  Henri  II  &  de  Diane  de  Poiriers  , 
dont  le  croillant  paroît  fur  les  chemi- 
nées &  fur  la  plupart  des  fenêtres.  Il 
règne  fur  route  la  longueur  de  ce  corps 
de  logis  une  galerie  couverte,  fou- 
tenue  par  des  colonnes  Tofcaries* 

La  chapelle  placée  fur  la  droite  eft 
annoncée  par  un  yeftibule.  Sa  forme 
imite  celle  d'une  rotonde  ,  dont  la 
coupole  furchargée  d'un  campanile , 
eft  compartie  en  panneaux  de  relief, 
avec  des  rofes  peintes.  Les  pilafhes 
ont  des  chapiteaux  à  feuilles  d'eau  9 
&  les  entre-pilaftres  font  occupés  par 
des  niches  où  font  placés  les  douze 
Apôtres.  Huit  Anges  en  bas-relief, 
tenant  des  trompettes ,  rempliflent  les 
pendentifs. 

Les  peintures  des  vitres  de  cette 
chapelle  font  au  rang  des  chofes-  qui 
méritent  le  plus  la  curioficé  des  Etran- 
gers. Celle  qui  eft  au-delïus  de  TAu- 
tel  repréfente  N.  S.  apprenant  à,  prier 
à  fes  Apôtres.  Le  peintre  n'y  a  em- 
ployé que  deux  couleurs  ,  le  blanc 
&  le  noir;  ce  qui  fait  que  ces  pein- 
tures ,  outre  le  bon  goût  du  deilin  > 


Digitized  by  Google 


©ES   ENVIRONS   DE  PàRIS.  III 


ont  un  mérite  particulier  ,  en  ce  que  - 
la  lumière  n'en  reçoit  prefque  point  Anet> 
d'aération. 

Le  pavé  de  cette  chapelle  qu'on 
peut  regarder  comme  un  des  premiers 
faits  dans  ce  genre ,  eft  comparti  en 
lofanges  que  les  marbriers  nomment 
à  points  perdus.  Il  répond  à  ceux  de  la 
voûte  qui  font  femblables. 

Le  grand  efcalier  qui  eft  moderne  , 
fait  face  à  la  chapelle.  Des  pilaftres 
Ioniques  portés  fur  des  corps  de  re« 
fend  ,  forment  fa  décoration  exté** 
rieure.  L'intérieure  eft  une  architec- 
ture Corinthienne  ornée  de  buftes  de 
marbre. 

L'appartement  du  Roi  occupe  la 
droite.  On  a  placé  fur  la  cheminée 
de  la  falle  des  Gardes ,  dont  la  gran- 
deur égale  la  beauté  ,  le  portrait  du 
Dac  de  Vendôme  à  cheval ,  &  fur 
les  murs  fes  batailles  au  nombre  de 
quatre  ;  favoir  ,  le  (iège  de  Barce- 
lonne  ,  celui  de  Brihuega  ,  la  ba- 
taille de  CafTan ,  &  celle  de  Villa- 
Vitiofa. 

Le  plafond  eft  comparti  de  dix-huit 
petits  panneaux  dorés  fur  un  fond 
blanc ,  où  fe  voient  les  chitFres  & 
devifes  de  Henri  II  &  de  Diane  de 
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Poitiers.  Suit  un  cabinet  carré  dont 
le  plafond  eft  du  même  goût}  il  com- 
munique d'un  côté  à  la  chambse  à 
coucher,  &  de  l'autre  au  cabinet  ap- 
pelé des  Singes  ,  à  caufe  de  fa  tapif- 
ierie  faite  à  la  Savonerie  ,  où  des 
fïnges  font  repréfentés  occupés  aux  dif- 
férens  exercices  des  quatre  Saifons. 

Le  rez  de  chauffée  a  peu  d'exhauf- 
fement.  Un  falon  de  marbre  qui  em- 
brafTe  deux  étages  en  occupe  le  mi- 
lieu; il  eft  orné  de  trophées  &  d'en- 
fans  dorés  ,  &  revêtu  de  marbre  de  . 
Languedoc  Jufqu  a  la  hauteur  de  fa 
corniche.  A  gauche  fé  préfente  le 
billard  &  le  cabinet  des  Mufes  peintes 
en  or  fur  les  lambris.  11  eft  fuivi  d'un 
grand  cabinet  dont  le  plafond  doré 
êxpofe  aux  yeux  quatre  petites  chaffes. 
À  droite  eft  le  lalon  orné  de  treize 
trumeaux  de  glace  d'une  feule  pièce 
dans  des  bordures  de  marbre.  Au  pla- 
fond fe  voient  de  petites  figures  d'a- 
nimaux ,  d'oifeaux  &  d'Amours  , 
peintes  par  Audran, 
.  La  face  du  château  du  côté  des  jar- 
dins a  deux  pavillons  ,  des  tourelles 
dans  les  angles,  &  des  buftes  de  mar- 
bre dans  les  trumeaux.  D'une  première 
terrafTe  vous  en  découvrez  unefeconde* 
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flui  defcend  dans  un  parterre  bordé 
<le  deux  doubles  allées  demarroniers , 
avec  des  tapis  de  gazon  qui  retournent 
en  équerre ,  &  forment  dans  le  mi- 
lieu une  pièce  ronde.  Au-defTus  fe  pré- 
fente un  canal  à  retfauts  qui  revient 
vers  le  château  par  deux  magnifiques 
canaux  ,  entre  lefquels  &c  les  deux 
terrafles  on  trouve  deux  parterres  à 
l'angloife.  Sur  celle  de  la  gauche  on 
aperçoit  un  portique  d'atchiie&ure  ruf- 
tique  >  décrivant  une  portion  circulaire 
qui  renferme  la  fontaine  de  Diane. 
Cette  Déefle  eft  en  marbre  ,  &C  cour 
jehée  fur  un  piédeftal  fort  élevé ,  au  mi- 
lieu d'un  baffin  nourri  par  une  gerbe. 

On  découvre  de  defliis  cette  ter* 
raffe ,  au  milieu  d'une  vafte  prairie , 
un  très-beau  canal  fourni  par  la  rivière 
d'Eure  ,  qui  retombe  par  une  chute  de 
trois  pieds  de  haut  fur  vingt  toifes  de 
long,  &  un  autre  plus  petit  que  forme 
la  même  rivière  ,  dont  la  chute  n  eft 
que  le  tiers  de  l'autre. 

La  partie  gauche  du  parc  eft  plantée 
en  bois  de  haute  futaie  ,  percé  de 
grandes  allées  en  étoiles  &  en  pattes 
d'oies  ,  Se  bordé  d'un  petit  canal  qui 

J>orte  au  grand  une  partie  des  eaux  de 
a  rivière.  Dans  une  langue  de  terre 
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-  au-deffus  on  a  pratiqué  une  île  appelée 
Anit.  fiie  d'Amour ,  que  forme  une  en- 
filade de  huit  petites  falles  d'un  très- 
élégant  deffin.  Au  fortir  de  cette  île 
vous  allez  à  un  Couvent  de  Corde- 
Iiers  \  &  traverfant  le  pont  ,  vous 
Vous  rendez  dans  trois  bofquets  fort 
agréables  ,  plantés  en  labyrinthes  , 
avec  une  ailée  double  qui  termine  le 

.  Parc- 

En  dehors  ,  fur  la  droite  du  château 
&  par  delà  Pefplanade ,  eft  un  bofquet 
de  neuf  arpens  ,  orné  d'un  boulingrin, 
d'une  étoile  &  de  plufieurs  falles  de 
marronniers.  Le  potager  a  fept  arpens* 
Se  il  eft  terminé  par  une  falle  de  co- 
médie, &  par  les  écuries  qui  forment 
deux  grands  corps  de  logis ,  avec  trois 
pavillons. 

Il  ne  refte  plus  à  voir  qu'une  Cha- 
pelle qui  eft  une  annexe  de  la  Paroiflè 
d' A  net ,  &  qu'on  aperçoit  à  gauche  en 
arrivant  au  château.  Le  tombeau  de 
Diane  de  Poitiers  (a)  morte  en  i$669 

(<*  )  On  lit  fur  le  tombeau  qu'elle  tvoit  fait 
élever  à  Ton  mari  dans  la  cathédrale  de  Rouen* 
des  vers  latins  par  lefquels  elle  lui  promet  «le 
lui  tenir  aufli  fidelle  compagnie  après  fa  mort, 
qu'elle  avoit  fait  pendant  fa  vie.  Elle  ne 
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âgée  de  66  ans  >  eft  placé  au  milieu  du 
chœur  de  cette  chapelle.  Un  focle  de  A  n  i  t. 
marbre  noir  foutient  quatre  Sphinx  de 
,  marbre  blanc ,  qui  portent  un  farco- 
phage  fur  lequel  la  DucheflTe  de  Va- 
lentinois  eft  à  genoux  ,  les  mains 
jointes  :  fon  livre  d'heures  eft  pofé 
fur  un  prié-Dieu. 

MÀGNANVILLE, 


Ce  château ,  un  des  plus  beaux  &  Ma«nan- 
des  mieux  diftribués  qui  ayent  été  villi. 
confiants  de  nos  jours  >  eft  fitué  fur 
une  montagne  à  onze  lieues  de  Paris  ? 
fur  la  route  de  cette  capitale  à  Rouen. 
11  a  la  forme  d'un  carre  long ,  flanqué 
de  pavillons ,  &  élevé  de  deux  étages 
avec  un  attique.  Sa  façade  fur  la  cour 
a  dix-neuf  croifées  ,  &  eft  décorée  de 
corps  &  avant  corps  :  celui  du  milieu 
offre  un  grand  ordre  d'architfc&ure 
faifant  lès  deux  étages.  Il  eft  compofé 
de  quatre  colonnes  d'ordre  Ionique, 
&  couronné  d'un  entablement  qui 
règne  darts  le  pourtour  des  faces.  Cet 

croyoic  p&s ?fi'  fcîfen  dire  ,  car  après  en  avoir 
été  féparec ,  clic  fut  enterrée  à  Ànét. 

* 
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avant-corps  eft  terminé  par  un  fronton 
Macnan-  &  une  calotte  avec  une  terraflè  au-def- 
¥ill£#    fas#  £)u  c5t<:  <iu  jardin  la  façade  plus 

fimple  n'eft  ornée  que  de  pilaftres, 
d'un  artique  &  de  vates.  Tout  l'édifice 
eftconftruit  en  belles  pierres  de  taille, 
&  d'un  appareil  recherché  ,  furtout 
dans  les  eicaliers  &  dans  les  voûtes 
plates  &  à  compartimens. 

L'intérieur  du  château  renferme 
dans  fon  rez  de  chauffée  quatre  grands 
appartenons  de  maître.  La  décoration 
ou  falon  boifé  confifte  en  huit  trophées 
relatifs  aux  arts  &  à  l'Agriculture , 
&  en  quatre  defllis  de  porte  peints  par 
Oudry.  D'un  côté  cft  la  falle  à  manger 
que  MM,  Brun  et  ti  ont  décorée  d  or- 
nemens  &  d'architecture.  De  l'autre 
cft  le  falon  de  mufiaue  $  où  Boucher 
a  peint  les  quatre  Sailons.  On  voit  des 
ouvrages  de  Chalh  dans  un  cabinet 
d'afTemblée  qui  fuit. 

Vingt-deux  appartenons  complets 
font  la  diftribution  du  premier  &  du 
fécond  étage.  La  chapelle  placée  de  la 
manière  la  plus  commode  ,  eft  ornée 
d'un  ordre  Dorique  en  pilaftres.  Ce 
château  conftruit  en  1755  ,  fur  les 
^  de  (lins  de  M.  Franqut ,  pour  M.  Sa- 
valette ,  Garde  du  Tréfor  Royal ,  a 

etc 
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été  vendu  à  M.  de  Boullonçne  ,  Tré- 
forier  général  de  l'Extraordinaire  des  Magnai* 
Guerres.  vuie. 

A  l'extrémité  d'un  vafte  parterre 
on  découvre  une  grande  pièce  d'eau  , 
terminée  par  une  terraue  ornée  de 
grouppes  &  de  Figures.  La  rivière  de 
Seine  fe préfente  en  face,  &  fur  les 
côtés  Roiny  &  la  ville  de  Mantes.  Le 
parc  qui  peut  contenir  deux  cens  ar- 
pens,  compris  les  potagers  &  avenues, 
eft  planté  en  quinconces,  en  bofquets 
&  en  allées ,  auxquelles  de  beaux  points 
de  vue  fervent  de  perfpedtive. 

Fin  de  la  première  Partie* 


VOYAGE 

PITTORESQUE 

DES  ENVIRONS 

DE    PARI  S, 


SECOND^  PARTIE. 

P o  u  r  voir  les  belles  maifons  fituées 
au  midi  de  la  ville  de  Paris ,  il  faut 
iortir  par  la  Porte  Saint  Jacques.  Le 
premier  endroit  qui  puifle  arrêter  le 
voyageur, eft 

B  I  C  Ê  T  R  E. 


Pjcetrh.  Le  puits  de  ce  château  peut  être 
placé  parmi  les  beaux  morceaux  d  ar- 
chitç&ure  ,  quoique  ces  ouvrages  qui 
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ne  dépendent  ordinairement  que  de 
la  maçonnerie.,  ne  méritent  pas  beau-  Bl  c  B  T 
coup  d'attention.  Ce  puits  a  feize 
pieds  de  diamètre  dans  œuvre  ,  fur 
vingt -huit  toifes  &  demie  de  profon- 
deur. On  a  placé  la  machine  qui  élève 
t'eaù  dans  un  n&ahége^  au  milieu  du-* 
quel  eft  un  gteirtcî  arbre  debout.  Sur 
tin  tamboiir  pratiqué  au  haut  de  cet 
arbre ,  tournent  deux-cables ,  dont  l'un 
file  &  l'autre  défile ,  &  qui  partent  fur 
deux  poulies  de  quatre  pieds  de  dia- 
mètre placées  au  haut  du  puits.  Au 
bout  dci  cès  cables  4bht  deux  féaux  per- 
cés daiis  le  fond  ,  qui  fe  remplirent 
par  des  foupapés.  Lorsqu'ils  iont.au 
haut  du  puits  3  des  crochets  de  fer  les 
accrochent ,  Se  les  font  pencher  en 
montant,  pour  qu'ils  fe  vident  dans 
un  réfervoir  contenant  quatre'  mille 
tv\uids  d'eau,  Çç  réfervoir  qui  a  foi- 
xante-trois  pieds  en  carré  fur  huit  pieds 
de  hauteur  d!cau,  eft  voûté  de  pierres 
de  taille  ,  foutenu  fur  quatre  piliers  f 
&  revêtu  de  tables  de  plomb  laminé. 
«Des  tuyaux  portent  enfuite  l'eau  dans 
les  endroits  de  la  maifon  où  elle  eft 
néceiraireé  C'eft  Boffrànd  qui  a  fait 
jcouftruire  cfe  bel  ouvrage. 

Kij 
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ArCU£  1 1. 

L'aquéduc  d'Arcueil  égale  en  beau* 
tés  les  ouvrages  des  Romains  ,  qui 
nous  reftent  en  ce  genref  Dt  Brojje 
le  conftruifit  au  commencement  du 
Xiècle  dernier ,  par  les  ordres  de  Marie 
de  Médicis.  Cet  aquéduc  qui  procure 
au  quartier  de  Paris  le  plus  élevé  unç 
eau  trçs-falubre  ,  a  deux  cens  toifes 
de  long  fur  douze  de  haut  dans  fa  plug 
grande  élévation.  On  y  compte  vingt 
arcades ,  avec  une  corniche  ornée  de 
modillons,  qui.  porte  un  attique.  Près 
delà  fe  voient  les  veftiges  d  un  ancien 
aquéduc  élevé ,  $it-qn  yfovs  le  règne 
de  l'Empereur  Jutyen. 

Je  ne  puis  me  défendre  de  citer  ici 
Jes  beaux  vers  4U  Rapin ,  fur  Totyr 
yrage  de  la  Reine  de  Médicis. 

* .    «      f  '  *      _  ^ 

Admirandi  operis  mojçi  ptxcclfa,  (a* 
perbos , 

Parictc  perpetw  , '  futlinjc  affurgît  ip 
arcus , 

m 

Sufpcnfique  fluunc ,  grandi  fub  fornicc, 

flu&us  ,  * 
Qui  purfu  latè  excifos  labnntur  codem 
J?cr  montes  f  ac  per  fut>ftruû*s  agger* 
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Nam  paries  quadro  jungit  ditortia  faxo  :  Arcuih» 
Pcr  quem,  magnarum  curfum  fïxnavit 
aquarum 

Regina ,  &  totam  fontes  divific  in  urbem. 

.  .  ,  Horc.  Lib.  }. 

SCEAUX 

Eft  J  ouvrage  du  grand  Colbert ,  Sceau  tc» 
qui  chargea  le  Brun  ae  cous  les  cm* 
belliflfemens  de  ce  lieu  >  &  le  Np/ire 
de  la  conduite  des  jardins.  Le  Duo 
&  enfuite  la  DuchefTe  du  Maine  y 
ont  fait  des  changemens  &  des  aug- 
mentations fi  confidcrables  >  qu'ils  ont 
rendu  Sceaux  un  fejour  de  delices.  Il 
appartient  préfentement  à  M.  le  Duc 
de  Penthiévre. 

Ce  château  n'eft  éloigne  de  Paris 
que  de  deux  lieues.  On  y  arrive  pair 
une  avenue  à.  quatre  r^ngs  d'arbres , 
qui  retid  au  grand  chemin  d'Orléans. 
Elle  eft  fuivie  d  une  demi-lune  fépa* 
rée  par  un  foflTé,  fec  de  la  cour  du 
château  confiftant  en  fept  pavillons  j 
avec  des  galeries  qui  communiquent 
de  l'un  i  l'autre.  On  remarque  fur 
le  fronton  une  Minerve  fculptce  par 
Girardon  :  elle  .eft  aflife  fort  haut  &  4 
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T!r  moitié  debout,  en  forte  que  de  quelque 
Sciaux,  côté  qu'on  la  confidère ,  elle  paroît 
toute  entière. 

La  chapelle  placée  à  l'extrémité  de 
l'aîle  gauche ,  dans  un  pavillon  cacré 
en  dehors  &  circulaire  en  dedans ,  eft 
du  deffin  de  Perrault.  Ses  pilaftres 
d'ordre  Corinthien ,  portent  un  pla- 
fond cintré  en  forme  de  coupe  ,  peint 
à  frefque  par  U  Brun  :  le  lu  jet  eft  l'An- 
cienne Loi  accomplie  par  la  Nouvelle; 
On  y  voit  Diçu  le  Père  dans  fa  Gloire, 
qui  paroît  proférer  ces  paroles  :  C'eft. 
ici  mon  Fils  bien-aîme  ,  écoute^  -  le. 
Plufïeurs  Anges  font  diftribués  autour 
du  plafond  :  les  uns  jouent  des  inf» 
trumens ,  les  autres  tiennent  un  en- 
cenfoir  ,  le  chandelier  ,  l'Arche  d'Al* 
liance  ,  un  bouclier  ,  une  calfolette  , 
un  papier  de  mufique.  Ceux-ci  s'em- 
braflent  en  figne  d'union ,  ceux-là  font 
en  extafe.  Sur  une  baluftrade  feinte 
qui  règne  autour  de  ce  plafond ,  pa- 
roiflent  divers  attributs  de  l'Ancienne 
Loi.  Gérard  Audran  a  gravé  ce  beau 
morceau  en  cinq  pièces. 

A  la  place  du  tableau  d'Autel ,  Tuby 
a  fculpté  ,  d'après  les  crayons  de  le 
Brun,  deux  grandes  figures  de  rtiarbre 
blanc  fur  ua  fond  noir,  repréfentant  le 
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Sauveur  baptifé  par  S.  Jean.  Le  Saint- 

Efprit  paroit  defcendre  fur  lui  dans  ce  S  c  e  a  v  x. 

moment. 

Aux  côtés  de  l'Aurel ,  Marfy  a  ver 
réfentédans  deux  bas-reliefs  de  mar- 
re ,  des  Anges  qui  font  fortit  des 
Limbes  les  Patriarches  &les  juftes  de 
l'Ancien  Teftament.  Plus  haut  on  voie 
Thiftoire  de  S.  Jean ,  peinte  par  le  Brun 
dans  quatre  ronds  en  camaïeu  j  au- 
deflbus  on  a  exécuté  fur  fes  deflins  deux 
bas  reliefs  de  plomb  doré ,  repréfen- 
tant  le  Saint  prêchant  Se  baptifant  dans 
le  déferr. 

L'appartement  du  rez  de  chauffée 
fur  le  petit  jardin  de  fleurs  étoit  celui 
de  la  Princefle;  on  y  trouve  plufieucs 
pièces  très-ornées  de  fculptures  &  de 
porcelaines  des  plus  curieufes.  Les 
parquets  d'un  bois  odoriférant ,  font . 
remarquables  par  la  diverfité  de  leurs 
couleurs  &  cfe  leurs  compartiment 
variés  dans  chaque  pièce.  Le  petit  àp^ 
partement  au  haut  du  château  ,  forx 
recherché  dans  tous  fes  ajuftemens, 
étoit  une  retraite  délicieufe  pour  Ijl 
PrincefTe. 

Les  jardins  ne  font  pas  moins  agréa- 
bles par  leur  fituationque  par  les  di- 
verfes  beautés  que  l'Art  y  a  créées.  Ou 

K  iv 
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<  m  defcend  d  abord  par  deux  terrafTes 
Sciiux. datis  un  parterre  a  Pangloife  ,  orné 
de  deux  grands  baflîns  :  il  eft  fuivi 
d'uiï  autre  parterre  émaillé  de  fleurs, 
qui  a  pareillement  fon  baffin  y  èc  qui 
conduit  à  une  belle  Figure  en  bronze 
du  Gladiateur  antique.  Sur  la  droite 
vous  trouvez  une  demi-lune  avec  des 
allées  tournantes ,  près  de  laquelle  font 
deux  réfervoirs  ,  &c  le  petit  château 
ou  l'on  a  fait  des  jardins  fermes  5  avec 
deux  fontaines  rocaillées  en  cafeades. 

• 

1  En  revenant  dans  le  parc  >  on  aper- 
çoit une  Diane  en  bronze ,  donnée 
a  M,  Servien  par  Chriftine  Reine  de 
*  Suéde  :  elle  eft  au  milieu  d'une  demi- 
lune  d'eau  qui  fert  de  réfervoir.  Près 
delà  font  deux  vaftes  bois  ;  l'un  appelé 
le  bois  de  Pomone  ,  elfc  orné  d'un 

frand  baffin  &  de  Figures  de  marbre  ; 
autre  >  outre  un  baffin  parallèle  à 
celui  du  premier  ,  offre  à  fes  extré- 
mités deux  bofquets  :  le  premier  fait 
en  lozange  y  eft  décoré  de  deux  ro- 
chers fuans  ;  le  fécond  ,  dit  la  Salle 
des  Tilleuls  ,  préfente  un  combat  de 
deux  Gladiateurs  en  marbre. 

Entre  ces  bois  &  le  château  eft  un 
endroit  remarquable  qu'on  nommj 
Jes  goulet  tes  ou  le  caprice.  Pratiquées 
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entre  deux  allées  doubles  de  marro- 
niers ,  elles  confiftent  dan*  un  badin  S 
avec  nne  gerbe,  qui  par  différences 
rigoles  ménagées  dans  le  gazon,  tombe 
par  des  nappes  contigucs  dans  une 
plus  longue  rigole  où  il  y  a  fix  jets. 

Au-deffus  eft  le.  potager  qui  con- 
tient neuf  arperts.  Le  pavillon  de  l'Au- 
rore placé  au  milieu  }a  un  plafond 
peint  à  l'huile  par  le  Brun  ,  &  re- 
présentant  cette  DéefTe  avec  fa  fuite 
brillante  ,  qui  abandonne  Céphale 
pour  commencer  à  éclairer  l'Univers. 
Elle  tient  la  route  du  Zodiaque ,  8c 
regarde  le  Point  du  jour  qui  la  précède. 
Son  char  eft  attelé  de  deux  courfiers 
pleins  de  feu;  l'Amour  tient  les  renés 
de  l'un ,  l'autre  eft  conduit  par  deux 
Amours ,  dont  un  élève  une  couronne 
au-deffiis  de  fa  tète  ,  l'autre  tire  à  lui 
une  guirlande  que  tient  Flore  avec  un 
jeune  homme,  fymbole  du  Printemps. 
Une  grande  guirlande  portéepar  plu- 
fieurs  Amours  ,  prend  naifïance  de 
la  Terre,  Se  retombe  fur  le  pied  d'un 
taureau ,  figne  du  mois  d'Avril.  Au- 
deffus  une  Suivante  de  l'Aurore  ré- 
pand la  rofée.  La  Terre  perfonniiîce 
par  une  femme  appuyée  fur  une  urne  y 
Fait  rayer  le  lait  de  fon  feins  en  mî-me 
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^  temps  qu'elle  fe  débarrafle  de  fon 
eaux. manteau  5  d'où  quantité  d'oifeaux  fe 
répandent  dans  les  airs.  Plus  haut  on 
remarque  la  Vigilance  ,  dont  le  coq 
eft  le  fymbole.  Dans  i'éloignement 
le  char  du  Soleil  commence  à  paraître. 
Une  femme  plus  avancée  Se  couchée 
fur  des  gerbes  de  blé,  cara&érife  .l'Etéi 
Vis-à-vis  la  Terre  on  voit  l'Automne» 
Bacchus  Se  Silène.  Derrière  ce  Dieu 
un  jeune  homme  tire  de  l'arc  pour 
marquer  que  les  grandes  chafTes  fe  font 
en  automne.  A  droite  Se  à  gauche 
font  Caftor  Se  Pollux.  Au-deltiis  de 
la  porte  d  entrée  fe  voit  la  Nuit  fous 
:1a  figure  d'une  femme  déployant  un 
rideau,  d'où  fortent  des  oifeaux  noc- 
turnes. Autour  d'elle  des  fpe&res  & 
des  fantômes  expriment  la  diverficé 
&  l'ambiguité  des  fonges.  Les  Heures 
de  la  nuit  répandent  leurs  pavots  , 
tandis  que  la  Lune  fe  précipite  au  lever 
du  Soleil.  Au  milieu  de  ce  plafond 
paroît  la  Balance ,  figne  de  1  equinoxe 
d'Automne.  Il  a  été  gravé  par  G. 
Audran. 

Les  plafonds  des  deux  petits  cabinets 
font  peints  par  Ddobcl  ,  qui  a  repré- 
fenté  dans  l'un  ,  Zéphire  &  Flore  ,  Se 
dans  l'autre,  Vertumne  &  Pomone. 
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Il  refte  encore  à  examiner  la  partie  — — 
gauche  des  jardins.  Près  de$  appar-  S  c  e  a 
temens  eft  un  petit  parterre  bordé  d'un 
folle  avec  des  jets ,  &  orné  d'une  fon- 
taine qui  tombe  en  nappe  ,  dont  la 
coupe  eft  de  marbre.  Vous  parfez  de  là 
dans  un  parterre  long  ,  au  milieu  du- 
quel fe  trouvent  deux  pièces  de  gazon 
&  un  bailin  cintré  avec  fon  jet.  Plu- 
fleurs  Figures  de  marbre ,  des  buftes 
placés  le  long  des  berceaux  couverts 
de  jafmins  &  de  chèvre- feuilles  qui 
l'entourent ,  rendent  ce  lieu  des  plus 
rians  &  des  plus  délicieux. 

On  peut  voir  enfuite  la  ferre  de 
l'orangerie  ,  qui  fert  de  galerie  durant 
l'Eté.  Sa  face  eft  ornée  d'une  [Figure 
d'Hercule  en  marbre  &  d'un  baflin 
oftogone ,  autour  duquel  on  rangeoit 
lps  orangers. 

La  falle  des  marroniers  qui  n'eft  pas 
éloignée  ,  n'a  pour  ornement  qu'ua 
bamn ,  du  milieu  duquel  s'élève  une 
belle  gerbe.  On  trouve  dans  le  bof- 
quet  fuivant  une  demi-lune  ,  avec 
une  patte  doie  de  quatre  allées,  & 
trois  fontaines  en  chandeliers.  Deur 
Figures  en  gaines  font  adbfTées  à  la 
païifTade  de  l'allée  du  milieu  ,  qui 
conduit  à  la  galerie  deau..  Mais  avant 
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;  que  de  vifiter  ce  bel  endroit,  il  faut 
•voir  la  fontaine  du  rocher  :  c'eft  une 
efpèce  de  rocaille  ,  dont  Teau  forme 
trois  nappes  qui  font  reçues  dans  uii 
baflîn.  Le  milieu  eft  comparti  et* 
pièces  de  gazon  entourées  de  plate- 
bandes  de  fleurs  9  &  en  différentes 
falles  formées  par  des  treillages  à  hau- 
teur d'appui. 

La  galerie  d'eau  ,  on  fa  faite  des 
Antiques  ,  préfente  deux  rangs  de 
buftes  places  dans  des  niches  fur  des 
fcabellons.  Entre  ces  buftes»  des  jets, 
ail  nombre  de  neuf  de  chaque  côté  » 
s'élèvent  à  la  hauteur  des  treillages 
qui  font  derrière.  Dans  le  milieu  de 
la  galerie  eft  une  falle  carrée  »  aux 
encoignures  de  laquelle  font  quatre 
champignons  y  dont  l'eau  fe  réunit 
avec  celle  des  jets  qui  s  élancent  des 
rigoles. 

On  trouve  enfuite  un  bofquet  orne 
d'un  baflîn  à  pans ,  que  l'allée  du  mi- 
lieu fépare  en  deux  parties.  On  l'ap- 
pelle la  fontaine  d'Eole  &  de  Scylla  > 
parce  que  leurs  Figures  en  plomb  y 
font  placées  jetant  des  gerbes  d'eau. 
Des  têtes  de  chiens  &  de  vents  oc- 
cupent les  angles  de  ces  deux  baflîns  > 
j&  £}urni(Tent  des  lames  d'eau.  Cette 
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heureufe  idée  eft  due  au  génie  de  le 
Brun. 

L'allée  de  ce  dernier  bofquet  a  pour 
erfpedtive  le  fameux  Hercule  Gau- 
ois ,  où  la  foupleflfe  de  la  peau  eft  fi 
moclleufement  exprimée  j  il  paroît  à 
demi-couché  ,  fe  repofant  fur  fa  maf- 
fue  placée  entre  fes  jambes,  &  s'ap- 
puyant  fur  un  bouclier.  Puget  y  a  mis 
trois  branches  de  lis ,  par  alluuon  aux 
armes  de  France.  Cette  belle  Figure 
qui  a  fept  à  huit  pieds  de  proportion  , 
tient  dans  fa  main  gauche  trois  efpèces 
de  pommes  avec  lesquelles  Hercule 
endormît  le  chien  Cerbère  ;  elle  n'a 
été  placée  ici  qu'après  avoir  été  long- 
temps dans  l'avant-cour  du  château. 

Il  y  a  encore  de  ce  même  côté  un 
réfervoir ,  quelques  autres  pièces  avec 
des  fontaines ,  &  un  labyrinthe  coupé 
en  mille  fentiers  obfcurs  ,  &  en  mille 
routes  ambiguës  où  il  eft  très-facile 
de  s'égarer.  Tel  étoit  ce  fameux  la- 
byrinthe de  Crète ,  que  Virgile  a  peint 
fi  ingénieufement  dans  ces  vers  : 

Parictibus  tcxtum  cœcis  rrer  ,  an cipircm que 
Mille  viis  habuifie  dolura  ,  cjuâ  figna  fc- 
cjucndi 

lai  1er  ce  indeprenfus  ,  6c  irrcracabilis  cxxor,* 
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L  orangerie  eft  préfentement  iituée 
Sceaux,  au-defflis  de  ce  labyrinthe  plus  près  du 
château  ,  &  on  ne  range  plus  les  arbres 
en  face  de  la  ferre. 

La  Grande  Cascade  eft  fournie 
par  la  gerbe  d'un  badin  fupérieur  ,  & 
par  deux  champignons ,  dont  l'eau  eft 
reçue  dans  de  grandes  coquilles  que 
foutiennent  deux  fleuves  places  au 
milieu  des  rocailles  ,  fur  les  côtés  d'un 
grand  efcalier  :  ils  font  grouppés  cha- 
cun avec  un  enfant  &  des  animaux  qui 
jettent  de  l'eau. 

Neuf  cierges  fournident  les  nappes 
8c  les  mafques  qui  tombent  dans  le 
badin  de  la  féconde  chute.  L'eau 
traverfe  enfuite  une  allée  pour  for-, 
mer  cinq  buffets  fournis  par  les  neuf 
jets  de  la  rigole  fupérieure.  Trois 
mafearons  font  jouer  dix-fept  nappes 
confécutives  ;  Se  à  chaque  chute  il  y 
a  un  bouillon  Se  deux  rangs  de  chan- 
deliers de  chaque  côté  ,  jufqu'au  der- 
nier badin  où  l'on  voit  une  double 
nappe  avec  quatre  jets  plus  élevés. 
On  a  accompagné  de  pièces  de  gazon 
&  de  fable  rouçe  les  contours  de  ces 
badins,  &  on  les  a  renfermes  dans  un 
treillage  às  hauteur  d'appui.  Toutes 
leurs  eaux  fe  rendent  dans,  une  pièce ^ 
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o&ogonede  dix  arpens  ,  dont  le  jet  a  Î—Tf^ 
foixante  dix  pieds  de  haut.  Cette  pièce  s  c  e  au  x. 
retourne  par  un  canal  dans  un  plus 
grand  çta  cinq  cens  toifes  de  long  fur 
vingt-cinq  de  large,  entouré  de  plu- 
fieurs  rangs  d'arbres  aquatiques. 

La  Ménagerie  fitûce  en  dehors  du 
parc  le  long  du  grand  chemin  de  Ver«- 
failles  ,  eft  le  dernier  endroit  remar* 
quable  de  Sceaux.  Vous  trouvez  d'à- 
bord  un  parterre ,  terminé  d'un  côté 
par  une  bafle-cour  &  un  petit  potager  9 
&c  de  l'autre  par  deux  carrés  d'eau ,  fur 
lefquelson  voit  en  tout  tempr'un  grand 
nombre  d'oies  &  de  canards.  Vou$ 
montez  enfuite  dans  un,e  pièce  longue 
comparrie  en  gazon  &c  en  fleurs  >  & 
entourée  d'allées  en  terrafle  qui  dér 
couvrent  une  riante  campagne. 

Au  milieu  de  la  ménagerie  s  élève 
fur  des  gradins  de  gazon  un  joli  par 
villon  de  forme  ronde  avec  des  pans* 
accompagné  de  deux  veftibules.  Les 
dedans  de  ce  pavillon  font  /impies  & 
de  bon  goût;  c'eft  la  Guefpierc  qui  en 
a  été  l'architeâe.  Du  haut  de  ce  pa- 
villon entouré  d'une  baluftrade  ,  on 
jouit  d'une  vue  fuperbe. 
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- 

BERNY 

_  £Q  ja  majcon  je  plaîfance  des  Alv 
*  bés  de  Saine  Germain  des  Prés,  La 
façade  préfente  dans  fon  milieu  un 
corps  avancé ,  plus  élevé  que  le  refte 
de  l'édifice ,  un  des  premiers  ouvragé» 
de  François  Manfart.  Quatre  pavil- 
lons occupent  les  cotés  du  château  , 
en  face  duquel  eft  un  canal  fourni  par 
la  petite  rivière  de  Biévre ,  qui  tombe 
en  cafeade  fous  le  balcon  d'un  des 
deux  pavillons  qui  le  terminent.  Ce 
canal  borde  les  bois ,  ic  fert  de  clô- 
ture au  parc  de  ce  coté  -  là.  Sur  la 
droite  de  la  cour  s'élève  un  portique 
d'archite&ure  ,  fervant  d'entrée  au 
jardin,  &  décoré  de  huit  frontons 
ornés  de  buftes  de  marbre  :  dans  le* 
niches  font  fix  Figures  d'après  l'An* 
tique. 

Le  jardin  n'eft  pas  d'une  grande 
étendue.  On  trouve  d'abord  un  bois 
coupé  de  quantité  d'allées  formant 
des  fatles  »  des  étoiles  &  des  carre- 
fours forr  agréables  ;  on  y  a  réuni 
plufieurs  fortes  de  jeux  ,  tels  que 
l'efcarnolette  ,  la  bague  &  lare.  Au 
bout  de  ce  bois  >  fe  préfente  un  très- 
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grand  badin  rond  ,  avec  un  cham- 
pignon au  milieu ,  6c  le  refte  du  ter*  8 
rein  eft  occupé  par  un  joli  labyrinthe. 
En  face  du  château  font  quatre  pe- 
loufes  de  gazon  ornées  de  vafes  »  & 
dans  leur  centre  il  y  a  une  pièce  d'eau 
à  oreilles  ,  cintrée  par  les  deux  bouts. 

Le  potager  eft  d'une  grandeur  con- 
fidérable.,  avec  un  baflîn  au  milieu, 
&  une  allée  d'arbres  en  boule  qui 
traverfe  celle  du  parterre  contre  le 
château. 

Les  quinconces  d'ormes  plantés  des 
deux  côtés  du  grand  chemin ,  forment 
un  très- bel  afpeéfc ,  &  une  agréable 
entrée  à  ce  château. 

Du  temps  du  Cardinal  de  Furftem- 
berg  ,  Abbé  de  Saint  Germain ,  fierny 
croit  orné  de  fontaines  &  de  pièces 
d'eau  qui  ont  été  depuis  fupprimées. 
On  diftinguoit entre  autres  une  île  en- 
tourée d'onze  jets ,  &  fituée  dans  un 
boulingrin  à  l'extrémité  d'un  grand 
miroir  d'eau.  Le  théâtre  de  fleurs  ran- 
gées fur  deux  rangs  de  gradins  à  trois 
étages  ,  étoit  vifité  des  curieux  ,  tant 
pour  fa  beauté  que  pour  fa  décoration 
qui  changeoit  tous  Us  mois. 

# 
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VunoiNis.        V  I  L  L  E  G  I  N  I  S 

Appartenant  à  M.  le  Prince  de 
Condé ,  eft  une  de  ces  maifons  oui 
ornent  les  dehors  de  la  capitale  :  éle- 
vée fur  les  deflins  de  d!Ulin  ±  fon 
plan  eft  fort  régulier ,  &  des  fofTés 
pleins  d'eau  vive  renvironnenr.  On 
ne  peut  rien  voir  de  meilleur  goût 
que  les  appartemens  du  premier  étage 
&  du  rez  de  chauffée  ,  où  fonc 
fix  chaffes  peintes  par  De/portes  f 
dont  les  deux  plus  grandes  ont  été 
gravées  par  Joullain.  Les  bains  ,  la 
ménagerie  &  l'orangerie  occupent  la 
droite. 

L§5  parterres  ornés  d'un  grand  ba£-\ 
fin  fe  terminent  à  plufieurs  allées  qui 
conduifent  à  une  belle  pièce  d'eau  . 
cintrée  &  d'un  arpent  &  demi  ;  elle 
elt  entourée  de  rampes  foutenues  d'un 
talus  ,  avec  une  Figure  dans  le  point 
de  vue. 

Sur  la  droite  ^es  parterres  on  a 
pratiqué  plufieurs  cabinets  de  char- 
mille, dans  l'un  defqueis  eft  une  Diane 
du  fameux,  Coujlou.  Plus  loin  une  falle 
ovak  entourée  d'arbres  ifolés,  forme 
une  étoile..  Vous  paffez  enfuice  dans 
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une  autre  étoile  avec  une  falle  ronde  ~ 
&  un  bois  a  coté  ,  où  fe  trouve  une  *tu'w"  * 
fontaine  dont  le  baflin  eft  de  marbre  -, 
la  partie  fupérieure  du  jardin  eft  boifée 
&  coupée  en  croix  de  S.  André,  eft 
pattes  d'oie  &  en  étoiles.  On  a  formé 
dans  le  bout  du  parc  un  grand  bofquet, 
orné  d'une  falle  odogone ,  avec  quatre 
cabinets  &  une  allée  tournante. 

;     M  A  S  S  Y.  : 

Le  maître  autel  de  la  Paroitfe  offre  Ma  8  $y. 
une  Apparition  de  N.  S.  à  la  Madeleine, 
par  rouet.  C'eft  un  préfem  du  Car- 
dinal Mazarin. 

•g  «  • 

: .      CHILLY  . 

•  •      •  « 

•     •  l     a  w_ — — ■  ■ — — 

Eft  un  beau  château  ,  à  quelque  Ghui^ 
diftance  de  Long-Jumeau  ,  bâti  par 
Mcte^eau  ,  pour  le  Maréchal  d'Effiat  , 
alors  Sur-Intendant  des  Finances.  Il 
eft  préfentement  à  M.  le  Duc  de  Ma-» 
zarin.  Plufieurs  avenues  annoncént  ce 
grand  édifice*  précédé  de  deux  avant- 
cours  ,  dont  la  féconde  eft  fermée 
par  des  folTés  avec  des  baluftrades  de 
pierre. 

•  Du  côté  de  la  cour  le  bâtiment 
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TmmmmmT  préfente  un  corps  de  logis  avec  deux 
Chili  y»  pavillons  en  retour  8c  deux  ailes  fur 
un  plan  plus  reculé.  Au  rez  de  chauf- 
fée Tordre  Dorique  règne  en  pilaûres 
accouplés  &  en  colonnes  feulement 
dans  l'avant-corps  du  milieu  &  dans 
ceux  des  ailes.  Elles  font  terminées 
chacune  par  un  pavillon  en  forme  de 
dôme  furmonté  d'un  lanternon.  Par 
une  bizarrerie  dont  on  voit  peu  d'e- 
xemples ,  la  frife  n'a  des  triglifes 
.  qu'au-defïiis  des  trumeaux  à  l'aplomb 
des  pilaftres  ,  &  eft  lifle  dans  tout  le 
refte  ,  à  la  différence  de  celle  du  côté 
du  jardin  qui  n'eft  unie  qu'au-defïirs 
des  trumeaux  des  croifées.  Au  premier 
étag*  Tordre  Ionique  antique  eft  exé- 
*  cuté  en  pilaftres  grouppés. 

La  façade  fur  Te  jardin ,  très-infé- 
rieure  à  celle  de  la  cour  ,  conftfte 
dans  un  corps  de  logis  avec  deux  pa- 
villons fa  illans ,  8c  a  trois  étages  qui 
l'excédent  en  hauteur.  Au  milieu  quatre, 
colonnes  Doriques  font  avant-corps  h 
&  font  furmontées  d'autant  de  pi- 
laftres d'ordre  Ionique  antique  avec 
un  attique. 

Dans  la  chapelle  placée  au  rez  de 
chauffée  ,  Pcrrier  a  repréfenté  Thif- 
roire  de  S.  Antoine  eh  dix  xableaux  ; 

.    J  .  é    '  m    m      .      *  A. 
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d'après  les  deffins  de  Vouet.  Celui  de  ï"**"*"^ 
l'autel  offre  ce  Saint  qui  voit  en  fpnge  Chiuï. 
la  Sainte  Vierge  &  l'Enfant  Jéfus.  Le 
plus  grand  çft  la  Tentation  de  Saint 
Antoine  j  mais  \\  a  été  retouché.  1)  y 
a  cinq  morceaux  de  Voua  dans  les 
compartimens  du  plafond  \  celui  du 
milieu  eft  l'apothéofe  du  Saint  ,  & 
les  quatre  autres  font  dés  ovales  rem- 
plis par  des  Anges  d'une  grande  beauté. 
Les  petits  enfans  de  ftuc  qui  accom- 
pagnent ces  ovales  ,  forment  des 
grouppes  d'une  extrême  délicatefle. 
On  y  reçonnoît  aifément  le  faire  de 
Sara\in. 

Les  appartenons  font  fort  ornés, 
On  voit  au  premier  étaee  une  galerie 
peinte  par  rouet ,  aide  de  Perrier , 
qui  a  long-temps  étudié  &  travaillé 
tous  lui  dans  ce  château.  Le  pfcfond 
çft  à  compartimens  de  ftuc  »  avec  de 
groflès  bordures  autour  des  tableaux 
peints  à  frefque.  L'affemblée  des 
Dieux  eft  au  milieu ,  &  aux  extrémités 
le  lever  du  Soleil  Se  celui  de  la  Lune. 

»  »  » 

Le  refte  eft  rempli  par  quatorze  fujets 
de  la  Fable.  Les  murs  font  ornés  de 
Cariatides  Se  de  grouppes  d'çnfqjis , 
avec  des  panneaux  carrés  &  ovales 
peints  à  l'huile ,  au  nombre  de  onze 
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de  chaque  côté;,  &  un  fur  la  che-. 
C  h  1 1 1  y.  minée.  On  y  remarque  Diane  &  En- 
dimion  ,  Neptune  &  Àmphitrite  , 
Andromède  ,  Europe  ,  Pan  &  Syrinx. 
Les  ornemens  de  fculpture  &  les  Ca- 
riatides qui  règlent  l'architecture  de 
cette  galerie ,  font.de  Sara\in.  1 

A  l'entrée  du  parterre  fe  voient 
deux  arbres  fort  eieyés  ,  taillés  en 
pain  de  fucre  >  fous  lefquels  une  nom- 
breufe  compagnie  peut  fe  mettre  à 
l'ombre.  La  terralTe  fur  la  gauche  du 
château,  eft  fort  belle,  &  l'œil  y  jouit 
des  plus  agréables  points  4^  .vue.  Le 
village  de  Long  Jumeau  y  forme  un 
tableau  très- varié,  &  le  canal  qui  horde 
le  jardin  enrichit  infiniment  ce  coup 
d'œil. 

On  trouve  à  droite  plufieurs  bof- 
quets ,  parmi  lefquels  £e  diftingue  un 
labyrinthe  *  petit  à  la  vérité  ,  mais 
coupé  de  différentes  falles  bien  delîi- 
jiées  ,  avec  de$  arbres  ifolés  qui  les 
entourent.  Le  potager  &  les  vergers 
méritent  aufli  detre  vus  pour  leur 
entretien,  &  le  bon  goût  avec  lequel 
ils  font  exécutés. 

Le  Prieuré  pe  Sain;t  JEloy  ,  près 
du  château  de  Chilly  ,  ;appartienr  aux 
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Génovéfains.  Le  principal  Autel  de  - 
l'Eglife  a  pour  ornement  un  Chrift  en  C  h  i  t  l  y. 
marbre  blanc,  d'un  feul  morceau  avec 
la  croix.  Il  a  fix  à  fept  pieds  de  haut , 
eft  d'une  fort  belle  proportion ,  &  eft 

[>!acc  fur  une  table  de  marbre  noir  qui 
ui  fert  de  fond.  Cet  ouvrage  eftimable 
a  été  fculpté  par  Magnier. 

•  a 

LE  PLESSIS-SAINT-PAIR 


Eft  aune  lieue  environ  par-delà li  Plessis- 
Long-Jumeau.  On  le  nomme  com-SAiNT-P^m. 
munément  la  Croix  S.  Jacques  ,  à 
caufe  d'une  grande  croix  de-  pierre 
élevée  fur  le  bord  du  chemin  près  de 
ce  château.  Il  eft  précédé  d'une  belle 
avenue  plantée  en  patte  d'oie  ,  Se  en- 
vironné de  fofles  remplis  d'eau  & 
trcs^poiflbnneux.  Sa  conftru&ion  en 
briques  &  en  grès  ,  mérite  d  être  re* 
marquée. 

La  chapelle  occupe  le  Davillon  qui 
eft  à  main  gauche  au  château  en  en- 
trant par  la  cour.  Bcrtin  fut  chargé 
en  17 18  de  fa  décoration  :  il  prit  pour 
fujet  du  tableau  d'Autel  l'Adoration 
des  Mages.  Le  plafond  qui  eft  voûté 
offre  aux  yeux  une  Gloire  célefte. 
Diffcrens  grouppes  placés  fur  les  côtés 
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repréfentent  Moïfe,  Aaron ,  Jofué  & 
1e  Plmsis-  des  Patriarches  de  Y  Ancien  Teftament, 
tels  que  Noé ,  Abraham  ,  Ifaac.  Des 
infcripcions  latines  font connoître  qu'ils 
font  dans  l'attente  du Meflie.  David , 
Ifaïe  ,  Daniel  &  autres  Prophètes  , 
forment  auflî  des  grouppes  qui  tous  ne 
font  qu'un  feul  Se  même  fujet  étroi- 
tement lie  avec  celui  du  tableau  de 
l'Autel.  Ces  deux  morceaux  dont  la 
confervation  eft  parfaite  >  font  des  plus 
beaux. 

On  voit  encore  dans  certe  chapelle 
quatre  tableaux  du  même  peintre  j 
/avoir  >  la  Prédication  de  5.  Jean- 
Baptifte  dans  le  défert ,  la  Réfurrec- 
tion  de  Lazare ,  S.  François  d'Allife 
à  qui  Notre-Dame  de  la  Portioncule 
apparoît ,  &  S.  Ignace  dans  la  grotte 
de  Manrefe  ,  écrivant  les  règles  de 
fon  Ordre  fon$  la  di&ée  de  la  Sainte 
Vierge. 

L'Autel  eft  décoré  dWChrift  en 
bronze ,  fait  par  Girardon  >  &  élevé 
fur  un  calvaire ,  du  deflin  de  Gtt- 
main. 

Ce  château  appartient  à  M.  Lam- 
bert ,  Tréforier  de  France  en  la  Gé- 
néralité de  Paris  :  la  grandeur  de  fon 
parc  le  rend  moins  remarquable  que 

fes 
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fes  plants  &  fes,  boîs  d  une  vafte  éten- 
due qui  font  en  dehors* 

Ste.  geneviêve.des-bois. 


Ce  château  éloigné  d'une  lieue  de  Stc:  Gen^ 
MontHiéry  ,  eft  à  M.  Berner  de  v»«-"*- 
Sauvigny  ,  Intendant  de  la  Généralité  °I5% 
de  Paris.  • 

Au  haut  du  manège  de  la  pompe 
font  deux  Figures  en  bas-reliet  gran- 
des tomme  nature  ,  représentant  des 
Naïades  qui  verfent  de  Veau  de  leurs 
urnes.  Elfes  font  cocffées  de  rofeaux., 
&leur  attitude  eft  très-gracieufe,  Chr 
y  retrouve  la  manière  de  Gougeon. 

CHEMIN  DE  JUVISY. 


L  Auteur  de  la  Henriade  fait  direCHEMm  *» 
au.  grand  Colbert ,  par  un  efprit  de  Juyxsy. 
Prophétie,  Déjà  les  grands  chemins 
qui  Conduifent  à  la  capitale ,  font  des 
promenades  délicieufes  y  ombragées  de 
grands  arbres  >  l'efface  de  plujîeurs 
milles  ,  &  ornées  mime  de  fontaines  & 
de  Jlatues. 

Qui  ne  penfe  en  lifant  cette  des- 
cription ,  au  beau  chemin  que  Louis 
XV  fit  faire  en  1728  fur  la  route  d$ 
//,  Partie.  L 
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Fontainebleau  ;  ouvrage  confidérable , 
Chemin     &  qUî  a  coûté  des  fommes  immenfes? 
Juvisy.  pour  bieaen  concevoir  le  travail  >  il 
faudrait  avoir  vu  auparavant  la  fitua- 
tion  du  lieu  :  ce  n'étoit  qu'une  mon- 
tagne trcs-efcarpée  ,  fur  laquelle  on 
n'auroit  jamais  imaginé  qu'on  dût 
faire  un  chemin  aum  aifé*  Les  obf- 
tacles  y  ont  été  furprenans  ;  outre  la 
grande  quantité  de  terre  qu'on  a  re- 
muée &  tranfportée  bien  loin ,  on  a 
trouvé  deflbus  des  roches  confidcrjfcles 
qu'on  a  été  contraint  de  miner  durant 
près  de  deux  ans.  Au  pied  de  cette 
montagne  coule  une  petite  rivière  (a)i 
il  s'agiffbit  de  faire  pafler  le  nouveau 
chemin  fur  Tune  3c  fur  l'autre  \  Se  c'efl: 
une  des  grandes  entreprifes  de  cet 
ouvrage ,  puifqu  il  a  fallu  conftruire 
un  poiit  d'une  feule  arche ,  dont  la 
hauteur  vînt  répondre  au  milieu  de  U 
defeente  du  chemin. 

Deux  trophées  font  élevés  à  la  gloire 
du  Roi  fur  un  piédeftal  aux  côtés  du 
pont.  D'une  part  eft  un  grouppe  d'A- 
mours qui  foutiennent  un  globe  aur 
armes  de  France ,  &  de  l'autre  on  voit 
Je  Temps  qui  porte  le  médaiUqn  du 

1*  rivière  <TOrgç« 
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Roi  couronné  par  un  Génie.  Au  bas  :=t^ur".IU* 
elt  la  Figure  d'une  femme  qui  paroîc  Chemin  d* 
défigner  l'Héréfïe  ou  la  Difcorde.  Jt'VIg*' 
Ces  deux  morceaux  de  fculpcure  font 
en  pi#rre,  &  l'un des  deux  eft  de  Coufi 
tou  le  jeune.  Au  pied  de  chaque  trophée 
coulent  dans  des  baflîns  deux  fon- 
taine? ,  qui  furent  découvertes  au  mi- 
lieu des  rochers  dès  le  commencement 
de  l'ouvrage.  D'abord  on  ne  favoit 
que  faire  de  cette  eau;  elle  incom- 
modoit  même ,  parce  qu'elle  fe  trou- 
voit  au  milieu  du  chemin  :  on  la 
amenée  heureufement  fur  le  pont, 
dont  elle  fait  un  des  plus  beaux  or* 
nemens. 

J  U  V  I  S  Y. 

Le  château  appartenant  i  M.  Bro-  Ju  Tls  y^ 
chant  eft  grand  f  mais  d'une  forme 
ancienne  :  le  é  falon  &  la  galerie  placés 
dans  les  ailes  f  font  décorés  de  belles 
peintures.  Celles  du  falon  exécutées 
à  frefq  ue  par  un  bon  maître  Italien  > 
reprélentent  les  noces  de  l'Amour  & 
de  Pfyché.  La  galerie  renferme  plu- 
fieurs  tableaux  ,  dont  quelques  -  uns 
offrent  aux  yeux  les  conquêtes  de 
Louis  XIV,  copiées  par  Martin  d'après 

Lii 
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Vander-Meulen.  On  remarque  en- 
J  uv  i  s  y.  tfÇ  autres  5  le  pjan  <Ju  château  &  du 

parc  ,  lequel  eft  fort  eftimé  pour  fes 
beautés  de  détail. 

La  cour  fermée  d'un  côté  par  la 
rivière  d'Orne  ,  eft  fuivie  d'une  vafte 
prairie  bordée  de  deux  canaux ,  &  ter-» 
minée  par  une  avenue  d'un  quart  de 
Heue  ,  qui  conduit  aux  bords  de  la 
Seine. 

C'eft  donner  une  idée  avantageufe 
du  parc  de  Juvify,  que  de  dire  qu'il 
a  été  planté  par  le  Nojlre  :  fon  éten- 
due eft  d'environ  cent  arpens.  Sur  la 
hauteur  coule  ùn  canal  de  cent  trente 
toifos  de  long  fur  douze  de  large,  fou- 
tenu  par  un  grand  fer  à  cheval  em 
amphithéâtre  ,  orné  d'une  baluftrade 
de  pierre.  Trois  fources  viennent  s'y 
rendre  &  y  font  ornement.  L'une 
coule  au  milieu  d'une  pièce  verte  en 
salus  qui  règne  au-defTus  du  canal  & 
dans  toute  la  longueur  9  &  y  tombe 
par  quinze  petites  nappes  qtte  fournit 
un  mafcaron.  Les  deux  autces  font  à 
fes  extrémités  fous  un  berceau  de  ver- 
dure. On  les  voit  fçrtir  de  terre  en 
bouillonnant,  &  fe  rendre  au  canal 
par  une  rigole  de  pierre. 

A,u  ficd  dix  fer  à  çheyal  règne  un* 
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magnifique  allée  au  milieu  de  laquelle 
font  plufieurs  grouppes  de  pierre.  JuvlSY' 
Un  de  ces  grouppes  a  toujours  été 
l'énigme  du  Sphinx  pour  ceux  qui 
ont  efïayé  d'en  deviner  le  fujet.  Il 
repréfente  deux  hommes  :  l'un  porte 
un  fquelette  fur  fes  épaules ,  &  l'autre 
tient  un  marteau }  près  de  ce  dernier 
on  voit  une  enclume  Se  un  foufflet. 

Deux  badins  avec  des  jets  fort  éle- 
vés font  placés  dans  le  bas  du  parc  * 
aux  extrémités  d'une  longue  allée  i 
quatre  rangs  d'arbres  qui  aboutit  au 
château.  Le  parc  eft  fermé  par  la  ri- 
vière d'Orge  qui  fait  canal  dans  toute 
fa  longueur. 

De  l'autre  côté  on  voit  dans  h 
prairie  ,  en  face  du  fer  à  cheval ,  un 
baflïn  en  forme  de  miroir  qui  com- 
munique avec  la  rivière* 

V  ILLEROY 

Eft  à  huit  lieues  de  Pans.  On  y  Villikoy. 
arrive  ,  ainfî  qu'aux  châteaux  remar- 
quables ,  'par  une  longue  avenue  qui 
prévient  toujours  avantageufement  le 
voyageur.  Cette  avenue  eft  fuiviei 
dune  vafte  avant-cour  ornée  de  tapis: 
de  gazon  qu  entourent  des  barrière** 

L  iij 
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?  r  "  Une  grille  de  fer  artiftement  travaillée, 
Y#  qUi  ja  termine  ,  ferme  une  première 

cour  bordée  de  deux  aîles  de  bâti- 
ment ,  élevées  d'un  feul  étage.  Celle 
de  la  droite  eft  occupée  par  M.  le  Duc 
de  Viileroy  ,  &  la  gauche  par  des  fei- 
gneurs  &  autres  perfonnes  de  diftinc- 
tion.  Elles  font  accompagnées  cha- 
cune d'un  pavillon  à  deux  étages,  & 
leur  décoration  intérieure  eft  aufli 
£oiple  que  noble. 

Des  foiTés  fecs  féparent  la  première 
cour  de  la  féconde  placée  au  milieu  du 
grand  château ,  ilevé  de  trois  étages  , 
avec  un  fronton  &  des  corps  de  re- 
fend j  mais  fon  extérieur  n'a  rien  de 
remarquable  pour  l'archite&ure.  Il 
communique  avec  les  aîles  neuves  par 
de  beaux  louterreins  voûtés. 

Le  parc  qu'on  pxétend  avoir  une 
«demi-lieue  d'étendue  ,  forme  trois 
terraffes.  Celle  du  milieu  eft  occupée 
par  un  parterre  avec  un  grand  baflin, 
Ce  fe  termine  en  une  demi-lune  ornée 
de  quatre  Figures  en  bronze ,  d'après 
l'Antique  ;  favoir  ,  Hercule -Com- 
mode, Apollon,  Diane  &  Antinous. 
La  féconde  placée  fur  la  droite  ,  pré- 
fente un  vafte  parterre  compofe  de 
gazon  P  de  fleurs  &  darbuftes ,  avec 
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un  bafïîn  qui  a  quatre  jets  en  forme 
«le  gerbe  ;  celui  du  milieu  s'élève  à  Viiuroy, 
trente  cinq  pieds.  Dans  cet  endroit 
les  rivières  d'Etampes  &  de  Pluvier 
réunies  en  un  canal  d'une  demi-lieue, 
&  prolongé  même  au-delà  du  parc  , 
forment  un  grand  baffin  en  miroir. 
On  defcend  fur  cette  terraflfe  par  un 
large  efcalier  à  deux  rampes  ,  ornées 
de  baluftrades  de  pierre. 

La  trentième  terrafle  eft  au-deffus 
du  château  &  du  parterre.  On  y  a 
planté  des  boulingrins  &  des  falles  de 
verdure ,  dans  une  defquelles  on  voit 
une  Figure  en  bronze  du  Gladiateur  9 
antique.  U ne  belle  allée  vous  conduit 
à  une  demi-lune  ,  dont  le  centre  eft 
occupé  par  un  joli  belveder. 

La  chapelle  placée  à  l'extrémité 
de  la  cour  fur  la  droite  ,  offre  un  très- 
grand  tableau  d'une  Defcente  de  Croix, 
peinte  par  Rubcns ,  dont  l'original  eft 
dans  la  cathédrale  d'Anvers.  Celui-ci 
eft  une  copie  faite  en  1704  par  Gai- 
pard-Jacques  Van-Opftad#  pour  h 
Maréchal  de  Villeroy  ,  &  eft  toute 
gâtée. 

De  la  chapelle  on  patfe  au  premier 
étage  dans  une  petite  galerie ,  remar- 
quable par  un  modèle  en  bronze  dt 

L  iv 
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la  Figure  équeftre  de  Louis  XIV  que 
YiiuKox.  Couftou  raîné  a  faite  à  Lyon-  Le  falon 

au  rez  de  chauffée  eft  fuivi  d'une  anti- 
chambre où  Ion  voit  l'ancien  plan  de 
Villeroy  parfaitement  exécuté  par  l'u- 
nion 3c  le  rapport  de  diffétens  marbres. 
Ce  pian  eft  pofé  fur  un  pied  doré ,  & 
forme  une  grande  table  entre  les.  croi- 
fées.  Vous  eatrez  de  là  dans  l'appar- 
tement du  Roi ,  précédé  d'une  faite  des 
Gardes  ,  ornée  des  portraits  en  pied 
au  nombre  de  dix  5  de  la  maifon  de 
Villeroy,  dont  huit  font  en  pied. 

L'appartement  de  la  Reine  eft  au 
premier  étage  ,  avec  une  pièce  fem- 
blable  ,  décorée  des  portraits  de  la 
famille  Royale. 

La  faifanderie  eft  fuivie  d'un  fleu- 
rîfte- ,  orné  d'un  baflin  long  avec  trois 

5"ets,  Sfc  terminé  près  de  la  petite  ga- 
erie  de  la  droite  par  un  baflin  de 

flomb  où  des  malcarons  jettent  de 
eau.  Le  mur  qui  les  reçoit  eft  dé- 
coré de  glaçons ,  &  deux,  petits  efca- 
liers.  l'accompagnent, 

Svir  la  gauche  de  Pavant-cour  eft  la 
buanderie  Se  l'abreuvoir.  Un  mur 
mafque  les  orangeries  d'hiver  &  d'été. 
Plus  haut  eft  un  parterre  de  fleurs  ter- 
miné  d'un  côté  par  une  ferre &  ds 
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l'autre  par  le  réfervoir.  Leur  defïus 
fert  à  élever  des  (leurs.  Viu.i*o*., 

Ce  réfervoir  qu'on  peut  comparer 
i  la  Lavanderie  de  l'Ecole  Royale 
Militaire ,  eft  très-  vafte  &  formé  de 
pierre  de  taille.  Autour  de  fon  badin 
de  forme  carrée ,  règne  une  banquette 
fur  laquelle  deux  perfonnes  peuvent 
fe  promener  de  front.  Sa  voûte  eft  par- 
tagée en  4? lufieurs  parties  par  des  pi? 
liers  qui  naiflènt  du  fond  du  réfervoir, 
&  forment  des  arcades  en  plein  cintre. 

Les  potagers ,  le  commun  y  la  falie 
d'audience  ,  les  bâtimens  des  remifes 
&  écuries  doivent  entrer  dans  l'examen 
des  beautés  de  Villeroy. 

La  voûte  qui  couvre  la  glacière  , 
loin  de  déparer  le  parc,  y  ajoure  un 
ornement  :  elle  foutient  un  bofquec 
ui  s'élève  en  belveder ,  dans  le  goût 
u  limaçon  exécuté  au  Jardin  du  Roi* 
C'eft  vraisemblablement  ce  bofquet  qui 
a  fourni  l'idée  de  celui  qu'on  a  élevé 
au-delTus  des  glacières  du  jardin  de 
M.  le  Maréchal  de  Richelieu  à  Argen- 
villiers  ,  plaine  d'Argenteuil.  Il  en-  , 
chérit  beaucoup  fur  celui  de  Villeroy 
par  la  décoration  du  Temple  de  Mer- 
cure qui  le  coutonne. 
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Mauei-     beaure  paire 

N'eft  qu'a  une  demi- lieue  de  Vil- 
leroy  :  cette  maifon  appartenant  à 
M.  de  Montatan  ,  eft  renommée 
pour  fes  jardins  plantés  par  le  Noftrt. 
La  place  qui  fait  face  au  château 
dans  la  campagne  ,  eft  remplie  par 
deux  grands  quinconces  de  tilleuls* 
On  vient  de  rebâtir  ce  château ,  en- 
vironné de  fofles  fecs*  L'orangerie 
&  le  potager  font  à  droite;  Plufceurs 
pièces  plantées  en  quinconce  ,  &  un 
grand  boulingrin  double  accompagné 
de  bofqtiets  ,  fe  voyoient  fur  la  gau- 
che. Plus  loin  étoit  un  bois  percé  en 
double  étoile  y  qui  a  fait  place  à  de 
nouveaux  deflîns.  La  face  du  château 
eft  occupée  par  un  très-lone  parterre  y 
terminé  par  une  grande  pièce  d'eau  > 
&  une  terraflfe  qui  a  vue  fur  la  cam* 
pagne. 

COURANCE. 


Cou- 

IL  ANC  1. 


La  blancheur  &  Je  courant  de* 
eaux  de  ce  beau  lien ,  l'ont  fait  nom- 
mer Courance.  Leur  clarté  eft  telle  x 
qu'elles  laiflent  voir  diftintffcement  au 
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fond  de  leur  canal  de  très-belles  truites. 
Une  avenue  double  conduit  dans  une 
avant-cour  ,  foutenue  de  deux  canaux 
qui  ont  à  leur  tète  des  Dauphins  je- 
tant beaucoup  d'eau.  Au  côté  droit  fe 
trouvent  les  potagers,  &  au-devant 
eft  une  prairie  dont  les  forment 
une  île. 

Ce  château  qui  appartient  a  M.  le 
Préfîdent  de  Nicolay  ,  eft  environné 
de  fo(Tés  fournis  par  deux  torrens.  Il 
a  à  fa  droite  une  pièce  d'eau  prefque 
carrée  ,  entourée  de  quatorze  Dau- 
phins ,  qui  jettent  chacun  autant  d'eau 
qu'il  en  faudroit  pour  faire  tourner  un 
moulin.  Ces  eaux  plates  viennent  de 
la  rivière  d'Ecole ,  qui  pafle  dans 
parc  le  long  des  murs. 

Les  bofquets  au-delUis  de  cette 
grande  pièce  d'eau  ,  font  ornés  d'un 
canal  eç  pocle  ,  &  de  cinq  baflîns 
avec  leurs  jets  t  dont  un  eft  appelé 
la  Couronne ,  à  caufe  des  cinq  jets 
qui  partent'  du  centre.  Vous  aperce- 
vez enfuite  une  falle  avec  un  vafte 
badin  o&ogone ,  ou  eft  une  gerbe  for- 
mée de  fept  jets.  Plus  loin  fe  dé- 
couvre un  canal  de  1 5©  toifes  de  long-, 
fourni  par  la  rivière  d'Ecole*  Un 
grand  bafiw  Tond  termine  de  ce  côté 

h  VJ 


Cou- 

A  N  CI. 


FLEUR* 

d'Ar- 
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le  parc  ,  qui  a  deux  cens  cinquante 
arpens  >.  &  eft  prefq.ue  tout  planté  et* 
bois. 

Vous  revenez  au  château  par  une 
allée  bordée  d'une  prairie  &  de.  deux 
canaux  ,  dont  celui  de  la  gauche  re- 
tourne en  équerre ,  puis  retombe  par 
quatre  chutes  d'eau  ;  Se  vous  trou- 
vez en  face  du  château  une  grande 

£ièce  de  gazon ,  ornée  dans  ion  mi- 
eu  d'un  beau  canal.  La  fontaine 
de  la  Perruque  paroît  fur  la  droite* 
au  centre  d'un  bofquet  coupé  ei* 
croix  de  Saint-André  ,  &  au-deftus 
eft  le  baflïndes  fources,  01*  l'eau  ar- 
rive par  plufîeurs  auges  de  pierre  que 
fournirent  des  fources  près  de  l'E- 
glife.  Toutes  ces  eaux  jouent  nuit  & 

J*our ,  fans  réfervoir  ni  robinet.  C'eft 
a  Nature  même  dépouillée  de  tout 
art  i  il  ne  manque  à  ce  jardin  qu!ua 
peu  de  vue* 

FLEURY  DIARGOTTGES 

Diftant  de  Paris  de  douze  lieues^ 
eft  à  M.  d'Argouges  >  Confeiller  d'E- 
tat ordinaire.  On  y  arrive  par  une  dou- 
ble avenue  d'ormes  de  plus  d'un*  quart 
de  lieue  de  long ,  terminée  par  une 
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demi-lune  qui  embrafle  trois  pavil- 
lons :  celui  du  milieu  fert  d'entrée  à 
une  avant-cour  d'une  rare  beauté  %  & 
fermée  par  deux  ailes  de  bâtiment. 
Cette  avant-cour  eft  fénarée  de  la  cour 
du  château  pat  des  fbfles  remplis  d'eau 
vive. 

On  entre  dans  fa  cour  par  un  beau 
pont  de  conftruéfcîon  nouvelle.  Cette 
cour  préfente  fur  la  droite  un  bâ- 
timent en  aîle  ,  au  premier  étage  du- 
quel eft  une  galerie  >  dont  le  plafond 
eft  orné- de  peintures  à  frefque  dues  au 
Primatice.  Vis-à-vis  cette  arle  font  des 
Boulingrins  &  des  bofquets  terminés 
par  une  pièce  d'eau  de  foixante-dir 
toifes  de  long.  En  face  de  l'entrée  de 
la  cour  eft  le  corps  de  logis  principal , 
reconftruk  prefque  en  entier  &  dis- 
tribué à  la  moderne.  Il  porte  140  pieds 
de  longueur ,  compris  deux  tours  dont 
il  eft  flanqué. 

En  traverfant  un  veftibuîe  orné  fa- 
gement  &  de  bon  goût ,  on  defcend 
par  un  efcalier  en  fer  à  cheval  fur  va* 
pont  de  pierre  qui  conduit  d'abord 
fur  une  terraffe  de  quarante  pieds  de 
large  ,  fuivie  d'un  parterre  à  l'angloife 
omé  de-vafes»  De  ce  parterre  on  de  A 
-tend  dans  un  fécond  >  au  milieu  duquel 
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eft  une  pièce  d'eau  faite  en  miroir  i 
Fleur  y    d'oùs  élève  à  quinze  pieds  un  jet  d'un 

wmgmu  Pouce  ^e  diamètre*  Ce  parterre  e(t 
terminé  par  un  canal  dans  lequel  paite 
une  petite  rivière  qui  traverfe  le  parc. 

On  aperçoit  fur  la  gauche  un  beau 
canal  arrondi  par  fes  extrémités  y  ôc 
tout  revêtu  de  grès  ;  ce  canal  qui  a 
plus  de  quatre  cens  toifes  de  longueur, 
lur  dix  de  largeur  ,  a  fervi  de  modèle 
à  Henri  IV  pour  celui  de  Fontaine- 
bleau ,  &  étoit,  avant  ce  dernier  ,  le 
plus  long  canal  gui  exiftât.  Sa  tête  or- 
née avec  îïmpiicité  préfente  une  nappe 
d'eau  entretenue  par  une  fource  fï 
abondante  ,  que  l'eau  à  fa  fortie  s'é- 
lève quelquefois  de  terre  en  bouil- 
lonnant de  près  d'un  pied.  Elle  a  inf- 
piré  au  fameux  Rollin  ces  vers  gravés 
fur  un  marbre  au-defTus  de  cette  lource; 


aquap,  mox  pauper,  aquts  bine  rursds 
«abundans, 
»  Spcrarc  adverfis  didici ,  metai/Te  fecundis  „ 
»  Atquealium  j  cundia  undè  Euunt,  agnofeerc 
»  fontem  ». 

^  Les  opufcules  de  ce  re&eur  de  FIT- 
miverfité  renferment  une  lettre  que 
lui  écrivit  M,  le  Pelletier  le  miniftre  ,; 
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mort  en  171 1  ,  contenant  la  defcrip- 
tion  des  jardins  de  fa  terre  de  Fleury»  Flxukt 
On  y  retrouve  la  pureté  du  ftyle  &  le- 
légance  qui  cara&érifent  les  auteurs  GOUG*s# 
du  fiècle  a  Augufte.  Je  n'en  citerai  que 
le  trait  fuivant  au  fujet  de  la  fontaine 
qui  nourrit  le  canal  : 

Vicinum  nemus , .  •  .  inter  rivos  & 
emabilla  frigora  deducit  ad  foncent  no- 
biliffimum  &  vitro  fplendidiorem  ,  qui 
oculos  Jimul  &  aures  delectac  y  dum  vel  in 
ipfo  ortu  dives  aqu<t  erumpit  tjluans  > 
non  fine  jucundijjimo  Jlrepitu  >  deindè 
in  rivum  diffunditur  >  quem  duraturo  & 
eleganti  aqu£  duclu  conclufum  plures 
rivuli  adaugent  &  in  fuo  curfu  fuper bio- 
rem  reddunt* 

Le  parc  de  Fleury  contient  près  de 
trois  cens  arpens  ;  il  confifte  ,  pour  1* 
plus  grande  partie  y  en  bois  de  haute 
futaie  bien  percés.  Le  refte  eft  en  prai- 
ries &  en  terres  labourables ,  mafquée& 
par  des  charmilles.  C'eft  là  que  M.  le 
Lieutenant  Civil  alloit  fe  delalTer  dés 
travaux  inféparables  de  Pimportante 
place  qu'il  a  occupée  fi  dignement  dao$ 
la  Magistrature. 
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Vaux-i».  VAUX-LE-PRÀSLIN. 

Cette  maifon  pour  la  perfection  de 
laquelle  Nicolas  Fouquet ,  dernier  furr 
intendant  des  Finances  ^n'épargna  rien» 
fut  commencée  en  i<?5  5  fur  les  deffins 
de  U  Veau  (a).  Le  Maréchal  de  Vil- 
lars  qui  l'acquit  au  commencement 
de  ce  fiècle ,  fit  changer  fon  ancien 
nom  de  Vnux-le-Vicomte  en  cehii  de 
Vaux-le-Villars.  Elle  appartient  pré- 
fentement  à  M.  le  Duc  de  Prasîin  , 
Miniftre  d'Etar. 

La  grille  eft  enrichie  de  huir  Figures 
de  Termes  doubles ,  &  flanquée  de 
deux  portes  ruftïques  qui  porrent  cha- 
cune un  fronton.  Des  deux  côtés  de 
l'avant-cour  s'élèvent  deux  bâtimens 
auflî  réguliers  que  vaftes. 

Deux  portiques  à  trois  arcades  très- 
iJevées ,  Sr  furmontées  de  vafes  ,  ter- 
minent fur  les  côtés  Tavant-couT  du 
château,  &  fe lient  avec  les baiuftrades 
des  fofles  remplis  d'une  très-belle  eau? 

(  a  >  Scudcri  ea  a  fait  une  très-longue  def- 
«îption  fous  le  nom  de  Valtcrre  dans  faClér 
lie  ,  tom.  10,  p.  iopi  &  fuiv.  Tout  le  monde 
connoît  les  Fiagmcns  du  Songe  de  Vaux 
dans  ks  autres  de  Fuigénkux  la  fontaine* 
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«es  portiques  donnent  entrée  à  deux 
bâtimens  placés  en  retour  ,  terminés 
par  deux  pavillons  à  chaque  bout , 
décorés  dans  leur  milieu  d'avant-corps 
en  pilaftres  Ioniques  ,  furmontés  de 
vafes  y  ainfi  que  les  portiques. 

Les  fofles  font  entoures  de  balus- 
trades de  pierre ,  &  la  cour  du  château 
eft  ornée  de  deux  baflîns  où  font  des 
enfans  ,  grouppés  avec  des  animaux 
qui  jettent  de  l'eai*. 

Le  veftibule  eft  carré  ,  &  forme 
de  colonnes  Doriques  ifolees ,  avec 
«bux  Figures  de  marbre,  d  après  l'An- 
tique. Il  introduit  dans  le  grand  faloti 
ovale ,  décoré  d'arcades  &  de  pilaftres 
d'ordre  Compofrce.  Quatre  de  ces  ar- 
cades  font  remplies  par  autant  de  Sta- 
tues de  marbre  ,  grandes  comme  mâ- 
ture ,  faites  d'après  l'Antique ,  &c  au>- 
deffus  de  la  corniche  entre  les  fenêtres 
font  des  Cariatides  qui  fe  lient  par  des 
guirlandes. 

Dans  l'antichambre  à  gauche  en 
entrant  *  on  remarque  deux  belles 
copies  des  noces  de  Pfyché  8c  de  l'A- 
mour peintes  dans  tes  jardins  Farncfe, 
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buffet  dont  la  voûte  eft  peinte  en  ber- 
Vaux-le-  Ceau  avec  des  feuillages.  Le  plafond  de 
Pkasun.   cette  fâ|ie  e^  comparti  en  neuf  ta„ 

bleaux  tant  carres  quodtogones  >  peints 
en  camaïeu.  Dans  celui  du  milieu  fe 
voit  Mercure  avec  l'Abondance.  Sur  la 
cheminée  eft  placé  un  grand  portrait 
de  Louis  XIV.  Les  defTus  de  porte 
font  fix  fujer s  tirés  de  la  fable ,  &  on  a 
exécuté  fur  les  lambris  des  grotefques 
&  des  arabefque*.  Le  tableau  du  buffet 
peint  par  M.  Colette,  repréfente  une 
halte  de  chafle.  On  prétend  que  du 
plafend  de  cette  falle  les  tables  def- 
cendoient  magnifiquement  fervies  , 
Sf  on  ajoute  qu'il  s  elevoit  auparavant 
un  brouillard  qui  en  déroboit  la  vue 
aux  convives.  Quoi  qu'il  en  foit ,  per- % 
fonne  n'ignore  les  fèces  pompeufes  6c 
galantes  que  Fouquet  donna  à  la  Cour, 
fêtes  célébrées  en  profe  &  en  vers  par 
la  Fontaine  &  autres  beaux  efprits.  U 
engagea  Molière  à  compofer  la  comé- 
die des.  Fâcheux  pour  une  de  ces 
fêtes. 

De  cette  falle  on  entre  dans  une 
pièce  ,  au  plafond  de  laquelle  font 
quatre  lunettes  ,  où  font  reprefentés 
Mercure  >  Mars ,  Bacchus  &  Jupirer  : 
des  Figures  en  ftuc ,  grandes  comme 
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Mature  ,  placées  aux  angles  ,  foutien-  mmTm^mmm- 
nent  le  rond  du  milieu  où  eft  un  ciel  Vaux-li- 
ouvert.  Pâasli».. 

L'appartement  de  Madame  la  Du- 
cheffe  de  Praslin  occupe  en  entier  le 
côté  droit  du  grand  falota.  Au  plafond 
de  l'antichambre  le  Brun  a  peint  Her- 
cule fur  fon  char ,  couronné  par  la 
Vi&oire  >  &  précédé  de  la  Valeur  Se  de 
la  Renommée.  Dans  une  partie  de 
tiel  éclairée  paroît  Jupiter  avec  les 
àutres  Dieux  qui  s'emprefïènt  d'ad~ 
mettre  ce  héros  au  fein  de  la  gloire. 
Dans  les  angles  on  voit  quatre  ca- 
maïeux à  fond  d'or  ,  représentant 
quelques  travaux  d'Hercule.  Il  j  ^  de 
plus  nuit  corbeilles  de  fleurs  dans  de« 
percés  t  avec  des  enfans. 

Le  plafond  du  falon  eft  orné  d'utî 
tres-beau  tableau  allégorique  de  le 
Brun  y  où  fe  voient  la  Fidélité  ,  le  Se- 
cret ,  la  Force  &  la  Prudence  groujp- 
pées  &  foutenues  par  une  Renommée. 
Dans  le  fond  Apollon  renverfe  à  coups 
de  flèches  l'Envie ,  &  d'autres  monf- 
très  qui  fe  perdent  dans  i'épai(Teur  de* 
nuées. 

Le  plafond  du  cabinet  repréfentç 
une  femme  qui  dort ,  la  tête  appuyée 
fur  fon  bras  ;  elle  laiflTe  tomber  des 
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 pavots.  Ce  tableau  eft  de  la  main  de 

■ 

Qu'elle  eft  belle  à  mes  yeux  cette  Nuit 
endormie  i 

Sans  doute  de  l'Amour  ion  aroc  eft  en- 
nemie. 

Et  ce  frais  cmboûp oint  fur  fou  ctint  fans 
pareil 

Marque  un  fard  appliqué  par  les  mains 
du  fommeil. 

Ia  Font  ai  ni, 

ta  frife  eft  ornée  d'arabefques  ; 
pârmi  lefquelles  on  remarque  un  écu- 
reuil à  qui  une  couleuvre  donne  la 
chaffe.  Tout  le  monde  fait  que  l'écu- 
reuil forme  les  armes  de  Fouquet  > 
&  la  couleuvre  celles  des  Colbert. 
Ces  peintures  ayant  été  faites  plu- 
(îeurs  années  avant  la  chute  d'un  de 
ces  hommes  d'Etat  &  l'élévation  de 
l'autre  ,  comment  le  peintre  a-t-il  pu 
les  annoncer  ? 

Au-deflus  de  la  port£  eft  un  tableau 
qui  paroît  copié  d'après  PEfpagnolet  , 
&c  qui  représente  Pattelier  d'un  me- 
nuiher  qui  travaille  à  la  lueur  d'une 
chandelle* 
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La  face  du  château  fur  le  jardin 
eft  compofée  de  deux  pavillons  ornés 
de  pilaftres  Ioniques  >  qui  fupportent 
l'entablement  fur  lequel  font  des  vafes : 
deux  petits  avant-corps  qui  les  ac- 
compagnent ,  font  furmontés  d'une 
baluftrade  régnant  pareillement  fur 
le  dôme  terminé  par  un  campanilef 
Le  milieu  de  cette  façade  eft  décoré 
de  quatre  colonnes  Doriques  i  bof- 
fage.  Au- de  (lus  font  autant  de  pilaftres1 
Ioniques ,  avec  un  fronton ,  &fur  l'en- 
tablement Dorique  on  a  placé  quatre 
Figures  de  pierre.  Le  bandeau  des  croi- 
fées  du  rez  de  chauflee  eft  furmonté 
de  Génies  tenant  des  couronnes ,  Se 
de  lions  qui  fupportent  des  chiffres 
&  des  armes.  Celles  des  anciens  maî- 
tres de  ce  château  ,  foutenues  par 
un  Génie  -,  s'aperçoivent  dans  le  fron« 
ton. 

Les  jardins  de  Vaux  ont  été  le  pre- 
mier ouvrage  confidérable  de  le  No]ire% 
par  lequel  il  a  commencé  à  fe  faire 
connoître.  Il  n  avoit  alors  que  trente- 
neuf  ans. 

Le  parterre  eft  décoré  de  trois  baf* 
fins  dont  deux  plus  petits ,  &  terminé; 
par  une  pièce  d'eau  carrée  d'un  arpent, 
ftu  milieu  de  laquelle  eft  un  Neptune; 


lit  Voyàôb  Pittoresque 

en  marbre  armé  de  fon  trident ,  &: 
Vaux-li-  p0rté  fur  une  conque  marine  tirée  par 
PaAatiN.  trois  chevaux.  Il  y  a  un  canal  de  chaque 
coté  des  ailes  de  la  rampe  de  l'ef- 
calier. 

Sur  la  gauche  de  celle  qui  defeend 
au  grand  canal ,  eft  une  voûte  d'où  fort 
une  prodigieufe  quantité  d'eau ,  qui 
tombe  en  chute  par  un  petit  canal  dans 
le  grand ,  qui  a  cinq  cens  toifes  de 
long ,  Ôc  occupe  toute  la  largeur  du 
parc.  Il  forme  dans  fon  milieu  une 

{>ièce  d'eau  à  oreilles ,  &  fe  termine 
ur  la  gauche  en  pocle. 

Au  bas  de  la  pièce  où  eft  le  Neptune* 
le  mur  de  terraflfe  élevé  au  milieu  de 
deux  rampes  ,  eft  orné  de  vingt  maf- 
carons  qui  jettent  de  l'eau  dans  trois 
coquilles  j  les  piédeftaux  faifant  avant- 
corps  entre  chaque  mafque  ,  ont  cha- 
cun un  mafque  avec  une  coquille  ;  le 
baflin  qui  reçoit  toute  l'eau  a  une  grille 
de  trente  jets.  On  ne  le  voit  point  du 
château. 

La  grotte  eft  un  des  plus  beaux  en- 
droits de  cette  maifon  :  le  génie  de  le 
Brun  s'y  reconnoît  facilement,  Cette 
grotte  qui  termine  le  jardin ,  s'élève  en 
amphithéâtre, où  eft  un  baflin  avec  une 

gerbe.  On  y  monte  par  deux  belle* 
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rampes  ornées  de  baluftrades  ,  &  de  mmmmmmm- 

quatre  Figures  de  lions  portées  fur  des  V Auy'tE- 

piédeftaux  i  leur  naiflance-  Huit  Ter-  PjiàsuiK 

mes  en  boffage  ruftigae  décorent  la 

face  de  ce  morceau  d  archire&nre  , 

orné  de  fept  nichas  rocaillées,  avec 

des  animaux  qui  jettent  de  Peau  ,  & 

de  grandes  Figures  de  fleuves  ,  placées 

dans  la  rampe  de  la  terrafie.  Le  baflïn 

qui  occupe  toute  la  face  de  cette  caf- 

cadç  ,  préfente  une  grille  de  dix  jets. 

P  E  T  I  T-B  OURG 

Eft  fitué  entre  la  route  de  Fontaine-  ~Z  

bleau  &  la  rivière  de  Seine.  Il  étoit  g  "IT" 
dans  le  plus  grand  défaftre ,  lorfqu'il    °  v  *  €* 
a  été  acquis  en  1754  par  la  Préfidente 
Chauyelin ,  de  la  fucceflîon  du  Duc 
d'Antin.  Depuis  fa  mort  il  a  été  vendu 
à  M.  le  Marquis  de  Poyanne.  Un  châ- 
teau démoli ,  des  bâtimens  détruits  ; 
ou  près  d  écrouler  ,  un  parc  fervant  à 
la  pâture  des  troupeaux ,  des  avenues 
arrachées ,  des  allées  converties  en 
chemins  publics ,  &  des  parterres  en 
prairies  ;  eh  un  mot  tous  ces  lieux 
autrefois  floriffans ,  devenus  hid  eux  &T 
-  impraticables ,  offraient  â  Ckevotet  des 
pbftacles  très: difficiles  à  furmonter. 
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ff""— Cet  habile  arrifte  à  fu  démêler  les  ri-* 
V  i  t  i  t-  cheffès  de  l'ait  enfouies  dans  les  ruines 
13  Q  u  Ko.  du  temps  &  ie  l'oubli.  Par  fes  foins 

^ctit- Bourg  eft  redevenu  un  féjour  fort 
agréable. 

,  On  arrive  au  château  par  un^ 
îiue  plantée  de  quatre  rangs  d'arbres 
formant  la  trompe  :  de  chaque  côte 
font  de  vaftes  pièces  de  terres  labou- 
rables avec  des  allées  dans  leur  pour- 
tour, nommées  Champs  Elifées. 

Lavant- cour  eft  fermée  par  une 
grille  ,  aux  extrémités  de  laquelle 
s'élèvent  des  pavillons  accompagnés 
de  deux  corps  de  logis-  Son  entrée 
commence  par  une  partie  droite  quew 
termine  une  forme  circulaire  foutentie, 
de  deux  allées  en  terraflTe. 

Les  jardins  fruitiers  Se  potagers  l 
qui  renferment  Je  réfervoir  des  eaux  y 
iont  placés  à  côté  de  cette  avant- 
cour. 

La  cour.du  château  eft  fermée  pat 
des  foffés  fecs  dont  les  murs  font  dé- 
corés d  une  baluftrade  en  pierre.  Les 
côtés  préfentent  deux  grands  parterres 
divifes  chacun  en  quatre  parties  avec 
uivbaffin  dans  le  milieu  ,  &  des  allées, 
à  quatrg  rangs  darbres  qui  forment  un 

douta. 
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Le  château  eft  élevé  fur  les  fonda- 


tions de  l'ancien,  L'archite&e  a  tiré  ?i**T" 


habilement  parti  de  fes  débris  ,  fans 
employer  de  matériau*  étrangers  >  & 
les  a  fait  même  contribuer  à  fon  env» 
belliflement.  Il  n'en  a.  pas  moins  allie 
la  décoration  la  plus  gracieufe  à  la 
diftribution  la  plus  commode.  Sa  fa-* 
çade  océupe  toute  la  largeur  de  la 
cour  9  &  eft  terminée  par  deux  pa-* 
Yillons.  Elle  offre  dans  ion  milieu  utt 
grand  avant-corps  qui  excède  en  hau- 
teur le  corps  du  bâtiment  :  il  eft  orne 
d'un  ordre  Ionique  en  pilaftres  ait 
premier  étage ,  &  couronné  d'un  fron- 
ton. La  façade  fur  les  parterres  ne 
diffère  de  celle-ci  que  par  des  fron- 
tons triangulaires  qui  couronnent  les 

f>avillons ,  &  un  circulaire  placé  fur 
avant -corps  du  milieu.  L'Amitié 
u'on  y  voit  en  bas-relief  eft  l'emblème* 
u  goût  qu'avoir  Madame  Chauveiin 
pout  Perit-Bourg. 

Au  fbrtir  du  falon  fe  préfente  une 
grande  terrafle  avec  un  efcalier  double 
qui  conduit  dans  une  ailée  parallèle  & 
la  face  du  château. 

En  defeendant  vers  la  rivière ,  oit 
aperçoit  cinq  grandes  peloufes  toutes 
feparées  par  des  allées  fourenues  de 
//.  Partit.  M 
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— -  glacis  de  gazon.  Dans  la  partie  du 
r*  milieu  ,  avec  celles  qui  font  près  des 
Q#  bois  ,  font  de  vaftes  tapis  verts  en* 
tourés  d'arbres  en  boule.  Les  deux 
autres  préfentent  des  parterres  à  Tan- 
gloife  ornés  de  plate-bandes  garnies 
de  fleurs  &  d'arbuftes ,  &  terminées 
en  enroulement.  Le  grand  tapis  du 
milieu  a  été  fort  adroitement  abaiffé 
au-de(Tous  des  pièces  voifines ,  pour 
procurer  au  château  l'afpecfc  d'un  vaftç 
baflîn  qu'une  hauteur  égale  aux  parties 
collatérales  lui  eût  dérobé. 

A  ce  tapis  en  fuccéde  un  autre  , 
accompagne  d  allées  &  de  glacis  de 
gazon  en  volute.  Le  bas  eft  terminé 
par  un  talus  régnant  dans  toute  U 
*  largeur  du  parterre  avec  une  trompe 
en  queue  de  paon  dans  le  milieu  qui 
defeend  dans  une  belle  allée  prolongé^ 
d'une  extrémité  du  parc  à  l'autre. 

En  face  de  cette  allée  fe  préfentent 
deux  terraffes  bordées  par  la  rivière. 
Elles  font  interrompues  par  un  bafliu 
entouré  d'une  allée  circulaire  ,  8c 
elles  aboutirent  à  deux  pavillons  pla- 
cés à  leurs  extrémités. 

Les  bois  fur  la  droite  du  château 
font  percés  de  plufieurs  allées  formant 
çrpilç  dfins  leurs  points  dg  rçncpnçte, 
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Elles  conduifcnt  dans  deux  grandes  -  "~- 

f>ièces  dont  l'une  eft  o&ogone  ,  Se  Petit- 
autre  a  la  figure  d'un  trapèfe ,  décorées  BouKO' 
de  deux  rangs  d'arbres  avec  un  tapis 
de  gazon  au  milieu. 

Sur  la  gauche  les  allées  du  bois 
ouvertes  en  diagonales  préfentent  par 
la  diverfité  de  leur  diredtiqn  ,  des 
nattes  d'oies  avec  des  étoiles  &  des 
bofquets. 

Les  bois  plantés  à  la  fuite  du  cloître 
offrent  d'un  côté  une  belle  partie  cin- 
crée  avec  une  allée  dans  le  milieu ,  qui 
conduit  i  une  falle  décorée  de  cabinets 
dans  fes  angles.  Au  milieu  d'un  de  fes 
côtés  s'élève  unbelveder  fort  agréable 
pour  fes  beaux  points  de  vue.  Cette 
allée  eft  coupée  par  plufieurs  autres 
oui  abouti(fent  à  une  grande  parti* 
formant  une  ellipfe ,  appelée  bois  de 
Madame  ,  au  centre  de  laquelle  fe 
rendent  diverfes  allées  en  forme  d  en- 
toile. 

De  l'autre  côté  on  entre  dans  le 
bois  que  différens  bofquets  &  cabi- 
nets terminent  fort  heureufement. 
Toute  cette  diftribution  eft  due  aux 
talens  de  Chevotet  :  il  a  fait  renaître 
les  anciens  vertiges  du  parc  ,  &  leur 
a  donné  plus  d'agrément  par  quantité 


Digitized  by  Google 


%i%  Voyage  Piîto'r.hq«e 

d'allées  &  de  cabinets  qu'il  -y  a  pra-ç 
tiqués. 

FONTAINEBLEAU. 

■ 

g;   On  peut  regarder  François  I  corn- 

Fontaine-  me  le  créateur  des  bçautés  de  ce  châ- 
teau  ,  puifqu'ii  le  rebâtit  entière- 
ment ,  &  ne  laifla  à  fes  fuccefleu** 
que  le  loin  de  l'embellir.  Ce  Mo- 
narque 7  pour  le  décorer  ,  fit  venir 
d'Italie  les  artiftes  le  plus  en  répu- 
tation \  ee  font  eux  qui  ont  ramené 
en  France  le  bon  goût  de  rarchite&ure  % 
&  de  la  peinture.  Le  Primatice  fut  mis 
a  leur  tite ,  &  tout  s'çxécuta  fur  fes 

deflins.         ,  , 

De  grandes  routes  pratiquées  dans 
la  forêt  de  Fontainebleau ,  conduifent 
à  ce  palais  bâti  dans  une  vallée.  Son 
plan  prefque  triangulaire,  renferme 
comme  cinq  châteaux  diftribués  en 
autant  de  cours  &  de  galeries  élevées 
fous  différens  Rois ,  fans  aucun  ordre 
d  architedure  fuivi. 

Du  côté  du  bourg ,  une  vafte  placç 
carrée  découvre  une  très  -  longue  fa- 
çade ,  du  milieu  de  laquelle  s  élève 
entre  deux  ailes  flanquées  de  quatre 
gavUiojis  >  un  portail  de  grefferiç  * 
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du  deflin  de  Jamin.  Une  inscription  f  J^? 
fait  connoître  que  Henri  IV  éleva  Fontainê- 
ce  portail ,  qui  lert  d'entrée  aux  cuU  bleaû. 
fines  &  aux  offices ,  placées  dans  cette 
cour.  Au  fond  eft  une  fontaine  dite 
des  trois  Vifages  ,  à  caufe  de  trois 
ttiafques  de  bronze  qui  y  jettent  de 
l'eau. 

De  la  cour  des  cuifines  on  va  \ 
la  Porte  Dauphine  ,  décorée  du  côte 
de  la  chauffée  de  colonnes  Tofcane* 
ruftiques  ,  &  dè  deux  mafques  antU 
ques  T  de  marbre  blanc.  Le  côté  de 
la  cour  eft  formé  de  pilaftres  d'ordre 


de  deux  buftes  antiques  de  bronze. 
Sur  cette  porte  s'élève  un  dôme  carré 
&  à  jour  dans  fes  quatre  fices  :  il  eft 
d'ordre  Compofire  ,  enrichi  de  pure 
&  d'autre  en  fon  fronton  de  TEcu  de 
France ,  &  des  chiffres  de  Henri  IV 
&  de  Marie  de  Médicis. 

La  cour  ovale  eft  la  plus  ancienne 
de  ce  château/  Les  édifices  qui  l'en- 
tourent ,  fe  communiquent  par  un* 
balcon  de  pierre  à  rampe  de  fer  ^ 
foutenu  par  quarante-cinq  colonnes 
d'ordre  Compofite  ;  on  y  monte  en 
dedans  par  deux  efcaliers  de  grès.  Le 
grand  a  deux  rampe*  êc  eft  à  droite  y 
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'  " l'autre*  au  fond  de  la  cour,  eft  orne 
Pontaine-  d'une  vingtaine  de  Figures  de  femmes 
bliau.    nues  ^  grancjes  comme  nature  ,  &  ac- 
compagnées d'enfans,  d animaux,  de 
cartouches  &  de  feftons. 

A  gauche  on  aperçoit  la  chapelle  de 
Saint  Saturnin  ,  que  Louis  XIII  fit 
décorer  d'un  lambris  peint  &  doré, 
en  adion  de  grâces  de  la  naiflance  du 
Dauphin.  11  y  a  fur  l'Autel  une  copie 
de  la  Vifîtarion ,  peinte  par  le  Piornbo9 
dont  l'origipal  eft  à  Verlailles. 

On  paflfe  fous  un  pavillon  pour 
arriver  dans  la  cour  de  la  Fontaine  , 
qui  eft  la  plus  agréable  de  toutes  par 
l'ordonnance  de  fes  trois  ailes  de  bâ- 
timent, &  par  fes  beaux  points  de 
vue  fur  le  jardin.  Cette  cour  a  pris 
fon  nom  d'une  îoiltaine  formée  par 
quatre  dauphins  de  bronze  ,  placés 
dans  les  angles  d'un  petit  baffin  carré. 
Ce  baflin  du  milieu  duquel  s'élèvç 
line  Statue  antique  de  Perfée  en  mar^ 
bre ,  eft  accompagné  d'une  rerralTè 
hors  d'œuvre  ,  ornée  de  baluftrades  , 
&  qui  forme  une  portion  circulaire  au 
devant  du  grand  étang. 

Charles  IX  fit  bâtir  l'efcalier ,  & 
peut-être  le  bâtiment  qui  eft  au  nord 
de  cette  cour.  Sous  Louis  XIII  a  été 
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reconstruit  l'efcalier  hors,  dceuvre  à- 
deux  "rampes  ,  dont  l'une  conduit  à 1 
la  falle  des  Gardes ,  &  l'autre  à  celle 
de  la  comédie.  Au  bas  de  ces  rampes , 
font  fur  des  piédeftaux  de  pierre  , 
deux  Sphinx  en  bronze  d'une  grande 
beauté.  On  voit  dans  des  niches  les 
Statues  antiques  de  Mars ,  de  Vénus  * 
deBacchus  ,  de  Mercure,  de  Minerve, 
&  quelques  autre*  bulles  Se  Figures, 
Sept  arcades  au  nord  de  cette  cour 
fupportent  une  terrafle  enrichie  de 
fculptures  des  chiffres  &  devifes  3  e 
Henri  IV. 

La  cour  du  Cheval  blanc  qui  £* 


caufe  d'un  modèle  du  cheval  de  Marc- 
Auréle  qui  étoit  au  milieu.  Serlio  qui 
éleva  les  bârimens  de  ce  château 
fous  le  règne  de  François  I  ,  donna 
tous  fes  foins  3  pour  que  cette  coui 
fervît  aux  courfes ,  bagues  ,  tournois 
&  autres  plaifirs  ,  fuiyant  l'intention 
du  Roi.  C'eft-li  présentement  qu* 
logent  les  MiniftVes.  L'aîle  droite  def- 
tinée  aux  feigneurs,  eft  beaucoup  plus 
cxhauirée  ^ue  le  refte  ,  &  n'eft  bâtie 
qu  a  moitié.  Louis  XV.  la  élevée  à  U 
place  de  la  galerie  d'UlylTç  >  qui  tota- 
boit  de  véeufte. 
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Fontaine*     ^U  ^or^  ^es  anc*ens  foffes  de  cette 

jiiAV.  "  cour  »  on  vo*r  Pr^s  ^c  *  e^ca^er  'es  Sta- 
tues antiques  de  Céphale  &  de  Bac- 

chus  y  ce  dernier  eft  fous  la  figure 
d  une  femme  qui  a  un  léopard  &  un 
panier  de  raihn  à  fes  pieds.  Les  pié- 
deftaux  font  ornés  de  mafques  qui 
forment  des  fontaines. 

L'efcalier  du  fer  à  cheval  a  été 
conftruit  fous  Louis  XIIL  Quatre  ar- 
cades voûtées  ,  ornées  de  pilaftres  & 
^de  confoles ,  couronnées  de  boules  de 
greflerie  ,  fupportent  deux  rampes 
chargées  de  baluftrades  à  jour  >  &  dé* 
corces  de  feeptres  &de  caducées.  Ces 
rampes  vont  à  la  hauteur  d'une  ter- 
rafle  qui  communique  aux  apparte- 
nons :  on  attribue  ce  chef-d'œuvre 
à  le  Mercier.  Au  milieu  des  trophées 
jfculptés  au-defïus  de  la  porte  des  ap- 
partenons, fe  voit  un  beau  buftedt 
îLouis  XIII. 

r 

XrA  Chapelle  di  la  ST1-  Trinité, 

Bâtie  par  François  I ,  fe  préfente  à 
gauche.  Henri  le  grand  la  rit  décorer 
par  Freminet  y  qui  continua  fous  Louis 
AlII  les  peintures  ,  tant  de  la  voûte 
que  des  murs.  Les  premières  font 
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dîftribuées  en  un  compartiment  de 
cinq  grands  tableaux  y  de  vingt-deux  Fontaine- 
ovales  &  de  feize  carrés  ,  dans  des  BtSAU\ 
bordures  deftuc  enrichies  des  chiffres 
de  Henri  IV ,  de  Marie  de  Médicis  >  : 
de  Louis  XIII,  d'Anne  d'Autriche  f) 
&  de  fleurons  dorés  :  le  tout  eft  ter- 
miné par  une  grande  corniche,  aux, 
extrémités  de  laquelle  font  les  armes 
de  France  5c  de  Navarre  fur  deux  car- 
touches que  fupportent  des  Anges  plus 
grands  que  nature, 

La  tribune  du  Roi,  placée  au *def-, 
fus  de  la  porte  en  face  de  l'Autel ,  eil. 
foutemie  par  dix  colonnes  Corin- 
thiennes cannelées,  &  dorées  furies 
moulures. 

Le  premier  tableau  de  la  voûte 
repréfenre  Noé  qui  fait  entrer  dans 
l'Arche  fa  femme  &  fes  enfans ,  après, 
y  avoir  enfermé  des  animaux  de  toute 
efpèce  y  mâles  &  femelles  ,  qui  vin-* 
rent  à  lui  par  couples-  Il  eft  à  l'huile  fur 
plâtre  ,  ainfi  que  les  autres. 

Au  deuxième  ç#  peinte  la  chute 
des  Anges- 

Dans  le  troifième  on  voit  le  Père 
Erernel  environné  des  PuiflTances  Cé- 
leftes.  Plus  bas  eft  un  Temple  ovné 
dê  colonnes  ,  entre  Iefquefles  font 

liv 
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tmm**mmmmAes  Vertus  :  la  Juftice  &  la  Miféricorde 
Fontaine-  y  intercèdent  pour  le  Genre  humain. 
jiEAu.       Dans  le  quatrième,  un  rayon  delà. 
Divinité  luit  fur  l'Ange  Gabriel ,  qui 
reçoit  Tordre  d'annoncer  à  Marie 
quelle  fera  la  Mère  du  Verbe. 

Le  cartouche  au-deflus  de  l'Autel  > 
qui  eft  le  cinquième  tableau  y  expofe 
la  Création  de  l'homme  &  *de  la 
femme* 

Les  élémens  accompagnent  ces 
cinq  grands  tableaux.  Sous  l'arcade 
derrière  l'Autel  5  on  voit  l'Ange  Ga- 
briel qui  defeend  annoncer  à  Marie  , 
qu  elle  eft  choifîe  pour  être  la  Mère 
du  Verbe. 

Autour  de  cette  chapelle  règne  un 
lambris  compofé  de  trente-fix  pilaftres 
Corinthiens  dorés  fur  les  moulures  , 
&  chargés  fur  les  frifes  &  cintres  des 
Noms  de  Jéfus  &  de  Marie,  de  tètes 
de  Chérubins  ,  de  chiffres  de  Rois 
Se  de  Reines ,  de  feftons  &  d'autres 
ornemens. 

Sur  les  trumeaux  &  croifées  fant 
dans  de  grands  ovales  >  difFérens  Rois 
d'Ifracl  &  de  Juda  ;  &  un  peu  au- 
deflbus  on  a  peint  en  camaïeu  diic 
Patriarches  &  autant  de  Proph  êtes. 

Entre  ces  mime  mx  *  quatre  ovalss 
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qui  fuivent  les  angles  de  la  voûte  , 
repréfentent  la  Foi ,  l'Efpérance  ,  4àFo* 
Charité  &  la  Religion  ;  &  les  fix 
autres  font  la  Juftice ,  la  Patience  ,  la 
Prévoyance  ,  la  Diligence ,  la  Clémence 
&  la  Paix, 

Quatorze  tableaux  de  la  vie  de 
N.  S.  fe  voient  entre  le  lambris  Se 
l'entablement.  . 

Un  marbre  blanc  compofe  les  de- 
grés ,  le  corps  &  le  retable  du  grand 
Autel.  Quatre  colonnes  avec  des  pi- 
laftres  Corinthiens  ,  dont  les  focles 
&  les  chapiteaux  font  de  bronze  do- 
ré ,  foutiennent  autant  d'Anges  de 
bronze  de  grandeur  naturelle.  Les 
Statues  en  marbre  de  Saint  Charle- 
magne  &  de  Saint  Louis  ,  fculptées 

?>ar  Pilon  ,  occupent  les  entre-co- 
onnes.  Le  tabernacle  a  la  forme  d'une 
demi-coupole  pofée  fur  hrfit  colonnes 
Corinthiennes  de  Jafpe  Oriental.  Aux 
côtés  font  deux  Anges  en  adoration. 
Tous  les  bronzes  ont  été  faits  par 
Girardon>  qui  a  repréfente  dans  les 
bas  reliefs  les  Evangéliftes  ,  une  Des- 
cente de  Croix ,  SaintPélixde  Valois , 
&  Saint  Jean  de  Matha ,  à  qui  le  Sei- 
gneur ordonne  d'établir  l'Ordre  de  lz 
Rédemption  des  Captifs. 

MvJ 
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7    ■  ■    Une  bordure  de  marbre  blanc  in^ 
Ï©ntain€-  qpfté  de  compartimens  de  divers 
iuuv.    niarbres  ,  entoure  tme  Defcente  de 
Croix,  peinte  par  Ambroife  Dubois. 

On  peut  dire  à  la  gloire  4g  Bor* 
dont  >  qu'il  a  raffemblé  dans  la  déco^ 
ration  de  cet  Autel  ,  ce  que  l'archi- 
te&ure  a  de  plus  noble  &  de  plug 
grand. 

La  mufique  eft  placée  fur  deux  bal* 
tons  près  de  l'AuteL  \  les  inftrumens  , 
d'un  côté ,  &  les  voix  de  l'autre. 

Quelques  chapelles  renferment  des 
tableaux  :  la  Madeleine  aux  pieds  de 
N.  S.  par  Ambroife  Dubois  x  eft  dans 
la  féconde  à  droite  ,  près  de  l'Autel  ; 
&:  Saint  Louis  par  Poërfon  dans  la 
troifième.  Le  Perugin  a  peint  une 
Defcente  de  Croix  fur  l'Autel  de  la 
première  à  gauche  >  près  du  cheeur 
des  Religieux  ;  &  dans  la  fuivante  % 
la  Vierge  avec  le  Jéfus  Se  S.  Jean  eft 
de  Michel  Corneille* 

Lepavé  de  marbre  blanc  ,  diftribué 
tn  compartimens  de  diverfes  couleurs, 
d'un  deifin  fort  léger ,  eft  dû  à  Bor~ 
donii&c  doit  être  mis  au  rang  des  prin- 
-  cipales  beautés  de  cette  chapelle* 

En  montant  à  droite  par  l'efcalier 
4u  fer  à  cheval >  on  entre  dirns  ua 
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veftibule  qui  conduit  à  gauche  à  la 
tribune  du  Roi ,  &  à  droite  à  rap-FoHTAIHI' 
partement  de  M,  le  Duc  d'Orléans» 
Ce  veftibule  précèdç 

4 

La  Galerie  de  François  L 

Elle  eft  fituée  entre  la  cour  de  lx 
fontaine  &  le  jardin  de  l'orangerie» 
Un  plafond  de  bois  de  hoyer  à  com- 
partimens ,  doré  fur  les  moulures  > 
répond  à  un  lambris  chargé  de  fa- 
Iamandres  y  d'armes  de  France  ,  de 
trophées  &  de  chiffres  de  François  I 
en  relief  fur  des  cartouches.  Ces 
lculptures  ont  été  exécutées  par  Paul 
Ponce y  entre  les  tableaux  peints  àfref 
que  par  Maître  Roux  &  le  Primatice  ; 

{>lufieurs  morceaux  ont  été  faits  fut 
eurs  deffina  par  Samfoa  ,  Michel  > 
Louis,  du  Breuîl  &  autres.  Une  par- 
tie des  peintures  de  cette  galerie  a 
été  gravée  arec  foia  pa*r  différent 
maîtres. 

Le  premier  taMeau à  droite,  connu 
fous  le  nom  de  l'Ignorance  chafTée,  re- 
ptéfente,  plufieurs  hommes  &  fermée* 
les  yeux  bandés  y  dont  quelques-uns. 
fp;it  endormis  ,  les  aurres  marchent: 

a,vc«  des.  bacons  ver&  un  Temple  è  oia 
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Ton  lit  Oftium  Jovis  ,  que  François  I 

foNTAiNi-  couronné  de  lauriers,  un  livre  fous  le 
niAv.    kras  ^  ^  une  ^e  ^  |a  majn  ^  veut  jeur 

faire  ouvrir. 

Aux  cotés  font  deux  grands  Satyres 
avec  quelques  petits  enfans  ,  &  des 
têtes  de  femmes  en  relief,  qui  pa- 
roiflent  défigner  les  fuites  de  l'Igno- 
rance. 

Dans  le  fécond  tableau ,  François  I 
accompagné  de  Magiftrats  ,  d'Offi- 
ciers &  de  Soldats ,  paroît  armé ,  Se 
tient  une  pomme  de  grenade  en  fîgne 
d'union. 

Cléobis  Se  Bithon  fe  voient  dans  le 
troifième. 

Les  fujets  des  bas-reliefs  font  une 
pefte ,  Junon  fur  fon  char ,  Se  la  Piété 
Romaine. 

Dans  le  quatrième  ,  qu'on  croie 
du  Primaticc  ,  Jupiter  viute'Danaé. 
Deux  médaillons  placés  au-defïus  re- 
présentent Apollon  &  Diane  fur  leurs 
chars  ,  &  aux  côtés  font  trois  femmes 
en  Termes  qui  foutiennent  des  cor- 
beilles de  fruits. 

On  voit  dans  le  cinquième  Vénus 
s'arrachant  les  cheveux  a  la  vue  d'A- 
donis expirant  entre  les  bras  des  Grâces 
&  des  Amours, 
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Les  bas-reliefs  expofent  le  Triom-  •  

phe  de  Vénus,  les  effets  de  l'Amour,  Fontaxhi- 
&  les  jeux  Olympiques.  w.iaw 

Le  fixième  tableau  eft  l'arrivée 
d'Efculape  à  Rome.  Les  ornemens 
des  cadres  défîgnent  l'Age  viril  &la 
VieiiiefTe. 

Le  feptième  a  pour  fujet  le  Com- 
bat des  Lapites  &  des  Centaures. 
Des  enfans  ailés  foutiennent  aux  deux 
côtés  des  Termes  ,  qui  porrent  la 
devife  &  le  chiffre  de  François  I.  Au- 
defTous  font  exprimés  les  effets  du  vin 
&  de  la  colère: 

Le  huitième  tableau  reprcfe n te  Vé- 
nus qui  châtie  l'Amour  ,  pour  avoir 
aimé  Pfyché.  Aux  côtés  font  deux 
Figures  gigantefques  d'hommes  &  de 
femmes, accompagnées  d'enfansj  un 
combat  fur  terre  &c  un  autre  fur  mer 
font  plus  bas. 

Dans  le  neuvième  ,  le  Centaure 
Chiron  apprend  à  Achille  les  exercices 
de  la  jeunefTe.  Au-deffous  eft  un 
bas-relief  ,  où  dans  une  arène  des 
hommes  combattent  contre  des  ani-. 
maux. 

Le  dixième  expofe  fe  Naufrage 
d'Ajax  ,  fils  d'Oïlée.  Au- defTous  > 
Neptune  enlève  Amymbne, 
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—   On  trouve  ici  u»  petit  cabinet  j  ou 

Fontaine-  fe  voit  Je  bufte  de  François  I  t  en- 
*"AU'  touré  d'un  cordon  de  Saint  Michel , 
porté  par  des  têtes  de  Chérubins  , 
quaccomçagnent  la  Vi&oire  &  1* 
Renommée.  Vis-à-vis  de  la  cheminée 
de  ce  cabinet ,  Boullongne  le  jeune  a 
peint  Minerve  au  milieu  des  Sciences 
&  des  Arts.  Ce  morceau  ovale  e(k 
tenu  par  un  jeune  homme  &  une  jeune 
.  femme  couchés  fur  des  guirlandes  de 
fleurs. 

Le  onzième  tableau  repréfente 
lTïmbrafement  de  Troie ,  &  aux  côtés 
font  deux  grandes  Statues  dans  des 
niches  ,  qui  portent  fut  des  Termes» 
Plus  bas  eft  une  ruine. 

On  voit  dans  le  douzième  un 
Triomphe ,  exprimé  par  un  Eléphant 
qui  a  une  cicogne  à  fes  pieds.  On  croit 
que  c'eft  l'emblème  de  la  Journée  de 
Marignan  *  qui  dura  deux  jours  &  • 
deux  nuits.  A  droite  >  fur  un  fond: 
d'or  ,  eft  l'Enlèvement  d'Europe  ,  Se 
a  gauche  celui  d'Amphitrite.  Au- 
defïbus  y  Alexandre  coupe  le  nœud 
Gordien. 

Dans  le  treizième  &  dernier  ta- 
bleau »  eft  l'AppareiL  d'un  Sacrifice 
pour  la  CQûfcrvatkm  de  François  L 
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Aux  côtés ,  font  de  petits  Temples  ,f  fc 
des  Sacrificateurs  prêts  a  immoler  un  BWAf 
mouton  &  un  taureau.  Sous  ce  ta- 
bleau ,  des  Nymphes  danfent  au  ion 

du  cors.  m 

Au-deflus  de  la  porte  ,  Potrfon  a 
peint  l'Hiftoire  qui  oblige  le  Temps 
de  concourir  avec  elle  ,  pour  confer- 
ver  la  mémoire  des  aérions  de  Fran- 
çois I.  Ce  tableâu  en  camaïeu  eft  ac- 
compagné de  deux  médaillons  ott 
l'on  voir  un  emblème  des  difgraces 
de  ce  Prince ,  &  la  Fortune  qui  lui 
préfente  une  bouton  pour  les  lui  faire 

oublier.  #  . 

La  galerie  que  je  viens  de  décrire  , 

précède 

L'Appartemïnt  du  Roi; 

L'antichambre  eft  ovale  ,  &  ornée 
de  payfages  de  Paul  Bril ,  placés  au- 
deflous  de  onze  tableaux ,  dans  lefquels 
A.  Dubois  a  repréfenté  l'hiftoire  de 
Théagene  &  de  Chariclée. 

A  l'extrémité  du  plafond  ,  eft  Louis 
XIII  lorfqu'il  éroit  Dauphin  de  France, 
tenant  un  fceptre  &  une  branche  de 
laurier.  Aux  côtés  ,  font  Diane  avec 
Apollon  ,  &  Hercule  &  Déjamre. 
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1mÊmmmmmmm-  L'Hyménée  fait  le  fujet  des  deif* 
Fontaine-  médaillons  qui  accompagnent ,  près  de 
la  cheminée  ,  le  chiffre  de  Henri  IV 
couronné  par  des  Grâces  &des  Amours, 
tandis  que  deux  Renommées  publient 
fa  gloire. 

Sur  la  cheminée  de  la  chambre  du 
Roi ,  eft  le  portrait  de  Louis  XIII ,  par 
Ph.  de  Champagne* 

On  regarde  le  plafond  de  cette 
chambre  ,  forme  de  deux  corps  de 
menuiferie  dorés  en  plein  ,  comme 
un  fort  beau  morceau  en  ce  genre.  Le 
premier  corps  eft  à  plufieurs  comparti- 
mens  ,  qui  accompagnent  une  mo- 
saïque fbutenue  par  huit  Amours,  & 
du  milieu  de  laquelle  faillit  une  cou» 
tonne  ornée  de  guirlandes  ,  que  les 
acmes  de  France  Se  de  Navarre  ter- 
minent aux  quatre  angles  de  la  mo- 
faïque.  Le  fécond  corps  ,  au-de(Tus 
de  l'alcove  confifte  en  une  lanterne 
enrichie  de  fleurs  de  lis ,  &  en  deux 
cadres  remplis  de  chiffres  de  Louis 
XIV,  de  la  main  de  juftice,  du  feeptre 
&  d'autres  ornemens  royaux  ,  termi- 
nés par  un  fefton  régnant  en  forme  de 
corniche. 

Ce  plafond  vient  d'être  redoré  de 
différent  ors  fur  un  fond  blanc ,  Se 
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Ton  a  ajouté  de  nouveaux  ornemens 
à  la  cheminée  &  aux  autres  endroits  Fontàih*- 
qui  en  étoient  fufceptibles.  Les  murs  BUAV* 
font  revêtus  de  panneaux  de  menui- 
ferie  ,  dorés  de  différent  ors  &  em* 
bellis  de  trophées  &  de  fleurs  d'un 
travail  extrêmement  recherché.  Le 
lit  eft  d'une  étoffe  fond  bleu  ,  bro- 
chée en  or ,  manufacture  de  Lyon  ; 
le  tout  rehaufle  d'une  riche  brode- 
rie en  relief.  Les  aigrettes  placées 
aux  quatre  coins  de  l'impériale  font 

fumées  par  quatre  trophées  d'armes  , 
urmontés  d'un  cafque  ,  dont  elles 
forment  le  panache  avec  beaucoup 
d'élégance. 

La  falle  tlu  Confeil  renferme  vingt 
tableaux  allégoriques ,  de  forme  ovale, 
peints  eh  camaïeu  par  Carie  Vanloo 
&  M  Pierre. 

Le  premier  a  repréfenté  la  Vérité, 
THiftoire ,  Bellone ,  la  Paix  ,  la  Re- 
nommée ,  la  Valeur ,  l'Air ,  la  Terre, 
le  Feu  &  l'Eau.  M.  Pierre  a  peint  la 
Force  ,  la  Clémence  ,  le  Secret ,  la 
Fidélité,  la  Juftice  ,  la  Prudence  , 
le  Printemps  ,  l'Eté,  l'Automne  & 
l'Hiver. 

Les  fleurs  ont  été  exécutées  par  Pey* 
roue, 
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■     Au  plafond  fe  voient  les  quatre 
Fontaine-  Saifons  figurées  par  des  enfans  :  un 
tu av,    pjus    an  J  taycau  qUi  fait  ie  milieu  , 

expofe  le  lever  du  Soleil  :  ces  cinq 
morceaux  font  de  Boucher. 

* 

L\Appartiment  m  la  Reine* 

On  voit  fur  la  cheminée  de  la  falle 
des  Gardes  qui  fervent  près  de  la  Reine, 
Anne  d!Àutriche  affile  ,  tenant  un 
caducée  :  Louis  XIV  &  Monfieur , 
frère  de  ce  grand  Roi ,  jouent^près 
d'elle.  Ce  tableau  a  été  peint  par  Jean 
Dubois.  Le  plafond  eft  de  menuiferie, 
à  petits  compartimens  5  doré  &  orné, 
fur  les  fonds  d attributs  de  guerre, 
foutenus  par  une  frife  enrichie  de 
couronnes  de  France ,  defeeptres  &  de 
trophées ,  peints  en  or  Se  en  grifaille. 

Le  plafond  de  l'antichambre  où  fe 
fait  le  concert ,  ne  diffère  de  celui 
de  la  falle  des  Gardes ,  qu'en  ce  qu'il 
eft  azuré  fur  le  fond ,  &  chargé  de 
rofes  &  de  chiffres  de  Louis  XIII  & 
d'Anne  d'Autriche. 

Depuis  quelques  années ,  la  chambre 
de  la  Reine  a  été  décorée  dans  le  goût 
moderne.  On  a  mis  une  grande  glace 
fur  la  cheminée ,  qui  eft  de  marbre 
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jk  d'un  beau  deffin.  Le  plafond  eft  toutpOI(TAIN-.  • 
doré  :  dans  le  rond  du  milieu  font  bj.e*p# 
peints  en  or  des  enfans  qui  tiennent 
une  couronne. 

La  galerie  de  la  Reine  ,  dite  de 
Diane ,  eft  au  premier  étage  ,  &  a 
été  ainfî  appelée  ,  parce  que  plufieur* 
morceaux  de  Thiftoire  de  cette  Déeflfc 
y  ont  été  repréfentés  par  Dubois  >  ou 
fur  fes  deflïns  ,  par  des  Peintres  qu'il 
conduifoit  avec  Jean  de  Hoëy.  Le  peu 
de  mérite  de  ces  peintures  ,  joint  au 
mauvais  état  où  elles  font ,  me  dit 
penfe  d  en  faire  le  détail. 

Vous  defcendez  par  les  deux  ex- 
trémités de  cette  galerie  dans  celle 
des  Cerfs  ,  ainfi  nommée  à  caufe  de 
plufieurs  têtes  de  cerfs ,  placées  entre 
des  vues  de  quelques  Maiions  Royales  - 
&  forêts ,  peintes  par  du  BreuiL 

On  aperçoit  une  petite  croix ,  à  trois 
pieds  de  l'angle  de  la  quatrième  croi- 
iée  y  du  côté  de  la  cour  ovale  ;  elle 
rappelle  le  fouvenir  de  rafTaflinat  de 
Monaldefchi  ,  Ecuyer  de  la  Reine 
Chriftine  de  Suéde  ,  qui  oublia  pour 
lors  ,  que  le  plaijlr  de  la  vengeance  n-efi 
pas  fait  pour  les  grands  cœurs  {a). 

r 

[a  )  Pcnfces  8c  wtfiracs  de  Çhriftmc, 
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; 

La  galerie  des  Cerfs  règne  le  long 
Fontaine-  ju  fa&xi  de  l'orangerie  ,  nommé 
iuav,  jar<lin ^e  la  Reine.  Autour  d'un  par- 
terre émaillé  des  plus  belles  fleurs  , 
font  placés  de  tres-beaux  orangers* 
Au  milieu  eft  une  fontaine  du  deffin 
de  Francinc  ,  décorée  de  la  Statue 
de  Diane  ,  accompagnée  de  quatre 
chiens  aux  angles  de  fon  piédeftal. 
Elle  eft  élevée  fur  un  maflif  ,  orné  de 
quatre  têtes  de  cerfs  en  bronze  ,  qui 
jettent  de  l'eau  dans  un  baflîn  ren- 
foncé y  Fignole  a  fondu  cette  Figure 
d'après  l'Antique  placée  dans  la  galerie 
de  Verfaille$. 

Plufieurs  Statues  de  bronze  fondues 
par  Vignole  &  par  Francifque  Libou 
d'après  des  Antiques  qui  font  à  Rome  , 
ornent  ce  jardin  j  favoir  ,  Laocoon  > 
ApolloiT,  Vénus  ,  le  Gladiateur ,  Her-r 
cuIe-Commode  ,  Mercure  3  Se  les  Fi- 
gures antiques  de  B 

a  ce  \\  us  3c  de  Cérès. 
Seize  buftes  antiques  de  marbre  blanc, 

Eofés  fur  des  confoles  le  long  des  ga- 
gnes des  Chevreuils  &  des  Cerfs ,  dé- 
corent la  façade  de  cès  bâtimens. 

Du  jardin  de  la  Reine  on  entre 
dans  la  galerie  des  Chevreuils ,  dont 
les  tètes  font  entre-mêlées  de  fept 
tableaux ,  où  du  Btcuil  a  peint  Henri 
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.  IV  &  Louis  XIII  <lans  fa  jeunelTe,  ^mmmmmm^ 
accompagné  de  plufieurs  feigneurs  qui  Fontaine* 
prennent  le    divertiïTemçnt   de  la  wlAWt" 
chaflTe,  Entre  ces  tableau* ,  on  voit 
dans  des  portiques  feints  des  limiers 
§C  des  fleurs, 

L'APPARTEMENT 

De   M.  %  b  Duc  n'O  B.  L  É  A  M  * 

Eft  un  des  plus  beaux~de  Fontaine* 
bleau.  Trois  pièces  en  enfilade  ter- 
minées par  un  grand  cabinet,  le  corn- 
pofent.  La  première  eft  décorée  d'un 
plafond  peint  par  Errard.  Ceft  l'Hif- 
toire  qui  écrit  les  aftions  de  Louis 
JC1H  couronné  par  la  Vi&oire  ,  tandis 
que  la  Renommée  publiç  fon  glorieux 
règne. 

On  voit  au  plafond  de  la  féconde 
pièce  Diane  &  Saturne,  Jupiter  & 
Mercure,  Mars  6c  Junon  ,  peints  par 
Cotellc. 

Le  plafond  de  la  troisième  eft  re- 
marquable par  quantité  de  peintures  , 
morefques  Se  arabefques ,  de  la  mêmç 
main. 

On  a  placé  au-deffus  de  la  porte  en 
entrant,  le  portrait  dç  Marie-Tbcrèf^ 
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ff11""1^  d'Autriche  >  peint  par  de  Sève  l'aîné; 
Fontaine-  &  fur  celle  qUi  conduit  au  grand  ca- 

,,,£AU#    binec ,  celui  d'Anne  d'Autriche  par  le 
même. 

JLe  lambris  du  grand  cabinet  pré- 
fente dixpayfages  hiftoriés,  &  quatre 
ovales  plus  petits,  dûs  à  Mauperché. 
Le  plafond  eft  orné  de  camaïeux  re- 
hauffés  dor  ,  peints  par  Cotelle.  Les 
deux  du  milieu  offrent  des  emblèmes 
de  U  Régence  d'Anne  d'Autriche. 
Dans  les  angles  ce  font  des  fujets  de 
la  Fable  ;  favoir  ,  Bellone  précédée 
de  la  Vengeance  ,  Vénus  fur  fon 
char  fuivie  des  Plaifirs  ,  Junon  re- 
venant de  la  caverne  d'Eole ,  avec  des 
Naïades,  des  Tritops  &  des  Chevaux 
marins, 

On  peut  cnfuite  repafTer.  par  la 
cour  des  Fontaines  ,  &  monter  à  la 
falle  de  la  Comédie.  Le  Roi  l'a  fait 
décorer  de  tjrois  rangs  de  loges ,  de 
gro.tefques  &  d'autre?  ornemens  en 
or  &  de  relief,  du  deflin  d'Audran. 

La  falle  du  bal  ,  dite  des  Cent- 
Suifles,a.été  peinte  par  Nicolo  ,  d'après 
\çs  crayons  du  Primatice. 

Dans  une  tribune  au  deffus  de  la 
porte,  on  voit  un  concert  de  mufique. 
Le  plafond  eft  compofé  de  vingt- îepc 

cadres 
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cadres  o&ogones  >  fur  les  fonds  clef- 
quels  font  des;  rofes  &  des  croifTans  *owtaiiM« 
entrelacés.  Huit  grands  tableaux  où  BWA*# 
Ton  admire  de  très-belles  figures  y 
rempliiTent  le  deiïus  de$  trumeaux  ,  Se 
fe  lient  par  des  cartouches  que  tien- 
nent des  enfans.  Ils  font  prefque  en- 
tièrement effaces ,  ainfi  que  ceux  de* 
embrafures  des  croifées  qui  étoient 
à  frefque.  Les  fujets  le  mieux  con- 
servés font,  le  Parnafle  &  une  Récréa* 
tion  des  Dieux  >  où  danfent  Junon  f 
Minerve  &  Vénus. 

La  cheminée  eft  décorée  des  or- 
dres Dorique  &  Ionique  >  que  por-  \ 
tent  deux  Satyres  de  bronze ,  chargés 
de  corbeilles  de  fruits.  Dans  le  milieu 
de  Tordre  Ionique ,  eft  un  cartouche 
des  Armes  de  France.  Aux  côtés  ,  ont 
remarque  Hercule  qui  tue  le  fangliec 
d'Erimanthe  »  &  l'hiftoire  d'un  gen- 
tilhomme qui  étant  condamné  à  mort, 
propofa  de  tuer  un  loup  cervier  j  ce 
qu'il  exécuta.  Diane  eft  à  gauche  au* 
defTous  ,  &  à  droite  Hercule  aflis 
près  de  l'hydre  de  Lerne.  Ce  bel  ou-  • 
vrage  deffiné  par  dcLormc  ,  a  été  fait 
par  Rondelet. 

Par  un  paffage  à  gauche  de  cette 
cheminée ,  on  va  à  la  chapelle  haute  $ 
IL  Partie.  N 
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elle  eft  ovale  ,  &  embellie  de  douze 
Pontainï-  pilaftres  Doriques  ,  qui  foutiennent 
autant  de  colonnes  Compofites  ,  dans 
l'es  entre-colonnemens  defquelles  font 
ftx  tableaux }  favoir ,  la  Nativité  ,  par 
Jean  Dubois  ;  le  Crucifiement  ,  du 
mèmô  :  la  Réfurreftion ,  par  Ambroifc 
Dubois  ;  la  Defcente  du  Saint- Efprit,' 
du  même  }  FAfTomption  ,  par  de 
Hoey  ;  &  l'Eglife  Militante,  par  le 
_  même, 

'  Dans  la  cour  de  la  Conciergerie^ 
dite  des  Princes  ,  Louis  XIV  a  fait 
éleVer  le  long  des  murs  des  galeries 
des  Cerfs  &  a&  la  Reine ,  une  aile  de 
bâcimens  à  la  Manfarde  ,  avec  deux 
beaux  efcaliers  de  pierre  aux  extré- 
mités ,  conftfuits  fur  les  dellins  do 
Manjart, 

Les  Jardins 

Ont  leur  entrée  par  la  cour  de$ 
Tontaines.  L'étang  qui  en  fait  un  des 

Erincipaux  agrémens ,  a  dans  fon  mi* 
eu  un  petit  pavillon  o&ogone  dé- 
coré extérieurement  de  pilaftres  Do- 
riques ,  &  furmonté  d'une  terrafTe  en 
plate -formé.  Cet  étang  eft  fourni 
p^ïtie  par  la  fontaine  Bleau ,  qui 


Digitized  by  Google 


''©ts  environs  de:  Paris.'  19  r 
tombe  fur  la  droite  dans  un  foflîn  — — °— 
rond  ,  où  1  on  defcend  par  trois  mar-  Fontaine 

Les*  écuries  de  la  Reine  font  au  cou* 
chant ,  vers  le  nord  de  ce  badin. 

Le  chenil  neuf  eft  un  bâtiment  de 
pierre  &  de  brique,  élevé  par  d'Orbay. 
Les  Officiers  de  la  Vénerie  y  logent 
dans  un  pavillon  en  manfarde ,  formé 
par  quatre  ailes  qui  ont  par  bas  des 
écuries  tournantes.  A  quelques  toifes 
au-deflbus ,  vous  voyez  le  chenil  des 
chiens  de  charte. 

•  Entre  ce  bâtiment  &  le  vieux  che- 
nil f  dit  aujourd'hui  la  petite  écurie , 
eft  une  place  qui  lui  fert  de  ma- 
ïiége. 

Le  vieux  chenil  fïtué  au  midi ,  entre 
l'étang  &  la  forêt ,  confifte  en  quatre 
ailes  flanquées  de  deux  pavillons  ,  & 
'ornées  à  la  Romaine  de  pilaûres  :  il  a 
été  conftruit  par  Serlio. 
-  Le  parterre  du  Tybre  eft  l'ouvrage 
dfe  le  Nofirey  ainfî  que  le  canal  &  la 
pièce  verte  fur  la  gauche.  Une  terraflTe 
règne  tout  autour  ,  &  donne  entrée 
au  milieu  de»  chaque  coté  i  quatre 
allées  qui  diftribuent  ce  parterre  en 
autant  de  parties  ,  dont  le  centre  eft: 
yui  baflîn  carré ,  de  trente  toifes.  Du 
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 milieu  s'élève  fur  un  rocher  un  gros 

Fontaine-  bouillon  nommé  Pot  bouillant ,  qui 
&*Alfî    retombe  en  nappes  à  quatre  étages , 
entre  chacun  des  dix  jets  difpofés  au 
pourtour. 

Plus  loin  dans  un  autre  baflSn  d'en- 
viron quarante  toifes  ,  eft  placée  la  Fi- 
guijp  du  Tybre  en  bronze ,  tenant  une 
corne  d'abondance  :  elle  a  été  fondue 
par  Fignole, d'après  l'Antique.  Au  bout 
fe  trouve  un  fofTé  d'eau  qui  forme  une 
demi-lune  ,  Se  fépare  le  jardin  de  U 
campagne. 

On  defeend  à  gauche  par  deux  ram- 
pes ornées  de  piédeftaux  chargés  de 
quatre  Sphinx  ,  feuiptés  par  l'Efpa- 
...  gnandel  ;  &  Ton  découvre  à  droite  la 
Héronière  ,  où  eft  préfeittement  la 
grande  écurie. 

Deux  allées  bordées  de  bofquets 
découvrent  la  vue  du  canal ,  qui  & 
585  toifes  de  long  fur  10  de  large. 
Henri  IV  le  fit  creufer  fur  le  modèle 
de  celui  de  Fleury ,  &  Louis  XIII  l'orna 
de  deux  tèces  de  dauphins  en  bronze. 
A  la  tête  de  cç  canal  étoient  les  caf- 
cades ,  qui  tomboient  par  cjuatre  chutes 
*ntre  des  niches  de  rocaille  dans  une 
pièce  d'eau  ornée  de  cierges  formant 
awe  grille  j  cet  ouvrage  fait  fous  Louis 
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le  Grand  par  Francine,  eft  entièrement 
ruiné.   •  ■     •  Fontaine- 

Sur  la  gauche  de  ce  canal  on  aper-  BLtA*^ 
çoit  là  prairie  dite  des  Fontaines,  Louis 
XIV  la  fait  orner  de  cinq  badins  j 
avec  plufieurs  jets  peu  élevés  en  forme 
de  bouillons,  qui  femblent  forrir  de 
Therbe  de  cette  prairie.  Il  y  en  a  fepe 
dans  la  pièce  du  milieu  qui  eft  à 
Oreilles  9  deux  autres  dans  chacun  des 
Ovales  dont  elle  eft  accompagnée  ,  & 
un  feul  dans  les  bàflins  ronds  des  ex- 
trémités. Ces  eaux  font  amenées  d« 
la  plaine  dè  Samois  par  un  aquéduc  s 
dans  un  réfervoir  élevé  près  de  la 
Porte  d' Avon. 

L'étoile  tjui  termine  le  parc  eft 
diftribuée  en  huit  grandes  allées  ,  d'où 
v  Ton  découvre  un  jet  de  dix-huit  pieds 
de  haut. 

L'Eglise  de  S  ai  ht  Le  ut  s. 

Le  grand  Autel  eft  enrichi  de  deux 
colonnes  Corinthiennes ,  8c  d'un  beau 
tableau  de  Varin ,  repréfentant  le  Pa* 
nlj tique  for  le  bord  de  la  Pifciue, 


Niij 
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Vj.V  SAINT-ANGE 

m  * 

/Le  château  précédé  dune  avant- % 
çour  &  de  grandes  cours  qu'annoncent- 

{►lufieurs  belles  avenues  ,  eft  à  trois 
ieues  de  Fontainebleau  :  il  fut  bâti 
par  Henri  IV  pour  Gabrielle  d'Efr 
trces.  .  :  , 

Sur  la  droite  fe  trouvent  les  baflTe^ 
cours  ,  remifes  &.  logemens  des  Offi- 
ciers. Du  même  côté  s'élèvent  trois 
terrafTes  Tune  fur  l'autre,  bâties  degrés, 
&  bordées  de  baluftrades  de  pierre. 
Chacune  de  ces  terrafTes  vient  au  ni* 
veau  des  différent  étages  du  château  % 
où  vous  montez  par  un  efcalier  en  fer 
à  cheval.  ^ 
Le  rez  de  chauffée  préfente  un 
Veftibule  en  galerie ,  orné  de  trophées 
dans  des  panneaux  en  pilaftres  ,  &: 
dç  têtes  en  bronze  montées  fur  des 
buftes  d'albâtre  pofés  fur  des  fcabeU 
Ions,  Il  introduit  à  gauche  dans  le 
Jalon  &  dans  la  chambre  à  coucher 
de  M.  de  Caumartin  ,  Prévôt  des 
Marchands  i  à  qui  appartient  ce  châ~ 
teau  :  elle  eft  remarquable  par  fon 
plafond  en  compartimens  remplis  de 
têtes  &  de„  Sphinx.  Sur  la  droite  font 
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l'antichambre,  la  chambre  à  coucher,       ' — 
&  le  cabinet  d'été.    De  cette  anti-  Saint- 
chambre  ,  on  defcend  dans  la  faile   À  H  g  e# 
à  manger  :  elle  eft  voûtée  ,  ornée  de 
belles  cuvettes  de  îrçarbre  avec  deu$ 
fontaines  ,  &  revêtue  à  hauteur  d'apT 
pui  de  marbre  de  Languedoc, 
voûte  eft  compartie  de  rofes  &  de 
chiffres  peints  dans  des  carrés  &  des 
o&ogones. 

L'efcalier  placé  fur  la  droite  con- 
duit au  premier  étage  à  une  falle  lon- 
gue ,  dans  la  menuiferie  de  laquelle 
îont  encaftrés  de  grands  portraits  de 
la  famille  royale  :  on  y  voit  qua- 
torze buftes  en  marbre  ,  rangés  fur 
des  fcabellons.  L'antichambre  à  gau- 
che renferme  de  petits  portraits  des 
Cardinaux  ,  Capitaines  &  grands 
Hommes  qui  ont  fleuri  fous  Henri 
III ,  Henri  IV  ,  &  Louis  XIII ,  dont 
les  portraits  font  en  pied.  La  chambre 
des  Reines  eft  ornée  de  ceux  de  Henri 
,  IV  &  de  la  belle  Gabrielle. 

On  prendra  fans  doute  plaifîr  à 
comparer  le  portrait  de  cette  Ducheffe 
avec  celui  qu'en  a  fait  un  Pocce  c&? 
lèbre. 

;  .   ,    .  La  main  de  la  Nature 

Niv 
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De  fes  aimables  dons  la  combla  fans  mefure. 


Semblable  en  Ton  printemps  àlarofc  nouvelle» 
Qai  renfetme  en  naiflant  fa  beauté  naturelle, 
Cache  aux  vents  amoureux  les  tréfors  de  fon 
fein 

ït  s'ouvre  aux  doux  rayons  d'un  jour  pur  & 
ferein. 

■ 

He/ir.  ch.  IX, 

♦ 

■ 

L'antichambre  fur  la  droite  ren- 
ferme les  portraits  des  Hommes  il- 
luftres  qui  ont  vécu  fous  Louis  XII  , 
Henri  II ,  François  II  &  Charles  IX. 
•La  chambre  du  Roi  vient  enfuite  , 
dont  la  tapi(Terie  toute  brochée  d'or , 
eft  très-ancienne.  Dans  le  cabinet 
font  quelques  vieux  tableaux ,  &  Pat 
freux  portrait  d'une  Ducheflè  de  Bra- 
bant. 

Au  fécond  étage  on  remarque  la 
galerie  des  Savans.  ,  décorée  de  leurs 
portraits.  Vous  entrez  de  plain  pied 
dans  le  parc  qui  a  deux  cens  arpens , 
dont  les  bois  font  ouverts  en  étoiles 
bordées  de  belles  paliffàdes.  Ce  qu'il 
faut  le  plu*  remarquer  dans  ces  jardins, 


Saint- 
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eft  Part  avec  lequel  on  a  rendu  pra- 
ticable une  montagne  fort  élevée  qui  S  a  i  h  t« 
borde  le  château ,  pour  defcendte  dans  N  6 1# 
le  parterre  par  croîs  rampes  différentes* 
dont  les  allées  coupées  de  chevrons  > 
aboutitfènt  à  des  paliers,  de  à  deux 
efcaliers  dans  le  bas.  * 
,  Le  parterre  eft  foutenu  d'une  ter* 
rafle  qui  découvre  fept  pièces  de  ga- 
zon comparties  ,  dont  deux  en  bou- 
lingrin ,  Se  deux  entourées  de  tilleuls 
en  boule.  Au  milieu  coule  un  canal 
fait  en  croix  ,  qui  vient  tomber  dans 
deux  pièces  d'eau  prefque  carrées ,  fur 
le  même  alignement.  Une  autre  de 
fept  arpens  >  &  cintrée  dans  ion  mi- 
lieu ,  retourne  par  un  canal  faifant 
1  eqpierre  dans  les  deux  cotés  <ie  la 
prairie*  Ce  compartiment  forme  un 
vafte  parterre  d'eau  d'une  figure*  ttès- 
fLngukère. 

Fin  de  la  féconde  Parties 
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TROISIEME  PARTIE* 

Hi  A  PoFte  Saint- Antoine  qui  ctoît  as 
Levant  delà  ville  de  Paris',  conduit 
«l'abord  au  château  de 

.      •  .  <  -   r  •  »• 

t  «     -      14  l  ,  »     •  •  fc 


TINCENNES. 


v«»/.«ui».  Son  avenue  qui  commence  au 
y wciknis.  Trâne  ^  eft  form|ë       quatre  r 

d'ormes  plantés  dans  un  terrein  iné  al, 
.  jgu'on  a  foucenu  ,  pour  le  rendre  do 


v 


» 


Digitized  by  Google 


B£S  ÏNVIRPNS  BI  PARIS."  2J9 

niveau  >  par  un  mur  de  tetrafle  fort 

élevé.  '  VIENNES, 

Le  château  eft  l'ouvrage  de  plufieurs 
Rois ,  à  commencer  par  Charles  Comte 
de  Valois  ,  frère  de  Philippe-le-Bel , 
&  achevé  par  Charles  V.  Le  vieux 
confifte  en  vin  donjon  &  en  huit  rours 
carrées.  Louis  XIV  fit  élever  par  le 
Veau  à  la  place  de  quelques  anciens 
bâtimens ,  les  deux  grandes  ailes  de 
la  cour  royale ,  qui  forment  le  château 
neuf,  dont  les  faces  font  ornées  d'un 
ordre  Dorique  en  pîlaftres  qui  em- 
brafTe  deux,  étages ,  avec  un  atrique  , 
&  des  vafes  fur  le  comble  à  laploînb 
des  pilaftres. 

En  1660  on  conftruifit  là  grande 
porte  qui  fert  d'entrée  au  parc  :  elle 
eft  bâtie  en  Arc  de  Triomphe.  Sa  face 
en  dedans  de  la  cour  préfente  un 
ordre  Dorique ,  formé  de  fix  colonnes 
engagées  >  &c  orné  de  deux  bas-reliefs 
de  marbre.  Ce  morceau  d'architedrure 
imaginé  par  le  Veau  ,  fuivant  un  nou- 
veau fyftème  ,  pour  accoupler  les  co- 
lonnes de  l!ordre  Dorique  ,  s'unit  aux 
deux  ailes  par  deux  galeries  décou- 
vertes que  foutiennent  des  arcades 
ruftiques  ,  couronnées  de  baiuftrades. 

Il  y  a  vis-à-vis  deux  galeries  pareilles, 

N  vj  ' 
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1     m     1  »avec  un  avant-corps  d'ordre  Tofcaff." 

Vincinnis.  L'aîle  droite  de  la  cour  royale  eft 
double  ,  &  renferme  du  côté  du 
jardin  l'appartement  du  Roi  5  &  fur 
la  cour  celui  de  Marie-Thércfe  d'Au- 
triche. 

L'appartement  du  Roi  ,  compofé 
de  cinq  pièces  ,  a  été  peint  par  Cham- 
pagne y  aidé  de  fon  neveu.  Ce  peintre 

f>rit  pour  fujet  la  paix  des  Pyrénées  & 
e  mariage  de  Louis  XIV  avec  Marie-» 
Thérèfe  d'Autriche  ,  Infante  d'Ef- 
pagne.  La  falle  des  Gardes  introduit 
dans  la  falle  à  manger  %  ornée  de  quatre 
frifes  des  batailles  d'Alexandre ,  peintes 
par  le  Manchote.  Dans  la  chambre  du 
Trône  ,  le  Roi  paroît  fous  la  figure  do 
Jupiter ,  ordonnant  à  la  France  d'etn- 
braffèr  la  Paix.  Tous  les  Arts  perforv- 
nifics  embelliflent  cette  compofition* 
Plufieurs  de  leurs  attributs  font  placés 
dans  la  frife  5  &  défignés  par  des  fi- 
gures de  grandeur  naturelle,  qui  tien- 
nent les  chiffres  du  Roi  &de  la  Reine. 
Au  plafond  de  la  chambre  du  lit ,  on 
voit  Jupiter  &c  Junon  ;  &  dans  un 
petit  cabinet  ?  des  enfans  qui  fup-* 
portent  les  chiffres  de  leurs  Majeftés. 

De  la  falle  des  Gardes  on  entre  dans 
F  appartement  de  la  Reine.  La  première 
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pièce,  nommée  la  falle  des  Pages,  eft  ïïmmmamm* 

ornée  de  quatre  payfages  &  d'une  YiNWWMi 
marine ,  de  Bonbon.  Dans  la  falle  des 
Dames  de  la  Reine ,  le  même  peintre 
a  feint  douze  petits  payfages ,  avec 
des  marines* 

Le  plafond  de  la  falle  du  concert 
eft  magnifique.  Le  milieu  repréfente 
la  Reine  fous  la  figure  4e  Venus  qui  - 
donne  fes  ordres  à  Mercure  ;  les 
Grâces  la  fuivent ,  6c  Iris#  l'ascom- 
pa^ne  :  au-deïïbus  eft  le  grouppe  de 
Zephire  &  de  Flore*  Les  quatre  mor- 
ceaux qui  l'environnent ,  ont  été  peints 
fur  des  pièces  de  rapifferie ,  qui  fem- 
blent  avoir  été  attachées  au  plafond» 
Leurs  fujets  font  l'Enlèvement  d'Eu- 
rope ,  Mars  &  Vénus  >  Apollon  ôç 
Daphné,  Hercule  &  Omphale.  Aux 
côtés  de  ces  tableaux  ,  diverfes  Fi- 
gures jouent  des  inftrumens,  &  il  y 
a  encore  quatre  camaïeux  aux  encoi- 
gnures. 

Dans  le  falon  ,  on  voit  la  Reine 
foutenue  par  Mercure  qui  Jui  montre 
Jupiter  ;  un  Génie  aîté  femble  aller 
au-devant  d'elle  ,  &  lui  tendre  les 
b*as  :  différentes  Divinités  font  peintes 
dans  ce  plafond.  Les  chiffres  du  Roi  & 

de  la  Reine  occupent  les  encoignures; 
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^mm^mmmdcs  figures  ailées  leur  fervent  de 
Fxncinnis.  fupport  ^  d'autres  prennent  des  fleurs 

dans  des  corbeilles  peintes  par  Bap~ 

tijle. 

Au  plafond  de  la  chambre  à  cou- 
cher 3  font  Vénus  &  l'Amour  en- 
dormis. 

Le  petit  oratoire  de  la  Reine  offre 
la  vie  de  Sainte  Thérèfe  ,  que  de  Sevc 
arepréfentée  fur  les  lambris ,  dans  des 
fartonfhes  de  fleurs. 
•  Les  deux  galeries  découvertes  & 
l'Arc  de  Triomphe  '  que  vous  avez 
confidéré  de  la  cour ,  fervent  de  com- 
munication à  l'appartement  de  la 
Reine-mère.  Au  plafond  de  la  chambre' 
à  coucher  ,  font  les  Vertus  Théolo- 
gales ,  peintes  par  Dorigny  >  &  huit 
petits  tableaux  de  Bonbon  fur  les  lam- 
bris. L'oratoire  de  la -Reine  eft  tout 
doré. 

#Dans  le  cabinet  d'affemblée  ,  oiv 
Yoit  un  Prince  foutenu  par  des  Gé- 
nies V  dont  le  plus  grand  s'avance 
vers  lui  poyr  le  couronner.  Les  lam- 
bris présentent  treize  morceaux  de 
Borqon. 

Au  plafond  de  là  falle  du  Confeil  y 
qùi  eft  très-bien  doré  ,  on  remarque 
pUL encoignures  les  quatre  parties  du 

: 
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Monde  y  avec  deux  petits  tableaux  ! 
d'enfans  qui  tiennent  des  fleurs ,  &  au  Vincennii^ 
milieu  la  Prudence  &  la  Paix. 

Dans  la  falle  à  manger ,  paroît  le 
Temps ,  qui  foutient  un  jeune  Prince,' 
Se  le  remet  entre  les  mains  de  l'In- 
nocence. Des  enfans  fculptés  accom-i 
pagnent.  ce  tableau^  Se  quatre  bas- 
reliefs  achèvent  de  remplir  le  pla- 
fond. 

La  Sainte  Chapelle  fondée  pat 
Charles  V en  i  579  ,elt  d'un  allez  beau 
deffin  :  on  eftime  beaucoup  Ie$  pein- 
tures de  Tes  vitres  y  faites  par  Jean 
Coujln.  11  y  a  reprcfénté  dés  fujets  de 
l'Apocalypfe  ,  &  au-deflbus  des*  traits 
tirés  de  la  vie  de  N.  S.  Plus  bas  font 
des  figures  de  nos  Rois  habilles  fui- 
vant  le  Coftume ,  &  a  genoux  fur  des 
prié-Dieu.  Aux  deux  côtés  fe  voient 
leurs  Armoiries  Se  des  trophées  d'ar- 
mes. Le  temps  qui  ravage  tout ,  a 
détruit  une  partie  des  vitrages  de 
cette  chapelle  y  il  n'en  refte  pl«s  que 
fept. 

\  Le  bois  de  Vincennes  ayant  été 
arraché  en  17  ji  ,  oji  en  a  replante 
un  autre  avec  des  arbres  ifolés  dans 
quelques  allées.  La  principale  qui  va  à 
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S.  Maur ,  conduit  i  une  étoile  au  centre 
VfNCENNis.  de  laquelle  s'élève  un  obélifque  d  ordre 
Ruftique ,  couronné  par  une  aiguille 
dorée. 

Les  Minimes  confervent  dans  leur 
facriftie  un  excellent  tableau  de  Jean 
Coujifi ,  repréfentant  le  Jugement  der- 
nier. La  quantité  de  figurés  qui  entrent 
dans  fa  compofition  ,  prouve  le  génie 
du  peintre ,  fa  fcience  dans  le  deflin 
&  dans  l'art  des  expreflïons.  Ceft 
dommage  qu'il  foit  retouché  en  beau- 
coup d'endroits.  On  eft  redevable 
à  Pierre  de  Jodé  de  Tavoir  gravé  ex* 
grand. 

Auprès  dé  la  porte  du  bois  de  Vin- 
cennes ,  attenant  S.  Mandé  ,  eft  une 
maifon  appelée  la  Ménagerie  >  &  au- 
jourd'hui le  Siège  de  la  capitainerie 
des  ChaflTes  de  Vincennes.  L  intérieur 
eft  curieux  par  fa  difpofîtion  qui  a 
fervi  autrefois  a  contenir  dans  des 
loges  féparées  des  animaux  étrangers 
&  féroces  que  l'on  faifoit  battre  fur 
l'arène  >  au  milieu  de  ces  loges  fur-* 
montées  <le  galeries  qui  régnent  tout 
autour.  Châties  IX  fit  bâtir  cette  mé- 
nagerie >  fie  on  dit  que  Loui*  XH£ 


Digitized  by  Google 


m$  iNTHtotts  m  Paris,  }of 

s'en  eft  encore  fervi  :  on  la  laiflfe  cornai 
ber  en  ruine. 

BERCL 


*  Le  château  de  Berci  a  été  bâti  pat  B  *  *  c  *r 
François  Manfart.  Une  belle  avant-, 
cour  qui  donne  fur  le  grand  chemin  ^ 
précède  la  cour ,  fur  la  gauche  de  la- 
quelle font  les  potagers.  La  droite 
eft  occupée  par  difFérens  bârimens  fort 
réguliers  &  de  bon  goût ,  deftinés  à 
des  remifes  ,  écuries  &  logemens 
d'officiers.  Le  dernier  fe  nomme  le 
petit  château  :  on  y  voit  un  joli  ap- 
partement de  bains. 

Du  coté  de  la  cour ,  la  face  du  bâti-* 
ment  décrit  un  forme  elliptique  dans 
fes  extrémités  terminées  par  ceux  par 
villons  qui  n'ont  qu'un  peu  de  faillie: 
Un  ordre  Ionique  moderne  s'élève 
dans  le  milieu  à  la  hauteur  du  premier 
étage.  11  foutient  un  fronton  circu- 
laire y  ceux  des  pavillons  font  trian- 
gulaires. 

Le  vefltibulë  préfente  une  agréable 
décoration  de  pilaftres  Ioniques  mo- 
dernes ,  entre  lefquels  font  des  tro- 
phées de  fculpture.  Trois  grands  ta- 
bleaux de  Snydcrs  ornent  la  faile  à 
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manger  :  l'un  repréfente  une  chatfe 
£*x  en  au  cerf,  l'autre  une  chaflfe.au  fanglier. 
Le  troifième  eft  un  marché  aux  poiC- 
fons ,  la  mer  fe;voh  dans  le  lointain. 
Les  figures  de  ce  dernier  paroiflent 
ctr«  de  Jordaans. 

Le  veftibule  fur  le  jardin  renferme 
cuatre  grands  tableaux  de  Carrty  5 
lavoir , 

I.  La  Cérémonie  du  feu  facré  que  les 
Schifmatiques  Grecs  font  d'une  ma- 
nière trcs-tumultueufe  dans  PEglife  du. 
Saint  Sépulcre  de  Jérufalera.  On  y  voit 
une  prodigieufe  quantité  de  figures. 
.  .  H.  L'Entrée  de  Charles- François 
Olier,  Marquis  de  Nointel  ,  Confeil- 
1er  au  Parlement,  dans  la  ville  Sainte: 
il  fut  nommé  Ambafladeur  de  France 
à  la  Porte  QtHomane  au  commence- 
ment de  l'année  1670. 

III.  Son  Audience  chez  le  Grand 
Vifir.  - 

IV.  La  Vue  de  Jérufalem.  Le  Mar- 
quis de  Nointel  paroît  fur  le  devant 
de  ce  tableau,  à  pied  ,  accompagné 
des  perfonnes  de  ia  fuite  ,  &  couver- 
fant  avec  des  Turcs. 

La  falle  de  la  Comédie  eft  ornée 
de  quatre  tableaux  d'animaux  ,  faits 
|*ar  un  bon  peintre. 
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Le  milieu  &  les  pavillons  de  la  fa- 
çade du  château  fur  le  jardin  ,  font  Berç*. 
àvaht-corps  ,  Se  font  décorés  de  pt- 
laftres  Ioniques  au  premier  étage  ,  8c  - 
de  frontons  pareils  a  ceux  du  côté  dtf 
la  cour. 

Le  parc  planté  fur  les  deffins  de  It 
Nojïrc  ,  contient  environ  neuf  cens 
arpens  :  il  eft  terminé  par  une  longue 
terraffe  que  la  Seine  baigne  de  fejî 
eaux.  ' 

C  H  A  R  E  N  T  Ô  N. 


Dans  la  maifon  des  Religieux  de  Charek-? 
la  Charité  ,  on  trouve  un  morceau  de  TOM» 
maçonnerie  de  la  plus  grande  har- 
diefTe*  Ce  font  quatre  nefs  de  cave$ 
bâties  à  cent  pieds  au-deflfous  du  fol 
du  jardin.  Autant  de  lanternes  en 
forme  de  puits  les  éclairent ,  &  ei> 
rendent  la  difpofition  très-faine.  Cha* 
que  cave  a  foixante-quatre  toifes  de 
long ,  quatorze  pieds  de  large  &  douze; 
de  hauteur.  Elles  peuvent  contenir 
quinze  cens  mùids  de  vin. 

SAIN  T-M  A  U  R. 


Le  château  de  M.  le  Prince  dé  S.  AUi*». 
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-  Condé  eft  à  deux  lieues  Je  Paris  * 
MAuK.fur  la  Marne,  &  dans  une  des  plus! 
belles  fituations  qu'il  y  ait  aux  environs 
de  cette  ville.  Philibert  de  Lorme  com- 
mença à  l'élever  pour  le  Cardinal  du 
Bellay  ,  Evêque  de  Paris,  Là  Reine 
Catherine  de  Médias  le  fit  enfuite 
continuer  pour  Henri  II  *  d'une  façon 
beaucoup  plus  riche  &  plus  magni- 
fique par  le  même  archite&e  à  qui  elle 
avoit  confié  l'intendance  de  les  bâ- 
timent Après  être  refté  imparfait  plus 
de  cent  ans ,  G  a  tard  Ta  prefque  ken- 
tièrement  rebâti. 

U*  corps  de  logis  accompagné  de 
quatre  pavillons ,  qui  ont  chacun  un 
toît  féparé ,  comçofe  le  château  de 
Saint-Maur.  Du  coté  de  la  cour  fou- 
tenue  de  deux  terraflès  avec  des  ba- 
luftrades  de  pierre  ,  l'entrée  eft  ornée 
de  colonnes  furmontées  d'un  bas*  relief 
de  marbre:  il  a  pour  fujetles  Grâces  & 
Diane  avec  les  Mufes  ,  qui  dédient 
&  préfentent  le  lieu  de  Saint-Maur 
des  Foffes  à  François  I,  comme  l'in- 
diquent les  vers  latins  gravés  fur  une 
table  de  marbre  : 

Hune  tibi ,  Frapcifcc,  aflertas  ob  Palladts  arteis 
iceetfom ,  vicas  fi  forcé  palatia  9  gratar 
Diana  &  Charités*  &  facravêre  Camccruk 

» 
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Âu-deffiis^  dans  un  fronton  ,  fe  voit  ;Sg 
le  bufte  en  bronze  de  François  h        &  M 

Du  cote  des  jardins  ,  la  face  du 
château  conferve  plus  de  fon  ancien- 
neté ,  parce  que  cetçe  partie  étoit  faite  > 
à  l'exception  d'un  des  pavillons.  Le 
c orps  de  logis  du  milieu  eft  couronné 
d'un  fronton  très- chargé  de  fculptures* 
Tout  te  tez  de  chaude  élevé  fur  un 
grand  perron  ,  n'eft  qu'une  galerie 
ornée  de  payfages  ,  &  de  deux  belles 
tables  de  Portor.  Il  y  a  dans  le  retour 
plufieurs  pièces  dorées  ,  avec  deux 
petits  cabinets  à  chaque  bout  »  dont 
un  eft  garni  de  lambris  de  la  Chine» 

Les  jardins  ont  été  plantés  par  Def* 
gots  y  d'après  les  deffins  de  le  Noftre. 
11  fe  préfente  d'abord  un  parterre  renr 
foncé ,  terminé  par  un  grand  badin  ^ 
&  un  bois  bercé  en  étoiles ,  avec  un 
baffin  dans  fon  centre.  Sur  la  gauche.» 
eft  un  talus  fort  exhaufle ,  d'où  Yoh 
découvre  deux  parterres  ,  avec  leui?s 
baffins  ,  bordés  p$r  la  rivière  de 
Marne  ,  le  long  de  laquelle  règne 
une  longue  allée  couverte ,  qui  mène 
à  un  bois  de  haute  futaie.  A  côté  eft 
un  boulingrin  orné  d'une  pièce  d'eau  *  .  ^ 
$C  d'un  jet  qui  s'élève  fort  haut. 

Sur  la  droite  du  château,  font  des 


> 
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S"11  parterres  à  l'angloife  ,  entourés  d'alf 
$  M  a  ux,  fées  doubles  avec  quelques  bàffins  j 

&  près  de-là  eft  lé  grand  réfervoi* 

buté. 

Au  bas  de  ces  pièces  eft  un  jardin 
que  le  Duc  de  Bourbon  acheta  de 
feu  M.  de  la  Touane ,  pour  l'enclaver 
dans  fonparc.  Il  confifteen  un  pôtar 
ger  renfoncé  ,  un  bofquet  atr-deffiis , 
une  orangerie ,  enfuite  utie  fort  longue 
terraffe  >  dont  la  ferre  de  l'orangerie 
ïertnine  agréablement  le  point  de  vue. 
Cette  tërraflTe  découvre  plufiears  pièces 
ide  gazon  comparties  dans  le  milieu 
xlefquelîes  eft  une  cafcade  entièrement 
ruinée  ,  ainfî  que  toutes  les  eaux  de 
Saint  -Maur.  ta  gravure  qùi  en  a 
été  faite  pour  lé  Livre  de  la  Théorie 
<du  Jardinage,  (pag.  416,  quatrième 
édition  )  i,  fait  conhoître  fon  plan  in-» 
genieux. 

Sur  la  droite  de  là  terralfe,  on  trouve 
le- billard',  une  grande  pièce  d'eau; 
&  près  de  la  maifôn  ,  les  bains ,  avec 
les  réfervoirs  fournis  par  mi  moulin. 

PLAISANCE. 

■  ■         ■    1  ■  ■ 

Plaisance    Le  château  de  Plaifance,  près  de 
'Nogent-fur-Marne  j  à  deux'  lieues  df 
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Paris  ,  appartient  à  M,  Fontaine  , 
receveur  général  des  Finances.  On  Plaisanci* 
prétend  qu'il  a  été  bâti  dans  l'efpace 
de  fîx  mois.  Ses  jardins  plantés  par  le 
fieur  de  la  Chapelle,  ont  trente  arpens, 
&  font  très-agréables.  Plufieurs  bof- 
quets  &  falles  en  étoile  fe  présentent 
lur  les  cotés  du  châreau.  La  principalè 
allée  eft  accompagnée  de  deux  autres, 
dont  une  a  pour  perfpe&ive  un  por- 
tique de  treillage  Fort  élevé ,  avec  ut* 
baldaquin  qui  fait  le  point  de  vEte 
d'une  fenêtre  de  l'appartement  du  rez 
de  chauffée. 

De  cette  grande  allée,  on  aperçoit 
Une  très-belle  pièce  d'eau,  de  forme 
prefxjue  carrée.  On  y  defçend  par  un  * 
efcaher  en  fer  à  cheval ,  dont  la  tête 
eft  ornée  d'un  baldaquin  ,  du  deffiri 
de  M.  Bofcry  :  il  eft  accompagné  de 
deux  pilaftres  fculptés  en  glaçons  ,  &C 
furmoqtQS.de  lions  ,  tenant  des  palmes 
qui  fe-  lient  avfec  ce  baldaquin.  Un 
talus  entouré  de  treillages  ^interrompu 
par  des  vafes  ,  enferme  cette  pièce 

a» 
eau. 

Le  parterre  eft  terminé  par  un  baf- 
{in  ,  avec  un  bouillon  faifant  na^pe» 
Les  potagers  &  les  vergers  font  à  coté, 
ainfi  qu'une  belle  fèrre  furmontée  k 
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^SSmSSST droite  d'une  terrafle  ,  où  Ion  trouve 
Plaisanci.  un  berceau  de  treillage  en  galerie , 
décoré  de  deux  portiques  dans  fes 
extrémités. 

Le  falon  du  château  a  une  fingu- 
larité  remarquable ,  je  veux  dire  le 
peu  de  temps  employé  à  fa  décoration , 
qui  n'a  été  que  de  quinze  jours.  Il  eft 
vrai  que  les  différentes  parties  qui  la 
compofent  >  avoient  été  travaillées  au- 
paravant à  Paris }  mais  il  ne  Teft  pas 
moins  que  cet  efpace  de  temps  a  fuffi 
pour  les  placer ,  &  y  mettre  cet  ac- 
cord qui  charme  les  yeux.  La  corniche 
de  ce  felon  eft  dorée  »  avec  huit  car- 
touches remplis  j>ar  des  Heures  Chi- 
noifes.  Muet  a  peint  des  fleurs  ,  des 
fruits,  des  oifeaux  &  autres  animaux 
dans  les  lambris  du  pourtour  ,  ainfî 
que  dans  les  detius  des  portes  Se  de$ 
glaces. 

LE  PERREUX 


1 1  P  r  *•  Dans  ce  Fief ,  appartenant  à  Madame 
lsyx<  Millin ,  vous  ne  trouverez  pas  la  vue 
riche  &  diverfifiée  de  Plaifance.  Situé 
dans  un  fond ,  il  ne  doit  fes  agrémens 

3u  à  lui-même.  Son  parc ,  fins  être 
'une  grande  étendue  >  renferme  de 

beaux 
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beaux  bois ,  donc  prefque  toutes  les 
allées  font  terminées  par  des  grilles.  L  s  P  e 
Le  bâciment  très  -  régulier  ,  neft  RIUL 
as  encore  fini.  La  cour  fera  fermée 
%ur  les  cotés  par  des  baluftrades  de 
pierre  qui  la  fépareront  des  baffe- 
cours  Se  des  potagers.  Ces  derniers 
font  devenus  un  objet  de  décoration 
par  les  formes  agréables  qu'on  a  faic 
prendre  aux  treillages  qui  entourent 
leurs  carrés ,  Ôc  par  les  baflins  qui  y 
font  habilement  placés.  Un  pavillon 
élevé  fur  des  rampes  revêtues  de  pierre 
de  taille ,  termine  ces  beaux  potagers. 
Je  pafferai  fous  filence  les  petits  jar- 
dins en  galerie  renfermés  entre  deux 
murs  tapifles  d'arbres  fruitiers.  On 
les  nomme  le  petit  Montreuil ,  pat 
allufion  à  un  village  près  de  Paris ,  oùt 
la  culture  des  arbres  fruitiers  eft  portée 
à  la  perfection. 

GOURNAY. 


,  La  rivière  de  Marne  qui  baigne  ^goi/anay. 
terraffe  de  cette  maifon ,  en  rend  la 
Situation  extrêmement  riante,  &  pro- 
cure au  bout  des  allées  des  points  de 
vrie  fort  gracieux  :  on  diroit  même 
que  dans  quelques  endroits ,  elle  f$ 
///.  Partit.  O 
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mmmmmmmmmt  plaît  à  former  des  pièces  d'eau  pour 
fiouRNAi.  rembelliflement  de  ces  jardins.  Les 
bofquets  qui  les  décorent ,  préfentoient 
des  amufemens  qu'il  eft  rare  de  trou- 
ver réunis  dans  un  même  lieu  :  c'é- 
taient différent  jeux  ,  tels  que  Tefcar- 

Î>olette ,  larquebufe ,  l'arc ,  la  bague, 
a  boule  &  la  parte.  Le  morceau  le  plus 
considérable  etoit  un  Mont  ParnafTe 
élevé  de  terres  rapportées ,  &  orné  de 
grottes*  &  de  portes  rocaillées  ,  par  . 
Fefquelles  on  montoit  infenlîblement 
fur  une  plate-forme  ,  dont  la  décou- 
verte  étoit  charmante. 

Depuis  la  mort  de  M.  de  Court  # 
les  beautés  de  ces  jardins  qu'il  avoit 
créées  ont  difparu  ,  8c  la  maifon  a  été 
vendue  à  M.  le  Marquis  de  Levi.Dans 
le  falon ,  M.  du  Mokt  a  peint  quatre 
fujets  tirés  du  Roman  Comique. 

> 

CHAMPS 

 .  •  » 

Champs.  ^ft  *  c*ncl  ^eues  ^e  Paris  :  il  a  été 
conftruit  fur  les  delïins  de  Chamblin  y 
archite&e,  fils  de  Butler  ,:.&  appar- 
tient à  Madame  Michel.  Une  avenue 
&:  une  demi-lune  qui  fe  réunirent  à 
Tavant-cour  ,  font  plantées  dans  les 
terres  de  l'autre  coté  dugrand  chemin  j 
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elles  procurent  plus  de  dignité  au  châ- 
teau ,  formé  dedeux  pavillons  &  d'un0  H  A  MP  s# 
avant-corps  de  colonnes  Tofcanes  ifo- 
lées.  Au-deffiis  ,  eft  un  ordre  de  pi- 
laftres  Compofites  qui  portent  un  fron- 
ton. Ce  château  eft  bien  bâti ,  &  fort 
régulier. 

Les  appartemens  répondent  à  la 
beauté  des  dehors.  On  trouve  au  rçz 
de  chauffée  un  falon  ovale  3  dont  l'ar- 
chite&ure  eft  en  pilaftres  Compofites. 
Au-deffiis  des  portes  on  a  peint  en 
camaïeu  des  enfans  grouppés  avec  des 
vafes ,  &  tenant  divers  attributs.  A 
droite  du  falon  on  entre  dans  la  falle 
du  concert  ,  ornée  de  deux  plans  à 
l'huile  de  Choify  &  de  Champs , 
donnés  par  le  feu  Roi  à  M.  le  Duc 
de  la  Valliere ,  ancien  propriétaire  de 
ce  château.  Le  falon  a  des  panneaux 
de  menuiferie ,  dans  lefquels  Huee  a 
repréfenté  des  Chinois  &  des  Chi- 
noifes  :  des  ornemens  légers  entre- 
mêlés d'oifeaux  &  d'infe&es ,  font 
peints  au  plafond.  La  chambre  à  cou- 
cher eft  fuivie  d'un  cabinet  décoré  de 
camaïeux  bleus ,  repréfentant  des  paf- 
torales  Chinoifes. 

Les  jardins  font  pour  la  plus  grande 
partie  ,  du  dellin  de  d'/Jle.  Deux 
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terra(Te$  ornées  d'enfans  &  de  vafés  ; 
Champs,  élèvent  le  "château.  Sur  Paîle  droite  , 
fe  préfente  un  petit  parterre  de  fleurs, 
qui  defcend  vers  une  allée  en  galerie , 
fuivie  d'une  falle  de  verdure  ,  dont  le 
«tapis  féparé  en  deux  pièces ,  eft  ac- 
compagné de  banquettes  de  charmille* 
Une  autre  fàlle  eft  ornée  d'un  portique 
4jp  treillage  avec  une  Figure  qui  rait 
le  point  de  vue  de  cette  aile  du  châ- 
teau. 

Un  des  bofquets  les  plus  agréables 
de  ce  jardin  ,  eft  une  grande  falle 
plantée  d  arbres  en  arcade  :  fa  forme 
carrée  eft  accompagnée  de  deux  por- 
tions circulaires  à  fes  extrémités  ,  Se 
entourée  de  banquettes  de  charmille. 

Unvafte  parterre  â  -Pangloife  décore 
la  face  de  ce  château  :  on  y  a  conftruit 
deux  bafïins  féparés  par  un  très-long  ta- 
pis de  verdure  que  termine  un  grouppe 
de  fculpture. 

Le  baffîn  le  plus  éloigné  a  un  jet  qui 
s'élève  à  foixante-dix  pieds.  Toutes 
ces  pièces  font  foutenues  de  deux  pe- 
tits bois  compartis  en  croix  de  Sainte 
André. 

Ce  parc  fort  agréable  pour  fa  fitua- 
tion  &  fes  afpetts  ,  a  deux  cens  foi- 
jeante  arpens ,  dont  le  potager  en  occupe 
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neuf.  Ses  efpaliers  dirigés  par  un  habile 
jardinier  ,  méritent  les  regards  des  Ch  amp  s. 
amateurs  du  jardinage. 

Des  cinq  grilles  qui  ont  leur  i(Tue 
dans  la  cour  du  château ,  une  renferme 
le  jardin  des  fleurs,  où  eft  un  baffin  & 
la  ferre  de  l'orangerie. 

VILLEFRIT 


Eftime  maifon  de  plaifance  des  plus  Y"."**"* 
riantes  ,  fituée  au  bout  du  village  de 
Noify  -  le  -  Grand  ,  à  trois  lieues  de 
Paris.  M.  le  Marquis  de  Béthune  en  eft 

(>ropriétaire.  Le  bâtiment  difpofé  fur 
e  côté  3  a  obligé  de  planter  une  avenue 
d  arbres,  tailles  en  boule  ,  laquelle 
retourne  en  équerre  pour  former  une 
grande  avant-  cour  fuivie  de  la  cour. 
Attenant  les  grilles  ,  font  l'oran- 
gerie &  le  potager  avec  leurs  fon- 
taines. 

Au-de(Tus  de  la  maifon  eft  un  bois  5 
dans  le  haut  duquel  on  trouve  une 
pièce  d'eau  longue  ,  fervant  de  réfer* 
voir ,  &  bordée  d'un  mur  de  terrafTe , 
avec  une  grotte  habitée  par  la  Nymphe- 
de  la  Seine  qui  y  répand  leau  de  fon 
urne.  Au-delfous  eft  un  carré  d'eau 
ombragé  d'arbres  frais.  Plus  loin  on 

'  O  iij 
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voit  un  baflin  où  fe  rend  une  grande 
Villfjrit.  quantité  d'eau  ;  il  eft  placé  au  milieu 

d'un  rond  qui  fait  le  centre  de  plufieurs 
allées  tournantes.  On  nomme  ce  baf- 
fin  les  Saules-paquets.  A  l'extrémité 
de  ce  bois ,  s'élève  un  petit  pavillon 
foutenu  par  une  colonnade  Tofcane 
qui  eft  au  niveau  d'une  terraffe  faifant 
face  au  château.  Cette  terraffe  eft  oc- 
cupée par  un  parterre  compofé  de  plu- 
lîeurs  pièces  de  gazon  comparcies  avec 
un  beau  baflin  &  des  vafesde  marbre. 
A  l'extrémité ,  on  aperçoit  un  bou- 
lingrin féparé  de  la  terraffe  par  un 
foffe. 

Au  bas  de  la  terraffe  ,  près  de  la 
jnaifon  ,  il  y  a  fur  la  gauche  un  petit 
parterre  orné  d'un  baffin  ovale  j  au- 
deflbus  eft  un  canal  &  un  bouquet  de 
bois  ,  avec  une  grotte  fort  agréable , 
où  un  mafque  jette  l'eau  dans  deux 
baflins  ,  faifant  deux  nappes  qui  four- 
jiiflent  un  bouillon. 

En  fortant  de  ce  bofquet  charmant , 
vous  vous  trouvez  dans  une  allée  qui 
termine  tout  le  jardin  ;  le  milieu  eft 
occupé  par  une  vafte  peloufe  ,  &  par 
une  pièce  d'eau ,  dont  le  jet  a  foixaftte- 
dix  pieds  de  haut,  &  fe  nomme  le 
grand  jet.  Une  prairie  qu'arrofe  U 
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Marne ,  rend  cet  endroit  fort  agréa-  ~ 
ble  ,  &  rappelle  ce  champêtre  &  ce  v  illeîkit. 
naturel  qu'on  admire  tant  à  Chan- 
tilly. Des  fentiers  tournans  ménagés 
fur  une  pente  très-roide  ,  mais  boifée, 
qui  domine  fur  cette  allée  ba(Te  ,  vous 
conduifent  prefque  imperceptiblement 
fur  une  autre  ;  vous  y  voyez  un  baflin 
dont  le  jet  s'enfile  avec  le  grand  Se 
avec  celui  du  parterre.  Vous  trouvez 
plus  loin  un  kiofque  orné  d'un  cham- 
pignon au  milieu  &  entouré  de  fbffés 
pleins  d'eau.  Sur  la  gauche  ,  eft  un 
vafte  vertugadin.  La  vue  de  cette  mai- 
fon  eft  auiïi  belle  que  variée ,  &  fon 
étendue  a  de  quoi  fatisfaire  les  yeux 
le$  plus  difficiles. 

BOIS-LE-VICOMTE 


Eft  un  fuperbe  château  éloigné  b  o  i  s-i  i- 
de  huit  lieues  de  la  capitale.  On  re-  Vicomti. 
marque  la  beauté  &  la  largeur  de  fes 
fo(Tés  flanqués  de  battions  dans  les 
extrémités  ,  3c  qui  après  avoir  envi- 
ronné le  château ,  féparent  la  cour  de 
la  vint- cour  magnifiquement  annoncée 
par  une  avenue  d'une  lieue. 

A  l'entrée  de  cette  cour  ,  on  aperçoit 
deux  pavillons  ifolés  ,  &  fur  montes 

Oiv 
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!M"""""*"a"  d'une  petite  terralTe  :  dans  l'un  eft  le 
Bois -le-  bin^  ^  &  cjans  la  chapelle, 

omt*.  Le  tableau  d'Autel  a  été  ?  dit-on  ,  co- 
pié d'après  une  Annonciation  peinte 

Ear  le  Sueur  à  Mitry ,  village  à  une 
eue  de  Bois-le-Vicomte. 
Sur  la  droite  de  U  cour  du  château , 
eft  une  autre  cour  entourée  de  bâ- 
ximens  pour  les  offices,  indépendam- 
ment d'une  Ménagerie  placée  à  lop- 
pofite  ,  où  eft  fituée  la  ferre  de  l'oran- 
gerie. 

Le  château  a  onze  croifées  de  face  r 
&c  deux  pavillons  qui  faillent  peu. 
Un  beau  veftibule  décoré  de  pilaftres 
&  de  colonnes  Tofcanes  ,  dont  celles 
du  milieu  font  grouppées ,  fépare  les 
appartenons  du  rez  de  chauffée  qui 
font,  ainfî  que  ceux  du  premier  érage, 
fort  bien  meublés  ,  &  font  uiie  belle 
enfilade. 

Le  parc  a  près  de  rjo  arpens.  On 
voit  fur  la  gauche  une  grande  pal- 
mette  de  gazon ,  fuivie  de  deux  au- 
tres pièces  de  même ,  avec  un  petit 
canal.  Les  potagers  en  font  féparés 
par  un  fécond  canal  qui  ferme  le  parc 
de  ce  côté-là.  Le  refte  offre  un  cloî- 
tre &  différentes  falles,  qui  plantées 
depuis  quelques  années  >  n'ont  point 
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tencore  l'agrément  qu'elles  auront  un 
jour. 

LE  PLESSIS  SOUS  DAMMÀRTIN 

Situé  à  une  lieue  de  Dammartin  — 
dans  une  plaine  ttès-vafte  ,  jouit  d'une 
vue  aflfez  étendue-  Il  eft  formé  de 
deux  pavillons  confidérables  &  d'un 


s'élève  un  dôme  carré  furmonté  d'une 
lanterne*  Bâti  par  M.  de  Guénégaud  , 
il  appartient  aduellement  à  M.  le 
Prince  de  Conti.  Des  foflfés  fecs  en- 
tourés d'une  baluftrade  de  pierre  l'en- 
vironnent. 

Le  bel  appartement  eft  au  premier 
étage.  On  trouve  d'abord  un  grand 
falon  de.mufique  ,  placé  dans  le  dôme 
dont  il  occupe  toute  la  hauteur  ,  8c 
percé  de  deux  rangs  de  croifées.  Quinze 
morceaux  divifent  le  plafond.  Celui 
du  milieu  entièrement  retouché  ,  re- 
préfente  Jupiter  fur  fonchar,  précédé 
de  la  Renommée.  Les  autres  font; 
favoir ,  du  côté  de  la  cour ,  Diane  & 
Endimion  ,  Vénus    qui  fait  forger 
des  armes  par  Vulcain  ,  l'Enlèvement 
de  Proferpine  ,  un  homme  8c  une 
femme  avec  un  enfant  à  moitié  lézard, 

■ 


de  logis  ,  du  milieu  duquel 


Ov 
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u  Lu.j,£)a  c^  ju  parc  ^  on  yojc  Vénus 

is  Px»fi5sistfuyanc  la  colère  de  Junon  %  Protée  % 
Vénus  couchée  fur  des  fleurs ,  &  Pan 
quipourfuit  des  Nymphes.  Les  fujets 
des  fîx  autres  font  les  quatre  Saifons , 
la  Renommée  couronnant  un  Héros  , 
&  Jafon  qui  tue  le  Serpent ,  gardien 
delaToifon  dor.  Quatre  Figures  fym- 
boliques  placées  dans  des  renfonce- 
mens  ,  accompagnent  le  tableau  du 
milieu.  Elles  ne  font  qu'en  plâtre. 

La  pièce  fuivante  fe  nomme  la 
galerie.  Le  plafond  eft  bombé  >  &  re« 
préfente  l'Àpothéofe  d'Hercule  cou- 
ronné par  la  Renommée  :  on  y  re* 
marque  une  figure  de  la  Juftice  qui 
eft  de  la  plus  grande  beauté.' De  pe- 
tits médaillons  offrent  les  travaux  de 
ce  Héros  ,  en  camaïeu  fur  un  fond 
d'or. 

La  chambre  à  coucher  eft  ornée 
dans  fon  plafond  de  la  Difcorde  » 
que  la  Renommée  couronne*.  Elle  e il 
appuyée  fur  une  femme  ,  qui  d'une 
main  porte  •  une  corne  d'abondance  > 
&  de  l'autre  allume  fon  flambeau. 
On  y  voit  auiïi  Diane  tuant  un  fer- 
pent.. 

Celui  de  I  atcove  préfente  ut* 
grouppe  de  deux  enfans,  qui  tiennent 


Digitized  by  Google 


PES  ENVIRONS  HB  PARIS.  JlJ 

des  fleurs  ;  on  les  attribue  à  le  Sueur. 

Le  plafond  du  cabinet  de  toilette L*  pLt»sls- 
a  pour  fujet  une  femme  jetant  à  poi- 
gnée des  perles  qu'un  enfant  lui  ap- 
porte dans  une  corbeille  :  aux  encoi- 
gnures font  des  médaillons  qui  repré- 
sentent les  attributs  des  Arts.  Toutes 
ces  peintures  font  de  Loyr. 

Le  parc  qui  a  deux  cens  arpens  d  e- 
tendue ,  eft  auffi  bien  planté  qu'il  eft 
régulier. 

CHOISY. 

Ce  château  eft  élevé  fur  les  rives  choîjt. 
de  la  Seine  ,  à  deux  lieues  de  Paris. 
Le  nom  de  Choify  -  Mademoifelle 
qu'il  a  long-temps  porté ,  a  été  changé 
en  celui  de  Choify- le -Roi  ,  depuis 
que  Sa  Majefté  l'a  acquis  de  M.  le 
Duc  de  la  Vailiere.  Il  eft  annoncé 
ar  des  chemins  magnifiques  ,  à  dou- 
le  rang   d'arbres  ,  &  par  plufieurs  '  ^ 
pattes  d'eies  ménagées  dans  la  cam- 
pagne. 

Le  château  bâti  en       *e  mr  Fran~ 
çois  Manfart  ,  &  co:  *        ;  -h  -.r^ues 
Gihrzc!  .  eft  flanqué  .    <       :ic  ^ 
de  deux  ailes  -déc  vivl    ût-:  i  -.->'c\^> 
Sut  la  gauche  ,  fo;    ^  b  -  '•  > 


\ 
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353  mens ,  fervant  de  communs  &  A  e1^ 
lsr'  curies  ,  &  récemment  élevés  fur  les 
deflins  de  M.  Gabriel. 

Carie  Vanloo  a  peint  dans  k  cha- 
pelle du  grand  Commun  ,  Sainte 
Clotiide  ,  Reine  de  France  ,  à  ge- 
noux devant  le  tombeau  de  Saint 
Martin. 

Au  rez  de  chauffée  fe  préfente  un 
premier  veftibule  orné  d'un  portrait 
en  pied  de  Said-  Pacha  Méhémet 
Eflfendi,  Àmbafladeur  Turc  en  France 
en  1 740 ,  peint  par  A ved.  il  eft  repré- 
fenté  dans  fon  cabinet  ,  tenant  fes 
lettres  de  cféance,  &  près  de  partir  pour 
entrer  dans  Paris.  Le  fond  du  tableau 
offre  une  vue  de  cette  ville  prife  du 
côté  du  Trône. 

La  féconde  antichambre  à  gauche 
f enferme  deux  ouvrages  de  M.  Backe* 
lier  %  représentant  des  fleurs  dans  des 
vafes. 

Les  deffiis  de  porte  du  premier  falon 
font  les  attributs  des  Sciences  ,  des 
Arts  &  de  la  Mufique  >  exécutés  par 
M.  Chardin. 

Les  quatre  parties  du  Jour  en  au- 
tant de  tableaux  faits  par  M.  Vernet , 
ornent  le  falon  des  jeux  ;  leur  effet  eft 
piçtorefque* 


ta 


Digitized  by  Googl 


pES  BNVIROHS  DI  PàMS.  $lj   

La  galerie  eft  décorée  de  trumeaux     — ? 
de  glace  furmontcs  par  des  enfans  , c  K  ° 1  &  Tr 
&  terminés  par  des  Génies  qui  tien-, 
nent  des  chandeliers  à  plufieurs  bran- 
ches. M.  Pierre  y  a  placé  quatre  fujets 
d'hiftoire  j  favoir  , 

Coriolan  touché  par  les  prières  de  fa 
mère,confeût  à  lever  le  fiège  de  Rome* 

Glaucus  y  Roi  d'Illyrie ,  reçoit  Pyr- 
rhus enfant,  pourfuivipar  les  ennemis 
de  fon  père, 

Valérie  exhorte  fes  compagnes  i 
fuivre  Clélie  qui  paffe  le  Tybre. 

Théfée  levant  la  pierre  fous  laquelle 
étoient  les  armes  de  fon  père* 

Âu-deffus  des  portes  M.  de  Lagrenet, 
L'aîné*  peint  lajuftice&  la  Clémence^ 
&  la  Bonté  avec  la  Gcnérofité. 

La  falle  à  manger  eft  ornée  de  fîx 
vues  des  Maifcms  Royales  y  exécutées 
par  Martin  >  Se  d'un  très-grand  plan  de 
la  forêt  de  Senaar. 

On  voit  dans  la  falle  des  buffets  un 
taJWeau  de  dix  pieds ,  peint  par  Oudry. 
11  repréfente  une  fontaine  vue  pa£ 
l'angle  >  avec  des  pampres  qui  s'é- 
tendent de(Tus  y  Se  dans  le  bas  un  fan- 
glier  Se  un  chevreuil  :  d'un  côté  ua 
barbet  qui  furprend  lui  héron  dans 

4«  wfeaux  x  de  loutre  *  deux  chieas 

- . 
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■'    '       -couchans,  un  faifan  &  un  lièvre  atta- 
Choisi.  chés  ,  &  dans  le  coin  des  paniers  rem- 
plis de  gibier. 

Les  deffus  de  porte  de  ce  coté- ci 
font  de  la  même  main  >  ainfi  que  les 
portraits  de  deux  chiens  couchans  faits 
d'après  nature. 

Vis-à-vis  ,  eft  un  autre  morceau 
de  la  grandeur  du  premier ,  peint  par 
Defportes  ,  Se  représentant  un  cerf 

aux  abois. 

On  voit  furies  portes  deux  tableau* 
du  même ,  où  foni  des  oifeaux  des 
Indes. 

L'appartement  du  Roi  occupe  Paîle 
droite  du  château.  Nattïer  a  peint  dans 
la  chambre  de  Sa  Majefté  les  portraits 
dte  feue  Mdc.  Henriette  &  de  M<k. 
Adélaïde ,  la  première  en  Flore  &  la 
féconde  en  Diane.  Dans  le  cabinet , 
M.  Rosïm  a  représenté  la  Reine  en 
Hébé  &  M<*e.  la  ComtefTe  d'Artois 
en  Diane. 

La  chapelle  ?  quoique  petite ,  com- 
prend deux  étages.  On  voit  fur  les 
murs  différens  fujets  de  la  vie  de  la 
Vierge  &  des  Anges  qui  célèbrent  foni 
triomphe.  Le  tableau  d'Autel  repré- 
fentant  rAlTomption  >  paroîc  copié 
4  après  la  Fojfe  >  qui  a  peine  au  plafond 


* 
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le  moment  où  la  Mère  de  Dieu  eft  !  * 

reçue  dans  le  ciel.  Ce  morceau  quiCHO**** 
cft  ovale  &  en  vouffure ,  fe  diftingue 
beaucoup  des  aurres,  Baptijie  a  exé- 
cuté dans  cette  chapelle  des  guirlandes 
de  fleurs  >  &  Charmeton  des  ornemens 
en  vert  doré* 

Les  jardins  préfentent  fur  la  droite 
plufieurs  falles  de  verdure ,  dans  Tune 
aefquelles  on  trouve  un  baflïn  o&o- 
gone.  A  leur  extrémité  y  une  belle 
allée  double  conduit  fur  une  terrafle 
foutenue  par  un  vertugadin  >  avec  un 
grand  baflin  dont  le  jet  eft  vu  de  l'allée 
de  traverfe  qui  rend  au  château.  Au 
bas  de  ce  vertugadin  eft  une  continua- 
tion dallée  qui  va  jufqu  a  la  rivière. 
Des  bofquets  d'un  Joli  deffin  y  coupés 
à  hauteur  d'appui ,  formant  un  laby- 
rinthe 8c  un  jeu  d'oie ,  remplirent  très- 
agréablement  ce  vafte  efpace. 

La  Seine  fait  le  principal  ornement 
de  ce  parc.  Elle  baigne  les  murs  d'une 
fuperbe  terrafle,  terminée  par  un  gros1 
pavillon  ,  refté  jufqu'à  prélent  impar- 
fait. Semblable  à  un  favori  que  fon 
prote&eur  fe  plaît  à  combler  de  bien- 
faits ,  Choify ,  du  temps  de  LouisXV  » 
recevoit  chaque  jour  de  nouveaux  em- 
bellifTemeus*  Un  des  principaux  e$ 
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pHOIST«     Le  petit  Château. 

Son  Mon  eft  décoré  de  quatre  deC- 
fus  de  porte  peints  par  M.  Bachelier; 
êc  repréfentant  les  quatre  parties  du 
Monde,  cara&érifées  par  les  oifeaux , 
les  arbres  ,  les  plantes  &  les  ciels  qui 
leur  font  propres. 

Dans  la  chambre  du  Roi ,  font  deux 
de  (Tus  de  porte,  dont  la  chatte  a  fourni 
les  fujets  a  De/portes. 

Le  cabinet  du  Roi  eft  remarquable 
par  des  fables  de  la  Fontaine  5  repré- 
Tentées  fur  fes  principaux  panneaux. 
Ceux  qu'on  voit  au- demis  des  portes  , 
ainfî  que  les  volets  des  croifées  >  foat 
peints  en  fleurs.  Les  moulures ,  orne- 
mens  &  panneaux  des  lambris  d'appui , 
offrent  des  payfages  en  camaïeu  vert 
fur  un  fond  gris- clair.  Sur  tous  les 
meubles  de  ce  cabinet ,  qui  font  de 
gros  de  Tours  de  la  me  me  couleur,  on 
a  peint  des  fables. 

Une  des  falles  à  manger  offre  deur 
grands  tableaux  de  M.  Bachelier  ; 
favoir,  un  ours  de  Pologne  ,  arrêté 

J>ar  des  chiens  de  forte  race ,  &  un 
ion  d'Afrique  combattu  par  des  do- 
gue* 
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Dans  la  féconde  falle  à  manger  eft  - 
la  table  volante  dont  la  mécanique  eft  c 
fort  curieufe.  Vernet  le  cadet  a  tra- 
vaillé à  la  décoration  de  cette  falle  : 
les  panneaux  d'en  bas  offrent  aux 
yeux  des  arabefques  ,  &  ceux  d'en 
haut  des  bas-reliefs  feints  en  marbre 
blanc. 

Un  pavilîon  donnant  fur  la  cour 
renferme  un  joli  appartement  en  fail- 
lie. On  voit  dans  la  chambre  à  couchée 
deux  ovales  de  De/portes ,  repréfen-, 
tant  du  gibier ,  &  au-defïus  de  la  glace 
placée  fur  la  cheminée  un  tableaa 
d'Oudry  ;  c'eft  le  portrait  d'un  daim 
étranger,  moucheté  de  blanc,  peint  T 
dit- on,  d'après  nature  a  la  ménagerie 
de  Verfailles. 

Au-deffus  de  la  porte  du  falon  dont 
j'ai  parlé,  eft  un  fronton  dans  le  tym- 
pan duquel  Coujlou  a  fculpté  un  Apol- 
lon. Il  eft  foutenu  par  quatre  colonnes 
d'ordre  Ionique. 

Le  jardin  du  petit  château  ne  con- 
fifte  qu'en  deux-feuilles  de  parterre  , 
à  l'extrémité  defquelles  eft  un  baflîn 
dont  la  bordure  eft  de  marbre  blanc 
veiné.  On  trouve  enfuite  une  falle  de 
tilleuls. 

L'orangerie  eft  à  coté  de  ce  jardin. 
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■  Dans  un  falon  ouvert  par  le  devant ,  8c 

Chois  décoré  d'un  ordre  Tofcan  y  on  voit  une 
Figure  en  marbre  de  l'Amour  adoleA 
cent  qui ,  avec  les  armes  de  Mars ,  fe 
fait  un  arc  de  la  Maflue  d'Hercule  : 
Bouchardon  en  eft  l'auteur.  Il  femble 
avoir  été  infpiré  par  ces  beaux  vers 
de  la  Henriade  ,  qui  peignent  ainfi 
l'Amour: 

Ce  dangereux  enfant  fi  tendre  &  fi  eruel 
Porte  en  fa  foible  main  les  deftins  de  la 
terre , 

Donne  avec  un  fouris,  ou  la  paix  ,  ou  U 
guerre, 

,    Et  répandant  partout  fes  trompeufes  dou- 
ceurs , 

Anime  l'Univers  ,  &  vit  dans  tous  les 
cœurs, 

CL  IX. 

v>      La  Paroisse. 

Le  Chriftde  marbre  placé  au-defTus 
du  maître  Autel  a  été  exactement  copié 
par  M.  A.  Slodtr  ,  d'après  le  fameux 
Chrift  de  Michel- Ange  ,  dont  l'ori- 
ginal eft  à  Rome  dans  l'Eglile  de  la; 
Minerve.  Aux  côtés  font  deux  modèles 
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en  plâtre  d'Anges  adorateurs  ,  que  cet 
habile  fculpteur  devoit  exécuter  enG 
marbre. 

Carie  Vanloo  a  peint  les  tableaux 
qui  accompagnent  l'Autel.  Du  côte 
del'Epître  ,  on  voit  Saint  Nicolas  qui 
refïufcite  un  enfant.  Du  côté  de  l'E- 
vangile ,  Saint  Louis  arrivant  de  la 
Terre  Sainte  ,  dépofe  fur  l'Autel  de 
la  Sainte  Chapelle  de  Paris  ,  les  Re- 
liques  qu'il  en  apporte. 

Les  deux  bas-reliefs  placés  au-def* 
fus  de  ces  tableaux ,  font  de  Slodt%. 
llsrepréfententles  tables  de  l'ancienne' 
Loi  &  celles  de  la  nouvelle  >  Appor- 
tées par  des  Anges  :  dans  l'un  le  Veau 
d'or  eft  renverfé ,  dans  l'autre  une  Idole 
eft  brifée. 

ORLY. 


Ce  château  appartenant  à  M.  le 
Préfident  d'OrmelTon  ,  eft  élevé  fur 
plufieurs  rampes  de  gazon.  En  face 
fe  préfente  «un  parterre  fuivi  d'un 
boulingrin  immenfe  ,  autour  duquel 
régnent  deux  rangs  d'arbres  en  boule , 
avec  un  badin  ovale  ,  terminé  par  une 
grande  terralTe  donnant  fur  la  cam-^ 
pagne.  A  droite  du  château,  une  rampe 
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"  foutient  une  autre  terraffe  ,  fur  la- 
quelle on  a  pratiqué  phtfieurs  falles. 
Elles  font  fuivies  d'un  quinconce  s  d'où 
Ton  découvre  le  réfervoir  ,  qui  ne 
formoit  autrefois  qu'une  pièce  d'eau 
d'environ  uii  arpent*  Comme  il  ne 
tenoit  point  l'eau  ,  on  y  a  pratiqué  un 
boulingrin  avec  des  pièces  de  gazon* 
L'eau  tombe  d'abord  dans  un  baflïn 
carré ,  d'où  par  une  rigole  elle  fe  rend 
dans  un  rond ,  &  de  là  dans  un  très- 
gfaiid  o&ogone  ;  ce  qui  forme  un 
înorcoau  auiîi  beau  que  fîrtgulier. 
-  Au-delTous  de  ce  réfervoir  eft  une 
'avant-cour  féparée  de  la  cour  par  un 
foiTé  ,  où  l'on  a  ménagé  un  joli  fleu- 
jrifte  orné  de  berceaux  ,  avec  des  vafes 
&  des  figures.  L'orangerie  eft  près 
de  là.  De  l'autre  côté  de  l'avant-cour, 
on  découvre  un  potager  de  neuf  ar- 
pens. 

La  partie  baffe  du  parterre  eft  fou- 
tenue  par  deux  talus  ,  qui  defcendent 
dans  plufieurs  bofquets.  Le  premier 
offre  une  pièce  d'eau  cintrée.  Une 
grande  allée  vôus  mène  enfui  te  à  un 
buffet  de  rocailles  ,  confiftant  en  trois 
nappes.  Il  eft  accompagné  d'un  bou- 
lingrin ,  avec  une  pièce  d'eau  &  une 
gert>e  y  terminée  par  uae  falle  >  où. 
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font  deux  baflîns.  On  voit  au-deflus  T~~ma7 
un  cloîrre  formé  par  des  gazons  en*-  ÛRLrf 
coures  d  arcades  ,  &  une  falle  avec 
une  gerbe.  Ce  parc  qui  eft  des  plus 
agréables  >  renferme  cent  arpen$, 

A  T  H  I  S. 


L'heureufe  fîtuation  d'Athis  en  faîc  A  %  «  i  s, 
ptefaue  tout  le  mérite  :  lart  y  eft 
entre  pour  peu  de  chofe  ,  la  nature  a 
tout  fait*  Une  avenue  de  plus  d'un 
quart  de  lieue  conduit  à  la  grille  du 
château  fitué  à  mi-côte  fur  les  rivières 
d'Orge  Se  de  Seine.  Le  couronnement 
de  cette  grille  travaillé  fort  délicat 
tement ,  a  été  exécuté  fur  les  crayons 
de  M,  Roujfet.  La  cour  forme  un 
carré  long;  cjuatre  pavillons  féparés 
les  uns  des  autres ,  fervant  à  la  falle 
€  dp  s  bains ,  à  celle  du  billard  &c  à  celle 
ae  la  comédie  ,  en  occupent  les  cotés* 
&  le  fond  préfente  la  façade  du  châ- 
teau d'un  goût  fort  fimple ,  &  fans* 
aucun  ordre  d'archite&ure. 

Sur  la  gauche  règne  un  bois  dé 
haute  futaie  ,  dont  les  allées  irrégu- 
lières font  illufion  au  point  ,  qu'on 
s'imagine  fe  promener  dans  une  force 
plutôt  <jue  dans  un  petit  bois  j  il  eft 
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'""^  terminé  par  une  falle  de  marroniers. 
A*  m  s.  Dans  toute  fa  longueur  s'élève  une 
belle  terrrafle  d'où  l'on  découvre  les 
afpe&s  les  plus  rians.  Plufieurs  ter- 
rafles  inférieures  décorées  de  bofquets* 
de  patres  d'oie  &  de  fontaines ,  con- 
duisent par  des  pences  douces  à  des 
fleuriftes ,  vergers  &  potagers  ,  qui 
procurenc  à  leur  maître  la  plus  grande 
abondance.  Ces  potagers  ,  ainfi  que 
Ja  partie  ba(Te  du  parc  qui  comprend 
environ  cent  arpens  ,  font  bordés  par 
un  canal  &  par  la  rivière  d'Orge. 

Dans  un  clos  qui  termine  ce  parc 
appartenant  à  Madame  Mazade ,  La  ti- 
rent a  fait  conftruite  une  machine 
fimple  y  comç>ofée  feulement  de  quacre 
roues  ;  elle  élève  continuellement  les 
eaux  d'une  fontaine  à  plus  de  foixance 
pieds,  &  .la  conduit  dans  des  réfer- 
voirs  &  baflîns  qui  environnent  le 
château. 

Achis  renferme  aufli  la  maifon  de 
plaifance  de  M.  le  Duc  de  Rohan 
Chabot. 

*  On  vient  d'y  conftruire  falon 
au  rez  de  chauffée  fous  les  ordres  de 
M.  Roujfec.  Ce  falon  qui  a  une  vue 
fore  étendue  >  eft  fuivi  dune  chapelle 
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noblement  décorée  ,  dont  le  tableau  mmmammmm> 
repréfentant  une  Sainte  Famille,  avec  Athis. 
Saint  Jofeph  &  Sainte  Anne  ,  eft  d'une 
grande  fraîcheur  j  on  l'attribue  à  André 
dcl  Sorte. 

Le  parterre  diverfifié  par  toutes  les 
fleurs  des  faifons  ,  difpofées  dans  des 
corbeilles  qui  fortent  de  plufieurs  cbm- 
artimens  de  gazon  ,  eft  orné  d'un 
aiîîn  d'eau  jailliflànte  ,  &  terminé 
par  un  bofquet  découvert ,  entouré  de 
treillages  à  hauteur  d'appui  >  formç 
de  rôles  &  de  jafmin.  Il  eft  bordé  à 
droite  par  une  terrafTe  qui  préfente 
l'afped  le  plus  agréable.  Du  même 
côté  s'élève  un  bois  de  haute  futaie, 
dont  les  labyrinthes  &  bofquets  dé- 
cèlent la  manière  de  le  No/ire»  Dans 
les  différentes  falles  de  ce  bois  ,  qui 
n'eft  pas  Ci  vafte  qu'il  le  paroît  y  font 
réunis  divers  jeux.  On  s'arrête  prin- 
cipalement dans  un  bofquet  qui  ren- 
ferme le  tombeau  de  la  chienne  fa- 
vorite du  Duc  de  Roquelaure.  C'eft 
une  levrette  grife,  de  grandeur  na- 
turelle ,  couchée  fur  un  couflin  de  da- 
mas cramoifi  avec  des  galons  &  ces 
glands  d'on  On  lit  fur  fon  tombeau 
ce  quatrain  fait  à  l'in-promptu  par 

Mademoifelle  de  Scudery  en  17 17  ; 
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A  t  h  i  Si  ^l  S*c  'a  c^brc  Badine 

Qui  n'eue  ni  beauté ,  ni  bonté  * 
Mais  dont  J'cfprir  a  démonté 
Le  fy  ftème  de  la  machine. 

Deux  Amours  de  marbre  éteignant 
leurs  flambeaux ,  &  portés  fur  des  pié- 
deftaux  faits  en  gaines  ,  l'accom- 
pagnent. 

Vous  quittez  cette  falle  à  regret  pour 
defeendre  dans  une  autre  plus  vafte. 
On  aperçoit  au  bout  un  falon  bâti  à 
l'Italienne  ,  orné  d'arabefques  &  de 
peintures  à  frefque.  Au  plafond  eft 
Zéphire  &c  Flore ,  &  au-de(Tus  de  la 
corniche  on  a  peint  un  Amour  qui 
fcande  fon  arc  ,  &  qui  fait  également 
fon  effet  de  quelque  côté  qu'on  le 
-regarde..    1  '  • 

MONGERON. 


MoNcïRoNi  La  fltuation  de  ce  château  fur  un* 
hauteur  ,  lui  procure  une  vue  auffi 
étendue  qu'agréable.  On  y  arrive  par 
des  avenues  doubles  >  formant  une 
pâtre  d'oie  ,  &  aboutilTant  a  une  de- 
mi-lune fépàrce  de  la  cour  par  un 
jolie.  La  face  du  bâtiment  de  ce  côté 

eft 
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eft  plus  ornée  que  celle  fur  le  jardin;  kf 
elle  ne  reçoit  pas  peu  d  agrément  des 
deux  nouveaux  pavillons  qu'on  y  a 
ajoutés. 

Une  partie  des  appartenons  du  rez 
de  chauffée  donne  fur  l'orangerie  fituée 
à  droite  y  &  ornée  d'un  parterre  de 
fleurs  ,  avec  un  petit  bofquet  formant 
un  labyrinthe.  Plus  près  de  l'appar- 
tement eft  un  dragon  qui  lance  au 
milieu  d'un  baflïn  un  fort  beau  jet.  < 

Le  côté  gauche  du  château  eft  en- 
core plus  recherché.  Vis-à-vis  de  l'ap- 
parrement  des  bains ,  eft  un  petit  par- 
rerre  de  fleurs  fuivi  d'un  bofquet ,  donc 
les  finuofités  mènent  à  deux  carre- 
fours. La  falle  du  milieu  piéfente  un 
portique  de  treillage,  avec  un  dau- 
phin ;  fon  eau  forme  deux  nappes*  qui 
retombent  dans  un  baflïn  où  font  crois 
jets  compartis. 

Près  de  ces  aimables  réduits  ,  font  ^ 
la  glacière  &  la  cave  ,  qu'on  eft  fur- 
pris  agréablement  de  voir  concourir  à 
l'agrément  de  ces  jardins.  Elles^font 
fltuées  dans  un  carré  de  bois  ,  &  l'on 
a  profité  habilement  de  leur  élévation 
^pour  pratiquer  deffus  des  belveders, 
où  Ton  monte  par  des  rampes  bor- 
dées' de  rofiérs  en  maffif ,  &  par  des  . 
II/.  Partie.  P 
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allées  tournantes  décorées  de  treil- 
lages &  de  pots  de  fleurs.  Le  milieu 
du  cabinet  ciela  cave  eft  rempli  de  deux 
corbeilles  de  fleurs  entourées  de  ban- 
quettes de  gazon.  Gomme  on  y  eft  à 
l'abri  du  foleil  9  on  Ta  nommé  le  ca- 
binet de  la  folitude.  C'eft  ainfï  que 
l'homme  de  génie  fait  naître  des  beau- 
tés dans  les  endroits  même  qui  en 
paroiflent  le  moins  fuceptibles. 

Les  bois  de  haute  futaie  font  en- 
tourés d'un  mur  de  terrafle  pour  jouir 
«le  la  vue  9  &  percés  en  double  étoile 
avec  deux  falles  ,  dont  les  allées  s'a- 
lignent de  tous  côtés.  Les  extrémités 
de  ces  bois  forment  deux  portions  cir- 
culaires décorées  de  deux  grouppes} 
run  d'un  cerf  aux  abois ,  l'autre  de 
Titon  &  l'Aurore.  Ce  dernier  s'aper- 
çoit du  château, d'où  l'on  defcend  par 
une  rampe  vers  le  grand  baflîn.  Cette 
rampe  eft  occupée  par  deux  pièces  de 
parterre  à  l'angloifé,  ornées  de  plate- 
bandes  de  fleurs. 

§pr  les  côtés  du  parterre  font  deux 
peloufes ,  comparties'  par  des  ban- 
quettes de  charmille  ,  qui  forment 
d'un  côté  (a)  un  cloître  carré  ,  &  de 

(  0  )  II  n'y  a  que  le  côté  gauche  d'exécuté  ; 
Tautie  n'eû  que  projeté. 
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l'autre  un  ovale  avec  des  falles,  des  r-1—  * 
cabinets  &  des  carrefours  d'un  joli  Mongeron. 
deffin. 

Toutes  ces  pièces  aboutirent  à  uae 
allée  de  traverle ,  foutenue  d'un  talus, 
qui  defeend  fur  une  autre  terraflfe  en 
rampe  :  on  y  a  pratiqué  des  tapis  de 
gazon  entourés  de  plate-bandes.  Par 
un  fécond  talus  on  arrive  à  un  grand 
canal  arrondi  dans  fes  extrémités,  Au- 
deflous  ,  eft  un  magnifique  potager  de 
douze  arpens,  coupé  en  trois  parties. 
Celle  du  milieu  a  un  grand  baflîn  ac- 
compagné de  quatre  plus  petits  pra- 
tiques dans  les  deux  parties  latérales  » 
formant  chacune  fix  jardins  féparés 
par  des  murs  d'efpalier.  On  croit  être 
9  dans  les  jardins  d'Alcinoiis.  Le  pro- 
priétaire eft  M.  le  Marquis  de  Bou- 
feinviller ,  Prévôt  de  Paris. 

CROSNE. 

Ce  château  ,  d'une  archite&ure 
fimple  ,  mais  noble  ,  eft  placé  dans  R  °  s  N  *• 
un  fond ,  &  appartient  à  M.  le  Mar- 
quis de  Brancas.  La  rivière  dTeres 
entoure  totalement fon  parc,  dont  elle 
fait  comme  une  île  :  on  l'a  régulari- 
fee  en  canaux  de  chaque  côté  ,  &  au» 

P  jj 
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 extrémités  elle  forme  deux  demi-lunes. 

Crosne.  Certe  rivière  nourrit  auffi  les  fo(Tés  du 
château,  dans  lefquels  elle  tombe  par 
deux  petites  nappes. 

Les  jardins  de  Flore  font  ajuftés 
dans  le  goût  le  plus  mignon  :  on  diroic 
que  cette  Déelfe  elle-même  auroic 
pris  foin  de  les  orner.  Une  prodigieufe 
variété  de  fleurs  diverfihées  fuivant  les 
'faifons,  y  éclate  des  plus  vives  cou- 
leurs ,  &  répand  une  odeur  dont  l'air 
eft  parfumé.  Un  amphithéâtre  de  ga- 
zon foutenud'un  portique  de  treillage 
ôc  décoré  de  vafes ,  y  donne  l'idée  d'un 
théâtre  fervant  de  perfpe&ive.  Le  mi- 
lieu eft  occupé  par  une  Figure  de  la 
Mélancolie  en  pierre  de  Tonnerre  Se 
de  grandeur  naturelle  >  exécutée  par 
.   M.  Falconet.  Sur  les  côtés  on  a  mé- 
-  nagé  une  ferre  qui  entre  fort  bien  dans 
cette  décoration. 

L'orangerie  &  une  partie  des  pota- 
gers ,  ne  reçoivent  pas  peu  d'agrément 
8c  d'utilité'  d'un  'canal  fourni  par  la. 
rivière  d'Yeres ,  qui  les  borde. 

V  A  L  E  N  T  O  N. 


VALiNroN.     M-  Boullenois  ,  Corredeur  des 
Comptes ,  poffède  dans  ce  village  une 
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maifon  déiicieufe  ,  bâtie  par  d'Ulitu 

Je  ne  m'arrêterai  point  à  décrire  la  Valenton. 

magnificence  du  falon  >  ni  l'élégance 

qui  règne  dans  fes  ameublçmens.  Je 

dirai  feulement  que  Panti-falon  eft  dé- 

cpré  de  fix  rableaux  de  Raoux  ;  favoir , 

Un  retour  de  Charte. 

Le  portrait  de  Madame  Boucher , 
habillée  en  Veftale  ,  gravé  par  C. 
Dupuis.  ^ 

Quatre  deflus  de  porte  où  cet  ha- 
bile peintre  a  repréfenté  en  demi- 
figures  quatre  Sens  de  nature  :  celui  de 
la  Vue  par  deux  jeunes  filles  qui  fe 
regardent  dans  un  miroir  ;  le  Toucher 
par  une  Bergère  qui  pafle  un  épi  de 
blé  fur  les  lèvres  de  ion  berger  en- 
dormi. Une  autre  tenant  une  corbeille 
de  fleurs,  &  attentive  au  fon  du  luth 
de  fon  amant  5  eft  l'emblème  de  l'Ouie. 
Le  Goût  eft  défïgné  par  une  fille  qui 
prend  des  fruits  dans  une  corbeille  que 
tient  un  jeune  homme  quelle  em- 
braffe  tendrement. 

On  voit  dans  une  autre  pièce  une 
Danfe  champêtre  j  ouvrage  précieux 
du  même  artifte ,  compofé  de  neuf 
figures  de  demi  nature. 

M.GUUt  afculpté  les  deux  grouppes 
en  pierre  placés  dans  le  parterre,  lis 

P  iij  . 
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représentent  Zéphire  &  Flore ,  &  Ver- 
tumne  avec  Pomone,  La  Diane  placée 
fous  un  portique  de  treillage  eft  de  la 
même  maip. 

DRAVEIL 

Le  château  de  Draveil  (  a  )  eft  com- 
pofé  de  plufieurs  ailes  de  bâtiment  très- 
confidérables.  Les  écuries  font  fur  la 
gauche ,  avec  le  potager  &  l'orangerie, 
dont  la  ferre  eft  grande  &  bien  bâtie. 
A  droite  eft  un  parterre  de  fleurs  > 
bordé  de  bandes  de  menuiferie ,  Se 
environné  de  berceaux. 

Des  appartemens ,  vous  defeendez 
dans  le  parterre  ,  accompagné  de  deu» 
quinconces  qui  ont  chacun  ieurbaflîn. 
Au-de(Ibus,  font  deux  bofquets  qu'on 
a  coupés  en  allées  ,  pour  jouir  du  châ- 
teau a  une  découverte  plus  agréable. 
Quelques-unes  de  ces  allées  ont  pour 
point  de  vue  des  rotondes  placées  aux 
extrémités  de  la  terrafTe  du  parterre  ; 
idée  prife  du  goût  Ànglois.  Ces  bof- 
quets font  féparés  par  deux  tapis  de 
gazon ,  tertninés  pat  un  baflin  ovale  x 

■ 

(  a  )  Ce  château  vient  d'être  vendo.  Peut- 
être  fcra-t-il  démoli* 

■ 
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Zc  précédés  de  deux  beaux  vafes  de 
m  arbre  ,  exécutés  par  Girardon.  iisD*AVlxl" 
font  enrichis  d'un  bas-relief  >  qui  re- 
préfence.  dans  l'un,  le  Triomphe  de 
Vénus  populaire  ,  qui  marque  .  un 
amour  déréglé.  Elle  eft  moiirée  fur  un 
bouc  ,  &  accompagnée  des  Divinités 
de  la  mer  ;  &  dans  l'autre  ,  celui 
d'Amphitrite  ,  affife  dans  un  char  qui 
eft  précédé  de  l'Amour  ,  &  auquel 
Tonr  attelés  des  chevaux  marins.  l 

Quatre  pièces  de  gazon  achèvent 
la  décoration  de  la  terrafTe.  Vous  en 
defcendez  par  autant  d'efcaliers,  qui 
mènent  dans  on  verger  coupé  en  croix 
de  Saint  André,  Se  orné  dans  fon  mi- 
lieu d'une  pièce  d'eau  renfoncée-  Ce 
verger  occupe  tout  le  terrein  de  ce 
côté- ci  jufqu'à  une  magnifique  terralfe 
de  trois  cens. cinquante  toifes  de  long  f 
qui  donne  fur  la  prairie. 

La  partie  la  plus  voifîne  du  verget 
eft  partagée  en  plufieurs  cabinets  or- 
nés de  figures ,  de  petits  baflîns  ou  de 
vafes  de  marbre.  A  côté  eft  un  grand 
canal  cintré  t  dont  la  tête  eft  décorée 
d'un  badin  plus  élevé ,  au  milieu  du- 
quel paroît  un  grouppe^de  rocailles  t 
oui  porte  une  Figure  de  Latone.  11  en 
fort  une  petite  cafeade  faifant  trois 

Piv 
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nappes  ,  accompagnées  de  deux  bouil- 
Pkayeu.  Ions.  Toute  cette  eau  fournit  deux 

nappes  qui  retombent  dans  le  canal  : 
les  payfans  de  Lycie  métamorphofés 
en  grenouilles ,  font  pqfésfur  les  côtés , 
8c  jettent  des  lames  d'eau. 

On  voit  dans  le  parc  un  boulingrin 
qui  contient  un  grand  baflin  j  &  au 
centre  d'une  étoile  ,  un  grouppe  de 
marbre  blanc,  représentant  une  Nym- 
phe portée  fur  un  Triton  qui  embouche 
une  conque.  Ce  morceau  de  fculpture 
a  été  exécuté  à  Gênes  par  un  bon 
maître. 

B  R  U  N  O  Y. 

Bruno  r.     On  arrive  au  château  de  Monsieur,' 

par  la  grande  rue  du  village  qui  dé- 
couvre les  poraeers  Se  les  vergers.  Ces 
endroits  ordinairement  plus  utiles  que 
curieux,  réunifient  ici  ces  deux  avan- 
tages. La  puifTance  de  l'Art  y  arrache 
la  Nature  à  l'empire  des  faifons  ,  &  la 
force  de  produire  les  fruits  de  l'été 
Se  de  l'automne  au  milieu  des  glaces 
de  l'hiver. 

Ainfi  ce  yieillard  de  Cilicie  que 
Virgile  fe  fouvenoit  d'avoir  vu  ,  étoic 
le  premier  à  cueillir  des  fleurs  au. 
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printemps  &  des  fruits  en  automne. 
Dans  la  trifte  faifon  qui  fait  fendre  les  B 
pierres  ,  &  enchaîne  le  cours  des 
fleuves  ,  il  tondoit  déjà  la  naifïante 
Acanthe,  Se  aceufoit  la  lenteur  des 
tardifs  Zéphirs. 

Primus  vercRofam ,  atqùe  autumno  carpere 
poma  : 

Et  crim  criftis"  hyems  ctiam  nunc  frigorc 
fax  a 

Rumperct ,  Se  glacic  curfus  fraenaret  aqiia- 
rurnj 

Ille  coraam  mollis  jam  tura  tondebat  Acan- 
thi , 

jtftatcm  încrepirans  feram  ,  Zephyrofque 
moraines. 

Georg.  Lib.  4. 

L  avant-cour  du  château  renferme 
un  grand  bâtiment  élevé  par  M.  Man- 
fart  de  Jouy  >  $c  deftiné  aux  remifes 
&  aux  écuries.  Vous  defeendez  par 
un  magnifique  fer  à  cheval  dans  la 
cour  du  château  qui  eft  ancien  &  irré- 
gulier. La  falle  à  manger  mérite  d  être 
vue  pour  le  joli  aflbrtiment  de  fori 
ftuc  feint  en  marbre  par  Clerici.  Un 
ordre  ionique  antique  la  décore  ,  Se  oit 

P  V 
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a  placé  au-deffus  des  portes  des  bas- 
Y*  reliefs  d'après  ceux  de  la  fontaine  de 
la  rue  de  Grenelle* 

Sur  le  côté  droit  des  cours  ,  vous 
*  entrez  dans;  les  bofquets ,  dont  le  pre- 
mier qui  eft  renfoncé  ,  eft  deftiné  à 
une  volière.  Les  trois  bofquets  conti- 
gus  font  des  falies  ornées  de  vafes  de 
fculpture.  Une  grande  pièce  qui  fuit  y 
préfente  une  figure  ovale  ,  foutenue 
de  gradins  de  gazon.  Vous  paflfezde  là 
dans  un  bofquet  encore  plus  vafte  , 
dont  la  falle  du  milieu  eft  un  grand 
boulingrin  environné  d'arbres  ifolés. 

A  la  fortie  de  ces  agréables  lieux  , 
on  aperçoit  une  pièce  d'eau  formée 

{>ar  la  rivière  d'Yeres ,  qui  eft  régu- 
arifée  en  canal  le  long  du  parterre» 
&  qui  retourne  pareillement  en  ca- 
nal fur  les  bords  d'une  grande  prai- 
rie qu'elle  enferme  dans  le  parc. 
Comme  le  terrein  $ft  aflTez  étroit  en- 
tre les  bofquets  &  la  rivière  ,  on  y 
a  formé  des  plate-bandes  de  fleurs  en 
corbeilles  ,  interrompues  par  un  baf- 
£n  o&ogone. 

Les  jardins  hauts  ,  qui  par  un  pont 
communiquent  avec  ceux  qu'on  vient 
d'examiner  ,  ne  préfentoient  autre- 
fois qu'une  montagne  efcarpée  j  cçtte 
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montagne  eft  préfentement  partagée 
en  terrafles  foutenues  par  de  grands  Br  u  n  o  t. 
talus.  Il  y  a  d'abord  un  parterre  à 
l'angloife,  accompagné  de  douze  chan- 
deliers d'eau,  &  Fur  les  côtés  deux 
peloufes  ,  dans  le  milieu  defquelles 
font  deux  balîins  avec  un  jet  d'une 
grande  élévation. 

On  monte  fur  une  terrafle  par  des 
efcaiiers  accompagnes  de  deux  rampes 
d'eau  que  fournit  un  canal  d'environ 
deux  cens  toifes ,  dont  le  milieu  dé- 
crit une  portion  circulaire.  C'eft  dans 
ce  canal  orné  de  deux  jets  fort  élevés  , 
que  Ce  réunifient  par  une  large  nappe, 
routes  les  eaux  de  la  cafeade  conftruite 
fur  les  deffins  de  Laurent.  Sa  tète  eft 
décorée  d'une  belle  Figure  de  fleuve , 
de  quinze  pieds  de  proportion»,  fculp- 
tée  en  pierre  par  M.  Pajou.  De  fon 
urne  ,  ainfi  que  des  rochers  qui  le 
foutiennent  ,  il  fort  une  très-grande, 
abondance  d'eau  qui ,  par  une  rampe 
fort  rapide ,  fe  précipite  dans  un baflin 
fait  en  miroir,  d'où  s'élèvent  deux  jets. 

Une  allée  de  traverfe  divife  cette 
cafeade  comme  en  deux  parties.  La 
dernière  eft  formée  par  douze  cham- 
pignons ,  faifant  nappe  &  fuivis  de 
huit  chutes  d'eau  ,  garnies  de  cinq  & 

P  vj 
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" ~~  ^de  fix  jets  alternativement.  Ils  fom: 
B  r  v  n  o  y.  peu  élevés  &  heureufement  difpofés 

en  lofange: 

On  a  placé  fur  les  cotés  vingt-huit 

chandeliers  &  deux  baflins  avec  leurs 

{'ets.  Les  Figures  &  les  vafes  difpofés 
e  long  des  paliffades ,  font  décorés 
dans  leurs  piedeftaux  d'un  chandelier 
qui  contribue  au  bel  effet  du  tout  en- 
femble. 

Ces  eaux  tombent  en  nappe  prè* 
du  château  x  &  proviennent  de  la  ri- 
vière d'Yeres  ,  à  laquelle  on  a  creufé 
un  nouveau  lit.  Elles  font  jouer  une 
machine  hydraulique  compofée  de  huit 
corps  de  pompe  >  qui  reçoit  fon  mou- 
vement de  deux  manivelles  fimples  % 
où  font  attachées  deux  noix  en  rorme 
de  ron4elles  ou  d'étoiles.  Huit  roues 
fur  lefquelles  roule  une  chaîne  ,  font 
faire  aux  pompes  le  mouvement  d'af- 
piration  &  de  refoulement.  Cette  ma* 
•  chine  inventée  par  Laurent  %  élève  par 
des  tuyaux  de  fer  à  cent  pieds  ,  cent 
cinquante  pouces  d'eau  dans  deux  vaftes 
réfervoirs. 

Le  parc  eft  fermé  d'une  grille  dont 
le  point  de  vue  eft  prolongé  par  une 
allée  double  jufque  dans  la  forêt  de 
Senaar, 
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La  Paroisse. 

La  dorure  &  la  peinture  la  ren- 
droient  très-recommandable  Ci  elles 
y  étoient  moins  prodiguées.  On  voit 
dans  la  chapelle  de  la  Vierge  une  grande 
Figure  en  marbre  de  cette  Sainte,  faite 
par  M.  Mouchy. 

La  facriftie  eft  peut-être  la  plus  belle 
ui  exifte  par  la  quantité  &  la  magni- 
cence  de  les  ornemens.  Le  foleil  en- 
richi de  diamans  &  de  pierres  pré- 
cieufes ,  pafle  pour  un  morceau  d'un 
très-grand  prix, 

h 

Le  petit  Château 

Que  M.  Chalgrin  vient  d  augmenter 
d'une  aile  ,  a  un  parc  de  quarante  ar- 
pens ,  &  eft  renommé  pour  fes  eaux». 
La  partie  fupérieure  du  parc  où  Ton 
monte  de  la  cour,  confifte  en  un  petit 
parterre  accompagné  de  vergers ,  an-, 
defïus  defquels  font  trois  réfervoirs 
qui  fourniuent  les  eaux  du  jardin.  On 
a  planté  plus  haut  des  carrés  de  bois  > 
avec  une  allée  tournante  ,  qui  par  ua 
efcalier  de  gazon  y  dont  la  partie  d'eu 
bas  eft  circulaire  ,  defcend  au  grand 
boulingrin  proche  le  canaL 
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Le  long  du  bâtiment  ,  régnent  une 
•  terraffe  &  une  fouterrafïe  bordées  de 
vingt  chandeliers  d'eau.  Le  parterre 
orné  de  trois  badins  eft  foutenu  par 
une  autre  terrafle ,  avec  un  vertugadin 
qui  defcend  dans  une  pièce  carrée  , 
dont  le  milieu  eft  un  boulingrin.  Vous 
trouvez  enfin  une  demi-lune ,  où  eft 
le  grand  jet  .  qui  s'élève  à  cinquante 
pieds  de  haut  Sur  la#droite  de  toutes 
ces  pièces  ,  on  a  pratiqué  un  cha- 
pelet de  différens  petits  cabinets  , 
terminé  par  deux  quinconces  t  &c 
deftiné  à  fauver  l'irrégularité  du  ter- 
rein.  < 

Dans  le  bas  il  y  a  quelques  falles  , 
où  font  de  jolis  effets  d'eau  >  tels  que 
h  Cérès  &  le  jet  appelé  le  Tombeau 
qui  eft  noyé  :  ce  jet  étroit  à  fa  fortie 
&  fort  large  dans  le  haut ,  a  la  forme 
d'un  éventail. 

Sur  la  gauche  eft  la  galerie  d'eau  , 
confiftant  en  fixbaffins  en  rigole,  avec 
des  jets ,  Se  terminée  en  portion  cir- 
culaire ,  occupée  par  un  baflîn  avec  un 
fort  beau  jet  :  entre  les  arcades  de  la 
charmille  ,  fept  chandeliers  forment 
des  rochers  fuans.  En  fortant  de  cette 
galerie ,  on  voit  un  petit  canal  entouré 
d'une  palilfade  coupé  en  niches ,  où 
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font  des  Figures  de  pierre  bien  fculp- 
tées,d  après  l'Antique.  Au  bout  eft  B*UN°^ 
un  berceau  &  une  pièce  renfoncée  , 
avec  une  Statue  qui  de  la  galerie  fait 
un  point  de  vue  fort  agréable.  Le  refte 
du  terrein  eft  occupé  par  la  melonière  , 
le  petit  potager  &  un  canal  que  four- 
nit la  rivière  d'Yeres. 

Au-deflTus  de  ces  différens  bofquets 
on  a  placé  le  grand  potager  ,  dont 
le  baflin  fert  de  réfervoir  a  une  par- 
tie des  eaux  d'en  bas.  La  pièce  qui 
l'accompagne  eft  un  quinconce  fuivi 
d'un  boulingrin  ;  fa  tête  a  la  forme 
d'un  vertugadin  à  pluheurs  rampes  de 
gazon. 

Toute  la  droite  eft  occupée  par  un 
grand  bois  de  haute  futaie  percé  en 
étoile. 

G  R  O  S  B  O  I  S 


A  qui  la  vafte  étendue  de  fes  bois,  grosbois. 
a  fait  donner  ce  nom  ,  appartient  à 
Monsieur.  Une  patte  d'oie  mène  à 
la  grille ,  fuivie  d'une  longue  avenue 
qui  defcend  vers  le  château  bâti  dans 
un  fond. 

On  remarque  au  premier  étage  une 
galerie  a  au  plafond  de  laquelle  il  y  a 
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quatre  tableaux  repréfentant  des  Con- 
Grosbois.  férences' avec  les  SuiUès,  &  un  cin- 
quième au-deflus  de  la  parte ,  où  eft 
Charles  IX.  Le  Duc  d'Angoulême  , 
feigneur  de  Grosbois  ,  fit  venir  de 
Lyon  pour  peindre  cette  galerie ,  le 
Blanc  y  maître  de  Blanchard  ,  fameux 
peintre  François.  Différentes  évolu- 
tions militaires  fe  voient  fur  les  côtés , 
au  nombre  de  huit  morceaux  y  tous 
peints  fur  le  mur. 

Cette  galerie  eft  fuivie  d'un  falon 
qui  fert  aujourd'hui  de  chapelle.  On 
voyoit  au  plafond  un  Jupiter ,  dont  on 
a  changé  les  traits  en  ceux  du  Père 
Eternel.  Je  rappellerai  à  cette  occafion 
ce  que  Lully  difoit  agréablement  d'un 
air  qu'il  avoit  fait  pour  un  Opéra ,  & 
qu'on  chantoit  à  la  méfie  :  Seigneur  y 
je  vous  demande  pardon  ,  je  ne  t avais 
pas  fait  pour  vous  (  a  ). 

Le  parterre  eft  entouré  d'eau  ,  ex- 
cepté du  côté  du  château  ;  il  eft  ter- 
miné par  une  grande  peloufe  cintrée  > 
décorée  d'arbres  en  boule ,  &  foutenue 
par  des  bois. 

Dans  les  vaftes  boulingrins  qui  oc- 
cupent les  côtés  du  parterre  ,  -font 

♦   (  a)  Lettres  de  Séviguc ,  tom.  6  ,  p.  14  j. 
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places  des  grouppes  en  pierre  ,  de  dix 
pieds  de  proportion;  ouvrages  de  deux 
habiles  fculpceurs.  Celui  de  la  droite 
fait  par  Adam  l'aîné  >  repréfente  un 
chaflèur  qui  prend  un  lion  dans  fes 
filets.  Il  regarde  d'un  œil  menaçant 
cet  animai  qui  a  terraflfé  fon  chien. 
L'autre  grouppe  fculpté  par  Bouchar- 
don  ,  offre  un  Athlète  qui  dompte  un 
ours  :  un  de  fes  genoux  porte  fur  cette 
b£te  féroce ,  &  occafionne  un  favani 
racourci.  Le  boulingrin  orné  de  ce 
grouppe  3  eft  fuivi  d'un  étang. 

Les  potagers  qui  font  fort  étendus; 
occupent  la  gauche  du  château,  Se  To* 
rangerie  la  droite. 

Le  parc  qui  a  plus  de  dix  fept  cens 
arpens  entourés  de  murs  ,  comprend 
une  grande  quantité  de  terres  labou- 
rables &  de  vignes  ,  avec  des  futaies 
&  des  bois  taillis.  11  n'y  fautpas  cher* 
cher  les  décorations  ni  les  ornemens 
de  l'art  qui  brillent  dans  les  parcs  ex-> 
trêmemenr  peignes. 

On  en  yante  en  vain  1'induftnc  à 

Leur  ennuyeufe  fymmétdc 

Nous  plaie  moins  qu'un  heureux  hazardj 

On  aime  des  forêts  altières 

Où  les  routes  moins  régulières 
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G*osbois.     offrent  plus  Je  diverfité. 

La  Nature  y  tient  fon  empire, 
Et  partout  l'œil  furpris  admir« 
Un  défordre  plein  de  beauté, 

YERES. 


Yixïj.      Le  village  dYeres  renferme  une 
des  plus  belles  fources  qu'on  puifïè 
voir,  elle  eft  dans  le  Clos-Budée, 
d  où^  elle  a  pris  le  nom  de  Fontaine 
Budée.  La  nature  a  fait  feule  les  frais 
des  ornemens  de  cette  fontaine.  D'une 
grotte  ruftique  fort  en  abondance  une 
eau  limpide ,  qui  coule  dans  un  canal  ; 
fes  bords  étoient  ombragés  de  grands 
arbres  dont  les  branches  fe  plaifoient 
a  former  une  ombre  qui  invitoit  an  re- 
pos. Au-delïus  du  médaillon  du  favant 
Guillaume  Budée  ,  qui  vivoit  fous 
François  I  ,  on  lit  ces  jolis  vers  que  la 
Nymphe  de  la  fontaine  adrefle  à  ceux 
qui  viennent  fe  défaltérer  à  fes  eaux  : 

Toujours  vive  ,  abondante  &.  pure , 
Un  doux  penchant  règle  mon  cour$. 
Heureux  lanai  de  la  Nature , 
Qui  voit  ainfi  couler  fes  jours  i 
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Le  château  de  la  Grange  eft  placé 
au  milieu  des  bois.  Ses  dehors  font 
très-bien  plantés  ,  8c  fes  trois  prin- 
cipales avenues  terminées  par  une  patte 
d'oie  ,  préfentent  un  coup  d'œil  des 
plus  fatisfaifans.  Cette  patte  d'oie  pré- 
cède une  vafte  avant-cour  dont  la  grille 
eft  accompagnée  de  deux  petits  pa* 
vïllons. 

M.  Raymond  ,  fecrétaire  du  Roi  ; 
a  fait  finir  fur  les  déduis  de  M.  de  la 
Touche ,  le  beau  falon  de  ftuc  com- 
mencé par  le  Maréchal  de  Saxe.  Il 
eft  décoré  de  pilaftres  cannelés  d'ordre 
Corinthien.  Les  deux  cheminées  re- 
çoivent chacune  un  tableau  en  ftuc 
très-remarquable ,  le  tout  exécuté  par 
le  fieur  Chevalier. 

On  voit  dans  un  autre  falon  boifé 
&  doré ,  quatre  tableaux  ovales  ,  dont 
deux  reprefentant  Vénus  à  fa  toilette 
&  Pfyché  qui  réveille  l'Amour  endor- 
mi y  ont  été  peints  par  de  Troy  le  fils. 
Les  deux  autres  font  de  Ca^es;  favoir, 
Vénus  fortant  du  bain  >  &  fon  triom- 
phe fur  les  eaux. 

Le  parc  ,  quoiqu'un  peu  négligé  i 
offre  en  général  des  Modèles  deman- 
deur &  de  noblefTe.  11  a  plus  de  ceuc 
arpens  d'étendue. 
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ARMINVILLIERS 


Arminyil-     Pfès  de  la  petite  ville  de  Tourne- 
liirs.    hem y  à  neuf  lieues  de  Paris  ,  appar- 
tient à  M*  le  Duc  de  Penthievre.  Ses 
coûts  &  fes  baffe-cours  font  entourées 
d'un  double  fofle  d'eau. 

Sur  la  gauche  du  parterre  ,  orné 
*  d'une  pièce  d'eau  de  forme  longue  , 
arrondie  par  les  deux  extrémités ,  avec 
une  gerbe  au  milieu  ,  on  a  pratique 
un  canal  ,  &  au-deflus  du  parterre, 
font  deux  falles  de  verdure, 

A  côté  eft  un  petit  labyrinthe.  Plus 
loin  on  découvre  une  grande  pièce 
d'eau  longue  ,  nommée  la  pièce  de 
Madame  >  parce  qu  elle  a  été  faite  par 
ordre  de  la  Marquife  de  Beringhén. 

On  dit  que  le  parc  renferme  deux 
cens  quatre -vingt- dix  arpens ,  fans 
y  comprendre  les  allées ,  dont  cent 
foixante  -  quatorze  font  couverts  par 
un  étang  élevé  de  dix  pieds  plus  haut 


pèche  s  en  tait  tous  les  trois  ans.  Au 
bout  eft  une  canardière  ,  fameufe 
par  la  quantité  de  canards  fauvages 
qui  s'y  rendent ,  attirés  par  les  privés, 
La  chafle  s'en  fait  deux  fois  le  jour , 
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à  neuf  heures  du  matin  &  à  deux 
heures  après  midi,  depuis  le  quinze 
Août  jufqu'au  commencement  4e 
Mars. 

RINCY 


A  deax  lieues  de  Paris ,  eft  à  M.  le  Rincy. 
Duc  d'Orléans ,  &  a  été  bâti  par  le 
Veau  pour  M.  Bordicr  ,  Intendant 
des  Finances.  La  grâce  avec  laquelle 
ce  château  fe  prefente  ,  frappe  les 
yeux  les  moins  connoiffeurs.  Du  côçé 
de  l'Abbaye  de  Livry  eft  une  avenue 
d'environ  vingt  toifes  de  large  ,  fur 
plus  de  fix  cens.de  longueur,  formée 
par  une  épaifle  -bordure  d'arbres  en 
futaie. 

Quatre  rangées  d'arbres  font  une 
autre  avenue  du  coté  de  Paris,  laquelle 
^  près  de  huit  cens  toifes.  La  première 
précède  deux  avant-cours  très-vaftes  , 
&  autant  décorées  qu'on  peut  le  de- 
firer.  Sur  la  gauche  de  la  première 
avant-cour  s'élèvent  de  vaftes  écuries 
qui  peuvent  contenir  deux  cens  che- 
vaux. 

Le  château  confifte  en  un  grand 
corps  de  logis  compofé  de  cinq  p^i- 
yillons  ;  celvii  da  milieu  eft  arrondi. 


Digitized  by  Google 


$$*  Voyagï  Pittoresque 

Les  faces  latérales  des-deux  pavillons 
des  bouts  y.  font  décorées  de  grands 
pilaftres  Ioniques.  De  ces  pavillons 
partent  deux  galeries  couronnées  de 
baluftrades. 

Deux  autres  d'ordre  Dorique  ,  fur* 
montés  d'une  manfarde  que  couronne 
une  plate- forme,  terminent  ces  deux 
galeries.  Dans  l'un  eftia  cuifine  la  plus 
belle  &  la  plus  curieufe  quon  puitfe 
voir,  tant  pour  fa  grandeur  que  pour  fa 
voûte  furbaiflee  &  fa  décoration  j  elle 
eft  du  deffin  de  M.  Roujfit. 

Les  beautés  intérieures  du  château 
ne  le  cèdent  point  à  celles  des  dehors. 

L'appartement  du  rez  de  chauffée 
eft  très-  vafte  &  orné  d'une  façon  uni- 
forme. Il  eft  entièrement  peint  en  gri- 
faille  ,  &  les  différens  membres  d'ar- 
chite&ure  qui  le  décorent  font  feints 
avec  une  intelligence  fupérieure.  Ainfi 
dans  l'ancien  falon  de  ce  château  ,  du 
temps  du  Marquis  de  Livry ,  on  voyoit 
une  architecture  de  grands  pilaftres 
Ioniques  ,  dorés  &  fi  parfaitement 
peints  *  qu'on  dit  que  le  Czar  I  les 
crut  de  relief  t  &  qu'il  fallut  lui  ap- 
porter une  échelle  pour  qu'il  fut  dé- 
trompé en  y  portant  la  main. 

La  pièce  la  plus  remarquable  de 
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f  appartement  du  Prince  eft  fa  chambre 
à  coucher  j  elle  eft  entre  deux  cabinets 
dont  les  portes  &  les  cloifons  font  de 
glaces  fans  tain.  Du  lit  placé  dans  une 
fuperbe  alcove  à  colonnes  ,  on  dé- 
couvre la  forêt  de  Bondy  ,  le  grand 
chemin  &  toute  la  plaine  de  Saine- 
Denis  ,  par  une  large  croifée  qui  donne 
fur  une  terraffe  ornée  de  fleurs.  Le 
fond  de  Palcove  eft  pareillement  d'une 
glace  fans  tain,  qui  fe  hauflfe  &  baiffeau 
niveau  du  parquet.  Ce  qu'il  y  a  de  fin- 
eulier,c'eft  que,  quand  les  portes  des 
deux  cabinets  font  fermées  ,  on  peut 
y  converfer  à  haute  voix  ,  fans  que  le 
îbn  perce. 

La  pièce  qui  précède  cette  chambre 
offre  de  précieux  tableaux  de  l'Ecole 
Flamande  ,  &  celle  qui  fuit  eft  un 
cabinet  de  mufique  de  la  plus  belle 
forme  ,  orné  d'une  manière  analogue 
à  fa  deftination. 

Les  fofTés  qui  entourent  le  château 
font  fecs  ,  &  bordés  d'une  baluftrade 
de  pierre.  Le  parterre  n'eft  qu'une 
grande  terrafle  ,  dont  la  découverte 
eft  très-variée.  Le  parc  a  près  de  fept 
cens  arpens  ,  &  renferme  de  très- 
belles  promenades. 

Sur  fa  partie  la  plus  éleyce  circule 
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mmmmmam  une  rivière  qui  a  dix  à  douze  pieds  de 
R  i  n  c  y,  large  ,  &  le  double  dans  beaucoup 
d'endroits.  Son  cours  peut  avoir  ua 
quart  de  lieue,  Se  elle  porte  bateau. 

A  la  fource  de  cette  rivière  fe  trouve 
un  her rouage  qui  ralîemble  de  la  ma- 
nière la  plus  agréable,  tout  ce  que  peut 
defirer  un  bon  hermite.  C'eft  de  cet 
hermitage  qu'on  pourroit  dire  avec  un 
pocte  célèbre  : 

- 

>  > 

La  ville  cft  le  féjour  des  profanes  humains, 
ï-es  Diçux  habitent  la  càmpagnç. 

Rien  de  plus  riche  ni  de  plus  varié 
que  cette  vue.  Aflis  fous  l'ombrage  le 
plus  frais  ,  vous  contemplez  les  plaines 
cultivées  qu  arrofe  la  Marne  :  l'imar 
gination  exajtée  par  la  pureté  de  Tait 
&  la  nature  embellie  fans  fymmétrie, 
vous  rappeltentle  féjour  de  Tempe,  les 
bords  du  Lignon  &  les  tableaux  cham- 
pêtres que  - les  poètes  ont  peints  ;  ta- 
bleaux qui ,  fans  être  toujours  vrais  , 
font  au  moins  des  fonges  agréables. 
.  On  a  donné  au  lit  de  cette  rivièra 
toutes  les  fmuofités  que  préfentent  à 
nos  yeux  celles  qui  ne  fout  pas  Pou* 
vrage  de  l'art.  Des  grotippes  d'arbres , 
des  ponts  ruftiques  ,  des  parties  de 

prairies 
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prairies  ornent  fon  cours ,  auquel  les  — 
arbres  de  la  foret  fervent  de  couron-  R 
nement.  Le  fpedateur  aflis  fur  fes 
bords ,  aime  à  fe  perfiiader  qu'elle  eft 
de  niveau  arec  le  haut  du  château. 
On  a  pratiqué  près  de  fon  embouchure 
de  petites  îles ,  un  antique  château  % 
des  cabanes  &  une  efpèce  de  port.  Le 
'  inodefte  M.  Pottier  ,  Chevalier  de. 
TOrdre  royal  &  militaire  de  S.  Louis  „ 
a  conduir,  fous  les  yeux  du  Prince* 
les  différent  travaux  relatifs  à  cet  ou* 
vrage. 

■ 

L'Abbaye  be  Livry  eft  fituée 
fur  la  route  de  Meaux.  Il  y  a  un  Cou- 
vent de  Religieux  de  la  Congréga- 
tion de  France  &  une  mai  fon  Abba- 
tiale. Cet  endroit  eft  célèbre  par  le 
féjour  de  Madame  de  Sévigné  qui 
en  admiroit  chaque  jour  les  bois  8ç 
les  charmilles  ;  on  y  voit  des  eaux 
plates ,  mais  vives  &c  renfermées  dans 
plufieurs  baflins  ,  dont  un  eft  trçs- 
grand.  Elles  font  accompagnées  d'un 
beau  couvert  Ôc  de  promenoirs  biei* 
entretenus. 

III.  Partie.  Q  " 
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COURRAI.  COUPVRAI 


Appartenant  au  Prince  Louis  ,  eft 
un  château  confidérable  &  la  pre- 
mière Baronnie  de  la  Brie.  Il  a  été 
bâti  par  le  Cardinal  de  Lenoncourt 
il  y  a  environ  trois  cens  ans.  Les 
^dehors  font  très-bien  plantés  :  de  belles 
avenues  y  conduifent  de  difFérens  cô- 
réî.  Celles  qui  de  (tendent  au  châteaa 
font  au  nombre  de  neuf,  &  aboutifïènt 
à  une  grande  avant-cour.  Des  folTés 
fçcs  entourent  la  cour ,  Se  deux  pavil- 
lons s'élèvent  à  fes  extrémités  à  la 
même  hauteur  que  le  château. 

En  face  du  bâtiment  le  parterre  eft 
terminé  par  un  canal  orne  dans  fon 
milieu  d'une  rocaille  ôc  de  deux  Jets. 
Des  deux  côtés  on  a  jplanté  des  bof- 
quets  ,  dont  les  carres  font  coupés 
par-de(Tus  pour  procurer  au  fchâteau 
une  vue  des  plus  riantes  :  des  falles 
du  des  badins  en  occupent  les  centres. 

La  droite  eft  décorée  d'un  vafte 
boulingrin  orné  d'arbres  en  boule  & 
d'une  pièce  d'eau  à  oreilles  avec  une 
gerbe.  Par  un  fer  à  cheval  vous  mon- 
tez vers  un  réfervoir  de  forme  carrée , 
&  de  là  dans  de  très-beaux  bois  bien 
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percés  qui  occupent  toute  la  partie 
la  plus  élevée  du  parc.  Son  étendue  Coupvhx* 
eft  au  moins  de  Soixante  arpens.  Le 
réfervoir  placé  for  la  gauche  fourme 
les  eaux  baffes  ,  &  il  y  a  de  plus  une 
jolie  fontaine  au  milieu  de  la  baffe- 
cour. 

GUERMANDE 


Eft  peu  éloigné  de  Lagny  :  fes  jar-  g  u  e  r- 
dins  ont  toujours  pafle  pour  un  des  mahdi, 
meilleurs  ouvrages  de  le  Nojlrc.  La 
cour  du  château  ,  qui  eft  un  gros  bâ- 
timent à  double  pavillon  ,  eft  entou- 
rée d'une  part ,  d  un  foffé  fec  ,  &  de 
l'autre  ,  d'une  galerie  qui  donne  fur 
un  grand  parrerre  avec  un  baflïn.  A 
ce  parterre  fuccède  un  appartement 
vert ,  compofé  de  cinq  falles  ,  donc 
le  deflin  eft  diverfifîé.  Àu-delFus ,  on 
a  planté  un  bofquet  formé  de  cinq 
autres  falles  *  &  furmonté  d'un  grand 
bois  ,  qui  préfente  différentes  roures 
fort  agréables.  Le, centre  de  ce  bois 
offre  une  efplanade  entourée  d'arbres 
&  d'une  double  ceinture  de  gazon. 

En  fe  rapprochant  du  château ,  on 
peut  voir  la  pompe  ôc  le  réfervoir 
qu'on  a  pbecs  dans  un  petit  bois,  & 

Qij 
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vers  k  principale  face  du  château  £ 
,  G  u  e  r-  un  parterre  orn<4  d'un  bafïin  &  d'une 

rampe  pour  monter  dans  les  parties 
hautes  du  jardin:  A  droite  eft  un  bou- 
lingrin compam  ,  &  une  pièce  ap- 
pelée YOrmoic  >  qui  n'eft  qu'un  quin- 
conce ,  avec  une  falle  dans  le  milieu. 
Des  bois  &  des  terres  labourables  oc- 
cupent lerefte  du  parc ,  dont  l'étendue 
eft  de  deux  cens  arpens.  La  vue  &  les 
dehors  du  château  fpnt  au-dç(îus  de 
toute  expreflïon. 

LA  FORÊT  DE  CRESSY. 

~™  Au  milieu  d'une  vaftç  çfplanade, 
La  Poret  Q£  ^bomiffhnt  '  Cix  routes  percées  dans 

î?î  CréSSY. %  r    h  n '  *  f 

cette  foret,  on  a  eleve  en  1735  un 
,obclifque  fous  la  grande  maîtrife  de 
le  Fevre  de  la  Faluerè.  Sa  bafe  eft 
'ruftique  >  &  fes  faces  font  en  tour 
creuie.   L'pnç  prçfenre  un  fceptre  , 
&  l'autre  une  main  de  juftice  >  fur 
line  troifième  on  a  fculpté  un  mé- 
daillon aux  .armes  du  Roi  :  dans  la 
face  oppofée  on  lit  Pinfcription  fai- 
sante ,  lurmontée  d'un  chêne  en  baj* 
relief  : 

Aulam  Dianae  jam  vocat  v 
^      Pignum  Pcâ  comptum  nçnias  * 
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Et  aptitîs  commcrcio:  La  For 

c  j  ©*Cris 

Emptons  ad  votum  patcns 

Truncis  dat  empci|^xitus 

Dolis  inultis  quos  ncgat. 

N.  Ant,  Pecrard  fecii. 

La  foudre  tombanr  du  Ciel  fur  un 
globe  ,  fert  damorcilTement  à  cet 
obélifque.  . 

FRESNES. 


La  terre  feigneuriale  de  Frefnes  ap- ^  R  ,  f  N 
partienr  depuis  des  fic-des  à  des  per*. 
formes  de  coniidcration  j  Ci  l'on 
remonte  à  près  de  deux  cens  ans  ,  on 
trouvera  qu'elle  a  été  pofledée  par  des 
Secrétaires  d'Etat  &  des  Miniftres  (a) 
qui  en  ont  fucceffivemeut  décoré  le 
château  &  les  dehors.  Elle  eft  à  fept 
lieues  de  Paris  &c  à  trois  lieues  de 
Meaux.  On  y  arrive  par  une  avenue  A 
quatre  rangs  d'arbres  qui  a  plus  de 
quinze  cens  toifes  de  long ,  &  qui 

■ 

(a)  Meilleurs  Robcrtct  en  15*47  ,  Forgct 
en  16x0  ,  de  Gucncgaud  en  1669  ,  le  Chan- 
celier  d'Ague/Tcau  en  1708,  &  M.  Ton  fils, 
Doyça  du  Confeil. 

Qiij 


}6S  VoYÀèl  PlTTOKBSQU* 

aboutit  d'un  coté  au  grand  chemin  de 
f  *  BSWSS'Meaux ,  &  de  l'autre  à  la  rivière  dç 
Marne.  Aux  deux  tiers  environ  de  cette 
avenue ,  on  trouve  deux  gros  pavil- 
lons &  une  belle  *Jllée  avec  deux  ter- 
rafles,  qui  conduit  à  une  avant-cour 
entourée  de  murs  féparés  par  des 
grilles.  Elles  donnent  fur  de  grands 
potagers  &-fur  des  avenues  du  parc  à 
perce  de  vue. 

Le  château  &  les  parterres  font  dans 
une  efpèce  d'île  formée  par  des  fofTés 
revêtus  >  &  par  des  canaux  à  fleur  de 
terre  ,  continuellement  arrofés  par 
une  petite  rivière  nommée  la  Bre- 
vonne ,  qui  fe  décharge  dans  la  Marne 
au  bout  du  parc.  La  cour  du  château 
ieft  valte  6c  formée  par  un  corps  de 
logis  avec  fix  pavillons  ,  dont  Fr. 
Manfart  en  a  élevé  quatre  qui  font  de 
la  plus  belle  bâtiffe  \  de  grandes  ailes 
que  terminent  deux  autres  pavillons  > 
accompagnent  cette  cour. 

La  chapelle  eft  regardée  avec  raifon 
Comme  un  chef-d'œuvre  d'architec- 
ture. Manfart  avoit  été  choifî  par  la 
Reine  Anne  d'Autriche  pour  conf- 
truire  l'églife  du  Val- de- Grâce  à  Paris. 
Lorfqu'il  l'eut  conduite  jufqua  la 
♦grande  corniche,  la  Reine,  pour  des 
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confédérations  particulières  >  jugea  z 
propos  d'en  charger  d'autres  archt- ÎRESNIS* 
te&es.  Manfart  pique  de  cette  préfé- 
rence ,  réfolut  de  faire  connoître  l'in- 
capacité de  ceux  qui  l'avoient  ainfi 
fupplanté.  Il  entreprit  alors  la  chapelle 
de  Frefnes  pour  M.  de  Guénégaud  , 
fecrétaire  d'Etat  ,  &  il  exécuta  en 
petit  le  modèle  qu'il  avoit  imagine 
pour  le  Val-de-Grace. 

Aux  côtés  de  l'autel  deux  Anges 
debout  ,  bien  drapés  ,  tiennent  une 
corne  d'abondance  où  Ton  a  place  des 
cierges.  Sur  l'autel  eft  un'  baldaquin 
foutenu  par  des  colonnes  Compofitcs, 
fous  lequel  quatre  Apôtres  qui  re*- 
gardent  dans  le  tombeau  de  la  Sainte 
vierge  y  font  furpris  de  ne  plus  l'y 
trouver  ;  un  d'eux  par  fon  gelte  dé- 
fïgne  qu'elle  eft  montée  au  ciel.  Ce 
baldaquin  eft  furmonté  de  trois  Anges 
tenant  une  guirlande  de  fleurs  :  deux 
plus  élevés  accompagnent  1*  croix. 
Toutes  ces  Figures  modelées  par  Gi- 
rardon  ,  font  a  une  grande  beauté  ;  U 
difgrace  de  M.  de  Guénégaud  a  em- 
pêché qu'elles  n'ayent  été  exécutée* 
en  marbre. 

L'ordre  Corinthien  en  pilaftres  règne 
dans  l'intérieur  du  dôme  ,  dont  les 

Qiv 
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SSSUSSa  pendentifs  offrent  quatre  tableaux  de 
ï  k  £  s  n  e  *.  le  Brun  ;  favoir  ,  David  jouant  de  la 
harpe ,  N.  S.  au  jardin  des  oliviers  , 
S,  Matthieu  &  une  fïbylle.  Dans  le 
dôme  au-deflus  de  l'autel  la  Sainte 
Vierge  s'élève  vers  le  ciel ,  6c  dans  la 
calotte  le  Pcre  Eternel  tend  les  bras 
pour  la  recevoir.  Sur  l'entablement 
porté  par  des  confoles  accouplées  3  font 
placés  à  l'aplomb  des  pendentifs  quatre 
grouppes  d'Anges  tenant  des  fleurs. 
Le  dôme  jufqu  a  la  calotte  forme  un 
attique  orné  de  pilaftres  accouplés,  & 
les  quatre  petites  tribunes  ménagées 
dans  les  piliers  qui  le  portent,  charment 
par  leurs  proportions  &  la  déiicatefTe 
de  leur  fculpture. 

Deux  arcades  de  la  petite  nef  qui 
précède  le  dôme  rappellent  la  beauté 
de  celles  du  Val-de~Grace  ,  ainfi  que 
les  petits  plafonds  des  chapelles  aux- 
quelles elles  fervent  d'entrée.  Au-deC- 
lus  de  la  porte  eft  une  table  furmontée 
de  deux  lions  qui  accompagnent  un 
ceil  de  bœuf.  Plus  haut  un  aigle  placé 
-au  milieu  d'une  coquille  paroît  fou- 
tenir  une  petite  tribune  en  voufTure. 

On  entre  dans  le  château  par  un 
veftibule  orné  de  colonnes  Doriques  , 
dont  le  fût  eft  chargé  de  liftels  >  com- 
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me  celles  des.  Tuileries.  Le  grand 
efcalier  eft  à  droite  ,  &  à  gauche  une  E  * 
falle  à  manger  9  qui  a  en  face  une  for- 
tie  fur  un  aurre  veftibule  Se  fur  une 
terratfe  fuivie  d'un  grand  parterre.  Il 
elt  terminé  par  une  allée  en  trompette  , 
à  quatre  rangs  d'arbres  ,  de  cinq  cenf 
toifes  de  long ,  qui  conduit  à  un  vafte 
rond  où  fe  réunifient  les  deux  terraffes 
qui  ferment 'le  parc  du  côté  du  midi» 
Leur  bel  effet  eft  fenfible  de  ce  ve£- 
tibule  &  de  la  falle  à  manger. 

Les  cuiftnes  ,  offices ,  falïes  du  com- 
mun &  caves  régnant  fous  le  château  , 
occupent  les  fouterreins. 

Le  premier  étage  eft  compofé  d\ira 
grand  appartement  qui  occupe  la  moitié 
du  château.  On,  y  entre  par  une  falle 
des  gardes  &  par  une  féconde  anti- 
chambre fuivie  d'une  galerie  qui  tient 
une  aile  du  bâtiment ,  &  aboutit  à  uit 
falon  orné  de  glaces.  Les  plafonds  en 
dome  de  ces  deux  pièces  préfenterïc 
d'anciennes  peintures  en  arabefques- 
qui  forment  encore  un  bel  effet.  A  la 
droite  de  l'antichambre  eft  un  grand 
falon  d'hiver  avec  une  cheminée  gar- 
nie d'une  glace  en  enfilade  de  la  ga- 
lerie ,  dans  laquelle  les  objets  cham- 
pêtres viennent  fe  pèindre.  Le  refte 
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du  château  renferme  vingt-fix  appatv 
s-  temens  de  maître ,  où  Ton  a  raflfemblé 
les  commodicés  &  les  dégagemens 
poflîbles. 

La  droite  de  l'avant-cour  eft  occu- 
pée par  les  bafle-côurS  &  par  un  po- 
tager de  vingt  arpens  avec  de  beaux 
efpaliers,  dont  un  feul  au  midi  a  plus 
de  deux  cens  cinquante  toifes.  A  la 
gauche  eft  un  jardin  bien  planté  y  dont 
une  partie  eft  en  bofquets  &  quin- 
conces ,  &  le  furplus  rorme  un  vafte 
parc  au  milieu  duquel  fe  trouve  une 
étoile  de  huit  allées  terminées  par  des 
points  de  vue  aulïî  variés  qu'agréables. 
Ce  parc  qui  contient  près  de  trois  cens 
arpens,  eft  bordé  au  levant  par  l'a- 
venue à  quatre  rangs  d'arbres  dont  on 
a  parlé ,  au  midi  &  au  couchant  pat 
de  grands  canaux  le  long  defqutls 
règne  une  belle  terrafïe ,  &  au  cou- 
chant par  la  rivière  de  Brevonne ,  & 
par  une  pièce  d'eau  de  trois  arpens  où 
cette  rivière  entre  ,  ce  qui  forme  un 
très  -  beau  couronnement  au  grand 
parterre.  De  vaftes  pièces  d'eau  à  fleur 
de  terre  l'entourent,  Se  cinq  cloîtres  de 
prés  plantés  d'arbres  les  accompagnent; 
A  la  jonction  des  fofles  du  château 
avec  ces  canaux  il  en  part  deux  autres 
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k  droite  &  à  gauche  ,  dont  un  a  plus 
de  deux  cens  cinquante  toifes ,  &  rap-  F  r  e  s  n  e  s< 
porte  toutes  fes  eaux  à  la  Brcvonne  , 
au  bout  du  parc. 

Sur  la  droite  du  parterre  vous  aper- 
cevez un  moulin  économique  de  la 
plus  grande  beauté ,  &  au-deflus  une 
garenne  fermée ,  de  quarante-cinq  ar- 
pens.  Le  refte  de  la  terre  de  Freine* 
eft  planté  de  grandes  &  belles  avenues, 
Se  la  plaine  eft  parfemée  de  renufes  y 
qui  y  font  un  effet  très-agréable, 

S  A  I  N-P  O  R  T. 

À  neuf  lieues  de  Paris  ,  fur  les  rives  SAm.pORT 
de  la  Seine ,  eft  le  château  de  Sainte- 
Aflife,  On  y  arrive  par  une  patte  d  oie 
percée  àaim  les  bois  ,  &  qui  rend  à 
une  vafte  efplanade ,  fervant  d avant- 
cour  au  bâtiment  flanqué  de  deux  pa- 
villons. &~de  deux  autres  à  un  étage,, 
dans  l'un  defquels  eft  la  falle  à  man- 
ger. Louis  XV  pafla  il  y  a  plufieurs 
années  par  Sain  Port,  &  trouva  trop 
petite  la  pièce  deftinée  à  cet  ufage. 
Les  paroles  de  Sa  Majefté  furent  rap- 
portées à  feu  M.  Glucq  ,  alors  fei- 
gneur  de  Sainte-Aflife  ,  qui  hc  conf- 
truire  en  peu  de  temps  celle-ci  dont 

Q  v) 
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SSSSBSBk  décoration  ett  extrêmement  recher- 

Sain-Port*  çhée. 

Deux  terrafïes  %  dont  la  plus  élevée 
eft  autant  remarquable  par  fa  longueur 
que  par  fa  largeur,  régnent  dans  toute 
l'étendue  du  jardin.  Sur  la  gauche  eft 
l'orangerie  ,  avec  un  grand  bois  percé 
d'allées.  On  defeend  par  plusieurs 
rampes  ,  vers  les  bords  de  la  rivière 
de  Seine  ,  le  long  de  laquelle  font  les 
potagers  ornés  de  trois  canaux.  Ce 
château  eft  à  Madame  la  Marquife  de 
Monte  (Ton. 

s  • 

Le  Pavillon  du  Roi  eft  fitué  fur 
la  hauteur  à  l'extrémité  de  la  foret  de 
Rougeau.  On  y  arrive  par  une  avenue 
de  plus  de  deux  lieues ,  percée  tant 
•  dans  cette  forêt  que  dans  celle  de 
Senaar.  Auffi-bien  tenue  qu'un  jardin, 
elle  a  difterens  carrefours ,  dans  l'un 
defquels  eft  une  table  ronde  pour  fer- 
vir  a  une  halte  de  cha(Te.  Au  bout  de 
cette  avenue  ,  on  aperçoit  la  grille  qui 
ferme  la  première  cour  fuivie  d'une 
féconde  &c  d'une  vafte  efplanade  car- 
rée, avec  un  pavillon  a  chaque  angle. 
La  cour  d'honneur  eft  entourée  d'une 
baluftrade  en  entrelacs, ,  &  terminée 
par  une  terrafTe  fervant  de  pjate-forme 
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au  bâtiment  d'où  Ton  découvre  une  Sain-Pout* 
étendue  de  pays  immenfe  }  la  rivière 
de  Seine  ,  ainfi  que  le  Méandre ,  forme 
vis-vis  de  ce  pavillon  un  grand  fer  à 
cheval ,  avec  divers  replis  qui  varient 
agréablement  les  objets. 

L'avant-cour  &  le  parterre  font  ac- 
compagnés de  retraités  8c  d'allées  y 
au  bout  defquelles  il  y  a  deux  pavil- 
lons pareils  aux  premiers  >  &  décorés 
d'un  ordre  Ruftique  -y  le  tout  compofé 
&  exécuté  dans  le  genre  fimple,  con- 
venable à  une  maifon  de  chaflTe  ou 
Louis  XV  fe  rendit  pour  la  première 
fois  le  31  Avril  1759. 

Le  pavillon  eft  double  ,  conftruit  à 
l'Italienne  ,  &  compofé  d'un  rez  de 
chauflee  avec  un  étage  bas  ,  compris 
fous  le  même  entablement  fur  monté 
d'une  baluftrade  décorée  de  vafes.  Il 
.  a  treize  croifées  de  face  ,  dont  trois 
font  dans  Pavant-corps  du  milieu  cou- 
ronné d'un  fronton  qui  renferme  des 
fujets  de  chafTe.  La  faillie  de  l'ayant- 
corps  eft  marquée  par  de  grandes  tables 
de  refend*  ruftiqués ,  ainfî  que  celle 
des  pavillons  des  angles  qui  n'o»t 
qu'une  croifée. 

L'appartement  du  Roi  occûpe  tout 
le  rez  de  chauffée  de  ce  pavillon.  Lq 
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falon  eft  fitué  à  fon  extrémité  du  côté 
Sàxn-Po*ï.  de  la  rivière  :  fa  longueur  eft  de  qua- 
rante-cinq pieds  fur  quarante-deux  de 
largeur  y  Se  trente-huit  pieds  d'éléva- 
tion. Il  comprend  les  deux  étages ,  & 
eft  percé  de  fept  croifees  &  d  autant 
en  attique.  Les  trumeaux  préfentent 
de  grands  pilaftres  avec  des  tables  ren- 
foncées où  font  attaches  des  trophées 
allégoriques  à  la  chaflfe  &  à  la  pêche* 
La  partie  de  Pattique  eft  ornée  de 
médaiLlons  repréfentant  les  Mufes. 
M.  Tujjardà  exécuté  avec  autant  d'art 
que  de  foin  ,  les  différentes  parties  de 
cette  décoration  qui  eft  entièrement 
en  plâtre  ,  furies  deffins  de  le  Carpen~ 
ticr • ,  auteur  de  tous  les  plans  de  ces 
édifices.  Il  difoit  à  leur  fujet  ,  qu'il 
crai^noit  bien  que  la  réputation  ne 
payât  cher  les  compkifances. 

CRAMAYEL. 

- 

Cjul  xx  ï^^s  avenues  d'environ,  cinq  quarts 
*  de  lieue  conduifenr  à  ce  château  bâti 
degrezen  1205.  Deux  avant- cours  9 
dont  la  féconde  eft  entourée  de  foffes 
pleins  d'eau,  ainfique  le  château ,  pré- 
cèdent  la  cour.  Les  croifées  de  Cra- 
mayel  inégales  ,  étoient  placées  forç 
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irrégulièrement.  Boffrand  y  a  fait  dans 
fa<hftribution  de  grands  changemens  ,  Cràmày*l« 
qui  le  diftinguent  plus  que  fon  archi- 
tecture extérieure.  On  voit  dans  la 
falle  à  manger  un  très-grand  tableau  y 
peint  par  Oudry ,  repréfentant  un  ceif 
aux  abois.  Celle  du  billard  renferme 
deux  moyens  ouvrages  du  même  ar- 
tifte  ,  où  font  deux  chiens  en  arrêt. 

Le  parc  a  cent  arpens  &  eft  planté 
dans  le  grand  genre.  Deux  allées 
doubles  ouvertes  en  arcades  ,  accom- 
pagnent le  parterre  qui  a  vingt  cinq 
arpens..  Il  eft  terminé  par  un  obélifque 
de  pierre,  élevé  en  l'honneur  de  l'u- 
nion conjugale  du  maître  Se  de  la  maî- 
treflTe  du  château.  Le  potager  a  cinq 
arpens  d  étendue.  L'orangerie  &  la 
falle  de  fpe&acle  font  dignes  de  l'at- 
tention dts  curieux. 

Fin  de  la  troijlème  Partie* 


VOYAGE 

PITTORESQUE 

DES  ENVIRONS  , 

DE  PARIS. 


QUATRIEME  PARTIE» 

D  u  coté  du  nord  ,  on  tsouve  la. 
Porte  Saint  Denis  ,   qui  mène  à  la 

f>etite  ville  de  ce  nom  ,  firuce  à  deux 
ieues  de  Paris.  Les  fept  croix  de 
pierre  qu'on  remarque  fur  le  chemin  y 
ont  été  placées  dans  les  endroits  où 
Philippe  le  Hardi  &  fes  frères  5  en- 
fans  de  Saint  Louis  ,  fe  repofèrent  en 
portant  à  l'Abbaye  Royale  de  Saint 
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Denis  les  précieux  reftes  du  Roi  leur 
père.  Les  Statues  de  pierre  qu'on  voit 
fous  la  croix  qui  fait  h  pointe  de  ces 
efpèces  de  pyramides  ,  repréfentent 
Philippe  le  Hardi  ,  Saint  Louis  fou 
père  &  Louis  VIII  fon  aïeul. 

SAINT  DENIS.   

Cette  Eglife  ,  qu'on  croit  être  laSé  Dfi  NIS* 
cinquième  ou  la  fixième  conftruite  fur 
le  tombeau  de  Saint  Dçnis,  participe 
de  diflférens  goûts  d'architedfcure.  Ce- 
pendant toutes  fes  parties  forment  un 
des  plus  beaux  gothiques  qui  exiftenr. 
Son  entrée  eft  un  refte  de  l'ancien  bâ- 
timent élevé  fous  Charlemagne  5  5c 
fert  de  veftibule  à  l'Eglife  bâtie  en 
1131,  des  bienfaits  de  la  Reine  Blan- 
che &  de  Saint  Louis.  Le  choeur  de  le 
chevet  furent  achevés  en  1181  fous 
Philippe  le  Hardi- 

Le  portail  accompagné  de  deux 
tours  ,  fur  l'une  defquelles  s'élève  une 
pyramide,  a  trois  grandes  portes.  Au- 
deffiis  du  cintre  de  la  principale  eft 
repréfenté  un  Chrift  dans  la  gloire  y  Se 
fur  les  cotés  de  chaque  portique  font 
des  Statues  de  Rois ,  de  Reines ,  &  de 
bienfaiteurs  de  cette  Eglife.  Elle  eft 
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'  comme  divifée  en  trois  panies  ;  la  nef, 
•  le  chœur  &  le  chevet ,  qui  tirent  leur 
principale  beauté  de  leur  ftru&ure  6c 
de  leur  légèreté.  Le  grand  buffet  d  or- 
gues porte  fur  une  arcade  de  plus  de 
quarante  pieds  de  haut  ,  Se  de  toute 
la  largeur  de  la  nef.  C'eft  un  ouvrage 
moderne  ,  dont  du  Val  a  été  l'archi- 
te&e. 

A  un  des  piliers  de  la  nef,  dans  le 
bas  côté  droit ,  on  iroit  le  tombeau  de 
Jacques  Stuer  de  Cauflade  >  Marquis 
de  Saint  Mégrin  ,  exécuté  en  marbre 
&  en  plomb  par  Slodt%. 

Les  grilles  de  fer  qui  ferment  les 
côtés  du  chœur ,  méritent  d'être  re- 
marquées pour  la  beauté  du  travail. 
Elles  font  dues  au  Frère  Denis  ,  ainfî 
que  celle  placée  au-devant  du  chœur , 
&  dont  la  porte  a  pour  amorti(Tement 
une  croix  dor  garnie  de  pierreries  f 
qu'on  dit  avoir  été  idAttyxc  Saint  Eloy. 
Les  autres  ouvrages  en  fer,  tels  que 
les  degrés  &  les  tours  du  jubé ,  la  fu£- 
penfion  des  lampes ,  &  la  baluftrade 
del  orgue  font  du  Frère  Denis. 

On  fait  que  cette  Bafîliqrce  eft  def- 
tinée  à  la  fcpulture  de  nos  Rois  ,  de- 
puis Dagobert  I ,  mort  en  6$  8 ,  qui  ent 
*ft  le  principal  fondateur.  Sans  entrer 
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dans  le  détail  de  leurs  tombeaux  am-  ï!^ 
plement  décrits  dans  Phiftoire  de  l'Ab-  S.  D 
baye  de  Saint  Denis  par  Don  Félibien  , 
je  me  Contenterai  de  parler  des  quatre 
plus  beaux  monumens  qui  font  l'or- 
nement de  cette  Eglife ,  les  feuls  qui 
doivent  entrer  dans  le  plan  de  cet 
ouvrage. 

Le  tombeau  de  François  I  placé  à 
droite  ,  eft  de  *  marbre  blanc  y  &  dé- 
coré de  feize  colonnes  cannelées  d'or- 
dre Ionique ,  diftribuées  au-devant  des 
arcades  ,  par  lefquelles  on  découvre 
trois  voûtes  ornées  de  fcul^tures.  Sous 
la  plus  grande  ,  on  a  place  les  Figures, 
couchées  de  François  I  &  de  la  Reine 
Claude  de  France.  Au- deflus  paroiffent 
cinq  Statues  de  marbre  ,  de  grandeur 
naturelle  :  celles  du  Roi  &  de  la  Rein* 
font  à  genoux  ,  chacune  fur  un  prié- 
Dieu  ;  les  trois  autres  aufli  à  genoux  , 
font  deux  fils  &  une  fille  de  ce^  Prince. 
Les  faces  de  ce  tombeau  qui  eft  du 
detlin  du  Prima tice  ,  d'autres  difent 
du  Nicoïo  ,  préfentent  difFérens  bas- 
reliefs  ,  dont  il  y  en  a  deux  principaux. 
L'un  offre  la  célèbre  bataille  de  Ma- 
rignan,  où  les  Sui(Tes  eurent  le  defTous 
en  1 5 1 5 ,  &  qui  dura  les  i  j  &  14  Sep- 
tembre :  l'autre  eft  celle  deCerifolcs , 
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gagnée  en  1 544  dans  le  Piémont  pat 
S,  D£  a  1  s.  |e  çomte  d'Enguien  >  contre  l'armée 

des  Impériaux. 

Dans  la  même  chapelle  ,  Margue- 
rite ComteflTe  de  Flandre,  fille  de  Phi- 
lippe V  ,  eft  repréfentée  en  marbre 
blanc  5  &  couchée  fur  un  tombeau  de 
marbre  noir ,  décoré  d'un  ouvrage  go- 
thique terminé  en  pyramide. 

A  un  pilier  de  la  croifée  ,  eft  adoffé 
l'Autel  de  Saint  Benoît,  orné  de  deux 
colonnes  de  porphyre ,  dont  les  cha- 

}>iteaux  &  les  bafes  font  de  bronze  ; 
a  Figure  en  marbre  du  Saint  tenant  fa 
crofle,  eft  de  Tuby. 

Le  grand  Autel  eft  élevé  fur  quatre 
marches.  Ses  ornemens ,  quoique  très- 
anciens  -j  ont  leurs  beautés.  Son  pa- 
rement renferme  dans  une  riche  bor- 
dure un  bas-relief  de  vermeil ,  repré- 
sentant l'Enfant  Jéfusdans  la  crèche  , 
adoré  par  les  Bergers.  Cet  ouvrage  eft 
de  Loyr.  Ses  gradins  de  bronze  dore 
font  ornés  d'entrelacs,  derofettes  &  de 
fleurs  de  lis.  Le  retable  renferme  trois 
bas-reliefs  dans  des  cadres  de  ver- 
meil. Celui  du  milieu  eft  en  or,  en- 
touré de  pierres  précieufes  ,  &c  offre 
J.  C.  tel  qu'il  eft  peint  dans  l'apoca- 
lypfe  ,  accompagné  des  Saints  de  la 
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primitive  Eglife.  Les  deux  des  côtés  — —*T 
.plus  modernes  &  d'argent  doré  ,  font  S.  D  su  1 t* 
-Voir  l'Adoration  des  Mages  &  la  Pré- 
£entation  au  Temple. 

Au-de(Tus  du  retable ,  eft  pofée  une 
grande  croix  d'or  enrichie  de  pierre- 
ries \  de  fon  pied  fort  une  efpèce  de 
croffe  couverte  dp  feuillages  ,  où  eft 
fufpendu  le  Saint  Sacrement  enfermé 
dans  une  cuftode  ,  ornée  de  colonnes 
Ioniques  très-bien  travaillées  en  bron- 
ze ,  par  Cuffi.  % 

Au  côté  gauche  du  chœur,  on  re- 
marque le  tombeau  de  .  Louis  XIL, 
<lont  l'architecture  eft  fort  délicate 
&  toute  de  marbre  ,  ainfi  que  les  Fi- 
.gures  qui  l'accompagnent.  Un  foubaf- 
,  fement  élevé  fur  deux  marches  eft  orné 
de  bas-reliefs ,  où  fe  voient  les  vi&oires 
de  Louis  XII  eh  Italie.  Aux  angles  de 
ce  foubaflçment  font  aflîfes  quatre  Sra* 
tues  de  femmes  plus  grandes  que  na- 
ture j  fayoir ,  la  Prudence ,  la  Juftice , 
la  Tempérance  8ç  la  Force.  Au  milieu 
du  maufolée  orç-  voit  une  forme  de 
tombeau ,  qui  foutient  les  Figures 
nues  &  mourantes  du  Roi  &  de  la 
Reine  Anne  4e  Bretagne  Ùl  femme  , 
couchés  à  côté  l'un,  de  l'autre.  Entçe 
Ms  arcadçs  dont  il  eft  environné  >  fonç 
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affiles  les  Statues  des  douze  Apôtres, 
£•  Di  n  1 s.  de  moyenne  proportion. L  entablement 

qui  les  couronne  porte  un  focle  ,  au- 
deffus  duquel  on  a  placé  le  Roi  &  la 
Reine  à  genoux.  La  plus  grande  partie 
de  ce  bel  ouvrage  eft  attribuée  à  Paul 
Ponce  :  on  foupçonne  que  l'autre  a 
été  travaillée  à  Tours  par  un  fculpteur 
nommé  Jujle. 

Le  tombeau  des  Valois  eft  au-def- 
fus  de  celui  de  Louis  XII.  Conftruit 
d'un  beau  marbre  blanc  ,  il  eft  orne 
de  douze  colonnes  Compofites  ,  éle- 
vées fur  un  foubatiement  en  forme 
de  piédeftal.  On  voit  dans  les  angles 
les  quatre  Vertus  Cardinales  y  en  au- 
tant  de  Statues  de  bronze.  Là  Foi , 
l'Efpérance  ,  la  Charité  &  les  bonnes 
Œuvres ,  font  repréfentées  fous  des 
Figures  fymboliques  dans  les  faces  du 
foubaflèment ,  &  au-deflus  on  a  place 
les  Statues  couchées  de  Hfenri  II  & 
de  Catherine  de  Médicis.  La  plate- 
forme  qui  les  couvre  eft  furmontée 
des  Figures  en  bronze  du  Roi  &  de  la 
Reine  à  genoux  fur  un  prié- Dieu.  On 
ignore  le  fculpteur  de  ces  beaux  ou- 
vrages y  je  ferois  porté  i  croire  que 
Germain  Pilon  y  a  eu  quelque  parr, 
furtout  aux  Vertus  Cardinales  qui 
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tiennent  beaucoup  de  fa  manière  &  1^"^"""* 
de  fon  deiiïn.  S.  Di  h  x  $♦ 

Remarquez  près  delà  ane  cuve  de 
porphyre ,  de  cinq  pieds  trois  pouces 
de  long,  fur  deux  pieds  deux  pouces 
de  large ,  &  feize  pouces  de  profon- 
deur. Quelques  antiquaires  prétendent 
que  c'eft  plutôt  un  tombeau  qu'un 
baptiftaire. 

Le  maufolée  duVicomte.de  Turenne 
fe  voit  dans  la  chapelle  voifine.  Ce 
grand  capitaine  y  eft  repréfenté  expi- 
rant entre  les  bras  de  l'Immortalité  , 
qui  tient  une  couronne  de  laurier 
qu'elle  élève  vers  le  ciel.  À  fes  pieds 
un  aigLe  effrayé  ,  défigne  l'Empire  fur 
lequel  il  remporta  tant  de  glorieux 
avantages*  Ce  grouppe  a  été  fculpté 
par  Tuby.  Un  bas-relief  de  bronze 
repréfenté  âu-devant  du  tombeau  la 
dernière  aftion  du  Vicomte  ,  durant 
fa  campagne  de  1^71  ,  où  avec  vingt- 
cinq  mille  hommes  il  battit  en  diffé- 
rentes rencontres  plus  de  foixante- 
dix  mille  ennemis ,  &  acheva  à  la  jour- 
née de  Turkeim  de  les  mettre  Tel- 
lement en  défordre  ,  que  de  ce  grand 
nombre,  vingt  mille  hommes  à  peine 
repafsèrent  le  Rhin. 

Aux  cotés  du  tombeau  font  deux 
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^mmm~m  grandes  Figures  de  femmes ,  qui  ex- 
S.  Dini  s.  priment  la  Sagefle  &  la  Valeur  j  celle- 
ci  eft  conftéftnée  ,  l'autre  étonnée  de 
la  mort  imprévue  de  ce  Héros.  La 
première  a  divers  fymboles^un  autel, 
des  livres  ,  &  un  vafe  d'où  fortent 
quantité  de  pièces  d'argent  monnoyé. 
Les  Marfy  ont  fculpté  ces  Figures  de 
marbre.  Cette  belle  compofition  in- 
t  ventée  par  le  Brun  9  occupe  une  ar- 

cade ineruftée  de  marbre  ,  ôc  ornée 
d'une  pyramide  &  de  trophées  at- 
tachés à  deux  grands  palmiers  de 
bronze,  ! 

Le  Tréfor  renferme  quantité  de 
chofes  fingulières  &  précieufes ,  dans 
la  defcription  defquelles  je  n'entrerai 
point  :  un  petit  livre  imprimé  en  con- 
tient le  détail.  Les  morceaux  les  plus 
précieux  de  ce  Tréfor  font  trois  vafes 
antiques  d'agate  orientale.  Le  premier 
eft  une  coupe  ronde  très-exa&eraene 
cvidée  >  mais  dont  la  cannelure  eft 
travaillée  avec  un  foin  qui  fait  admirer 
la  précifion  de  l'ouvrier.  Le  fécond 
-forme  une  coupe  ovale ,  admirable  par 
le  rapport  que  les  cannelures  tenues 
fort  larges  ont  de  l'extérieur  à  rimé- 
rieur.  Le  troifîcme  >  un  des  plus  fin- 
^uliers  qu'il  y  ait  en  Europe,  eft  une 

coupe 
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toupe  chargée  dans  fon  pôurtour  d'une 
très-grande  quantité  d'ornemens  en 
bas-relief,  qui  ne  laiflent  rien  à  de- 
(îrer.  On  conjecture  que  toutes  ces 
figures  ne  font  qu'un  jeu  d'un  artifte 
Grec  ,  qui  voulant  orner  un  vafe  def* 
tiné  à  boire ,  y  a  rafTemblé  les  attributs 
de  Bacchus.  Ce  morceau  très  -  re- 
commandable  pour  fa  forme ,  fa  con- 
fervation  &  fon  antiquité  qu'on  fait 
remonter  à  Ptolémée  Philadelphe  ^ 
Roi  d'Egypte ,  eft  gravé  dans  le  livre 
du  Père  Montfaitcon  ,  &c  dans  l'hif- 
toire  de  l'Abbaye  de  Saint  Denis  ,  par 
Don  Felibien. 

Le  nouveau  bâtiment  des  Pères 
Bénédiétilfs  qui  n'eft  pas  encore  achevé, 
eft  du  deflin  de  de  Cotte.  Son  éléva- 
tion ,  fon  étendue ,  la  grandeur  des 
ialles  &  des  dortoirs  qui  le  compo- 
fent ,  contribuent  beaucoup  à  fa  ma- 
gnificence. La  face  du  côjé  de  la  ville 
eft  ornée  d'un  grand  fronton,  fculpté 
par  Adam  le  cadet ,  dont  les  Figures 
ont  neuf  pieds  de  proportion,  fi  re- 
présente Saint  Maur  implorant  le 
fecours  de  Dieu  pour  la  gucrifon  d'un 
enfant  mi*  à  fes  pieds  par  une  mère 
affligée. 

JLa  baiuftrade  &  les  rampes  da 
IV.  Partie  & 
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T— — — —  grand  cfcalier  ,  font  de  très  -  beaux 
S.  Diniî.  ouvrages  de  Piçrrc  Denis.  Au  pied 
de  cet  efcalicr ,  rémarquez  une  pierre 
de  liais  qui  a  plus  de  onze  pieds  de 
diamètre ,  deftinée  à  laver  les  mains 
des  Religieux  »  dans  le  milieu  de  la- 
quelle eft  un  vafe  entouré  d'enfans  8c 
de  dauphins  ,  le  tout  en  plomb. 

Le  réfe&oire  eft  orné  de  deux  grands 
tableaux  cintrés ,  placés  aux  extrémi- 
tés ;  favoir ,  la  Loi  ancienne  &  la 
Loi  nouvelle  :  Tune  figurée  par  celle 
qui  fut  donnée  à  Moïfe  fur  le  mont 
Sinaï  ,  &  l'autre  par  la  Defcente  du 
Saint-Efprit  fur  les  Apôtres.  Reftout  a 
fait  paroître  beaucoup  de  génie  dans 
ces  morceaux.  * 

La  chaire  du  le&eur  reffemble  a 
une  découpure ,  tant  eft  grande  la  dé- 
licatefTe  de  fon  travail,  Ceft  le  Frère 
Denis  qui  en  a  été  l'artifte  ;  ainfi  que 
des  autres  ouvrages  en  fer  placés  eu 
divers  endroiçs  de  cetçe  Abbaye. 

• 

L'Eglife  des  Dames  de  i'Annon- 
çiade  a  éçc  bâtie  fur  les  deflins  de 
/.  H.  Manfart  qui  y  a  employé  Tordra 
bniquç. 

■ 

■  >    Ç0   ^  • 
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ARNOUVILLE 

Eft  une  belle  &  grande  terre  que  A 
le  Roi  a  érigée  en  Comté  ,  au  mois  Y 
d'Avril  1757.  Elle  eft  fituée  à  une 
lieue  de  Saint  Denis  &  très-près  dé 
Gonefle  qui  fait  même  une  partie  dé 
la  feigneurie  ,  ainfi  que  Garges.  Tous 
ces  environs  que  M.  de  Machault, 
Miniftre  d'Etat  a  réunis  ,  &  les  terres 
qui  en  relèvent,  la  rendent  une  des  plus 
importantes  qu'il  y  ait  à  une  fi  petite 
diftance  de  la  capitale. 

Cet  endroit  raflfemble  trop  de  beau- 
tés pour  ne  pas  exciter  la  curiofité  des 
amateurs  Se  des  artiftes.  Ces  derniers 
y  ont  développé  leurs  talens  avec  fuc-* 
cès ,  &  ils  ne  pouvoient  manquer  de 
réuffir ,  guidés  par  le  gg^t  fage  &  vrai 
du  propriétaire.  Les  travaux  en  ont 
été  très-confidérables  ,  &  d'une  grande 
difficulté  >  par  les  obftacles  que  pro- 
duit naturellement  un  terrein  inégal 
où  il  falloir  tout  créer.  Contant  en  a 
fait  les  projets  ,  dont  la  plus  grande 
partie  a  été  exécutée  fous  les  yeux  }  ils 
ont  écé  continués  par  Chevotet  :  le  mé<* 
rite  de  l'un  &  de  l'autre  eft  trop  connu 
pour  m'étendre  fur  leur  éloge. 
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g  Le  château  n'eft  point  encore  bâti , 

Arnou-  &  il  p'exifte  qu'une  partie  de  fes  fon- 
yiLhi,  dations  ,  mais  on  en  a  fini  les  acceffoi- 
res  qui  font  immenfes.  Les  aîles  dont 
il  doit  erre  accompagné  ,  renferment 
quelques  tableaux  &  des  morceaux 
très-intéreffans ,  tant  en  marbre  &  en 
bronze,  qu'en  porcelaines  anciennes* 
La  chapelle  unit  une  belle  (implicite 
à  beaucoup  de  dignité  f  elle  eft  ronde 
&  ornée  de  pilaftres  Ioniques,  Brunctù 
le  fils  a  ppint  laxoupole  \  les  effets  de 
l'architedture  en  font  fi  vrais,  qu'il  eft 
difficile  d'échapper  à  l'illufion.  L'autel 
éft  ifolc  ;  le  tableau  qui  en  fait  le  fond 
repréfente  N.  S.  dans  le  défert ,  baptifé 
par  S,  Jean  :  c'çft  un  de$  plus  beau 
ouvrage?  de  Natoire. 

L'orangerie  décorée  d'un  ordre 
Dorique  ,  ek  placée  très-heureufe- 
ment.  Les  baiïè-cours  le  foi>t  aufli , 
de  façon  qu'elles  réunilTem  tout  ce  qui 
peut  contribuer  4  la  beauté  de  l'effet 
général  &  au  fervice  le  plus  commode. 
Qn  admire  la  proportion  des  cours 
&  avant-çours  annoncées  par  une  place 
ipacieufe  &  par  une  grille  (a)  regar* 
dée  çomme  un  chef- d'oeuvre. 

(a)  Cette  grille  deflmée  par  Contant  >  % 
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Le  parc  qui  a  plus  de  trois  cens  ar* 
pens  ,  eft  varie  par  des  parterres ,  des  A  a  n  o 
boulingrins  6c  des  bofquets  de  la  plus  y  lLLt* 
grande  diftindtion  ,  &  par  de  très- 
belles  eaux  ,  dont  la  principale  pièce 
a  près  de  vingt-cinq  arpens.  Elle  com- 
munique à  un  canal  fur  les  bords 
duquel  on  a  fait  des  plantations  qui 
ne  laiflTent  rien  à  defirer.  Une  petite 
rivière  (a)  qui  côtoyé  cette  grande 
pièce  y  a  été  forcée  par  la  précifion 
des  opérations  &  le  génie  de  M.  de 
Parcicux  ,  de  remonter  à  cinquante 
pieds  de  haut  pour  y  remplir  un  ré- 
lervoir  qui  fertilife  de  magnifiques 

f>otagers.  On  en  a  aufli  tiré  parti  pour 
'agrément,  par  l'effet  d  une  pièce  d'eau 
placée  au  pied  de  la  terraffe  de  l'oran- 
gerie ,  &  qui  de  là  va  fe  rendre  au 
milieu  du  canal  où  elle  forme  un  beau 

Le  rilhge  d'Arnouville  a  été  tota- 
lement déplacé  &  rebâti.  Il  eft  a&uel- 
lement  très-beau ,  les  rues  font  alignées 
&  plantées.  Elles  rendent  prefque 
toutes  à  une  vafte  place  ornée  d'une 

été  exécutée  par  Ne  sic ,  ferrurier  établi  à  Ar- 
nouviile,  homme  fupérieur  daus  fon  gcarct 

(a )  La  rivierc  de  Croux. 
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fontaine  publique  exécutée  fur  les  def- 
Arno?-  Çxnsâi  Aubry.  Uenfemble  de  ces  objets 
v  i  l  l  i.        gran(j  &  bien  imaginé  :  les  détails 

mériteroient  une  defcription  plus  cten- 
'  due  ;  mais  le  but  de  cet  ouvrage  ne 
me  laide  pas  la  liberté  de  me  livrer  à 
toutes  les  idées  qu  infpire  un  fi  beau 
heu. 

GARGES 


c  a  k  g  e  ?,  N'eft  éloigné  que  d'une  lieue  de 
S.  Denis ,  entre  Stain  &  Arnouville. 
M.  Blondel  de  Gagny  a  travaillé  pen- 
dant plufieurs  années  pour  s'y  former 
une  agréable  habitation  \  il  a  vaincu 
des  difficultés  qui  paroiflbient  infur- 
montables  %  pour  embellir  &  donner 
de  la  vue  à  cet  endroit  que  l'on  n'i* 
jnaginoit  pas  pouvoir  en  être  fufcep* 
tible. 

Il  a  confervé  l'ancien  bâtiment  , 
dont  les  meubles  font  recherchés  ,  & 
les  diftributions  commodes  ,  &  il  a 
ajouté  un  pavillon  à  l'Italienne  ,  qui 
eft  détaché  &  a  fept  croifées  de  face. 
Ce  pavillon  projeté  &  exécuté  par 
Contant  y  eft  d'une  archite&ure  fimple, 
mais  très-noble.  L'intérieur  eft  corn- 
pofé  d'un  joli  veftibule  ,  d'un  grand 
appartement ,  de  plufieurs  plus  petits 
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dans  le  demi-double  ,  &  d'un  falon , 
qui  par  fes  belles  Ce  fages  proportions, 
peut  être  comparé  à  tout  ce  que  l'on 
connoît  de  plus  beau.  Il  ne  doit  point 
fon  élégance  à  de  riches  ornement  , 
ils  y  font  ménagés  &  placés  de  façon 
qu'ils  forment  un  accord  bien  defî- 
rable  &  peu  commun.  Le  tout  eft 
meublé  avec  les  plus  belles  Perfes  ,  de 
jolies  porcelaines  &  quantité  de  ta- 
bleaux de  bons  maîtres. 

Les  jardins  font  divifés  en  deux 
parties.  La  première  eft  compofee  de 
bofquets  ôt  de  parterres  charmans  , 
ornes  de  Figures  &  de  treillages  :  de 
beaux  potagers,  au^pieddefquels  paffe 
une  petite  nvière  (<0*  forment  l'autre 
partie ,  qui  eft  plus  baffe  Se  plus  grande; 
Cette  rivière  arrofe  une  vafte  prairie 
placée  en  face  de  tous  les  bâtimens , 
qui  reçoit  une  forme  élégante  des  quin- 
conces y  des  bofquets  >  &  de  quelques 
morceaux  de  fculpture.  Elle  commu- 
nique à  d'autres  prairies  immenfes  par 
une  promenade  nommée  Us  Hafcrcts  » 
qui  ,  fans  avoir  de  plantation  régu- 
lière, n'en  eft  pas  moins  agréable.  Ce 
tableau  champêtre  laifle  une  impreflîon 

ta)  La  rivière  de  Croux. 

Riv 
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gue  l'art  ne  peut  donner  ,  &  donc  on 
fait  toujours  gré  à  la  Nature. 

Get  objet  eft  devenu  plus  inrcreA 
fant  par  lacquilîtiqn  de  la  terre  de 
Bonnpuil  i  ce  qui  a  donné  lieu  à  des 
plantations  &  à  une  grande  pièce  d'eau, 
qui  ont  augmenté  &  embelli  les  pro- 
menades de  Garges. 

« 

-  - 

MONTMORENCY. 

i 

Horace  difoit  qu'il  n'y  avoir  point 
de  lieu  au  monde  plus  délicieux  que 
Bayes  ,  (  Ep .  Lib.  i.  Ep.  i  ). 

Nullus  in  orbe  locus  Baiis  pwelucet  amœniit 

- 

Cette  ancienne  ;  ville  du  royaume 
de  Naples,  étoic  en  grande  réputation, 
&  Tes  environs  préfentoient  des  mai- 
fons  de  campagne  dont  la  fituation  ne 
pouvoir  être  qu'intéreflTante.  Telle  eft 
celle  du  château  dç  Montmorency  f 
jiommé  préfentçment  Enghien,  &  ap- 
partenant à  M.  le  Duc  de  Lauzun. 

Cartaud  a  donné  le  deflin  du  bâti- 
ment qui  ne  forme  qu'un  corps  de  lo- 
gis. De  grands  pilaftres  Corinthiens 
en  règlent  l'ardu  te&ure  \  ils  embraf- 
fent  deux  étages  &  font  élevés  fur  ua 
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piédeftal ,  dans  la  hauteur  duquel  ou  ~    L— SSg 

a  ménagé  des  ouvertures  qui  éclairent 

le  foubairement  placé  fous  le  rez  de  *1NC*»J 

chauffée  :  cet  ordre  eft  couronné  par 

une  corniche  architravée ,  &c  par  une 

baluftrade. 

Lavant-corps  du  côté  du  jardin  eft 
de  forme  elliptique,  avec  un  perron  à 
double  rampe  ,  tandis  qu'un  autre 
avant-corps  à  pans  coupes  orne  la  face 
du  côté  de  rentrée.  Un  joli  vcftibule 
précède  un  falon  à  l'Italienne,  percé- 
dans  la  hauteur  des  deux  étages  ,  Se 
couvert  en  dehors  par  une  calotte.  Sa 
décoration  intérieure  confifte  en  pi- 
ladres  Corinthiens  furmontés  de  Ca- 
riatides grouppées  ,  qui  fe  tiennent 
par  la  main  ,  &  qui  portent  une 
calotte ,  dans  laquelle  la  Foffc  a  peint 
Phacton  qui  demande  à  fon  père  la 
conduite  de  fon  char.  Les  (îgnes  du 
Zodiaque  perfonnifiés  forment  autour 
plufieursgrouppes. 

Aa-deflTus  du  veftibule  eft  placée  la 
chapelle  *  très-bien  décorée  ,  fur  les 
deflins  de  le  Gros ,  qui  a  fculpté  à  l'Au- 
tel une  Gloire  célefte. 

Les  jardins  doivent  leurs  principales 
beautés  à  le  Brun ,  leur  ancien  maître. 
11  fcmble  que  l'ombre  de  ce  grand 

Rt 
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peintre  fe  plaît  encore  dans  ces  mêmes 
Montmo-  lieux  où  le  Génie  lui  prodigua  fes  tré- 
xincy.  fors  ,  &  lui  communiqua  tant  de  lu- 
mières ,  qu'il  en  eut  afïez  pour  éclairer 
les  arts  que  Louis  XIV  avoir  tous  fu- 
bordonnés  à  fon  premier  peintre.  On 
trouve  d'abord  une  terrafle  foutenue 
d'un  talus ,  au  bas  duquel  font  deux 
pièces  de  parterre ,  &  un  bailin  ter- 
miné par  une  féconde  terrafle  du  côté 
de  la  campagne.  Sur  le  côté  droit  eft 
un  boulin<irin,fuivi  d'un  autre  de  forme 
ronde ,  avec  un  badin.  Vous  voyez  en 
face  la  ferre  de  l'orangerie  dont  le 
plan  eft  circulaire  :  élevée  par  Oppc- 
nord  3  elle  eft  décorée  de  trois  arcades 
à  bandes.  Un  Amour  monté  fur  un 
lion  ,  fait  l'amortiflement  de  la  prin- 
cipale arcade.  Sur  la  droite  fe  voit  un 
petit  château  qui  a  dans  fon  milieu  un 
portique  à  deux  étages.  On  aperçoit 
a  côte  un  très-joli  bâtiment  entouré  de 
portiques  ,  &  élevé  par  le  Brun.  Ce 
bâtiment  a  vue  fur  une  pièce  d'eau 
longue.  Au-deflus  eft  un  grand  baflin 
rond ,  qui  recevoit  l'eau  d'une  rangée 
de  nappes ,  formant  une  petite  cafcade 
a&uellement  ruinée,&  furmontée  d'un 
canal.  Plus  haut  eft  une  grotte  ,  cou*- 
xonnée  d'un  belveder  qui ,  aperçu  du 
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bas  du  jardin,  attire  à  lui  l'amateur  mmmm^mt 
de  la  nature  &  de  l'art.  Letang  de  Montmo- 
Montmorency ,  qui  occupe  dans  la  *e**ct» 
campagne  une  furface  de  plus  de  cent 
arpens  ,  fe  trouve  placé  au  centre  des 
plus  riches  afpe&s  de  Paris  à  Pontoife. 

En  face  du  château ,  au-deffiis  de  la 
cour ,  il  y  a  une  pièce  d'eau  longue  , 
dite  de  la  nourrice ,  &  accompagnée 
de  quinconces.  Ses  angles  font  ar- 
rondis. 

L'Eglis  e  Paroissi  au 

« 

Eft  grande  &  belle*  Vous  verrez  an 
milieu  de  la  nef  le  maufolée  d'Anne 
de  Montmorency  ,  conftruit  par  les 
foins  de  la  pieufe  Madeleine  de  Sa- 
^  voye  Tende ,  fa  femme.  C'eft  un  corps 
d  'archite&ure  ifolé ,  aufli  bien  imaginé 
qu'exécuté.  Le  tombeau  de  forme  cir- 
culaire ,  porte  fur  une  bafe  d'environ 
cinq  pieds,  &  incruftée  de  marbre 
tout  autour  :  il  eft  couvert  d'une  table 
de  marbre  >  fur  laquelle  font  couchées 
deux  Figures  de  grandeur  naturelle  les 
mains  jointes  ,  repréfentant  le  Con- 
nétable &  fon  époufe  (  a  )  ,  l'un  armé 

(  a  )  A.  Duchênc  a  fait  graver  ces  deux 
-figures. 

R  vj 
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de  toutes  pièces  avec  les  ordres  de 

MEENTc*i?"  chevale,rie  de  France  &  d'Angleterre, 
l'autre  vêtue  à  la  mode  de  fon  temps  ; 
toutes  deux  de  marbre  blanc  ,  &  d'un 
beau  travail. 

Dix  colonnes  de  marbre  d'ordre  Co- 
rinthien foutiennent  une  demi-cou- 
pole ,  qui  fait  le  couronnement  du 
maufolée.  Deux  qui  font  ifolées  por- 
tent une  partie  de  l'entablement ,  fur 
lequel  on  voit  deux  autres  Statues  du 
Connétable  &de  fa  femme ,  en  bronze, 
à  genoux  fur  un  prié-Dieu.  La  hauteur 
de  ce  maufolée  eft  de  vingt  pieds  ou 
environ.  L'archite&ure  &  le  defïïn  de 
cet  ouvrage  fculpté  par  Prieur ,  font 
dus  à  Bu  liane ,  qui  n'eut  pas  la  fatif- 
fa&ion  d'y  mettre  la  dernière  main. 

E  S  C  O  U  E  N 


Eicouin.  Bâti  par  Buttant  pout  le  Connétable 
Anne  de  Montmorency ,  appartient  à 
M.  le  Prince  de  Condé.  Il  confifte  en 
quatre  corps  de  bâtiment  formant  un 
carré  long  ,  aux  angles  duquel  font 
autant  de  pavillons  plus  élevés  d'un 
étage  que  le  refte  de  l'édifice ,  &  dont 
un  fert  de  chapelle.  Il  eft  entouré  de 
foifësfccs,  &  précédé  d'une,  grand* 
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fcfplanade  ,  d'où  Ton  découvre  quatre  "  ■ 

lieues  de  pays.  Escouim 

On  voit  au  milieu  de  la  façade  du 
côté  de  Paris  un  corps  avancé ,  orné 
en  bas  d'un  avant-corps  d'ordre  Do- 
rique :  le  fupérieur  eft  Ionique  ;  le 
troifième  eft  unattique  couronné  d'un 
campanille ,  aux  angles  duquel  font  des 
Termes  fortant  de  leurs  gaînes.  Sous 
le  cintre  de  lattique ,  on  a  placé  la 
Figure  en  pierre  du  Connétable,  tenant 
une  épée  nue ,  &  monté  fur  un  cheval 
caparaçonné.  Les  croifées  de  cette 
façade  font  aux  armes  de  Montmo- 
rency ,  furmontées  de  trophées.  Il  rè- 
gne autour  de  ce  château  une  terraffe 
flanquée  de  battions,  avec  des  tourettes  N 
pour  loger  des  fentinelies. 

La  coiir  eft  pavée  de  carreaux  noirs 
&  blancs ,  qui  defiinent  la  forme  d'un 
labyrinthe.  Quatre  portiques  l'en- 
tourent :  deux  petits  , ornés  chacun  de 
deux  colonnes  Doriques  :  &  deux  plus 
grands  ,  dont  le  premier  eft  formé 
de  grandes  colonnes  Corinthiennes  ; 
leurs  chapireaux  font  travaillés  avec 
beaucoup  de  délicatefle.  Dans  la  frife 
<lc  l'entablement,  d'habiles  artiftes 
ont  fculpté  des  cafques ,  des  guirlandes 
fie  laurier,  des  épées  en  fautoir  &  de$ 
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— ■  cuirafles.  On  voie  dans  des  niches  trois 

Escouen.  buftes  Se  deux  Figures  de  marbre  d'a- 
près l'Antique.  Le  quatrième  portique 
eft  décoré  d'un  avant-corps ,  compofé 
des  ordres  Dorique  Se  Corinthien* 
Six  Statues  de  marbre  en  occupent  les 
niches  ;  on  y  remarque  un  fort  beau 
Mercure. 

La  chapelle  revêtue  d'une  ancienne 
menuiferie  de  pièces  de  rapport ,  où  fe 
voient  les  figures  des  Apôtres  d'après 
Raphaël ,  eft  eftimée  pour  fa  clarté 
&  pour  la  beauté  de  fon  bâtiment. 
Le  bénitier  eft  un  vafe  de  jafpe  d'Ita- 
lie ,  foutenu  par  des  pieds  de  biche 
de  bronze  antique  ,  pofés  fur  «ne 
petite  colonne  de  marbre.  On  voit 
dans  cette  chapelle  une  belle  copie 
de  la  fameufe  Cène  de  Léonard  de 
Vinci ,  &  au-defliis  de  la  porte  ,  la 
Femme  adultère ,  de  Jean  Bellin.  La 
facriftie  renferme  d'anciens  tableaux 
en  bois  de  rapport ,  &  la  Paflion  de 
Notre-Seigneur  en  douze  morceaux 
d'émail  réunis  dans  un  feul  tableau  9 
d'après  Albert  Durer.  Le  pavé  de 
fayence  expofe  quelques  fujets  des 
A&es  des  Apôtres ,  peints  fur  les  de£ 
fins  de  Raphaël. 

Les  ailes  #  font  occupées  par  deinj 
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galeries  au  premier  étage  :  dans  l'une  Escouin. 
on  voit  une  table  aflfez  grande ,  cou- 
pée, à  ce  qu'on  dit,dans  un  feul  cep  de 
vigne  (a  ).  L'autre  galerie  offre  Lhif- 
toire  de  Pfyché  peinte  fur  les  vitres  , 
d'après  Raphaël. 

D'un  parterre  de  gazon  en  face  de 
ce  château  ,  vous  gagnez  l'allée  Prin- 
cefle.  De  là  par  des  allées  tournantes 
d'un  bois  de  fort  beaux  châtaigniers  , 
vous  defcendez  à  la  Fontaine- Madame, 
où  deux  fourçes  fe  rendent  dans  un 
petit  canal  placé  fur  la  hauteur  de  la 
montagne. 

« 

CHAMPLATREUX  

Situé  à  fix  lieues  de  Paris,  fur  la Chimplà1* 
route  de  Chantilly ,  appartient  à  M.  le 
premier  Préfident  Molé.  On  y  arrive 

(  a  )  Pline  (  Hift  Nat,  L.  XIV  )  cite  plu- 
(leurs  ouvrages  faits  avec  un  feul  cep  de 
vigne  ,  qui  prouvent  l'étendue  &  la  fécon- 
dité de  certains  pieds  de  cet  arbre.  Il  ajoute 
que  les  vignes  de  l'ilc  de  Cypre  deviennent 
d'une  groilcur  extraordinaire  :  e  vite  Cypria, 
m  ferunt  ,  quoniam  ibi  ai  prâcipuam  ampli- 
tudinem  exeunt.  Aufli  les  anciens  ,  eu  égard 
à  la  groffeur  qu'elles  font  fufceptibles  d'ac* 
quérir  #  les  ont  mifes  au  rang  des  arbres* 
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mmmmmmmTt  pat  ime  efpîanade  circulaire  où  fe 
Champla-  rendent  trois  avenues  en  fornxe  de 
ïaiux.       .te  ^>0-e  ^  plantées  à  quatre  rangs 

d  arbres.  Cette  efplanade  eft  fermée 
par  un  fofle  revêtu  de  pierres  de  raille, 
aux  extrémités  duquel  font  deux  pa- 
villons ornés  d'architefture  &  de  (culp- 
ture  >  &  de  vaftes  quinconces  qui  abou- 
tirent au  grand  chemin. 

Deux  avant-cours  bien  plantées  pré- 
cèdent le  château  :  la  première  com- 
munique d'un  coté  à  l'orangerie ,  &  de 
Fautre  aux  écuries  compofees  de  trois 
corps  de  logis. 

Différentes  pentes  ménagées  avec 
art  ,  procurent  au  bâtiment  une  élé- 
vation très-favorable  ,  qui  le  fait  do- 
miner fur  tout  ce  qui  l'environne»  Le 
milieu  de  la  façade  eft  un  grand  pa* 
villon  percé  de  trois  arcades ,  tant  au 
rez  de  chauffée  qu'au  premier  étage  , 
&  décorées  d'un  ordre  Dorique  fur- 
monté  de  l'Ionique.  Il  a  pour  couron- 
nement un  fronton  triangulaire  por- 
tant des  vafes  &  des  trophées ,  avec 
les  armes  du  feîgneur  placées  dans 
fon  tympan.  Aux  extrémités  du  bâ- 
timent s'élèvent  deux  pavillons  orné^ 
de  corps  de  refand  qui  fupportent  un 
.entablement  Dorique,  &  furtnonté| 
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d'un  attique  auquel  un  fronton  cir-  _ 
Culaire  lcrt  damortillement.  On  voit  TREUx« 
dans  leur  tympan  les  figures  de  la  Juf- 
tice  &  de  Minerve  >  accompagnées  de 
leurs  attributs. 

La  face  du  château  ,  du  coté  des 
jardins ,  eft  affiijétie  au  mcme  ordre 
d'architedture.  Dans  le  fronton  du 
milieu  qui  eft  circulaire  ,  paroît  une 
Diane  donnant  des  ordres  à  des  Génies 
occupés  des  préparatifs  de  la  chafle. 
D'autres  qui  le  difpofent  à  la  chafle  & 
à  la  pêche  ,  font  repréfentés  dans  les 
frontons  des  extrémités ,  dont  la  forme 
eft  triangulaire. 

Par  un  perron  régnant  fur  toute  la 
largeur  du  pavillon  du  milieu  ,  on 
entre  dans  un  veftibule  d'ordre  Io- 
nique qui  introduit  dans  des  appar- 
temens  aulîî  vaftes  que  commodes , 
&  enrichis  d  ornemens  diftribués  avec 
fageffe. 

La  principale  pièce  eft  un  falon  en 
forme  de  galerie ,  d'environ  cinquante 
pieds  de  long  fur  vingt-cinq  à  trence 
de  large. Il  eft  éclairé  par  fept  croiféesj 
trois  dans  la  partie  de  face  Se  deux 
aux  extrémités.  Chalk  Ta  décoré  de 
fix  tableaux  qui  repréfentent  les  agré» 
mens  de  la  vie  paftorale ,  imités  du 
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Tm^mmmmm roman  d*  Aftrée.  Les  quatre  placés  dans 
Chamfla-  les  trumeaux  ,  ont  onze  pieds  de  haut 
trmx.   &  fix  de  large. 

Le  premier  à  droite  de  la  cheminée 
préfente  des  Bergères  au  milieu  des- 
quelles eft  Aftrée  aue  le  grand  Druide 
Adamas  inftruit  de  fa  deftinée.  Cé- 
ladon ,  derrière  un  rofier  avec  des  Ber- 
gers ,  entend,  fans  être  aperçu  ,  ce  que 
rAmour  lui  fait  efpérer  par  les  mors 
que  le  Druide  dit  à  Aftrée.  Les  Plai- 
urs  voltigeant  dans  les  airs  >  forment 
avec  des  guirlandes  ,  des  lacs  de 
fleurs,  tandis  qu'aux  pieds  d'Allrée, 
des  Amours  préparent  des  couronnes  , 
&  jouent  avec  le  chien  de  cette  Ber- 
gère ,  fytnbole  de  la  Conftance. 

Dans  le  fécond  à  gauche ,  on  voit 
Aftrée  confultant  la  Fontaine  de  la 
Vérité  d'Amour  ,  où  elle  doit  voir 
l'image  de  celui  qui  lui  eft  deftiné. 
Céladon  paroît  derrière  &  fe  mire 
dans  la  Fontaine  ;  ce  qu* Aftrée  con- 
fidère  ,  fans  favoir  que  fon  Amant  eft 
auprès  d'elle.  Des  Plaifîrs  qui  fuivent 
fes  pas  ,  s'élèvent  dans  les  airs ,  fou- 
tenant  des  guirlandes  de  fleurs. 

Céladon ,  dans  le  troifième  ,  reçoit 
des  mains  d' Aftrée  une  couronne  de 
rofes ,  digne  prix  de  fon  amour*  Les 
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Bergers  Se  les  Bergères  du  Lignon 
paroiflent  applaudir  à  ce  choix  ,  ainfi 
que  les  Plaihrs  qui  voltigent  autour 
ceux  ,  Se  foutiennent  une  chaîne  de 
fleurs  pour  caraâérifer  leur  union. 

Le  quatrième  repréfenre  la  Fête  de 
leur  Hymenée  :  Aftrée  Se  Céladon 
danfent  enfemble  au  fon  des  inflru- 
mens  des  Bergers.  Une  troupe  d'À- 
mours  &  de  Plaifirs  élèvent  une  guir- 
lande de  fleurs  ,  Se  paroiflent  former 
les  liens  de  leur  félicité. 

Dans  l'un  des  deux  deflus  de  porte  ; 
Céladon  rencontre  Aftrée  endormie  , 
&  reçoit  le  premier  trait  de  l'Amour 
ou  il  conçut  pour  cette  Bergère.  Le 
lecond  offre  la  tranquillité  de  la  vie 
paftorale ,  où  cet  heureux  Berger  eft 
repréfenté  jouant  de  la  flûte  aux  pieds 
d'Aftrée. 

D'un  perron  formé  de  quatorze 
marches,  on  defcendfur  une  terrafle 
que  couronne  une  baiuftrade  ornée  de* 
vafes  Se  des  Figures  d'un  Fleuve  Se 
d'une  Naïade  grouppes  avec  des  en- 
fans.  Elle  règne  dans  toute  la  largeur 
d'un  premier  parterre  où  l'on  def- 
cend  par  un  très-grand  perron.  Ce 
parterre  entouré  d'allées  avec  des 
arbres  taillés  en  boule  ,  eft  en  deux 
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parties, &  a  un  badin  dans  (on  mW'euS 
Champla»  j)es  talus  de  gazon  qui  fuivent  la  ptnte 
jtmux.   ^u  terrein  9  &  deux  quinconces  l'ac- 
compagnent. 

Par  un  perron  de  quinze  marches 
on  defcend  dans  un  vafte  boulingrin 
foutenu  de  bois  de  haute  futaie  , 
percés  en  étoiles  Se  en  allées  dia- 
,  gonales  qui  répondent  au  perron  du 
château. 

Celle  du  milieu  eft  terminée  par  une 
>ortion  circulaire  orn'e  d'un  grand 
jaflin  ;  elle  eft  fuivie  d'une  pièce  de 
p azon  en  forme  de  miroir  entourée  do 
doubles  ail  es ,  avec  des  plate-bandes 
de  gazon  accompagnées  d'arbres  en 
boule  ,  Se  d'autres  formant  de  très- 
beau*  berceaux  qui  aboutirent  à  une 
cfplanade  circulaire. 

Les  parties  latérales  du  parc  font 
>lantées  en  bois  de  haute  futaie  dont 
tes  allées  correfpondent  aux  pavillons 
•du  château  &  à  un  nouveau  plmt  dms 
la  campagne ,  qui  eft  très-confidérable. 
Les  deiTins  du  bâtiment  Se  des  jardins 
ont  été  faits  par  L^vor^ainfique  ceux 
de  1  egiife  paroiflïale. 
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N  O  I  N  T  E  L.    .  NoiHxu^ 

Ce  château  diftant  de  neuf  lieues 
de  Paris,  &  d'une  demi-lieue  de  la 
petite  ville  de  Beaumont ,  appartient 
à  M.  Bergerer ,  Receveur  général  des 
Finances/  Une  grande  avant  cour  , 
fuivie  d'une  belle  cour,  conduit  au 
château  qa^eft  fort  régulier  :  la  droite 
eft  occupée  par  l'orangerie ,  dont  rem- 
placement eft  de  forme  circulaire ,  Se 
par  les  potagers  divifés  en  fept  jardins  , 
qui  ont  chacun  une  fontaine  :  le  plus 
grand  fert  de  légumier ,  &  il  y  en  a  un 
pour  le  verger. 

Le  parc  ,  dans  une  étendue  de  cent 
arpens  ,  offre  aux  yeux  une  fcène  aufli 
riante  que  variée.  Vous  découvrez 
en  face  du  château  un  parterre  avec 
un  baflin ,  &  fept  pièces  de  gazon  cora*^ 
parties  à  i'angloife  ,  fuivies  d'un  0&0- 
gone  qu'on  a  pratiqué  dans  le  milieu 
d'un  pré.  Ce  pré  coupé  de  huit  allées, 
forme  une  étoile  qui  aboîttit  au  grand 
badin  ,  dont  le  jet  s'élève  à  cent  vingt 
pieds ,  &  eft  de  la  même  grofleur  que 
celui  de  Saint  Cloud  qu'il  furpaffe  dç 
trente  pieds. 

Plufieurs  bofquets  fort  agréables 
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*~  embelliflent  les  environs  du  château. 
'  Ceux  de  la  gauche  font ,  une  grande 
falle  circulaire  ,  décorée  de  boules 
d'ormes  &  de  portiques  avec  un  baflin , 
&  trois  autres  où  Ton  a  ménagé  des 
fontaines.  À  droite  on  peut  voir  une 
petite  falle ,  dont  un  baflin  &  des  boules 
font  tout  l'ornement.  A  côté  eft  une 
pièce  d'eau  avec  un  parterre  de  gazon, 
terminé  pas  un  efcalier  8^ un  théâtre 
de  verdure. 

Les  jardins  hauts  font  plantés  en 
bois,  partagés  en  étoiles.  Le  principal 
efcalier  qui  y  conduit ,  eft  coupé  de 
plufîeurs  paliers ,  dont  plufieurs  font 
agréablement  interrompus  par  des  baf- 
fins  fervant  de  réfervoirs.  Sur  la  gauche 
il  y  a  un  bofquet  orné  de  Figures  &C 
d'arbres  taillés  en  boule  ,  &  au-deflus 
un  quinconce  terminé  par  une  pièce 
d  eau  d'où  s'élève  un  beau  jet. 

Au  haut  du  grand  efcalier ,  on  trouve 
à  gauche  un  baflin  qui  fait  jouer  plu- 
fieurs fontaines.  Une  belle  allée  con- 
duit de  là  dans  les  parties  les  plus 
élevées  du  parc  ;  on  y  voit  le  grand 
féfervbir  appelé  le  Mifliflipi ,  où  fe 
jettent  trois  grofles  fources.  Ce  beau 
morceau  qui  a  cent  toifes  de  long 
fur  trente  de  large ,  eft  foutçnu  de 
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tçrraffes ,  &  boifé  *  de  deux  côtés.  Il 
fournit  vingt  fontaines ,  qui  pour  la 
hauteur  &  la  grolfeur  n'ont  guère 
leurs  pareilles  que  dans  les  Maifons 
Royales* 

CHANTILLY 

Situé  à  neuf  lieues  de  Paris  ,  fur  la  C  h  a  h- 
toute  de  Picardie ,  &  appartenant  à  x  x  l  i  y* 
M.  le  Prince  de  Condé  ,  réunit  tout 
ce  que  la  nature  &  l'art  peuvent  pro- 
duire d'agréable  pour  former  un  des 
plus  beaux  lieux  du  monde.  L'art  y 
eft  même  tellement  caché  ,  que  les 
aimables  afpe&s  qu'il  préfente  de  tous 
cotés  ,  paroiflent  n'être  dus  qu'à  la 
nature  ,  qui  y  étale  de  toutes  parts  ua 
fpeûacle  varié ,  également  nouveau 
&  toujours  charmant.  Les  plaines  , 
les  bois  &  les  coteaux  que  renferme 
le  parc  >  y  offrent  les  plus  agréables 
payfages  du  monde.  Du  côté  où  le 
terrein  s'élève ,  paroifTent  comme  dans 
un  valon  des  canaux  &  des  prairies 
qui  les  bordent.  Les  cafcades,  les  par* 
terres ,  les  îles  &  les  bofouets  forment 
enfemble  la  vue  la  plus  aélicieufe  qui 
puifle  s'offrir  à  l  i  nagination. 

Le  Père  Rapin,  dans  le  troifièm4 

« 
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chant  de  Ton  poème  des  jardins  ,  t 
placé  un  épifode  fur  les  eaux  de  Chan- 
tilly ,  qu'on  lira ,  je  crois ,  avec  plaifir. 

•  Nnfquam  reliqaos  rcgni  majore  pet 

«gros 

Ars  ciprcflît  aquas  ftudio ,  nequc  prodigt 

lymphis 

Narura  &  ftudio  mclîns  rcfpondit  5c  artL 
Hîc  &  digeftos  yario  difcrimine  fonces 
Afpicias  duci  in  prxccps  ,  furfumque  rc* 
duci  9 

loque  ornées  motus  &  in  omnes  ire  figuras* 
Jugibus  hic  nvis  ,  falebrifquc  frecjuenti- 

Iws  ingens 
Cum  loco  Utè  fonat  bonus  ,  Se  uberc 

lyniphâ. 

Colle  &  vicino  vallem  defufa  per  imam 
•  Pracceps  Iatifluo  prxtcnditur  unda  canali, 
Et  largo  infultans  per  agros  fe  gurgite 
pandit , 

Tanquam  legitimum  ripis  ac  nobile  flumen. 

La  forêt  de  Chantilly  contient  fept 
tntlle  fîx  cens  arpens.  Âu  milieu  eft 
line  grande  place  ronde  >  nommée  la 
Table  y  qui  fert  à  des  haltes  de  chaffè, 

qui  fait  le  centre  d'une  étoile  d'où 

jpartenç 
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partent  douze  allées  de  près  d'une  lieue  

de  longueur.  Elle  eft ,  dit-on ,  l'ouvrage  Chan* 
du  Connétable  de  Montmorency ,  ainfi  T  1  L  L  v< 
que  la  principale  avenue  en  face  du 
château,  appelée  la  route  du  Conné- 
table ,  qui  abôutit  à  un  carrefour  où 
fe  rendent  huit  allées.  Au  milieu  eft 
une  table  ronde ,  plus  petite  que  la 
première.  Une  de  ces  routes  conduit 
vers  quatre  étangs ,  qui  contiennent 
près  de  cinquante  arpens  ;  ils  font 
fournis  par  un  ruiffeau ,  &  la  décharge 
du  quatrième  fait  tourner  un  moulin 
bâti  fur  le  terrein  où  étoit  le  château 
de  la  Reine  Blanche. 

On  trouve  au  bout  de  la  route  du 
Connétable  une  grande  demi-lune  qui 
précède  Pavant-cour  du  château.  Le 
fer  à  cheval  fe  préfente  enfui  te ,  8c 
Von  monte  fur  une  terraiTe ,  au  milieu 
de  laquelle  eft  une  Statue  (  a  )  équeftre 
du  dernier  Connétable  de  Montmo- 
rency. Ce  feigneur  y  eft  repréfenté 
armé  à  l'antique ,  lepée  nue  à  la  main; 

(  m  )  Cette  Figure  n'eft  point  de  bronze  & 
elle  n'eft  compofee  que  de  morceaux  de  cuivrt 
de  platinerie.  Celles  de  Henri  IV  &  de  Louis 
XIII  formées  de  deux  pièces  fondues  fépa* 
rémenc ,  puis  rapprochées ,  fonc  plus  par-, 
frites. 

IF.  Partie.  S 
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-  -,  u  fcm  cafque  pofé  fur  le  piédeftal  fou- 
Chah-  tiept  un  des  pieds  de  fon  cheval. 
thit.  On  aperçoit  à  droite  un  château 
récemment  éleyé  pour.  M.  le  Duc 
d'Enghien;  il  eft  conftruit  l  l'Italienne 
êc  placé  fur  une  terrafle.  L'intérieur 
n'offre  rien  de  remarquable. 

- 

JL  b  grahd  Château 

Bâti  fur  le  roc  >  eft  entouré  9  ainii 
qae  le  nouveau ,  de  beaux  fofles  rem- 
plis d'une  eau  vive.  Les  carpes  qui  s'y 
font  multipliées  à  l'infini  ,  viennent 
manger  à  la  main }  ce  qui ,  au  rapport 
de  Pline  (  Liv.xxxîi  )  fe  voyoit  jour- 
nellement dans  les  maifons  de  cam* 
pagne  de  Céfer.  On  connoît  les  vers 
qu'a  faks  Martial ,  pour  célébrer  celle 
que  cet  Empereur  avoit  à  Baies  ; 

• 

* 

Patpno  pjocul  à  lacu  moncmoi  > 
fifeator ,  fiige  ,  pt  nocens  recédas. 
Sacrk  pifeibus  hx  naeautar  uadae  , 
Qui  norunt  domioum  ,  manumque  lam» 
bunt 

IlUoi.  qua  nihil  eft  in  orbe  majus. 
Quid^uod  nomea  habent,  &  aduwgiftii 
Vocetn  quifcjue  fui  venh  cîtatus. 
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Ce  châteaueft  fortancien  >  &  flanque 
cours  furmomées  dp  lanternes  or-* 
nées  de  pilaftres.  Elles  communiquent 
l'une  i  l'autre  par  une  galerie  exte-? 
tâeure  ,  fort  étroite  ,  qui  fait  le  tout 
<du  château.  Des  trophées  ,  avec  le* 
armes  du  Roi  accompagnées  de  deux 
Anges  dans  le  fronton  ,  forment  là 
décoration  de  la  porte  :  ces  trophées 
«mpiiflènt  les  «Juarre  panneaux ,  Se 
il  y  en  a  pareillement  fur  les  ^cror 
tères. 

La  cour  a  quatre  faces  de  bâtiment: 
irrégulières  &  embellies  de  fculptures 
êc  de  colonnes.  Le  grand  efcalier  x 
fon  entrée  par  trois  arcades  décorées 
de  colonnes  Corinthiennes  8g.  d'un 
fronton  brifé  :  on  y  voit  un  cadran  que 
foutiennent  deux  Génies,  &  qu'ac^ 
compagnent  les  Figures  d'Iris  &  d\t 
Temps.  Ce  coté  eft  neuf,  &  élevé  par 
Manfaru  Au  milieu  de  cet  efcalier  >  à 
l'endroit  où  les  deux  rampes  fe  réu- 
nifient ,paroît  une  belle  Figure  pédeftre 
«lu  grand  Condé  ,  entouré  d'attributs 
<jui  rappellent  fes  belles  a&ions.  Elle 
eft  de  la  main  de  Coy\evox+ 

On  trouve  à  droite  la  falle  de* 
gardes  t  ornée  de  tableaux  de  chafle  % 
parmi  lefquels  on  en  diftingue  troi* 

Sij 
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peinrs  par  Oudry  :  ils  représentent  nm 
loup  aux  abois  f  un  chevreuil  lancé  par 
des  chiens  9  &  un  renard  qui  fe  défend 
contre  ces  animaux.  L'appartement  du 
Roi  eft  fuivi  d'une  pièce  ronde  pra^ 
tiquéedans  une  des  tours,  qui  annonce 
le  falon  conftruit  en  forme  de  galerie. 
On  y  voit  deux  beaux  cabinets  en  por- 
tique, dont  les  milieux  font  furmontés  | 
de  dômes  ;  les  colonnes  font  de  marbre 
de  jafpe  fleuii ,  &  les  panneaux  de 
pierres  de  Florence  &  d'agates.  11  y  a  j 
de  plus  dans  une  tonr  un  cabinet  dont 
les  étoffes  font  bcodéçs  en  chenille  Se 
en  geai.  Dans  trois  de  ces  morceaux 
font  repréfentés  des  arbres  avec  des 
finges,  des  écureuils ,  des  paons  &  des 
faiians.  C  eft  1  opyrage  d'une  PrinceflTe 
deCondé. 

Au  bout  du  falon ,  vous  entrez  dans  \ 
l'antichambre  de  la  Reine  :  fa  chambre 
i  coucher  eft  décorée  de  fculptures.  1 

Un  corridor  conduit  à  .  la  tribune  de 
la  chapelle  ,  embellie  de  deux  ordres 
d'architeâure  :  l'inférieur  eft  orné  de 
trophées ,  le  fupérienr  a  des  pilaftres 
Corinthiens.  La  rcfmredlioîi  de  N.  S. 
fe  voit  fur  l'autel. 

il  y  a  un  bel  appartement  au  rez  de 
chauffée/Sor  la  cheminée  de  la  f$Ue 
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du  billard  %  ^bA.Loutherbourg  a  peint  un 
fendez-Vous  de  chafle  du  Prince  dans 
la  partie  de  la  forêt  de  Chantilly , 
nommée  le  rendez-vous  de  la  table. 
Par  une  arcade  à  droite  on  entre  dans 
le  falon  fait  en  galerie ,  dont  les  fculp- 
tures  &  les  menuiferies  font  peintes  en 
blanc.  La  falle  du  tri&rac  placée  dans 
une  des  tours,  eft éclairée  par  trois  fe- 
nêtres avec  les  plus  beaux  points  de 
vue  fur  le  parc. 

L'appartement  de  M'Ic  de  Bourbon , 
par  fa  décoration  f  fa  diftribution  &  la 
richeffe  de  fes  meubles,  mérite  d'être 
vu. 

11  ne  faut  pas  négliger  d'entrer  dans 
les  fouterreins  qui  régnent  autour  du 
château ,  au  rez  de  chauffée  des  folfés  : 
on  peut  dire  que  leurs -voûtes  font  un 
-chef-d'œuvre  de  Part.  Il  y  a  des  caves 
deffbus  qui  font  dans  l'eau* 

■ 

Ll    PETIT  ChATIAU 

Qui  communique  au  grand  par 
des  ponts  &  de  petits  corridors ,  eft 
orné  en  dehors  de  pilaftres  Corin- 
thiens :  il  a  moins  d'extérieur  ,  mais 
les  dedans  en  font  bien  plus  beaux. 
Le  logement  du  rez  de  chauffée  eil 
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^m^^  à  fleur  d'eau  du  gfand  foffé ,  &  pea 
C  h  a  n-  remarquable.  Lé  premier  étage  qui 
x  i  l  *.  r.  renfermé  Fapjtarttmdnt  du  Prince  5  fs 
trouve  de  plain  pied  à  la  coût  du  grand 
v  château  :  quatre  pièces  donc  les  lanv 
bris  font  dotés,  lecbmpofent. 

On  voit  dafes  là  chambre  à  coucher 
le  portrait  de  MH«-  de  Clérmont  aux 
eaux  minérales  ;  grand  tableau  de  Nat- 
iier  traité  hiftoriquement.  Les  deux 
cabinets  font  peints  en  arabe  fques# 
tant  fur  la  hienuiferie  qu'au  plafond. 

Au  bout  de  cet  appartement  eft  une 
galerie  pércce  de  cinq  croifées  >  Ôc 
ornée  de  neuf  grands  tableaux  &  de 
quatre  plu*  petits  qui  eîpofent  quel- 
ques-unes de  nos  conquêtes  fous  Louii 
XIII  &  Louis  XIV  ,  en  commençant 
par  le  fiège d'Àrras  en  1640.  Laéfcion 
principale  de  la  campagne^  occupe  le 
milieu  de  chaque  tableau ,  &  les  ac- 
ceflbires  font  peints  en  périt  dans  des 
cartouches  qui  rènyiroftnent.  Tôutes 
ces  peintures  font  de  U  Comte  ,  d'après 
VandeD-Mealen.  . 

Dans  le  plus  grand  des  cinq  ta- 
bleaux placés  entre  les  fenêtres  y  Michel 
Corneilk  a  employé  une  ingénieuft  j 
allégorie.  Le^rahd  Oondé  foule  aux 
yieds  les  conquêtes  &  les  expédition* 
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;  elles  font  écrites  lur  des  C  h  a  n 


1 6$  1  j  combats  de  Bleneau  &  de  Saint- 
Antoine  1651  ,  Rethel  ,  Sainte*  Me- 
nehoud  ,  Châteâu-Porcien  &  Bar  f 
pris  en  l'année  1651»  Rocroi  pris  en 
165  j  5  Saint-Guillain  pris  ,  Cambrai 
fecoura  1É57.  Le  Héros  impofe  d'une 
main  fîlence  à  la  Renommée  prête  k 
publier  indifcréteinem  Tes  conquêtes 
de  Valenciennes  &  de  Condé  (  16  çtf  ), 
&  lui  ordonne  de  l'autre  main  d'an- 
noncer Ton  repentir.  An  bas  du  ta- 
bleau la  Mufe  de  l'Hiftoire  foule  aux 
pieds  l'Erreur ,  &  arrache  du  recueil 
des  a&ions  de  ce  Prince  les  feuilles 
qui  contiennent  celles  qu'il  avoit  à  fe 
reprocher  contre  fon  Roi  &  fa  patrie. 
Cette  compofttion  eft  due  ï  l'imagina- 
tion vive  &  brillante  du  feu  Prince  de 
Çondé  fon  fils  (  Henri-Jules  ). 

Un  joli  cabinet  de  Phyfique  termine 
la  galerie.  On  y  remarque  un  rrès-beau 
muf&um  minéralogique  donné  au  Prince 
en  1 774  par  Guftave  II ,  Roi  de  Suéde  : 
il  eft  de  bois  de  palitiandre  fait  4 
Stockolm.  Le  devant  eft  de  bois  de 
bouleau  artiftement  travaillé ,  avec  des 
ornemens  dorés. 


qu'il  a  faites  a  la  tête  d 
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Les  trois  pièces  fuivantes  renferment 
le  cabinet  d'Hiftoire  naturelle  rangé 
méthodiquement  par  M.  de  Bomare. 
La  première  contient  le  règne  minéral, 
la  féconde  le  règne  animal  ,  &  la  rroi- 
(ième  le  règne  végétal. 

Outre  les  deux  châteaux  que  nous 
venons  d'examiner ,  il  y  en  a  encore 
:  un  troifième  deftiné  aux  logemens  des 
feigneurs.  11  fe  nomme  Buquan ,  & 
*  forme  un  carré  avec  l'orangerie*  On 
peut  voir  le  cabinet  des  armes  placé  au- 
deflus  de  l'orangerie,  &  qui  renferme 
les  armures  de  la  Pucelle  d'Orléans , 
du  Connétable  de  Montmorency  ,  du 
grand  Condé  &  autres. 

Les  Ecuries 

Situées,  ainfique  le  réfervoir,  fur 
la  peloufe  de  Chantilly ,  compofent 
un  corps  d'architeihire  des  plus  grands 
&  des  plus  magnifiques.  A  chaque 
extrémité  eft  un  pavillon  ,  dont  1  en- 
tablement eft  couronné  dune  baiuf- 
trade  de  pierre ,  qui  tourne  autour  du 
bâtiment.  Ces  pavillons  ont  trois  ar- 
cades :  dans  celles  du  milieu  font  des 
portes  ,  avec  des  amortiffemens  qui 
foutiennent  trois  Figures  de  chevaux  à 
an-corps. 
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Le  principal  pavillon  faille  ,  &  a 
dans  fes  pans  coupéé  une  arcade  .au  C  H  K  K~ 
milieu  xle  laquelle,  eft  un  avant  corps 
orné  de  refends f:&  qui  renferme  la 
grande  porte.  Aux.  cotés  dune  riche 
agraffe  font  deux  confoles  portant  une 
corniche  ,  avec  uti  amomftement  juf- 
qu'à  lâ>  naiflance  du  cintre  de  l'arcade.» 
;qui  a:dans  fou  renfoncement  trois  che- 
vaux en  pied  de  demi-bofle.  Aux  cotés 
de  l'arcade ,  quatre  pilaftres  Ioniques 
fupportent  deux  grouppes  de  lions. 
La  corniche  fornie  un  fronton  circu- 
laire y  fur  le  cintre  duquel  deux  Anges 
tiennent  les  armes  da  Prince,  Le  com- 
ble eftiurmonté  d'une  terrafTe  avec 
une  Renommée  en  plomb. 

Cette  grande  porte  donne  entrée 
fous  le  dôme  ,  &  vous  apercevez 
en  face:une  arcade  décorée  d'une  fon- 
taine ,  qui  fe  répand  par  un  mafque 
dans  deux  coquilles  ,  dont  l'eau  eft 
reçue  dam  une  cuvette  où  font  deux 
chevaux  de  plomb  de  grandeur  na- 
turelle. L'un  femble  boire  ,  &  a  près 
de* lui  un  enfant  qui  jembouche  une 
conque  marine  ;  l'autre  boit  dans  une 
coquille  que  tient  un  autre  enfant.  Le 
fond  de  l'arcade  eft  garni  de  glaçons 
&  de  deux  palmiers  >  avec  deux  Génies 

Sv 
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dans  le  haut  tenant  un  cartel  f  où  Ton  • 
iir  que  Louis-Henri  de  Bourbon  a 
achevé  en  1735  068  bâtimens ,  qu'il 
avoir  commencés  en  171 

Les  deux  ailes  des  écuries  féparées 
par  le  dôme  ,  comiennenrde  cnaque 
*ang  fbixance  chetaux  ,  ce:  qui  fair 
-cent  vingt  pour  chaque  coté  y  Se  pour 
Jes  deux  ailes  deus  cens  quarante»  Les 
murs  ornés  de  têtes  de  «cerf,  font  pei> 
cés  de  do»2e  croifées  de  face  r  chaque 
bout  eft  terminé  par  une  portion  cir- 
culaire fermée  en  «d-de-four  ,  au- 
detfbus  de  la  voûte ,  avec  deux  chafïes, 
l'une  au  loup  >  l'autre  an  fanglier.  H  j 
a  au-deflus  de  ces  écuries  cinquante 
appartenons  de  maître. 

Le  manège  découvert  qui  eft  fort 
Beau  ,  fait  face  au  château.  Sa  façade 
décrit  fur  la  peloufe  mie  portion  cir- 
culaire y  6c  a  trois  grandes  arcades  a  vec 
des  colonnes  Ioniques.  Elles  portent 
an  entablement  formonté  rd'nne  ba*- 
'uftrade  en  guillochis  ,  fur  >Pappuide 
laquelle  eft  élevé  un  trophée  a*èc  le 
-chiffre  de  S.  À*  S.  accompagné  d'armes 
&c  de  guidai  des  de  fleurs ,  &  termi  né 
par  deux  chevaux.  Les  clefs  des  ar- 
cades font  ornées  d'animaux  &  de 
trophées  de  «hafle. 
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Cette  façade  doit  avoir  un  gros  pa- 
villon à  droite  pareil  à  celui  des  écu- 
ries î  il  eft  commencé  ,  &  l'arcade 
du  milieu  fèrt  d'entrée  au  bourg  de 
Chantilly. 

L'intérieur  du  manège  forme  un 
rond  de  vingt  toifes  de  diamètre  , 
«rminé  par  la  cour  des  remifes ,  qui 
communique  a  celle  des  chenils.  La 
boulangerie  eft  à  droite,  &au-deflTus 
logent  les  gentilshommes  ,  écuyers 
&  officier  s  des  écuries  &  des  chenils. 

La  face  de  cette  cour ,  vers  le  ré* 
fervoir  ,  eft  compofée  d'un  pareil  bâ- 
timent ,  qui  renferme  d'un  côlé  le 
grand  chenil  d'été  de  l'équipage  êw 
cerf ,  orné  d'une  fontaine  ,  avec  une 
tète  de  cerf  qui  jette  de  l'eau  dan» 
une  cuvette  pour  abreuver  les  chiens. 
De  l'autre  côté  font  deux  autres  che- 
nils ,  dont  l'un  £e*t  J'hivet  A  l'équi- 
page du  cerf  :  on  y  voit  une  fon- 
taine avec  un  chien  ;  le  fécond 
jâeftiné  à  l'équipage  du  fengMer  :«ii  y 
a  pareillement  une  cuvette  ,  dans  la- 
quelle une  hure  4e  fanglier  jette  <te 
l'eau. 

Le  pavillon  des  écuries  6c  celui  des 
chenils  terminent  cesbâtimens  du  cô- 
té du  réfervok.  La  porte  -eft  décorée 

S  vj 
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.de  deux  pilaftres  carrés  ,  donc  lef 
C  h  a  n-  bandes  font  chargées  de  trophées  &c 
ï  1 1  l  y.  furmontées  d'un  fronton ,  dans  lequel 
eft  une  chafTe  au  fanglier.  Les  Figures 
de  Diane  &  de  CyparifTe  qui  pare  fon 
cerf  de  guirlandes  de  fleurs  ,  pofent 
fur  la  rampe  à  l'aplomb  des  pilaftres, 
Ceft  Hubert  qui  a  donné  les  deflins  de 
çe  bel  édifice. 

« 

Le  Parc. 

De  la  terraflfe  où  fe  voit  la  Figure 
-  du  Connétable  ,  on  defcend  par  un 
magnifique  efcalier  dans  les  jardins, 
une  des  plus  belles  productions  du 

Î;énie  de  le  No/Ire.  Le  préfent  que 
a  nature  leur  a  fait  d'une  (  a  )  rivière 
qui  les  partage  ,  &  forme  dans  fa  naif- 
fance  une  cafcade ,  eft  une  faveur  inef- 
.  timable  par  l'agrément  des  eaux  jail- 
. HlTantes  quelle  leur  fournit  nuit  & 
jour. 

On  aperçoit  d'abord  la  fontaine  de 
la  gerbe,  une  pièce  d'eau  à  droite  qui 
fymmécrife  avec  les  fofTés  du  château , 
un  bras  du  grand  canal  ,  &  fur  les 
côtés  le  parterre  orné  de  dix  baflins  j 

- 

(n)  Lt  Nonette  quipafle  à  Scolis. 
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ceux  des  milieui  font  en  miroirs.  Le 
tout  eft  terminé  par  un  fer  à  cheval  C  h  a  n- 
avec  des  buftes  de  marbre,  une  allée  rîLLr* 
au  milieu  mène  à  la  forêt  de  Hallette. 

La  terrafle  eft  décorée  . de  fix  co- 
lonnes Tofcanes  accouplées  &  ifolécs, 
avec  deux  Figures  dans  des  niches , 
.du  pied  def quelles  fortent  trois  nap- 
pes ,  qui  retombant  dans  un  petit  baf- 
fin  ,  fe  réunifient  en  une  dans  le  foflc 
régnant  le  long  du  mur  ,  &  où  font 
trois  jets»  Le  mur  qui  foutient  la 
rampe  de  Tefcalier  eft  percé  de  niches 
rocaillées ,  &  occupées  par  deux  Fi- 
gures de  fleuves.  L'eau  de  leurs  urnes 
&  celle  que  jettent  les  enfans  qui 
grouppent  avec  ces  Figures ,  retom- 
bent en  nappe.  Il  y  en  a  de  plus  une 
troifièmc  au  milieu  ,  qui  fort  deffous 
des  rochers. 

♦ 

♦ 

L'Orangerie 

* 

Placée  fur  la  gauche  ,  eft  un  fort 
beau  morceau  d'architedture  ;  fon  pat- 
terre  a  cinq  jets  jouant  jour  &  nuit. 
Celui  du  milieu  eft  orne  de  fix  dau- 
phins qui  dardent  de  l'eau.  L'ëfcalier 
qui  y  defeend  ,  eft  accompagné  de 
aeux  fontaines  en  buffets ,  d'un  roaf- 
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caron  foifaut  nappe  ,  &  de  quatre 
Chah-  dauphins.  Le  long  delà  ferre  on  voir 
* 1 * 1  *•  un  autre  buffet  formé  cTuff  dauphin  Se 
de  deux  maiquec.  L'eau  des  deux  pre- 
miers tombe  dans  un  petit  canal ,  ou 
,eile  fait  jouer  trois  chapeaux  ,  8c  à  la 
tète  paroît  un  ioup  marin.  Àu-delîîis 
eft  une  petite  fontaine  formée  par  &l 
grenouilles  &  un  ciumjpignan. 

La  galerie  des  cecfe  fait  l'écmerre 
avec  la  lerre  de  l'orangerie^  Elle  eft 
ouverte  en  arcades  £îar  le  parterre  ,  de 
ornée  en  dedans  de  cerfs  qui  portent 
au  cou  des  guirlandes  de  feuilles  de 
chêne,  il  règne  tout  du  long  un  peck 
foiTé  fourni  par  une  fource  ,  ou  les 
liabitans  de  Chantilly  viennent  puifer 
ée  l'eau.  À  un  des  bouts  de  cette  ga- 
Jerie  an  trouve  versr  l'orangerie  la  falle 
de  fpedacfe  élégamment  «décorée  >  Se 
a  l'autre  extrémité  h  pavillon  des 
ctuves* 

Un  petit  canal  fépare  l'orangerie 
de  l'île  d'Amour  .&  de  celle  tiu  Bois 
Vert ,  ou  trois  portiques  de  œeilîàge 
conduisent. 

♦  - 

* 

L'Ile  d-o»  Boiar 
Renferme  les  jeux  de  bague ,  de 
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quilles  &  de  galet.  Ce  dernier  eft  au 
milieu  d'une  falle  décorée  de  quatre 
buttes  antiques,  dont  les  draperies  font 
de  pot$>hyre*  Sur  la  droite  on  trouve 
un  appartement  vert  compofé  de 
trois  petites  faites  de  treillage  &  d'un 
portique  qui  renferme  un  baflin  cintré 
avec  déifie  dragons  dont  les  jets  fe 
combattent* 

L*î  L  E    D'À  U  O  U  R- 

* 

A  Tentrée  ibnt  de  jolis  berceaux 
.tournons ,  qui  aboutirent  à  une  falle 
découverte  avec  un  badin.  Les  jeux 
de  la  balançoire  &  de  la  bafeule  oc- 
cupent deux  boiquets»  Enfuite  eft  un 
beau  jet  qui  s  eleve  du  milieu  d'un 
portique  de  treillage  d*un  forr  bon 
jgoût.  À  la  pointe  de  cette  île  on  dé- 
couvre le  temple  de  Vénus.  Une  fu- 
^perbe  décoration  ^de  treillage  en  co- 
lonnes Ioniques  le  revêt  extérieure* 
tsient.  Lefrontion>préfente  les  cplombes 
de  Vénus ,  le  flambeau  &  les  flèches 
de  l'Amour.  La  baluftrade  qui  eou- 
ioi)ne  ce  galant  ^édifice,  eft  ornée  de 
vafes  &  de  corbeilles  de  fleurs.  Un 
-veftâbule  deflâné  aux  gentilshommes 
du  Prince  >  précède  un  falo»  â  quat&e 
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i.  pans  ,  ornés  intérieurement  de  chattî- 
C  m  a  h-  pignons  qui  tombent  inceflammertt 
^  ill  t.  <{ans  ^5  cuvettes  de  marbre.  Les  em- 
brafures  des  croifées  présentent  des 
chandeliers  dont  l'eau  eft  reçuer  dans 
des  vafes  d  albâtre  agatifé ,  fur  les  bords 
defquels  font  aflïs  de  petits  Amour*. 
Leurs  eaux  auffi  limpides  que  trans- 
parentes, circulent  jour  &  nuit  autour 
du  falon.  Huit  tableaux  de  fujets  ga- 
lans  &  de  jeux  champêtres  peints  par 
Boucher  en  ornent  les  trumeaux.  Au* 
deffus  font  des  Amours  en  camaïeu , 
&  on  aperçoit  dans  les  efpaces  fupé- 
rieurs  entre  les  fenêtres  ,Danaé ,  Léda, 
Vénus  endormie  ,  cette  Déeffe  avec 
l'Amour.  Le  plafond  repréfente  Vénus 
entourée  des  Jeux  &  des  Ris.  Toutes 
les-eauxde  ce  falon  fe  réunirent  pour 
tomber  dans  un  canal  par  une  chute 
circulaire. 

Au  fortir  de  ces  lieux  enchantés, 
vous  gagnez  la  partie  gauche  du  châ- 
teau vers  la  galerie  des  Cerfs  ,  &  vous 

trouvez  dans  le  haut 

< 

'      Les  Cascades  de  Beauvais. 

1 

On  y  monte  par  quatre  rampes  or- 
nées de  Figures  de  marbre  dans  leur* 
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fextrémités.  Ces  cafcades  font  formées 
de  cinq  mafcarons  tombant  par  deux 
coouilles  dans  un  badin  long  où  il  y 
a  dix  jets.  Le  tout  eft  rocaille  ,  Se 
chaque  piiaftre  a  uh  chandelier  d'eau. 
Au-deflus  eft  une  rigole  qui  en  a  fept, 
&  une  pièce  d'eau  cintrée  à  oreilles 
avec  trois  jets. 

Les  potagers  font  peu  éloignés  9  & 
nu-defïous  dans  un  parterre  de^gazon 
fe  voit  un  baffin  carré  long ,  d'où  s'é- 
lève une  gerbe  qu'accompagnent  huit 
jets  ,  dont  quatre  fortent  des  angles. 

Une  allée  double  de  tilleuls  plantés 
entre  ce  parterre  &  les  cafcades  de 
Beauvais  ,  conduit  à 

La  Fontaine  db  la  Tenaille. 

C'eft  une  gerbe  qui  fort  d'une  coupe 
portée  fur  un  gros  piédeftal ,  d'où  elle 
retombe  dans  le  baflfin  par  quatre  maf- 
ques.  Pluûeurs  jets  cachés  s'élancent 
du  pourtour  de  la  rampe  de  gazon  qui 
environne  cette 

♦ 

Le  Pavillon  Romain 


Placé  dans  les  potagers  décrit  une 
forme  ellyptique.  Des  treillages  dorés 
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peints  avec  des  fleure  &  des  arbre» 
chargés  de  fruits ,  fi  artiftement  feinrs  9 

?[u'iw  imitent  le  plus  riche  efpaller  % 
orment  fa  décoration  intérieure»  Des 
deux  côtés  font  de  petits  cabinets 
ovales  ,  ornés  dans  le  même  goût. 
Chacun  a  une  niche  occupée  par  un 
champignon  d  eau  formant  trois  nap- 
pes ,  &  fbutenu  fur  un  -  piédouche 
accompagné  de  deux  dauphins.  Àu- 
detfus  des  quatre  ouvertures  de  ce 
pavillon  on  a  peint  des  corbeilles  de 
fleurs  :  le  plafond  offre  uncielvaguç 
a  vec  des  oifeaux* 

i 
i 

La  grande  Cascade 

Eft  di vifée ,  pour  ainfi  dire ,  en  deux 
parties*  La  première  décrit  d'abord 
une  forme  circulaire  ,  avec  quatre 
gradins  de  gazon  &  fept  chandeliers» 
Au-deflTous  on  voit  un  baflin  qui  a  dans 
fon  milieu  un  rocher ,  d'où  fort  une 
gerbe  entourée  d'un  cordon  de  huit 
jets,  laquelle  fait  quatre  nappes  gar- 
nies de  quinze  jets.  Huit  chandeliers 
fournirent  dins  un  balfin  plus  bas, 
dix  mafques  dont  huit  placés  au  haut 
d'efpèces  de  gaines  à  bandes  de  gla*  ' 
çons  y  entremêlées  de  parties  cintrées 

Y  I 
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&rocaillées  qui  forment  fix  buffets , — 
nue  fait  jouer  un  mafque  avec  deux  C 
dragons.  Ce  baflin  a  de  plus  treize  jets. 
Cette  première  partie  de  la  grande 
cafcade  eft  terminée  par  un  baflin  oc- 
togone garni  de  cinq  jets  ,  Se  placé  fur 
un  grand  palier  où  aboutirent  fix  al- 
lées. La  féconde  partie  commence  par 
deux  efeaiiers  tourna  11  s,  arec  quatre 
chandeliers  ,  entremêlés  d  autant  de 
jets  qui  retombent  par  deux  longues 
nappes  dans  un  baflin  ,  dont  fes  pan- 
neaux des  murs  font  rocaillés,  Se  d'où 
s'élèvent  fix  jets.  Cette  eau  forme  une 
autre  nappe  dans  un  baflin  garni  de 
quatte  jets  y  Se  fur  les  cotés  de  deux 
xnafearonsqui  fournirent  deux  rampes 
d'efcalier  ,  oordées  de  deux  rangs  de 
chandeliers^  interrompues{>ar  quatre 
paliers  avec  un  jet  :  au  milieu  font 
cinq  nappes  >  tombant  dans  autant  de 
baffins  garnis  alternativement  de  fo^ 
ieils  Se  de  quatre  jets^ Toutes  ces  eaux 
fe  réuni  lient  dans  une  première  pièce 
où  font  fix  jets  y  puis  dans  une  fe-* 
conde  où  il  y  tn  a  quatre  avec  un  fo~ 
leii ,  Se  enfin  dans  un  baflin  cintré  » 
accompagné  de  deux  autres  plus  petit! 
Se  carrés. 

On  voit  dans  le  dernier  bofquet  d« 


C  H  A  N- 
TlLLY, 
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ce  côté  -  là  une  Figure  pédeftre  en 
pierte  du  grand  Condë ,  &  une  pièce 
d'eau  carrée  avec  un  jet  ,  qui  s'élève 
à  foixante  pieds  ;  [on  le  nomme  le 
grand  jet. 

Lï  Pavillon  de  Màhse 

Eft  au  bout ,  &  renferme  la  pompe 
qui  fournit  le  rcfervoir  des  eaux  hautes 
du  châteâu ,  que  la  rivière  ne  peut  pas 
faire  jouer  (a)t  A  l'extrémité  du  petit 
canal  qui  fait  aller  cecte  pompe  ,  vous 
trouvez  le  pavillon  des  eaux ,  ou  eft 
une  fource  minérale  tombant  pat  un 
bouillon  de  deux  pouces  ,  entouré  de 
huit  jets  dardans  y  dans  un  baffin  oc- 
togone d'une  feule  pierre.  Au-deflus 
il  y  a  un  canal  d'eau  de  fource ,  &  fur 
Ja  gauche  un  petit  bois. 
t  Du  côté  oppofé ,  &  fur  k  droite 
du  château ,  on  monte  par  une  rampe 
de  fer  au  réfervdfc  des  fources  :  neuf 

(a)  Il  y  a  à  Chantilly  une  manufacture 
de  Porcelaine ,  dont  M.  Gravant  eft  direc* 
teur.  On  y  exécute  des  grouppes  de  Figures 
en  bifeuit,  dont  la  pâce  eft  la  même  que 
ccHc  de  Sèvres.  Un  moulin  placé  près  du 
pavillon  de  Manfe  ,  fait  mouvoir  douze 
meules  qui  préparent  la  matière  de  la  parc. 
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foupapes  portent  aux  jets  du  parterre  — 
fie  de  l'orangerie  l'eau  de  la  rivière  de  c 
Senlis,  qu'une  youre  y  a  amenée»  T 

Le  Canal  des  Truites 

Eft  dans  ce  bois ,  le  long  de  la  grande 
allée.  On  l'a  ainfi  appelé  d'une  très*- 
belle  fource  qui  le  fournit  en  partie , 
&  dont  l'eau,  pour  la  fraîcheur  &  la 
tranfparence  ,  ne  peut  mieux  être  com- 
parée au  a  la  fontaine  du  Ris  ,  orne- 
ment des  jardins  d'Armide.  Ce  canal 
eft  terminé  par  une  cafeade  formée 
d'un  bouillon  qui  fait  aller  cinq  nappes* 
qu'accompagnent  f\x  jets  fortant  des 
rocailles  ,  &  qui  par  une  rigole  faifant 
nappe ,  tombe  dans  le  canal, 

Le  grand  C  a  >r  a  t. 

• 

On  va  enfuite  vers  la  grande  chute 
d'eau  qui  eft  circulaire  ,  5c  a  quatre 
nappes  qui  moutonnent  ;  fon  étendue 
qui  eft  de  quinze  pieds  par  le  haut , 
s'élargit  vers  le  bas  jufqua  trente. 
Placée  à  la  tête  d'un  canal  de  trois 
quarts  de  lieue ,  elle  topibe  d'abord 
dans  une  pièce  4'çau  à  pans  de  cinq 
à  fiic  arpens.  Un  bras  de  la  rivière  de 
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Senlis  qui  la  forme ,  pafle  auparavant 
dans  un  baflin  de  quarante  totfes  de 
diamètre.  La  vafte  prairie  qu  a*rofe  la 
rivière  offroit  la  nature  toute  fimpie , 
Se  fans  autre  -ornement  que  des  oef- 
tiaux  dont  elle  étoit  toujours  couverte. 

Depuis  quelques  années  le  Prince  y 
a  fait  conftruire  un  hameau  &  planter 
un  jardin  anglois  fur  les  derfins  de 
M.  lt  Roi.  L'un  &  l'autre  font  en- 
tourés d'un  canal  dit  des  Morfondus, 
Se  occupent  quatorze  arpens. 

Le  Hamiaw 

Eft  formé  de  fept  batimens  difpo- 
fés  irrégulièrement  ,  dont  une  partie 
eft  couverte  de  chaume.  Ils  font  entre- 
mêlés de  vaftes  tapis  de  gazon.  L'un 
de  ces  batimens  renferme  Tétable; 
l'autre  le  moulin  avec  le  jardin  du 
meunier  à  coté  ;  un  troifîème  la  cui- 
fine  près  de  laquelle  eft  un  berceau  Se 
un  puits.  On  prendroit  la  falle  à  man- 
ger pour  une  allée  dont  les  arbres 
Forment  un  cintre  élevé;  fes  lièges 
imitent  des  canapés  de  verdure ,  &c 
des  grouppes  de  fleurs  font  plantés  en 
pleine  terre  fur  le  plancher  :  quelques 
ouvertures  ménagées     &  là  entre  les 
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branches'  des  arbres  laiflent  une  iflîie 
à  la  lumière  du  joui;  Le  cinquième  Cham- 
bâtiment  renferme  une  falle  de  bil- 
lard  j  le  cabinet  de  le&ure  fe  trouve 
dans  le  fixième.  Le  dernier  nommé 
la  grange  ,  eft  un  grand  falon  avec  un 
fleurifte  &  deux  cabinets.  Sa  décoration 
extérieure  n'offre  qu'un  mur  ,  dont  les 
ouvertures  font  fermées  de  contre- 
vents où  Ton  a  pratiqué  de  petits  pan- 
neaux de  vîtres  en  plomb  qui  font  cen- 
fés  éclairer  le  dedans.  Tout  cela  fait 
jllufion ,  &  la  furprife  ne  peut  s'ex- 
primer à  la  vue  de  l'intérieur  oui  1  on 
a  réuni  l'élégance  à  la  richeflè  de  la 
décoration.  Vts  pilaftres  Corinthiens  # 
accouplés  fupportent  une  frife  ornée 
de  confoles  &  de  guirlandes.  Au  pla- 
fond on  a  peint  des  Amours  tenant 
des  fleurs.  Les  croifées  &  les  trumeaux 
de  glaces  dont  les  joints  font  cachés 
par  des  moitiés  de  luftres ,  font  ac- 
compagnés de  rideaux  de  taffetas  cou- 
leur de  rofe  relevés  avec  grâce.  Un 
fo!Té  d'eau  vive  fur  lequel  on  a  conf- 
truit  de  petits  ponts  de  bois,  fert 
de  clôture  à  ce  hameau  &  au  Jardin 
Anglois. 
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Chah-  JàUDIN  ÀNslois. 

1  11  T. 

Ce  jardin  eft  coupé  de  ruifleaux  qui 
ferpentent  entre  des  gazons  ,  &  de 
rians  bofquets  dont  la  nature  feule 
femble  avoir  fait  les  frais.  Ici  vous  êtes 
arrêté  par  un  torrent  qui  tombe  en 
nappe  ,  &  près  duquel  s'élève  une 
grotte  couverte  de  verdure ,  dont  les 
piliers  naiffent  du  milieu  de  l'eau.  La 
eft  une  gare  avec  des  pyrogues  (a  ) i  que 
Ton  conduit  foi-même.  Plus  loin  la 
guinguette  formée  de  petits  berceaux 
délicieux  ,  couverts  de  chèvrefeuilles  : 
\  un  plus  grand  percé  d'arcades  s'élève 
entre  deux  canaux  bordés  de  fleurs. 
Enfin  vous  découvrez  un  rocher  placé 
fur  un  monticule ,  d'où  l'eau  fuinte  de 
tous  côtés  pour  former  de  petits  ruif- 
feaux.  Des  arbres  que  l'art  y  a  placés 
paroifTent  y  avoir  crû  d'eux- mêmes.  Ce 
rocher  eft  précédé  d'un  joli  canal  ;  &C 
de  là  par  des  percés  habilement  mé- 
nagés ,  on  découvre  la  nappe  placée 
à  la  tête  du  grand  canal  qui  femble 

# 

(a)  Petits  bateaux  faits  d'un  fcul  morceau 
de  bois  d'aune ,  où  trois  perfonnes  peurent 
unir» 

tombes 
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tomber  dans  le  premier.  Des  allées 
tortueufes  &  couvertes  cbnduifent  à  C*AN' 
un  petit  canal  fourni  par  deux  ruif-  TlLLY' 
féaux  formant  un  doux  murmure  à  fes 
extrémités ,  après  avoir  ferpentc  dans 
le  bois. 

Le  Pavillon  Chinois 

Eft  au  centre  d'un  nouveau  laby* 
rinthe,  dans  les  carrefours  duquel  on 
lie  des  énigmes  portées  fur  des  co- 
lonne? ou  ioutenues  par  des  enfans  de, 
marbre.  L'extérieur  de  ce  kiofque 
offre  des  caractères  Chinois  ,  des  fon- 
nettes  &  des  Figures  d'hommes  &  de 
femmes  aiîîfes,  jouant  des  inftrumens. 
La  lanterne  dont  il  eft  couronné  ferc  . 
à  placer  des  mufiçiens,  qui  font  en- 
tendus au-dedans  ,  fans  être  aperçus. 
L'intérieur  eft  orné  de  femmes  Chi- 
noifes  peintes  fur  bois  ,  qui  portent 
des  torchères.  Quatre  niche*  (ont  oc- 
cupées par  des  canapés ,  &  deux  grands 
ibleaux  relatifs  aux  amufemens  des 
Chinois  >  les  accompagnent.  ; 

L-Etang  de  SitVx*;'  ;  ~  . 

Conduit  à  la  fontaine  de  ce  nom 
IV.  Partie. 
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entourée  de  baluftrades  de  pierre.  Son 
eau  eft  des  plus  limpides.  La  maifon 
&  le  parc  de  Silvie  font  attenant  :  c  eft 
un  petit  bâtiment  d'un  feui  étage  à 
rez  de  chauflee ,  avec  un  parterre  de 
gazon  entouré  dorangers  ,  &  d'un 
grand  berceau  circulaire  ,  à  l'entrée 
duquel  on  a  placé  le  bufte  en  marbre 
de  Silvie.  Il  y  a  un  bofquet  au  bout 
fermé  de  murs.  Ce  lieu  a ,  dit-on  , 
reçu  ce  nom  de  i  ode  que  {a)  Théo 
phile  y  fit ,  intitulée  la  maifon  de  Silvie  % 
Se  dans  laquelle  il  célébra  fous  ce  nom 
la  Ducheue  de  Montmorency  (Marie-: 
Félix  des  Urfins  )  en  reconnoiflance  de 
la  retraite  que  ce  pocte  avoit  trouvée 
à  Chantilly  chez  le  Duc  de  Mont- 
morency ,  après  l'arrêt  rendlx  contre 
iuile  ijAoût  i6i}> 

La  Ménagerii 

Placée  de  l'autre  coté  du  grand  c*+ 
nal  9  eft  à  l'extrémité  oppofée  du  parc. 
La  première  de  fes  cours  eft  en 

(a)  Théophile  furnommé  Viaut  ,  né  « 
'  Cléral  dans  TAgénoii  en  t;$o  ,  mort  en 
ifil,  auteur  aane  mauvaifç  tragédie  in- 
étulle  tpwc  H  Titubé»' 
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rampe ,  &  ornée  de  cinq  pavillons 


*ju  h  a  y  en  a  pjus.  uans  cette  coureft 
«ne  grande  pièce  plantée  d'arbres  , 
avec  un  baflïn  qui  fait  plufieurs  nappes 
jufqu'en  bas.  On  y  voit  la  fablef  dit 
pot  de  terre  &  du  pot  de  fer.  Dinerens 
pavillons  ferrent      renfermer  des 
animaux  rares  venant  des  pays  étran- 
gers ,  tels  qu'un  aigle ,  une  vache  i 
cinq  pieds ,  un  mouton  Languedocien 
à  quatre  cornes ,  un  furet  des  Indes  , 
un  duc ,  un  chien-loup ,  des  chèvres 
de  Guirtée  ,  Sec.  Toutes  les  coûts  de 
Ces  pavillons  ont  chacune  une  fon- 
taine rocaillce,  avec  des  animaux  peints 

de  couleur  naturelle ,  qui  expriment 
une  fable. 

Un  peu  fur  la  droite  ,  vous  aper- 
cevez un  grand  baffin  ,  donr  le  milieu 
eft  pave  &  orné  d'une  colonne  de  era- 

P°fé.eJu,r  im  P'^eft^l.  LafontSne 
de  Narcifle  le  fait  aifément  remarquer  : 
ce  Berger  fe  mire ,  &  tend  les  bra$ 
avec  tranfport  pour  embrafler  fa  figure 
^uil  voit  dans  l'eau. 
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■  •  «  m  * 

Eft  ornée  d'un  buffet  d'eau  rocaille, 
&  de  petits  efpaces  fermés  de  gril- 
lages ,  ^vec  chacun  un  baflin  ,  &  au 
bas  il  y  a  une  jolie  cafcade. 

...  *  *. 

L  A    L  A  X  T  I  ^  I  f 

Offre  d'abord  une  petite  falle  or*' 
liée  d'un  lone  baflin  de  marbre  \  il  en 
i  fort  un  bouillon  d'un  pied  de  circon* 
férence ,  fourni  par  une  iource  qui  faiç 
jouer  huit  bouillons  dans  un  baflin 
renfoncé  &  entouré  de  très-beaux  ar* 
bres.  Au  milieu  de  ce  baflin  s'élève  un 
jet  de  quarante-çinq  pieds.  Il  y  a  en 
face  une  grotte  renfoncée.  Le  falon  de 
la  laiterie,  eft  rond  ,  voûté  ,  pavé  de 
marbres  compartis  ,  &  conftruit  d'vme 
fort  belle  pierre  blanche.  11  règne  touç 
autour  à  hauteur  dVppui  un  buffet  <lç 
brèche  violette ,  fur  lequel  font  rangés 
quantité  de  vafes  &  de  fayences  aux 
armes  de  S,  A.  S.  On  a  creufé  dans 
ce  marbre  une  rigole  ,  ou  l'eau  eft 
amenée  pat  quatre  têtes  de  béliers  , 
après  avoir  pafle  auparavant  par  plu* 
ûeurs  vales  &  cuytttcs. 
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La   Paroisse  Chan- 
tilly. 

Bâtie  dans  le  goût  moderne,  eft  fort 
éclairée  ,  &  d'une  bonne  archite&ure 
en  jpilaftres  Corinthiens.  On  voit  au 
maître-Autel  une  Adoration  des  Ber- 
gers, peinte  par  Houajtfh, 


L  I  A  N  C  O  URT 

*  - 

;  Appartient  à  M.  Le  Duc  d'EstifTac. 
Sa  fituation  à  la  chute  de  pluheurs 
montagnes ,  eft  extrêmement  favorable 
aux  eaux  qui  s'y  rendent  de  toutes 
parts  en  grande  abondance;  En  face 
de  la  grille  du  château ,  fe  pré  fente 
dans  la  campagne  le  canal  du  mail , 
de  cent  quatre-vingt  toifes  de  long , 
terminé  en  pièce  d'eau  dont  la  fuper- 
ficie  fait  jouer  une  nappe  :  il  provient 
de  la  petite  rivière  de  Béronnelle  ,  & 
Jfert  de  réfervoir  à  la  plupart  des  baiïïns 
JLu  jardin.  Sa  plus  grande  beauté  eft 
d.etre  entouré  d'un  double  rang  de 
paliflades  percées  en  arcades  d'environ 
quinze  pieds  de  haut.  Sur  le  bord  du 
chemin  on  voit  la  ménagerie  6c  la  lai- 
terie récemment  conftruite  en  maibt* 


1  A  M- 
C  Û  (J  K  T  . 
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blanc ,  que  des  vafes  &  trois  fontaines 
décorent  agréablement. 

Entre  lavant-cour  &  le  grand  che* 
min ,  on  a  creufé  un  foftè  plein  d'eau 
qui  fe  décharge  dans  un  canal  par  une 
nappe  de  dix  pieds  de  haut.  Sa  droite 
eft  appuyée  fur  un  quinconce  dermes, 
&  fa  gauche  fur  le  corps  des  écuries , 
dont  le  fond  fe  termine  en  un  dôme 
d'une  noble  &  belle  architecture  >  qui 
leur  fert  de  veftibule.  Ces  écuries  qui 
ont  pu  donner  Pidée  de  celles  de  Chan- 
tilly >  font  voûtées  &  remarquables  par 
leur  (implicite  &  leur  folidité. 

Des  fofles  renfermés  entre  deux 
plate-bandes  de  gazon  entourent  le 
château  :  ils  font  bordés  d'une  belle 
baluftrade  du  côté  du  parterre  &  de 
Tavant  cour.  L'efcalier  mérite  de  fixet 
1  attention  des  curieux  par  la  coupe 
hardie  de  fes  pierres  fia fpen  dues  en 
Jair  fans  aucun  appui  apparent.  Le 
iaion  fait  en  galerie  eft  un  chef-d'oeuvre 
de  goût,  tant  par  la  juftefTe  de  fes  pro- 
portions ,  que  par  la  fagefTe  de  fes  or- 
pemens.  Son  architecture  eft  en  pi- 
Jaftres  Corinthiens.  On  y  admire  fix 

4e(Tus  de  porte  peints  en  grifaille  ,  & 
imitant  le  bas-relief  d'une  manière 
4  faire  iliufion  :  ce  font  des  jeux  d'en- 
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fans.  Les  amateurs  connoiffent  le  raient 
de  M.  de  la  Porte  pour  ces  fortes  d'ou- 
vrages. 

La  face  du  château  vers  le  levant  f 
répond  à  un  parterre  compofé  de  plates- 
bandes  de  fleurs  qui,  comme  autant  de 
rayons  ,  fe  rendent  l  un  baflin  au  mi- 
lieu duquel  eft  un  jet  d'eau.  Un  am- 
phithéâtre  de  verdure  &  de  forme  or- 
biculaire ,  où  Ton  place  les  orangers  * 
ferc  de  fond  à  ce  parterre.  A  gauche 
font  les  bains  ;  bâtiment  gracieux  qui 
contribue  à  fa  décoration. 

Le  parterre  deau  fitué  au  couchant, 
eft  divifé  en  deux  parties.  La  première 
Jus  élevée  renferme  dans  fon  milieu 
a  fontaine  de  la  Perruque ,  confîftanc 
en  un  guéridon  de  fix  pieds  de  dia» 
mètre  &  à  deux  gradins.  Plufîeurs 
lompartimens  de  fleurs  l'environnent  ; 
fur  une  bande  de  gazon  qui  règne  dans 
toute  fa  largeur  font  pofes  feize  chan- 
deliers  tombant  en  pyramide  ,  &  deu* 
plus  haut  près  de  1  elcalier.  Ils  fonr 
interrompus  par  une  rampe  de  dix- 
huit  pieds  de  large  éc  à  fept  gradins 
couverts  d'eau.  La  féconde  partie  d$ 
ce  parterre  eft  décorée  d'un  large  bafr 
fin  dans  lequel  toutes  ces  eaux  fe  pré- 
cipitent avec  grand  bruit.  Plus  loin 

T  iv 
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L  i  a  n-  f°nt  ^eux  étangs  de  quatre  cens  pieds 
court,  de  long  fur  cent  de  large  ,  ornés  d'une 
gerbe  de  fix  pieds  de  hauteur  fur  un 
d'ajutage.  Cet  enfemble  préfente  à  la 
vue  une  décoration  vraiment  théâtrale. 
Ne  feroit-il  pas  à  fouhaiter  qu'elle  pût 
être  aperçue  dans  fon  entier  des  fe- 
nêtres du  château?  Les  cafeades  tour- 
nées en  fens  contraire  ,  auroient  pro- 
duit cet  effet. 

Le  grand  parterre,  dont  la  fîmpli- 
cité  &  l'ctendue  font  toute  la  beauté* 
eft  compofé  d'immenfes  tapis  de  ga- 
zon ,  fou  tenus  de  deux  quinconces 
plantés  en  hêtres,  La  tête  du  canal  qui 
du  côté  du  château  forme  un  vafte 
baffin,  le  couronne.  Ce  canal  ombragé 
dans  fa  longueur  dallées  d'ormes,  eft 
r  terminé  par  une  chute  d'eau  furmontée 
d'une.gerbe  placée  au  ceijtre  d'un  grand 
badin  entouré  de  platanes.  Derrière 
s'élève  un  théâtre  de  verdure  fait  pour 
jouir  du  fpe&acle  de  ce  riche  morceau, 
&c  pour  mafquer  la  faifanderie. 

A  gauche  du  canal  font  les  bofquets 
de  l'Eglife,  ainfî  nommés  à  caule  de 
Ja  proximité  de  la  Paroifle.  Celui  qu'on 
appelle  le  bofquet  Anglois  eft  enfermé 
dans  un  chênaie ,  &  divifé  en  compar- 
timens  remplis  de  maflifs  de  fleurs. 

■ 

- 
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Un  quinconce  d'épines  courbées  en  ber-  — 
ceau  en  occupe  le  centre.  Lés  àutrès  L 
bofquets  renferment  diflerehs  cabinets  c  * 
Se  allées  tournantes  qui  conduifenc  à  v 
la  grande  gerbe  dont  j  ai  parlé.  ' 

Ceux  qui  font  placés  à  la  droite  du 
cariai  offrent  plus  de  variété;  En  fe 
rapprochant  du  château  on  rencontre 
d'abord  te  petit  rocher  :  c'eft:  ufte  caf- 
cadé  qui  tombe  dans  un  baflîn  ,  & 
fer. ne  enfuit*  une  pièce  d'eau  en  mi-1 
roir  dans  la  falle  dite  des  bouillons  , 
parce  qu'il  y  en  avoir  trois. 

Plus  loin  ett  le  gfclhd  rocher.  Lar- 
xhite&e  n  a  cherché' ici  <ju'à  imiter  la 
ûtnp le  iïature.  On^ipcSit  que  la  tète 
d'une  rivière  s'eft  fait  Jour  a  travers 
un  rocher  brut  en*  apparence  ,  pout 
tomber  avec  beaucoup  de  fracas  dans 
une  vafte  pîêce'tfeau  entourée  de  til- 
leuls. En  avançant  on  trouve  la  falle 
du  grand  jet  de  cent  pieds  de  haut  : 
placé  dans  un  bafGn  oéfcogone ,  il  eft 
ombragé  d'un  double  rang  de  pla- 
tanes. 

Au  milieu  d'une  vafte  falle  de  ver- 
dure où  Ton  arrive  par  huit  allées ,  sc- 
lève  une  cuvette  de  marbre  de  Carrare 
d  un  feu\  bloc,  de  douze  pieds  de  dia- 
iiiètre  fur  deux  de  protondeur.  Les 

Tr 
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moulures  &  les  ornemens  qui  l'en- 
richiffent  font  également  l'éloge  de 
l'artifte  Se  l'admiration  dii  connoifleur. 
Sa  forme  décrit  un  o&ogone  ,  donc  les 
pans  préfentent  dans  leur  partie  in- 
térieure des  mafeafons  &  des  mufles 
de  lions  :  des  entre-lacs  à  rofes  8c  au- 
tçes  ornement  garnirent  les  moulures 
de  \$  gofcge  d°W  fes  bords  font  formés. 
Du  milieu  de  ce  vàfe  fort  une  grorte 
cloche  d'eau  ,  qui  tombant  fur  elle* 
même  ^eft  verfée  en  lames  dans  un 
badin  par  les  mafearons.  Cette  cuvette 
fi  précieufe  par  elle-même  >  i'eft  encore 
davantage  par  fon  antiquité.  Les  Vé- 
nitiens la  donnèrent  en  1 5  o«  au  Cardi- 
nal d'Àmboife ,  Miniftre  de  LouisXII, 

1>ar  reconnoiflance  d'avoir  >  i  leur  foU 
iciration ,  engagé  fon  maître  à  chaflTer 
les  Sforces  du  Milanez»  Ce  Prélat  en 
décora  enfuite  fon  château  de  Gaillon. 
M.  le  Cardinal  de  Ta  vannes  ,  Ar- 
chevêque dè  RQUpn,  ayant  ordonné  la 
démolition  de  la  fontaine  dont  cette 
cuvette  faifoit  partie,  M.  le  Duc  d'E£- 
tidac  la  achetée  ,  &  Ta  fait  placer  en 
1754  dans  fes  jardins  de  Liancourt. 

La  machine  hydraulique  qui  fournit 
le  grand  jet  >  la  cuvette  &  la  grande 
gerbe,  ne  doit  pas  être  oubliée  Elle 
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renferme  une  roue  verticale  de  cin- 
quante pieds  de  diamètre  ,  qui  porte 
fur  fa  circonférence  quatre-vingt  caf- 
feues  enlevant  chacune  vingt  pintes 
d'eau.  Comme  cette  roue  fait  fa  ré- 
volution en  une  minute ,  elle  monte  - 
dans  ce  court  efpace  de  temps  1 600 
pintes ,  en*  une  heure  9600e  ,  &  en 
vingt-quatre  heures  2  3  04000  y  ce  qui 
fait  environ  7100  muids.  La  rivière 
de  Brèche  fur  laquelle  elle  eft  placée 
&  celle  de  Béronnelle ,  fournirent  ces 
belles  eaux  qui  jouent  continuellement 
nuit  &  jour.  Celle-ci  eft  une  grofle 
fource  du  côté  de  Fitz-James ,  qui  a 
été  conduite  de  main  d'homme  à 
Liancourc. 

La  fcène  change  vers  le  cbuehant* 
Un  goût  tout  différent  &  préfidé  aux 
deflîns  de  la  partie  des  jardins  qui  nous 
refte  a  voir.  Ce  ne  font  plus  que  des 
îles  ,  un  grand  quinconce  de  frênes  Se 
un  pré  immenfe. 

Le  premier  de  ces  mort  eaux  dont 
]  étendue  peut  erre  de  quatre-vingts 
arpens  >  eft  coupé  en  croix  par  quatre 
canaux  qui  voht  fe  rendre  au  centre 
dans  une  pièce  d'eau  de  forme  o<5to- 
gone  d'environ  fept  arpens.  Les  inter- 
valles des  canaux  font  remplis  par  des 
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allées  tortueufcs  ,  des  falles  &  de* 
L  1  A  N~  cabinets  ;  cette  pièce  eft  le  plus  vafte 
miroir  d  eau  qu  on  ait  jamais  vu  dans 
un  jardin. 

Le  grand  pré  eft  carré,  Se  contient 
près  de  quatre-vingt-dix  arpens  qu'en- 
toure un  double  rang  de  canaux  6c  de 
peupliers  de  Lombardie* 

Dans  langle  le  plus  reculé  du  quin- 
conce eft  l'île  fombre,  ainfi  nommée  à 
caufe  de  Tépaiffeur  de  fon  bois  ;  c'eft 
la  partie  la  plus  éloignée  ,  &  par  con- 
féquent  la  plus  folitaire  du  parc.  Au 
bout  de  cette  île  paroît  une  petite 
maifon(  a  )  fur  Peau  d'où  l'on  découvre 
un  tableau  champêtre ,  tant  par  le  loin- 
tain d'une  riante  campagne ,  que  pac 
la  vue  d'une  quantité  prodigieufe  de 
beftiaux  gui  s'y  rendent  des  villages 
circonvoifins. 

En  fe  rapprochant  du  chemin  8c 
TÎs-à-vis  le  grand  pré,  vous  apercevez 
Fîle  verte  ,  bofquet  délicieux  Se  élé- 
gamment deiBné ,  dont  les  allées  qui 

(  a  )  Il  y  a  fept  petites  maifons  répandues 
dans  le  para  Ce  font  des  cabinets  de  bois 
peints  en  vert,  de  forme  carrée ,  qui  peuvent 
contenir  huit  perfonnes.  Portés  au  milieu  des 
canaux  fur  quatre  pilotis  ,  ils  ont  communi* 
cation  avec  les  ailées  par  un  petit  pont. 
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forment  une  efpèce  de  labyrinthe  , 
conduifent  dans  differens  cabinets  de 
verdure.  Le  fîle«ce  y  eft  agréablement 
interrompu  par  le  bruit  d'une  chute 
d  eau  placée  de  l'autre  côté  de  l'île ,  Se 
formée  par  la  rivière  de  Brèche ,  qui 
tombe  de  la  hauteur  de  neuf  pieds. 
Les  deflins  de  ce  beau  parc  qui  peut 
avoir  quatre  cens  arpens  ,  font  hon- 
neur à  de  Villars. 

ERMENONVILLE 

Eft  une  vicomte  près  de  Senlis ,  à 
dix  lieues  de  Earis ,  entre  les  chemins 
de  Louvrcs  &  de  Dammartin.  Ce  lieu 
bien  digne  de  la  curiofité  de  tout  le 
monde,  réunit  des  fîtes  &  des  payfages 
charmans  ;  on  y  trouve  à  chaque  pas 
la  nature  la  plus  heureufe  combinée 
avec  l'art  le  plus  caché  &  le  mieux  en- 
tendu. 

On  ne  voie,  à  Ermenonville  que  de* 
près  ,  des  eaux ,  des  bois  ,  des  rochers 
&  des  fabriques;  mais  ces  objets ,  loin 
d'être  confufément  entafTés  ,  comme 
ils  le  font  d'ordinaire  dans  ce  qu'on 
appelle  en  France  jardins  Anglois,  , 
font  ici  diftincts  ,  &  fe  font  tou- 
jours valoir  en  fe  fuccédant  ou  fe 
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.  fou  tenant  par  l'intelligence  qui  y  a 
Ekmenon-  préfidé.  Chaque  genre  n'a  que  des 
vilii.  accefïbires  nécefTaires  &  analogues.  On 
voit  uniquement  dans  la  partie  nom- 
mée YArcadity  des  cabanes  fimples » 
propres  ,  &  d'un  ftyle  qui  rappelle 
l'amour  antique.  Ces  cabanes  font 
foutenues  &  couvertes  par  de  vieux 
chênes  ifolés  ,  aux  troncs  defquels  on 
a  fufpendu  d'une  manière  pittorefque  • 
les  prix  des  jeux  &  les  dons  de  1  amitié 
des  bergers. 

On  pafle  de  la  dans  les  forêts  où  tout 
eft  fol: taire  &  d'une  grandeur  qui  infpire 
l'effroi.  Elles  renferment  dans  un  en- 
droit retiré  un  temple  de  forme  irrégu- 
lière >  conftruit  avec  des  arbres  que  1  art 
n'a  point  façonnés ,  couvert  de  chaume 
&  dédié  à  la  Nature.  Loin  de  là  fur  une 
éminence  que  rien  ne  dérobe  aux  yeux» 
&  qui  femble  vouloir  commander  à  la 
plaine ,  eft  un  autre  temple  bâti ,  orné 
de  colonnes ,  &  dédié  à  ta  Philofophie 
moderne. 

En  paflant  de  la  partie  des  forêts 
dans  celle  du  défère ,  la  fcène  change 
totalement.  On  ne  voit  plus  que  de 
vieux  genêts ,  des  cèdres  ,  des  gené- 
vriers ,  de  hauts  fapins  plantés  çà  &  là 
dans  les  iables  >  des  rochers  énormes 
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&  quelques  eaux.  On  erre  avec  crainte 
parmi  ces  objets  ;  mais  à  la  trifte  me-  E*M*NO 
lancolie  qu'ils  infpirent  fuccède  bien-  Ylu,i« 
toc  le  plaifir  que  Von  éprouve  en  re- 
trouvant fur  les  rochers  qui  bordent 
le  grand  lac  le  chiffre  de  Julie  8c  pla- 
ceurs vers  de  Pétrarquei&  du  Tafle, 
relatifs  à  la  fituation  où  étoit  S.  Preux 
à  Meillerie  lorfqu'il  les  traçoit  (a)* 
Bien  des  perfonnes  en  les  lifant  ici  ont 
yerfé  des  larmes. 

Au  forcir  d'un  défert,  la  plaine  doit 
naturellement  paroître  belle ,  aufli  l'eft- 
eile  beaucoup  à  Ermenonville,  Des  prés 
toujours  verts  ,  coupés  &  arrofés  par 


ries  bateaux  ou  des  ponts  d  une  forme 
particulière ,  compofent  cette  plaine. 
Les  fabriques  qu'on  y  trouve  font  le 
tombeau  de  Lture  >  dont  l'intérieur 
renferme  une  fontaine  excellente  \  un 
gros  moulin  très-utile  au  pays  ,  la  mai- 
fon  d'un  vigneron  accompagnée  d'un 
preflbir  &  entourée  de  vignes ,  enfin 
une  très-forte  tour  de  conftru&ion  an- 
cienne ,  nommée  la  tour  de  Gabritlle. 
La  diftriburion ,  les  ornemens  >  les 
formes  extérieures  &  intérieures  ,  les 

(  a  )  K Wl  1*  nouvelle  Héloifc, 
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meubles tout  y  rappelle  les  temps 
Ermenon-  d'amour  &  de  chevalerie,  &  ce  fou- 
v ixie.    yenir  joint  à  la  fituation  du  lieu  ,  ne 
manque  prefque  jamais  d'infpirer  des 
idées  romanclques. 

Une  route  couverte  ,  étroite  &  fo- 
litaire  mène  au  verger  de  Clarenf.  Il 
n'eft  peuplé  que  d'arbres  fruitiers ,  fi 
vieux- qu'ils  femblent  n'exifter  qu'afin 
d'attelter  l'époque  de  la  création  de 
leur  efpèce^Le  lierre  qui  les  couronne 
ic  les  unit  par  des  guirlandes  ,  ajoute 
aux  fentimens  religieux  qu'infpire  leur 
antiquité.  Tout  eft  tranquille  dans  ce 
féjour,  l'eau  y  coule  fans  bruit  y  les 
oifeaux  ,  les  animaux  &  les  poiflôns 
'  qui  Miabitent  viennent  à  chaque  irtf- 

tant  pâturer  avec  confiance  dans  les 
mains  qui  leur  préfentent  à  manger. 
La  fraîcheur  &  la  folitude  du  verger 
de  Clarens  portent  à  cet^état  délicietrîc 
de  rêverie  qui  fait  le  bonheur'des  &mes 
pures  &c  le  tourment  des  méchans. 
Peu  de  perfonnes  traverfent  ce  lien 
fans  s'y  arrêter  ,  même  involontai- 
rement ,  &  tous  paroiffent  enchantés 
de  s'y  croire  très-eloignés  des  habita- 
tions ordinaires.  Un  moulin  cache  l'if- 
fue  de  celle-ci ,  on  le  traverfe  &  on  eft: 
furpris  de  fe  trouver  à  cent  pas  feu- 
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lement  da  château  d'Ermenonville. 
On  y  aborde  par  un  pont,  &  on  jouit,  Ermenon* 
quand  on  eft  dans  le  falon  principal , 
du  fpe&acle  ravilTaht  de  tous  les  arts 
raflemblés,  &  des  deux  plus  belles 
yues  poffibles.  A  droite ,  des  eaux 
plates  ,  des  prairies ,  des  troupeaux  , 
un  horizon  bas  &  des  fabriques  ,  for- 
aient l'enfemble  d'un  tableau  Holian- 
dois.  A  gauche ,  des  cafcades  tombant 
librement  parmi  des  rochers  ,  des 
maffes  d'arbres  de  différentes  formes 
arriftement  contraftées  &  deflïnées  fur 
un  fond  de  bois ,  parmi  lefquelles  on 
aperçoit  de  l'archiceûure  ,  donnent 
l'idée  d'une  campagne  d'Italie. 
.  ,  C'eft  à  Ermenonville  que  J.  J. 
RoufTeau  eft  mort  le  1  Juillet  1778, 
âgé  de  foixante-fix  ans.  On  peut  voir 
ion  tombeau  dans  file  des  peupliers  ; 
endroit  délicieux  &  paifible ,  fur  le 
petit  lac  près  de  la  partie  appelée  fAr<- 
cadie.  Voici  Tépitaphe  que  lui  a  faite 
M.  Ducis  : 

« 

Eatre  ces  peupliers  paifibles 
Repofe  Jcan-Jacquos  RoufTeau. 
Approchez  ,  cœurs  droits  &  fcnfibles, 
Votre  ami  dort  fous  ce  tombeau,    .  , 


♦ 
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M.  Moreau  le  jeune ,  deflïnateur  Se 
Erminon-  graveur  de  la  chambre  &  du  cabinet 
7**1*    du  Roi,  a  deffiné  d après  nature  Se 
rave  ce  tombeau  ,  avec  la  vue  de 
Elle-  ; 

Ermenonville  qui  n'étoit  autrefois 
qu'un  marais  ,  a  été  arrangé  par  les 
loins  Se  fur  les  deflins  de  M.  le  Mar- 
quis de  Gérardin ,  Mettre  de  camp  de 
cavalerie ,  qui  en  eft  propriétaire. 

COMPIEGNE 


Compxicni.    ^  une  M^Gm*  Royale  ?  à  dix-huit 
'lieues  de  Paris  ,  dont  Louis  XV  a  fait 
faire  par  M.  Gabriel  un  plan  général 
qui  a  Commencé  à  être  exécuté  en 

*755# 

.  La  principale  façade  de  ce  château 
donne  fur  une  terrafTe  en  face  d'une 
très -grande  plaine  qui  aboutit  à  la 
forêt.  Elle  eft  compofee  d'un  bel  avant- 
corps  orné  d'un  ordre  d  archite&ure 
qui  ïbutient  un  entablement  fort  riche, 
couronné  par  une  baluftrade  ,  Se  ré- 
gnant tout  autour  du  bâtiment.  Cet 
avant  corps  qui  renfermera  l'appar- 
tement du  Roi  ,  eft  accompagne  de 
deux  grandes  parties  de  bâtiment  en 
arrière-corps  ,  dont  l'un  eft  deftiné  à 
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rappartement  de  la  Reine*  L'autre  eft  — • 

fxecuté  ayec  pureté ,  &  anrtpnce  le  Cowimwu 
ton  goût  d'arcktfe&ur*  qui  cara&érife 
te  beau  projet. 

La  terraffe  de  plain  pied  à  ces  trois 
principaux  appartenons  doit  conduire 
par  des  degrés  très-décorés  à  un  nou- 
veau jardin  en  face  du  château  dans 
la  plaine.  Le  mur  qui  foùtient  aujour- 
d'hui les  terres  de  la  terrafTe  eft  l'an- 
cien mur  des  remparts  de  la  ville  j  il 
doit  être  fupprimé  &  fondé  en  avant 
fur  le  terrein  du  jardin.  On  le  dé- 
corera de  pilaftres ,  de  tables  d  attente, 
de  cordons  d'archite.£fcure ,  &  d'une 
baluftrade  fervanc  de  cojuronneijient. 

Le  nouveau  jardin  du  Roi  égale 
prefque  en  grandeur  celui  des  Tuile- 
ries. Il  eft  déjà  enceint  de  murs  >  ,& 
les  piliers  de  maçonnerie  (ont  faits 
pour  les  ponts  tournans  qui  le  dé- 
gagent dans  de  belles  avenues.  Elles 
conduifent  toutes  à  la  forêt.  Quoique 
l'intérieur  de  ce  jardin  he  Toit  pas 
fini  5  on  a  placé  fur  des  terrafles  de  - 
beaux  quinconces  de  tilleuls  qui  ont 
fept  allées  de  largeur  fur  une  longueur 
confidérable.  Il  doit  être  accompagnç 
d'une  infinité  d'avenues  dont  plufieurs 
font  plantées ,  &  parmi  lefquelles  on 


Digitized  by  Google 


VOY  AGI  RkTTOfttfflÇtfl 

diftingtie  l'avenue  royale  qui  corn- 
DM,I,6N1#inence  à  une  efplanade  circulaire  Se 
qui  aboutit  à  la  foret.  Elle  eft  inter- 
rompue par  un  grand  rottd  d'arbres 
entoure  de  barrières ,  &  ce  rond  eft 
coupé  par  d'autres  rayons  plantés  d'or- 
mes qui  conduifent  à  différens  points 
de  la  foret. 

L  efplanade  où  fendent  trois  ave- 
nues en  patte  d'oie,  formera  l'entrée 
du  Roi  par  une  porte  neuve  qui  con- 
duira à  une  vaftë  place  d'armes ,  dans 
une  partie  de  laquelle  on  bârit  un  des 
deux  grands  pavillons  fervant  à  accom- 
pagner les  ailes  du  château  à  l'entrée 
de  la  cour  royale. 

Ces  ailes  auront  leur  communica- 
tion par  une  colonnade  Dorique  qui 
fermera  entièrement  la  cour ,  &  qui 
fera  garnie  d'un  foffe  du  côté  de  la 
place  d'armes.  A,u  fond  de  la  cour  Se 
en  face  de  cette  colonnade  on  conf- 
rruira  un  fuperbe  efcalier  à  deux 
rampes.  Il  conduira  à  gauche  à  la 
chapelle ,  3c  à  droite  à  la  falle  des 
Gardes. 

L'intérieur  du  château  eft  orné  de 
plufieurs  delTus  de  porte  peints  par 
Dcfportes  &  .  Oudry  ,  &  de  belles 
copies  faites  par  Stïcmart  ,  d'après 
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différens  tableaux  d'Italie.  On  y  voir 
durant  le  féjourdu  Roi ,  des  tapifïeries  Coufiigni. 
travaillées  aux  Gobeiins  fur  les  définis 
d'Oùdry  ,  représentant  des  rendez- 
vous  ou  fujets  de  chafle  pris  dans  les 
plus  beaux  points  de  vue  de  la  forêt. 

En  face  de  ce  Palais  &  vis-à-vis  des 
pavilloni  neufs ,  il  y  aura  deux  façades 
d'hôtels  deftinés  aux.  Miniftres  :  ils 
feront  partie  de  la  décoration,  de  la 
place  d'armes  ,  dont  les  côtés  feront 
fermés  par  de  grandes  galeries  en  por- 
tiques ,  a  côté  desquelles  on  pratiquera 
les  corps  de  garde. 

À  l'extrémité  du  château  on  a  conf- 
truit  un  jeu  de  paume  #  >  fuivant  le 
projet ,  il  doit  y  avoir  de  l'autre  coté 
une  falie  de  fpe&acle. 

Dans  les  nouveaux  plans ,  lès  mafïês 
&  les  diftributions  heffreufes  fauvenr 
habiletrient  1! irrégularité  dû  .rerréln  : 
lorsqu'ils  auront  reçu  leur  entière  exé- 
cution ,  Compiegne  fera  une  des  plus: 
belles  Maifoiis  Royales  de  France. 

La  pyramide  &  les  armes  du  Roi 
fculptees  à  la  principale  arche  du  pont 
de  Compiegne  ,  font  l'ouvrage  de 
Çoujlou  U  jeune. 
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Couf  imnk      Lis    Carmélite  s. 

A  droite  de  leur  grand  Autel  eft 
(  un  monument  ériçé  au  Comte  de  ' 
Touloufe.  Sur  le  milieu  d'un  piédeftal 
paroît  Técu  de  fes  armes  >  orné  de 
guirlarides  qui  font  en  bronze  :  r!  fou* 
tient  un  ovale ,  dont  la  bèrdàré  de 
marbre  blanc  veiné  renferme  une  épi- 
taphe.  Au  haut  de  cet  ovale  deux  A  nges 
fuppoxtent  le  cœur  duPrince  enveloppé 
de  ion  manteau ,  &  grouppé  âyec  di£* 
férens  attributs  militaires  qixi ,  réunis: 
fur  la  corniche  du  piédeftal ,  compofent 
un  trophée  j  le  tout  exécuté  par  Le* 

S;  Jacques. 

On  voit  dans  cette  églife  deux  ta-* 
bleaux  de  neuf  pieds  de  haut  f  far  quatre 
pieds  &  demi  dè  large  y  repréfentanc 
Saint  Pierre  &  Saint  PauL  Ils  font  de 
M.  Brtnct. 

FIN.  : 

4.  , 
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DES  Peintres ,  Sculpteurs  &  ArchhcBes 
nommés  dans  cette  defeription  ,  & 
qui  n'ont  point  été  placés  dans  là 
Table  du  Voyage  Pittorefque  de 
Paris» 

A 

A  LC  AMENE,  Sculpteur  Athénien,  élève 
de  Phidias  :  il  flbriïlbit  vers  là  S8*  Olym- 
piade ,  4z  8  ans  àvani  J,  C.  Page  $  i . 

ALLEGRAÏN  (  GabrictChri&ophc  )  né  à. 
Paris  ,  Scûfjhftfif ,  Profclfeur  de  l'Acadé- 
mie, i8i, 

ANDRÉ, îdulpteurïran^ôistrcs-peu  connu, 

AUDRAN  le  neveu  (  Claude  )  né  à  Lyon  en 
itf  J8 ,  mère  eii  1^54  »  avoir  beaucoup  de 
goûtpour  les  Grotefques  Scies  Arabcfques, 
genre  te  peinture  connu  des  Romains ,  SC 
renouVcre  par  Raphaël  ,  148  ,  m. 
AVED^Jacqiiés^Àndfé-Jofcphyné  à  Douai 
-  en'  1701 ,  éhttx  eû  if€4  9  fâmtmx  Peintre; 
de  portraits  f  3*4* 
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B 

BACHELIER  (Jean- Jacques)  ProfefTeur  de 
l'Académie  Royale  de  Peinture,  diftingué 
par  fes  talens  pour  peindre  les  fruits ,  les 
fleurs  &  les  animaux ,  314;  318. 

BARROIS  (François)  Sculpteur,  né  à  Paris 
en  16 j  6  ,  mort  eu         ,110,  169  ,  173, 

BERTHIER,  chef  des  Ingénieurs  Géographes, 
du  Roi  ,  142. 

BERTIN  l'aîné,  Sculpteur  ,  frère  du  Peintre 
de  ce  nom  ,  natif  de  Paris ,  cft  mort  en 
1705  ,  135  , 1*7,  170. 

BLANC  (Horace  le)  né  à  Lyon,  élève  du 
Cavalier  Lanfranc  ,  vivoit  fous  Charles 
IX  :  il  peignoit  aflex  bien  THiftoirc  & 
avoit  une  bonne  couleur.  Sa  manière  tient 
beaucoup  de  celle  du  Cavalier  d'Arpin.  Il 
mourut  dans  un  âge  fort  avancé ,  351. 

BORDONI  (François  )  Sculpteur  Florentin, 
élevé  deFrancaville,  vivoit  fous  HcniLIY 
&  fous  Louis  XIII  ,  17$. 

BOULLÉE  Infpedtcur  des  Théâtres  du  Roi, 
&  Mécanifte  de  l'Opéra,  147. 

BOULLONGNE  (  Madèleine  de  )  fecur  des 
Boullongnes  fi  connus  dans  THiftoire  de 

'  la  Peinture ,  peignoit  proprement  les  fruits 
&  les  rieurs  :  née  en  1646  ,  elle  fut  admife 
à  l'Académie  de  Peinture  ,  &  mourut  en 

BREUIL  (Louis  du  )  Peintre  François  9.  du 
temps  de  Henri  IV.  Après  la  mort  du  Pri- 
.  matice  >  arrivée  eh  1 57e ,  il  fut  chargé  de* 
1  ouvrages  de  Peinture  les  plus  conûdérajbles, 

CARLIER 
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C  ARLIER  (  Martin  )  Sculpteur  ,  né  \ 
Picnnc  en  Picardie  ,  dans  le  dernier  fiècle  , 
zo$  ,  1 19. 

CARREY  (  Jacques  )  né  à  Troyes  en  Cham- 
pagne en  164$,  mort  en  1716,  a  peins 
ï'Hiftoire  ,  30*. 

CHAMBLIN  ,  Architefte  François  ,  fils  de 

,  Bullet ,  très-connu  par  fes  talens  dans  l'ar- 
chitecture ,314, 

CHAPELLE  (la)  Architecte  des  jardins à 
jii. 

CHARDIN  (  Jean-Baptifte-Siméon  )  Peintre 
François  vivant  ,  connu  par  fes  talens  à 
rendre  avec  vérité  de  petits  fujets  de  ca- 
price ,  ancien  Tréfoncr  de  l'Académie  , 
37,  U4- 

CHEVALIER  (  Louis  Manflcaux,  furnommé  ) 
Stuccateur  du  Roi ,  2 3  ,  24,  35  j. 

CLERICI  (Auguftin)  Stuccateur  du  Roi, 
mort  en  1776  *  7>  187  ,  345 

CLERION  (  Jean  Jacques  )  Sculpteur  né  à 
Tretz  auprès  d'Aix  en  1640,  mort  en  1714, 
10?  ,  112. 

CORNU  (  Jean  )  Sculpteur  ,  né  à  Paris  en 
1*50 ,  mort  eo  1710    1 17  9  124. 

COSSIAU  ,  Peintre  Flamand  qui  travailla 
.    quelques  années  à  Paris  fous  Louis  X1VÏ 

COTELLE  (Jean  )  né  à  Paris  en  1^45  .  more 
en  1708  ,  a  peint  l'ornement  avec  fuccès 
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CÔZETTE  (Charles  )  né  à  Paris  ,  élève  de 
Pairocel,  dont  il  fuit  le  genre  ie  Pein- 
ture ,  143  ,  144  ,  15*. 

CROIX  (la)  Sculpteur,  né  à  Paris  dans  le 
dernier  ficelé ,  113. 

CUSSI ,  Sculpteur  François  peu  connu  ,  3  Sx# 

D 

DeLOBEL  (Nicolas)  Peintre  d'Hif- 
toire  ,  aflez  médiocre  ,  mort  en  1763  , 

DIEU  (Jean  de)  Sculpteur  ,  né  à  Arles, 
élève  de  Puget ,  113  ,  114  ,  167. 

DOSSIER,  Sculpteur  peu  connu  ,  né  à  Mailly 
prèsde  Paris  dans  le  dernier  ficelé,  109. 

DOUBLET,  Peintre  d'Hiftoire  ,  vivant, 

POUX  (  le  )  InfpecTrcur  des  Sa- 

lines ,  &  membre  de  l'Académie  d'Archi- 
tecture ,  178^ 

DROUILLY  (  Jean)  Sculpteur,  né  à  Vemon 
en  Normandie,  mort  à  Paris  en  i£$8, 
110,  127,  133. 

DUBOIS  (Ambroife  Se  Jean  ) 'médiocres 
Peintres  d'Hiftoire  ,  nés  à  Anvers  ,  vi  voient 
fous  le  règne  de  Henri  IV.  Ambroife  ctoit 
*  un  de  fes  valets  de  chambre,  né  à  Anvers 
en  1543  y  il  mourut  en  161  j  ,  176  ,  2.81  , 
284 ,  i*>o. 

DURUSÉ^  Architecte  qui  vivoit  fous  Louis 
XIV.  Il  fut  d'abord  contrôleur  de  Sain* 
Germain,  &cnfuitç de  Marly,  177* 
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Fe  V RE  (le)  Sculpteur ,  né  à  Anvers, 
no,  m,  n^. 

FOGGINT  (Guy-Benoît)  habile  Sculpteur  # 
né  à  Florence  en  1651  ,  mourut  au  com- 
mencement de  ce  lïècle,  134,  ij6. 
-  FRAGONARD  (  Jean-Honoré  ;  Peintre  d'Hif- 
toire,  né  à  Grade  en  Provence  ,  &  agrée 
à-TAcadémie  en  ij6s  $  37. 

FRANCHEVILLE  (  Pierre  )  né  à  Cambrai 
en  1 548  ,  Sculpteur  qui  a  fait  pîuficurs  ou- 

„  vrages  daptés  les  modèles  de  Girardon.  Ce 
n'eft  pas  le  même  qui  a  fait  à  Paris  les 
Figures  du  piédeftal  de  Henri  IV. 

FRANCINE  /Jean- Nicolas  d  e  )  originaire  de 
Florence,  eft  mort  feptuagénaire  en  173 

FRANQUE  (François)  né  à  Avignon,  mem- 
bre de  l'Académie  d'Architefture ^  116. 

FREMERY  ,  Sculpteur  de  Paris  ,  qui  vivoie 
dans  le  dernier  fiècle  ,  ni,  113,11^. 

FREMINET  (  Martin  )  •  né  à  Paris  en  1  $67  , 
mort  en  161 9  ,  fut  bon  Peintre  dHiftoire 
&  grand  Dbflinateur ,  mais  très-maniéré , 

G 

G  ALLANT  ,  Architecte  vivanr ,  Infpcc* 
teur  du  Château  de  Verfaillcs  ,  144 

CILLET  (  Nicolas- François)  né  à  Paris  j 
•Sculpteur  de  l'Académie  de  Peinture,  341, 

JGIRARD ,  habile  Aichitcftc  François  du  det? 
oicr  ficclè,-4U' 

y  ij 
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GRAND  ( Pierre -Gçrmain  le )  Architecte 
Jf- 

# GRANIER  (Pierre)  Çculptear,  né  aux  Ma* 
teilles  près  de  Montpellier  ^-en  1^55  ,  mort 
en  1717  ,  iijl  ,  114  ,  113 , 114. 

GUESPIERE  (la)  Architecte  &  Directeur 
des  bàtinjens  du  Duc  de  Wirtçmberg  % 

GUIDI  (Dominique)  Sculpteur  ,  élève  de 
l'Aigardc  ,  naquit  à  Urbin  ,  &  mourut  fu* 
h  fiu  du  dernier  {ïccle, 

H 

H  ARI?Y,  Sculpteur  François,  mort  de- 
puis quelques  années,  111  ,  171. 

HERPIN  (  Jaçques)  Sculpteur ,  né  à  Paris  * 
113, 

HEURTIER  (  )  Infpefteur  gêné- 

néral  des  bârimens  de  S.  M.,  membre  de 
l'Académie  d'Architecture  ,  147. 

HOEY  (Jean  de)  Peintre  d'Hiftoire,  né  à 
«  Leyde'en  iJ4f>  mdrt  en  161$  %  vivoic 

fous  Henri  IV  ,  dont  il  étoit  un  des  valets 

de  chambre  ,        ,  %$q. 

HOUZEAU  (  Jacques  )  Sculpteur ,  né  à  Bat- 
le-Duc  en  1614  ,  more  en  16  ?z  ,  108  , 
118  ,  ixj  ,  152.. 

HULOT ,  Sculpteur  François  très-peu  connu* 
135. 

JHUTINOT  (  Pierre)  Sculpteur  ,  né  à  P^ri* 
çn  mort  çn  1*7$,  ijj. 
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ÀMIN  (  François)  Architecte  Frapçois,  qui 
vivoit  fous  Henri  IV  ,  169. 

JOUVENET,  frère  du  fameux  Peintre  de  ce 
nom  ,  étoit  de  Rouen ,  &  Sculpteur ,  ni, 

ISLE  (Jean -Charles  Garnier  d*)  né  en 
l6$7 ,  mort  en  175  5  à  étoit  Architecte  ,  ÔC 
adonné  de  beaux  dclïins  de  jardins ,  38  , 

JUSTE  (  Jean  )  Sculpteur  3  né  à  Tours  ,  qui 
vivoit  fous  François  I,  381. 


Là  VI R ON  ,  Sculpteur  d'Anvers ,  12$; 

LAURENT  (  Pierre-Jofeph  )  habile  Méca- 
nicien *  Chevalier  de  l'Ordre  de  Saint  Mi* 
chel ,  né  en  Flandre  en  171 4,  mort  eiw 

1773  >  3H>  547* 
LEGERET  ,  Sculpteur  François  ,  qui  excel- 
lent furtout  à  Iculpter  des  Crucifix  ,111* 
116. 

LENFANT  (  Pierre)  né  à  Anet  près  de  Dreux, 
Peintre  de  Batailles ,  &  membre  de  l'Aca- 
démie de  Peinture >  j 43  ,  144. 

LOUTHERBOURG(Ph  ilippe-Jacques  ) 
Peintre  de  Payfage,  &  membre  de  l'Aca- 
démie de  Peinture.  Il  eft  né  à  Strasbourg  , 

41 3- 

LOYR,  Sculpteur  François  peu  connu  , 
380. 

V  "J 


tft        T  A  B  l^E. 

M 

M 

ANCHOLE  (le)  Peintre  Flamand, qui  a 

bien  traité  l'Hifcoire,  300. 

MANSART  de  Levy  (  Jacques-Hardouin  ) 
petit-fils  du  fameux  J.  IL  Manfart  ,  cft 
-vivent ,  &  membre  de  l'Académie  d'Ar- 
chitecture ^  140. 

MA  SSÉ  (  Jenn-Baptifte),  Peintre  en  miniature  * 
mort  en  1767  ,  dans  un  âge  txès-avaneé  , 

MA  S  S  OU  (Benoît)  Sculpteur,  né  à  Ri- 
chelieu en  1633,  mort  en  1684, 
1 Z4. 

MAUPERCHÊ  (Henri)  Payfagifte  ,  né  à 

Paris  en  itfoi  ,  mort  en  iô%6  ,  *S8. 
MILLET  tfoicph-Francifque)  Peinire  d'Hi'fc 

toire  ,  né  à  la  Ecrc  ,  mort  en  1777  ,  144. 
MIQUE,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi,  In-* 

tendant  général  de  fes  bâtimens  ,  &  fou 

premier  Architecte,  14^. 
MONNET  (  Charles  )  Peintre  d'Hiftoîre ,  né 

à  Paris  ,  agréé  à  l'Académie  en  176  j  ,  141. 
MONPER  (  Joflc)  Payfagifte  ïlamaW  ,  né 

vers  Tan  1  f  Jo  ,  3  }. 
MONT  (Edme  du  )  Sculpteur  ,  né  à  Paris  à 

mort  en  177*  ,  41. 
MORAND  (  Antoine  )  né  à  Pontevaux  en 

BrefTe ,  habile  Mécanicien  ,  more  au  com- 
mencement de  ce  ficelé ,  77, 
MOSN1ER ,  Sculpteur  né  à  Blois  ,  109. 
MYRON,  Sculpteur  Grec,  vivoic  l'an  110 

de  la  fondatioade  Rome,  fous  laLXXXlf 

olympiade,  nj% 
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P  A  J  0  U  (  Auguftin  )  Sculpteur  ,  né  a  Pari*, 
&  Profelfcur  de  l'Académie  de  Peinture  , 

•  I4i  ,  141  >  347- 
PARCIEUX  (  Antoine  de  )  membre  de  l'A- 
cadémie des  Sciences  &  de  celle  de  Berlin  , 
né  aif  Clotet-Ceflbux  ,  Diocèfe  d'Uzcsen 
1703  ,  mort  en  1768  ,  397. 

PARROCEL  (Pierre )  dit  Parrocel  d'Avignon 
né  à  Avignon  en  1 66+  >  mort  en  1739  ,  a 
bien  peint  l'Hiftoire  ,193. 

PASSEMANT  (  Claudc-Sim^oit)  Ingénieur 
du  Roi ,  né  à  Paris  en  1701 ,  mon  en  1769, 
101. 

PERDRIX  (  Michel  la)  Sculpteur  de  Paris  » 
1x3. 

PERRONET  (  Jean-Rodolphe  )  né  àP  aris  en 
1708,  Chevalier  de  l'Ordre  du  Roi,  de 
l'Académie  royale  des  Sciences  ,  premier 
Ingénieur  des  ponts  &  chauffées ,  &  mem- 
bre de  l'Académie  d'Archite&urc,  14. 

PEYROTTE,  né  à  Lyon  ,  connu  par  fes  ta- 
lens  pour  peindre  les  fleurs  &  les  fruits , 
mort  en  1769  »  183. 

PHIDIAS  ,  fameux  Sculpteur  Grec,  florifloit 
vers  l'an  448  avant  J.  C.  fous  laLXXXIIl 
olympiade  ,134. 

PORTE  (  Horace  Roland  Henri  de  la  )  mem- 
bre de  l'Académie  de  Peinture  ,  437. 

PRIMATICE  (François  le)  Abbé  de  Saint 
Martin,  ne  a  Bologne  ^en  1490,  mort  eu 
ifjo,  fut  Archire&e,  &  habile  Peintre 
d'Hiftoirc,  177  ,  178,  37?. 
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*^AON  (  Fean  )  Sculpteur  ,  né  à  Paris  en 
itf  $  i ,  more  en  1707  ,  107,  ux  *  117, 
110,  114  ,  i$6. 

RAYOL,  Sculpteur-né  en  Languedoc,  îlo> 
ixo.  • 

ROBBIA  (Céfar  délia)  Sculpteur  Florentin 
qui  fut  appelé  en  France  par  François  I  y 
11. 

ROBERT  (  Hubert)  Peintre  d' Architecture  , 
né  à  Paris  ,  membre  de  l'Académie  royale 
de  Peinture  ,  1 

ROETTIERS  (  Jofeph-Cliarles  )  Graveur  des 
Médailles  du  Roi  ,  &  Graveur  général  des 
Monnoies,  mort  en  177^  ,143. 

RONDELET  (  Guillaume  )  étoit  Peintre  de 
François  I ,  - 

ROSELLI  (  Mathieu  )  né  à  Florence ,  fut  le 
meilleur  élevé  du  Paflignano,  Il  y  mourut 
fort  âgé  en  i$6o>  i>o. 

ROUSSEAU  (  Jacques  )  né  à  Paris  en  1 6  3  r  ; 
mort  en  169}  >  fameux  Peintre  d'Archi- 
tecture &  de  Perfpe&ives  que  le  temps  a 
prefque  toutes  détruites  â  71,  163, 

ROUX  (Maître)  né  à  Florence  en  149* , 
mort  en  1540 ,  Peintre  d'Hiftoire  ,  doué 
d'un  beau  génie  ,  mais  qui  aimoit  le  bi- 
zarre &  l'extraordinaire  y  177. 

RYSBRACK  (Jean)  Peintre  Flamand  qui 
avpit  du  talent  pour  peindre  les  animaux  » 
1*4, 
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G  H  A  B  O  L  (  Roger  )  Fondeur  &  Sculp- 
teur ,  né  à  Bruxelles  en  1656  ,  mort  à 
Paris  en  1717  ,  âge  3c  71  ans.  Il  a  jeté  en 
bronze  dans  le  chœur  de  Notre  -  £>nme 
quatre  Anges  >  favoir,  celui  qui  tient  l'é- 
ponge» ,  celui  qui  tient  les  clous  ,  celui  qui 
porte  la  lance ,  &  celui  qui  porte  l%infcrip- 
tion,  107. 

SCHEEMACKERS  (Henri)  Sculpteur  ,  ne 
à  Anvers  ,  mort  il  y  a  près  de  quarante  ans, 
zo6.  v 

SERLIO  (  Sébaftien  )  célèbre  Architecte  ,  né 
à  Bologne  ,  floriflbit  en  1344,  *7* 

SEVE  (  Gilbert  de  )  Peintre  d'Hiftoire  t  né 
à  Moulins  en  161  j  ,  mort  en  1638  ,  % 
188  ,  301. 

SPHEYMANÏ ,  Payfagiftc ,  mprt  il  y  a  envi- 
ron cinquante  ans  *  149. 

STIEMART  (François)  né  à  Douai ,  avoit 
un  rare  talent  pour  copier  les  tableaux  des 
grands  maîtres  ;  il  cft  mort  en  1740  ,  âgé 
d'environ  70  ans  447* 


Tou 


CHE  (delà)  Architecte  vivant, 
3  5  5* 

TROUARD  (  )  membre  de  l'Aca- 

démie d'Architecture  ,  &  Contrôleur  des 
bârimens ,  60. 

TUSSARD  ,  Sculpteur  vivant ,  j7$. 


a.66  TABLE. 

.  y 

VaL  (  du  )  Architecte  François  du  dernier 
fiècle ,  378* 

VERNET  le  jeune  (  François  )  Peintre  des 
bâtimensdu  Roi  ,  mort  en  1779  ,  319. 

VIG1ER  (Philibert)  Sculpteur  ,  né  a  Mou- 
lins en  1*36,  mort  en  1 7 1 9  »  1 1 1  • 

VIGNOLE  (  Jacques  Barozzi ,  dit  )  fameui 
Architecte,  né  en  1507  à  Vignole  dans  le 
territoire  de  Bologne ,  mourut  en  157$, 
1 86  ,  191. 

VILLARS  (  Louis  de)  Architecte  y  né  àTroycs 

en  Champagne ,  mort  en  1776, 
^ERBRECK,  Sculpteur,  i88t  fj 
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Ouvrages  de  MeJJieurs  Defalïur 

d'Argenville  ,  Maîtres  des  Comptes. 

■A.  bubgs  de  la  vie  des  plus  fameux  Pein- 
tres ,  avec  leurs  portraits ,  &  les  indica- 
tions de  leurs  principaux  Ouvrages  >  par 
M.  d'Argcnville  ,  nouvelle  édition  cor- 
rigée &  augmentée  ,  Paris  ,  1762. ,  4  voL 
i«-8.  j£liv. 

Supplément  à  la  vie  des  plus  fameux  Peintres , 
Paris  ,  17J1  >  x  vo/.  //z-4.  ^  1. 

Hiftairc  (  T  )  -Naturelle  éclaircic  dans  une  de 
fes  parties  principales  >  la  Conchyliologie* 
qui  traite  des  Cuquillagcs  de  mer  ,  de  ri* 
vicre  &  de  terre  i  nouvelle  édition,  aug- 
mentée de  la  Zoomorphofe ,  ou  repréfen- 
tation  des  Animaux  qui  habitent  les  Co- 
quilles, &  d'un  appendice  de  trois  planches» 
par  M.  d' Argcnvillc ,  fous  prejje, 

la  Zoomorphofe  ou  repréfentation  des  Ani- 
maux qui  habitent  les  Coquilles  $  par  le 
même,  1  vol.  i/i-4»  ni, 

L'Appendice  de  trois  nouvelles  planches  ajou- 
tées aux  anciennes  de  la  Conchyliologie 
&  leur  explication  ,  fe  vend  aufli  broché 
féparément.  3  1. 

Hiftoire  (  Y  )  Naturelle  éclairée  dans  une 
de  fes  parties  principales  ,  l'Oryctologie  A 
q  ji  traite  des  terres  ,  des  pierres  ,  foffiles* 
métaux  &  minéraux  ;  par  le  même,  Paris  % 
IJSS  >  l  vé>/.  /fl-4-  grand  papia  ,fig.  3  g  L 


4*f 

Voyage  Pittorcfque  de  Paris ,  ou  indication 
de  ce  qu'il  y  a  de  plus  beau  dans  cette 
ville  ,  en  Peinture  ,  Sculpture  &  Architec- 
ture y  par  M.  d'Argenville  le  fils  3  lixième 
édition  ,  Paris  ,  1778  ,  vol.  /«-n  ,  fig. 

4  L  îôf. 

Voyage.  Pittorcfque  des  environs  de  Paris, 
ou  d< feriprion  des  Maifons  Royales  ,  Châ- 
teaux &  autrds  lieux  de  plaifancë,  fitués  à 
quinze  lieues  aux  environs  de  cette  ville  5 
par  le  même  ;  quatrième  édition  ,  corrigée 
&  augmentée  ,  Paris  ,  1779, 1  vol.  in-  î  1  , 

J  1.  1 1  f- 

La  Théorie  du  Jardinage  $  par  M.  l'Abbé 
Roger  SchaboL:  ouvrage  rédigé  après  fa 
mort  fur  fes  mémoires  5  par  M.  D.  nouvelle 
édition ,  ornée  de  figures  en  taille-douce  t 
Paris  ,1774,1  vol.  in*  1 1. 

La  Pratique  du  Jardinage  J  par  le  même  : 
ouvrage  rédigé  après  fa  mort  fur  fes  mé- 
moires 5  par  M.  D.  nouvelle  édition ,  ornée 
<3s  figures  en  taille-douce,  Paris ,  1774  , 
1  vol.  in- 11.  Les  trois  volumes  fe  vendent 
enfemblc ,  ni. 

Manuel  du  Jardinier  ,  eu  journal  de  for* 
travail  diftribué  par  mois  $  par  M.  D.  nou- 
velle édition  1776,  1  vol.  /72-IZ.        1  I. 

Dictionnaire  du  Jardinage,  relatif  à  la  théorie 
&  à  la  pratique  de  cet  art ,  avec  figures  en 
taille-douce  $  par  le  même,  1777  ,  *  ™>/. 
in- 11.  ^  l# 

Hiftoire  Naturelle  éclaircie  dans  une  de  fes 
parties  principales  ;  l'Ornithologie  qui 
traite  des  Oifeaux  de  terre  ,  de  mer  &  de 
rivière,  tant  de  nos  climats  que  des  pays 
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étrangers  >  ouvrage  traduit  du  latia  da 
Synopis  avium  ,  de  Ray  ,  augmenté  d'un 
grand  nombre  de  defcriptions  &  de  re- 
marques hiftoriques  fur  le  caraétcre  des 
Oifeaux  ,  leur  induftrie  &  leurs  rufes  s 
par  M.  Salirni  ,  Doéteur  en  Médecine, 
correfpondant  de  l'Académie  Royale  des 
Sciences,  vol.  in-4.  grand  papier ,  enrichi 
de  trente-une  planches  deffinées  d'après 
nature  ,  3  6  I. 

le  même  Ouvrage  peint  &  colorié  d'après 
nature,  du  prix  de  no  livres  relié  en 
maroquin. 

^Edologie ,  ou  Traité  du  Roflîgnol ,  contenant 
la  mamere  de  le  prendre  au  filet,  de  le 
nourrir  facilement  çn  cage  ,  &  d'en  avoir 
le  chant  pendant  toute  l'année  ,  Paris , 
1 7  5 1  ,  in- 1 1 ,  fig.  il.  1 6  C. 

Traité  des  Diamans  &  des  Perles ,  où  Ton 
confidère  leur  importance  ,  leur  valeur ,  & 
où  l'on  donne  là  vraie  méthode  de  les  taik» 
1er  :  ouvrage  traduit  de  TAnglois  5  par 
M.  Chapotin  de  Saint  Xaurent  *  Paris  , 
?7)3»  l  vol.  in-*.fif.  +\. 


\ 


APPROBATION. 

J  a  i  examiné  par  ordre  d*  Monfeigncur  le 
Garde  des  Sccanx  ,  le  Voyage  Pittorcfque  des 
environs  de  Paris  -par  Mm  Je  crois  I 

qu'on  peut  en  permettre  une  nouvelle  édition , 
cet  ouvrage  étant  utile  &  commode  pour  ceiu  ! 
qui  aiment  à  connoitre  ce  que  les  beaux  arts 
on  produit  en  France  Si  qui  font  dans  les 
environs  de  cette  Capitale.  A  Paris  ce  io 

Juin  1779.  GUETTARD.*  -  I 

PRIVILEGE  DU  KOI. 

JL  OUIS,  par  la  grâce  de  Dieu ,  Roi  de  France  9t 
de  Navarre,  À  nos  amés  6c  féaux  Confeillers,  Ici 
Gens  tenans  nos  Cours  de  Parlement,  Maîtres dej 
Requêtes  ordinaires  de  notre  Hôtel,  Graiid-Con:eil, 
Prévôt  de  Paris,  fialllifs.  Sénéchaux,  leursLieu. 
tenans  Civils,  &  autres  nos  Jufticiers  qu'il  appartien- 
dra ,  SALUT.  Notre  amé  le  fieurDEBURE,  Libraire 
à  Paris ,  Nous  a  fait  expofer  qu'il  dé/îrerotf  faire 
imprimer  &  donner  au  Public  des  Ouvrage  qui  ont 
pour  titres  :  Enumerct  0  FojJUium  ;  Hifioire  Naturelle 
éclair cie  dans  trois  de  f es  principales  parties  ;  la  Cou- 
thyholcgie  ;  V  OryUhologie  ;  l'Ornithologie ,  drec  la 
Flanches  en  taille-douce  ;  Abrégé  de  la  Vit  des  plus 
fameux  Peintres  ,  avec  leurs  Port  faits  gravés  en  taille- 
douce  ;  les  Vcyages  Vittorefques  de  Paris  6»  de  fis 
Environs,  avec  Fleures  tn  tai  lie. douce  >  par  M.  dUAr- 
genville ,  Maître  des  Comptes;  Tableaux  des  Maladies; 
Manuel  de  Charité  ;  Defcription  abrégée  des  Pteœts 
ufuelles  employées  dans  le  Manuel  de  ^Charité  ;  Corn 
de  Médecine  Pratique ,  par  M.  Arnault  de  iYohle. 
ville  ,  Docteur  en  Médecine  ;  s'il  nous plaifoit  lui  ac- 
corder nos  Lettres  de  Privilège  pour  ce  néceflfaires. 
A  ces  Causes,  voulant  favorablement  traiter  TEx- 
pofant ,  Nous  lui  avons  permis  &  permettons  par  «es 
Préfentes,  défaire  imprimer i efdirs  ouvrages  autan: 
de  fois  que  bon  lui  fembiera,de  les  vend  restai  revendre 
#  débiter  partout  notre  Royaume,  pendant  le  çeas  dç 
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qu*n«  années  confécutîves,  à  compter  du  jour  de  la 
date  dcsPréfentcs:Falfons  défenfes  çl  tous  Imprimeurs 
Libraires  &  autres  perforées ,  de  quelque  qualité 
&  condition  qu'elles  foient  ,  d'en  introduire  de 
réimprefllon  étrangère  dans  aucun  lieu  de  notre 
obéiflànce  ;  comme  aufll  de  réimprimer  ,  ou 
faire  imprimer  ,  vendre  ,  faire  vendre,  débi- 
ter, ni  contrefaire  lefdits  ouvrages  , -ni  d'en  faire 
aucuns  extraits  fous  quelque  prétexte  que  ce  puiflè 
être,  fans  la  permUïlon  exprefle  cV  par  écrit  dudit 
Expofant,  ou  de  eux  qui  auront  droit  de  lui, 
à  peine  de  confifcation  des  exemplaires  contre- 
faits, de  trois  mille  livres  d'amende  contre  chacun 
des  contrevenans ,  dont  un  tiers  à  Nous,  un  tiers 
à  l'Hôtel- Dieu  de  Paris,  &  l'autre  tiers  audit  Ex- 
pofant ,  ou  à  ceux  qui  auront  droit  de  lui  , 
&  de  tous  dépens,  dommages  &  .intérêts  ;àla 
charge  que  ces  Prèfentes  feront  enregiftrées 
tout  au  long  fur  le  Regiftre  de  la  Communauté 
des  Imprimeurs  &  Libraires  de  Paris .  dans  trois 
mois  de  la  date  d'iceiles  ;  que  la  réimpreflîon 
defdits  Ouvrages  fera  faite  dans  notre  Royaume 
&  non  ailleurs,  en  bon  papier  &  beaux  caractères; 
conformément  aux  Réglemens  de  la  Librairie ,  & 
notamment  à  celui  du  dix  Avril  mil  fept  cent  vingt- 
cinq,  à  peine  de  déchéance  du  préfent  Privilège; 
qu'avant  de  les  expofer.  en  vente  ,  les  imprimés 
qui  auront  fervi  de  copie  à  la  réimpreflion  defdits 
Ouvrage,  feront  remis  dans^lè  môme  état  où  l'appro- 
bation y  aura  été  donnée,  es  mains  de  notre  très- 
cher  &  féal  Chevalier,  Garde  des  Sceaux  de  France  , 
le  Sieur  de  LAMOlGNON  ;  qu'il  en  fera  enfuite 
remis  deux  Exemplaires  de  chacun  dans  notre  Biblio- 
thèque publique,  un  dans  celle  de  notre  Château  du 
Louvre  ,  un  dans  celle  dudit  ficur  de  Lamoignon ,  & 
un  dans  celle  de  notre  très-cher  &  féal  ChevalierVice- 
Chancelier  ,  Garde  des  Sceau  de  France  ,  le  Sieur  DE 
MAUPEOU ,  le  tout  à  peine  de  nullité  des  Préfentes. 
Du  CONTENU  DESQUELLES  vous  mandons  &  enjoi- 
gnons de  faire  jouir  ledit  Fxpofant  cVfcs  a  y  a  nt  caufes, 
pleinement  &  ppifîblemenrjans  fouffrir  qu'il  lui  foit 
fait  aucun  trouble  ou  empêchement.  Voulons  que  la 
copie  des  Préfentes,  qui  fera  imprimée  tout  au  long-, 
au  commencement  ou  à  la  fin  defdits  Ouvrages ,  foit 
tenue  pour  dûment  lignifiée,  Se  qu'aux  copies  col- 
Ucipnnées  yarl'un  de  nos  aines  &  féaux  ConfeiiUrs. 


$ecréraîret,foi  foit  ajoutée  comme  à  l'original.  Com- 
mandons au  premier  notre  Huiflïer  ou  Sergent  fur  ce 
requis,  défaire,  pour  l'exécution  d  icelles,  tous  actes 
requis  &  néce  flaire  s  ,  fans  demander  autre  per- 
miflion  ,  &  nonobfUnt  clameur  de  haro,  cliarte 
Normance  âc  lettres  £  ce  conrr«nrcs  i  i^ar  tel  cft 
notre  pliifir.  Donné  à  Paris  le  dix-huittèire  jour  du 
mois  de  Juin  ,  l'an  de  grâce  mil  fept  cent  foixante- 
iîx  ,  Se  de  notre  règne  Te  cinquante- unième»  Par  lej 
Roi  en  Ton  ConfeU  ,  LE  BEGUE» 

?  Rcgiflrê  fur  le  RegiftreXVl  de  la  Chambre 
Royale  &  Syndicale  des  Libraires  &  Impri- 
meurs de  Paris  ,  n°.  80 1  ,  fol.  4*4  ,  confor- 
mément au  Règlement  de  1 7 1  ;  •  A  Paris  ,  ce 
premier  Juillet  1766.  G  ANE  AU ,  Syndic. 


ERRATA. 

Pag.  31  1  ,  lig.  x  ,  M.  Fontaine ,  Ufe[  M,  de  la 
Fontaine. 

—  3  ip  ,  lig.  xd  ,  de  la  capitale  ,  ajoute^  ap- 
partenant à  M.lc  Vicomte  de  Perigord. 
*—  3  80  ,  lig.  x ,  d'Enguien ,  life[  d'Enghien. 


Errata  pour  le  V oyage  Pittorefque  de  Paris. 

Pag.  if,  lig.to,méJiocrement,  efface^  ce  mot. 
—  45  1  »  l*g»  M  >  fculpteur  médiocre,  life% 

fculpteur  habile  de  fon  temps, 
r—  4f  7  ,  lig-  1 3  ,  incorred  ,  mais  gracieux  , 

lijei  ,  regardé  comme  un  tr^s-bon  def- 

fuiateur. 
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